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Bon acteur, bon directeur, bon Flamand ~ 
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JAN EJJ>OOllf 
Lor~u· en 1920, Jan Poot fut appelé à la direction 

du Théâtre flamand de la rue de Laek,en, cette salle 
était alor1 en proie à un public de boniche• el de 
ùlfloureu" moralche,. clu Nord de 8ru:1Celle1. Ceux-ci 
huaient copieu..:ment le traître dei méloclrome1 
qu'on leur l<'r.'oit, je laient oolonlier1 de• lroanon1 de 
pommes ou cle1 pelure• d'orange ou 1éducleur in· 
/âme, <JI l)eraa1ent 1ur /' héroïrwo 1acri/iée dei larme• 
auu 1emblable1 d celle. que répandait, voici cent 
ana au théât' d' el Grand P/oce, celte cél~bre clame 
monloioe, femme clu premier bourf1me1tre nommé 
par Léopold /", el que Pixérécourt, at1ec ae1 méloa, 
/aiaait fondre en eau ... 

Et comme lei aanalota de celte bonne dame, 1en· 
1ible el douée par la nature d'un t1iril dut1et, trou· 
blaient le recueillement des speclateura montoi1, un 
ropicur criait, des galeries : 

Silence, Moustache/ 
Tondra que le lendemain lea gens clu monde se 

conlenlo1enl de demander gentiment à la 1en1ible 
rna11ore11e: 

• Voua uou1 ête1 bien amu1ée hier au théâtre, 
,\.f me Io baronne ) 

Et la répon1e 11encnt, in~ariable : 

• Oh oui/ 1' ai tant pleuré! • 
Un public de ce aenre est tout à fait 111mpath1que. 

Mai1 il C!lt plua aourmand que gourmet, et il •emble 
l)raiment tout à /ail impossible de lui donner du 
1peclacle d'art. Or, el c'est le miracle, Jan Poot a 
lrouùé le 1ecrel de /aire ùiùre un thé8tre flamand 
littéraire dans une ùille où, somme toute. il n' 11 a pa1 
d'élite flamande et où le public populaire était 
majorité 1otweroine Il a monté Herman Teirlinclt : 
lk dien, De vertraagck film. La U11ende de tœur 
~atrice. Il a ;oué Cyril Buysse, et le répertoire néer· 
landoit cl1t aronde cloue; sen:ice peut-être plus im· 
porlanl il a /011 participer la 1cène flamande au 

mout1emenl international, en lui donnant du Piran· 
dello, du Kapek,, en traclui1anl et en mellant à la 
1cène lhioise les grandi auteurs /lamand1 et onglois. 
Samedi dernier. à /'occasion de son 1oixantième an· 
nfoeraaire on lui o remis •on buste, œuvre clu bon 
1culpleur Wynanl1 : /'on a r<:pré1enlé un extrait de 
Rose :0.1arieke, l'une de 1e1 pi~ce1 les mieux cenue1. 
Puis ce /ut un banquet où /'on célébra la gestion d'un 
homme qui ne vil que pour le théâtre, dont le /ils 
(mais nous y reviendront) e1I le compositeur 
'\.farce/ Pool qui /ail oussi du thiâlre, sous /orme 
radiophonique tout au moins; cl pour bien noua 
Montrer qu'en Bdgique, //amande ou wallonne, 
rien n'est plus sympathique que lei gens dotés 
d'une solide idée fixe à laquelle ils se tiennent 
eux el les leurs jusqu'à pleine r~u.<Sile, la tablée ne 
comprit pa$ moins de trois cents convil'C$, ami.5 e t 
admirateurs •incères .. 

' ? ? 

Agapes jubilaire• auxquelles Pourquoi Pas ?, ami 
dei bons flamands, s'associe en pré.enta rit aujour· 
cl' hui à ses lecleura c"lle 111mpathique figure du 
moui;ement culturel de lan11ue néerlanJaî1e. 

Jan Pool Oemarez naquit à l'ifoorde en 1879, et 
aon père Charle• Pool, que l'on ne connai11ail que 
1ou1 le nom de Chaltlt<', était directeur camionneur 
de la Cie Van Gend au chemin de /cr. Ce bon Her· 
cule avait ouvert, rue de Flandre, alors rue de Bru
xelles, en son Vifoorde natal, un petit café qui 
n'aooil pas même d'enseign., , Cependant, quelque 
exigu que /Gt ce local, le patron louait un orgue, 
pour que l'on pGt dan4'r à la ltermesse. cc A peine 
au sortir de /'en/once , comme on chante sur un air 
de Méliul, le jeun<' Jan aca1I déjà été bercé par de 
1oyeux /redont. Il entra. comme tout le monde, à la 
• communale , décrocha de mer.·eilleux lauriers en 
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Une épreUL'e cantonale, cf de /à, inacril à réco/e 
moyenne du polelrn, y lia connai&0ance avec /ulea 
De/acre, dont on 1ait Io carrière qu'il fit par aprè1 
ou théâtre. 

Poot et Ddacrc ai;aient une jolie L'Oix, une élocu· 
lion cla:re, cl le profeucur de musique •n fit des 
i;cdettes au grand jour de la distribution des prix. 
Il. débutèr<.'111 dans la uic artistique en exécutant 
Ot'CC brio n:&udiantina de Chabrier lacôme. 1'.fais 
cc auc:cè& pour honorable qu'il /ut. ne permettait 
peu ou !!.Clil fan J' espérer dcL'enir tout de go un 
prince du théâtre. Entrclemp•, comme il fallait !)ivre, 
après aL•oir euayé d'une représentation commerciale, 
il reprit la profcuion patcrndle; il fui le patron d'un 
café Jort bien •ilué, au ca,..,e/our de six rues, à l'en· 
1e1&ne de La Louve. La Louve perdit ion nom pitfo· 
reaque cl Jcdnt le Calé du C.ommerce. célèbre dan, 
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Vi/l)()rde pour aon plat du jour que ,\fme / eanM, la 
patronne. faisait mitor~1cr aoec amour, el par l'orna · 
bilité de Miinheer Jan, le patron, dont ses coml>"· 
!riotes adoraient la bonne humeur ... el les talenls 
dramatique.. 

Car Jan Pool n'était pas seulement un maitre or· 
tanisaleur de l{erme•se d boudins. il COnlÎnuait de le 
passionner pour la diction aotu loule1 se• /orme11 Il y mettait un enthoUIÎaame extraordinaire, el .dfi 
bon ami le oifoordicn Nauwelaerl1, organi1le el 
iolleux octogénaire raconte L'olonlier• que Jan Pool, 
musicien clarineltiate, plus tard 1>axophonisle el Joué 
d'une belle ooix d'alto, chaque /oi1 qu'il montait 
sur /es planches, relroul'ait en lui /'exaltation qui le 
dre&&ail aur la pointe de• pieds /oraque lout enfant 
il déclamait De Pruimelaar, ou Den halve franl van 
Je.n~. 

Cet qualités firent embrigader noire fan dans la 
aection dramatique dépendante de /'harmonie. li 
élail de Ioules les pièce•. caudevillea, drames. opé· 
reltes; el 10 femme, ~gaiement très bien dout'e 
comme actrice el comme chanteuse, lui donnait la 
réplique 

Le ménate connut d Bréda, en 1/ollande, un suc
cès mon.Ire, dons la pochade Lid..,hen et Fritzchen, 
d'Oflenbach. Et voilà que Jan, qui d~sormaia faisait 
autorité, deo(nl à aon lour pré1ident d'une soci~lé 
dramatique, De Zenncgahn, puis de monteur de piè
ces, auteur. Son premier drame, Ontrouw boet (l'in· 
fidélité punie}, était il un chej.d' œuc·rû Nous n'ose· 
rions le jurer. Maïa il remporta tout le auccès que 
/'on poul)ait eapérer d'un public foncièrement hon
nête, el qui ne rizole pas avec les principes. 

Depuis, aon œui;re s' esl al/ontée fan Pool n'a 
pas moin$ d'une dizaine de drame•, opérette a ou 
comédie• d son actif, il li faut joindre 1' adaptation 
d'un trèa zrond nombre d'œuore• françaises. Cer· 
tainei de aea création• ont été maintes et maint~$ 
/ois reprises; il en est, comme Het lustige Trio et 
~onkel Lukas, qui sont t•raimenl populaires. Oc,cnu 
président d'honneur de /'Harmonie royale Vikor· 
Jienne aprè1 lui avoir consacré ses loisir• p<!ndant 
des années, Jan Poot , Puul, disent les 1 'ilrordieni, 
reste fidèle d sa cité natale. li y reL'ient tous lt1 di
manche>, i/ li va boire ion demi çà cl là, comme un 
oieux bourgeois d., la dei/le cité; detJenu directeur 
d'un des principaux thé8trea du royaume, il n'oublie 
~qu'il a senti, pendant sa ieuneue el sa maturité, 
aon c:œur battre d I' uniuon de se1 concitoyens. i! ae 
.our;ienl m~me qu'il a /oil d Vikorde de la politique, 
de la politique libérale, el qu'un jour, à la /enélre 
largement ouverte de La Louve il harangua la Joule 
en proclamant /es bienfaits de la diffusion •colairc. 

L'enserl/nemenl, damait-il, e•I le lct•ier de la cul
ture •. En flamand. cda ae disarl d peu prè• a1n1i : 
Het ondcrwiis is den hefboom der bttchavingl l.ea 
Viluordiena, friands de métaphore•. jugèrent que 
heFboom, c'était un beau mot. 

Ei ce terme jugé plein d'éclat, r<!Jla comme un 
1obriqu.-t au bon Jan Pool . . 

Et le fait est qu'il parla bien, comme il joue, at'ec 
oerl)e, avec /eu. li li a en lui, cc b~soin de aébor· 
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~
renez, en voua couchant, 2 tablettea d' 'ASPRO • avec une 
owon cln•ude. Le lond•main malin, tout frai• et diapo•. vout 
uez : ·· Maïa, où donc est mon rhume ~ ·• 
· nphcahon eat atm pie : très vue a .. im1lé, • ASPRO ' coupe la 

lièvre. d1aao11t r acitle urique et npuJ.., lu loiunea par la audation . 
En i auaquent au mal dans ses cawes mèm•, 11 p«met à voire 
or11an1eme d 'éliminer naturellement le rhume en quelque• heures 
Ne né11haez pu un rhume! Il pourrait voua mener loin ... Sans frais 
et aana dan11er. débarrauez·vous en avec · ASPRO · qu.i n· alfeete 
ni. le cœur. ni r eatomac. 

1 ASPRO' quelle meneille J la l"PfH m•M(GIU pl1111f:wr1 membre:J 
.U /,, /omdl•, quelqu•• 1oblo1u1 If •ASPRO' ..,,.,,, •iU /ail de 
calmer lu iou/frcmu. Une vouu.t ô qu.i "'°"' 0.,1·0~ rem.LI t7oil 
••ht.1111, • poui Mii• n"'°' lronquJle, ce qi..'.lk n'ot.ojt pieu eu 
"•pull tro11 .semcriM1 a C'OU4t 4'un l'IH nw~. Auui noua M 
re11erotU J0moi1 u.na Cf:l t~cdltnl r1mtJe 

"· MH01t. Cra•cl'ni' Mori.1-t 
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dante et multiple activité <1Ui c•t une d<'s grande• 
qualité.s flamandes, c-t qui 1' appuie à la nolurdle 
ténacité de la race • 

? 7 ? 

Flomand et bon Flamand,al/r'rmiona-noua au début 
de eu noie•. Nou1 voulon• dire qu'il e•t dé ceux 
pour qui le patrimoine mtellectuel et orti•tique fla· 
rn<lnd eat sacré, un de ceux qui mettent tous leura 
aolna à le dilater -..n• ceMe. Mois ce culte de la /an· 
fue et de la culture maternelle n'a rien de haineux ni 
J' cxcw•i/ Cea Flamand•-ld aim<'nf le fronçais, iû 
en goGtent la puret~. la •éduction charmante; il• en 
opprécien1 la commodité, el i/a n'hé1i1enl jamai1 à 
a' en Hrvir, po<ir 1e cultiver cl' abord. pour .. expri
mer e:nauite . .. 

Et c' ut une cho•e édifia.nie et touchante que cet 
4clecti•me, cette volonté d'être bon Européen, chez 
an homme qui a dû por/oirc lui·même une partie de 
.a formation, o•cendcr son• aide à certain• concept• c· est pourquoi il faut admiTcr qu'après dix-huit ana 
d' elforls, reprenant C'n main une .cène au répertoire 
..,,ann6, une troupe hybride el médiocre, il en oit 
fait une compagnie dramati<1ue homogènC!, pleine 
d'entrain et de tolenls 7eune., et qu'entoure un 
public Jld~/e, .. 

Maia •I Jan Poot o brillamment réu&Sr 1~ entrcp,., 

aes qu'il a menée• pour son propre compte, il n'a 
pas moi no bien mené à terme l'éducation de '"" 
enfants /'un d'eux e•t un OL>ocot de ménl<'; /' oulr• 
est le compositeur Marcel Poot, que noua évoquions 
plua haut; cc 11arçon fait honneur non aeu/emcnt 
à Moruîeur aon p~re, rnoia à la Bel11ique tout entière, 
car il eat un dea rares composileura belge1 qui aoit 
imprim6 à l'étran11er et qui jouiue oinai d'une au
dience internationale. 

Marcel Poot eal éMt:e du Coniert:<>laire de Bru
xelles, pour l'harmonie et Io musique de chamlm,, 
moi• il a étudié Io fugue et le contrepoint à ÂMera. 
Avant tout cela, il a auivi, don1 son Vifoorde natal, 
lea leçons de cet octogénoire docte el dru qu' cal 
M. Nouweloera, Mmoin a.mica/ du « curriculum • 
du père el du fila; et par la 1uite, il dut ao formation 
à Paul Gilaon, dont il .., plait à dire qu'il ut l'un 
dea premie,. musicologue1 de ce tempa· Poul Gri
son, pendant dix ana, n'a ceHé de couu"r ce di1ciple 
d'élection. Collaborateur d'Hermon Teirlinck, aur le 
libreHo duquel il écrivit les Trois Oiv,n"9 qui çonnu· 
rent à la .\lonnaie un beau •uccès, il a ~crit o~ec 
Théo Fleischman de• jeu:( radiophonique• dont le 
nom eal .tur loutea lea lè11rea, comme le Soleil de 
Minuit, Archibald. danseur de corde .\fois cc qui 
a fait sa renommée, c'eat aurtoul aon œurre dc mu· 
siquc pure, disoni de grande musiqu<'. Symphonie<t, 
Ouverture Joyeu.e, Poème de l'E.pace, citer dc1 
noms ne serait rien dire, cur en mu.sique lei titre• ne 
sont quc de• indications arbitraires. 

A uui, uaut·il mieux cs1011er de le carocfériaer en 
disont que Marcel Pool ut un dea meilleu,. orche• 
lrateura de cc lempa. Désînt'olte, il est extrême
ment indépendant, et s' eat détogé trèa tôt des rn,foj. 
table• in/luenccs de 1eune,.c. C'est aurloul, cro11ons· 
noua, /'originalité de sa musique qui lui uout d' ltre 
écouté avec tant de /at'eur en Amérit1ue aus .. i bren 
qu'en ,.11/emogne. 

La 1cn1ibilité ne manquera paa de .. endrir d 
ce •Pectocle bien fait pour engendrer /' optimi•me : 
un pire qui, parti cl' un mili~u modt!ate, arrive d con· 
quénr notoriété et con•1dt!rat1on grâce d aon lro<ai/ 
el •es ta/enta; dC'• /ils qui continuent à briller à •c• 
côté•. et qui jctknt le• fondement.\ d'une li11nt!e 
d'artiste• C'f d'intel/ectud1 

Ce pectac/e, le• Pool noua le donnent depuis de 
longue• année• d<!ià Et /'on applaudit à leur succè1, 
parce que le •uccèo est cho•e plaisanl<' cl l'air .. \lois 
ce qui est davantage encore p/ai•arit, c' "31 que le 
•ucccl. •oit atteint '°"' qu'il art fallu, comme discnt 
les Anglais, • que /'on mettre de• squt'lettc• don• 
l'armoire n, c' cat-à·dtre aans intrigue•, .aana com· 
promhctions méprrsobles, aons aucune dtJ ce,. ménUC'I 
trohison• qui .ont Io monnoiC' courante' dta triompltc1 
humain• Jan Poot et \force/ Poo(. qui réuuiucnt 
diversement el brillommC'nf, n'ont l'un ,., l'autre, 
que d< ami•. C' c1t le plu• bel élote <1u ' on puruc 
Jou• d'eux, 
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LES NOUVEAUX 
L'ANCIEN. - Et maintenant. Io coutume veut que 1 .. nouveaux payent 

aux ancien• Jn bon White Sto 1.éopold •. 

LE CHCEUR DES BLEUS. - Trodiûon bien oqréable à r .. pecterl 
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Au Dr Hialmar Schacht 
sur le carreau 

Quinze Jours après ... C'était trop tvd pour parler 
de la Malibran, simple étoile au firmament théâ. 
ll'al. Pour vous, il eat temps encore : voua fOte1 un 
utre de première grandeur au Walhalla de la nou
Ye'llo Germanie. Et, si le crépu.cule vou1 absorbe 
QOmme il ab.iorba les anciens dieux, elt il d.Hinitif } 
Nul ne le saJt. 

Nous aven. beaucoup parlé de docteur1, ces 
temps derniers Vous aviez certainement un don en 
~mun avec le docteur lmianitoff : un kulot 
monetre .. \lai. la rea1emblance aa1Tête là : car le 
clocceur Hialmar Schacht e.t un Herr Doktor authen
dque. 

Ce prénom de Hialmar a dû, souvent. voua trou
bler, a VOUI êtes superstitieux et si vous avez lu Le
oonte de Lisle, deux hypothèses plutôt oeéea. On 
voit dans le poème célèbre H'9lmar se 90\Ùever entre 
~ mort.a Mllglants. appuyé des deux maina au tron
çon de sa lame. Le fier soldat entend un immense 
murmure. pareil aux hurlements de la mer ou des 
loupe. 

C'e.t, au fond , l'aventure qui vient de vous arri
'Yer La lame brisée, c ·est votre férule de aouver
neur de la Reichsbank Le hurlement de loupa. c'est 
la clameur sati$faite des bons camarade• qui vous 
•oya.ent en place depuis trop lon.atem~ et aiment 
le changement. 

Devons-nous "OUS plaindre } ~von1-nou1 vous 
rearetter } 

On vous sait un technic:en financier d'une indi.
cutable valeur Dep\là queloues annéee. le Reich 
alla:t d'excès en excès. Certains ont voulu vo1r en 
voue - tout étant relatif - un des éléments ra;son. 
nables d'Outre Rhin Il ne faudrait pourtant pas 
axll.lrérer et, parce que vou• êtes partisan d'une 
monneie sain~. croire que toutt'1 vos idéca 1~ sont 

Depu;s vingt ans. nul n'a réclamé plue bruyam· 
ment que vous des colonies pour l'Allemagne. Ses 
anciennes ou d'autres } Vou• n'11vez rien précisé. 
M&is nous 90mme• certa'n• que si on vous offrdit 
un 901ide morceau de notre Con110 à 111 place clu 
Toao ou du Cameroun. vous accepteriez cette ..,lfre 
•na protester . 
v~ avez eu dC$ ambit:on• moins lointaines 

Mane Tudor dioa:t que •Î on lui OU\'rait le cœur 
aprèe aa mort. on > trouverait i.cru·é le nom ".le 
Calai. . On affirme que dans le vôtre on pourra lire 
Eup<'n et ,\lalmédy. en-des.eus de o Heil Hitler ! • 
Evidemment il y a de mauva·,..,. !anll\JM partOU( et 
nou• ne 11arantissons pomt de façon ab90lue r au
Ùlentic1té de cette revendication. Maia enfin, iJ 

faudra tout de même que beaucoup d'eau pesae 
sous lei p11t1 de la Warche avant que nos jour. 
na~. si enc' .n.s IOÎent-il. à coi.ff~r de cette qualafi
cahon tout v111teur de marque. impriment en gros 
caractère., loreque voua viendrez c.hez nous (ou 
plus exactement quand vous y reviendrez car vous 
Y séjournâtes durant la $11Jerre l : " ~ docteur 
Schacht, KN1nd ami de la Belgique. • 

Donc. nous voua saluons comme on salue le 11la. 
diateur à terre, avec le reapect dû au vaincu, - et 
en vous tenant à l'œa, pour le cas où voUJ voua 
relèveriez. :\la,., ayant ainai rendu à votre peuonne 
un hommage iu..t-.ment dosé, nou.. .ongeon.. à v.,tre 
pays. Que faut.\! penser de ce réaime hit!érien 
auquel vous voua .;.tiez rallié avec tant d'enthou
.Ïasme et qui. après vous avoir fait mini~re vou.1 
a lai.é tomber comme un •impie Pbo!ien } · 

La question a eon importance \lalgré l'évidente 
loufoquerie qui marque ce régime aux yeux d'êtres 
normaux et civilisés, on y appliquait encore certaines 
règles sinspiran1 du bon sens. De ces règles. vous 
étiez l'auteur et le gardien Renchérissant sur les 
mi.niatres des Finances qui - objets de curiosité de 
plus en plus Ml'e1 - mettent leur orgueil :. main
tenir une monnaie at11.ble. vous en mainten;~, unt' 
vingùl.ine 1 ~. reichamarks. des lueditsperrmarka, 
des akt:iensperrmark1. combien d'autre• } 

Mais ce maintien dea monnaie• $Uppo"8it une 
cli$CÏpline de fer. et une pol tique appropriée Or. 
le Ill* R .. ich fit une politique de plus en plus con
traire à celle qu: a 'imposait 

Lor.que vouo évoluiez jadi• au aein des ~onfé. 
rencea intemat.onales, vou• aviez accoutumé d'y 
dépeindre la détre~ de l'Alkmagne avec une intel· 
ligence el une application ai spécifiquement aUe
mandes que vou~ dépa .. iez régulièrement le but 
poursuivi En 1924. pour il!u•trer la disette de capital 
roulant qui sévissait Outre Rhin. vous montrâtes aux 
expcm assemblés la jaquette que vous portiez et 
vous dîtes plaintivenient Voici quatre ans que ie 
l'ai.. » On sourit 

u lendemain, poursuivant votre démon•tration, 
vous indiquâtes la chute des valeurs. notamment dei 
valeurs foncière• Toujours pour illusirer votre 
exposé, voua !lllJl& lâtes 3\ oir acheté une bel:e pro
pr:été à la campagnr à un prix relativement bas •:n 
des experts vous nlerrompit en d"mandant >' ocs 
n · auriet. pa" pu pré!f!\.·~r aur cclte somme. ~1.o·tl!Ur 
Schacht. de quoi vous acheter une nouvel!e 
jaquette } • c .. u .. loi•·'~. on rit \'oil$ au.<..Ï mars 
iaune. 

Cet exemple nou• rappe .le smgu"ètement celui de 
votre paya. Appauvri. 11 devrait .., vouer à des acti
vités productrices : il !ait d,., canons et de• muni
tions . Il a besoin d'nu11mrnter ses exportation• · il 
emploie sa main d'o·uvre à construire la la11ne 
Siegfried Il requirrt 11vant tout du crédit. c'est·à dire 
la confance de l'étrongcr il trouve moyen de se 
mettre à do• tous le• pava où iJ e•t encore perm:• de 
penser librement aoit, Dieu merci ! !a plu• grande 
partie du monde De sorte qu ·on a en'"" de lui 
demander. à lui aussi , 1i. au 1:,.u de faire des d~n
ses somptuaÎrt'I . il nt> :s".11chètl'raît pas, non une 
nouvelle iaouette ma·. un.- nouvelle conduite 

~laia, sans doute, prendrait-il cette ques.tion. 
comme vous le fitea jadis. pour une mauvai.., plai
santerie. et n'en tiendrn<t .il aucun compte Car. 
même en dehors d'All .. mai:rne !,., .:oun·r~ .. ments 
n'aiment jamais reconn1'Ître qu·!~~ ont eu tort. 
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UNE PACKARD 
NE ''JIATE"PAS 

Une Packard •• pa:aM d'une marque aur 
son radiateur. Sa beauté, aisément !dent!· 
fiable. a ét4 constante d'année en année. et 
ceci a ion Importance, car les chanqemenll 
fr9Quenta de d-in accélèrent le v!eUU... 
ment d'une voiture. déprécient le eapltal 
lnvMIL et • datent • voire acquiait!on. En •• 
lai.Mant qulder strictement par des concep
liona ar11111qu... Pacltard a ~ une aérle 
de voitures s:ru1 requièrent un mlnlmum de 

chanqement. La p:euve? Companz la Uqne 
de la Packard 1939 à celle d'un• Pacltard 
d'il y a quelques années. Tout" deux aont 
de splendides voitures f!nea et racéff. tou· 
tee deux sont aussitôt ident!flablea. Auc:u.ne 
autre marque ne résiste à pareille épreuv .. 
Et quand vous achetez une voiture, l'CIP
pele:z..vous que le record de Pacard. dana 
l'identité et la beauté du style, n'a d'éqale 
que la Jonque vie mécanique de - volturee. 

PACKARD 
Ane. EL PILETTE. 15. rue Veydt, Btwcell ... Tél: 37.31.10 - 150, Ch. dix.n-. T~ llAll'J. 
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J..e discours du Reichstag 

M. Hitler a donc pari~. Pour ne rien dlre ? Pour aaaurer 
l 'Unhen1 qu'il <& le plus partflque des d.ictateUOI? Pour 
lal.oler Il. ""' oomp6re M11510llnl l'lnltlatlv ~ procb .. r&

\ cnd!C"ttoni; nouvc!ks? Et pour \Olr 
dOQ nent le 'ent? Le rait est que aon 
dls<.-ours devant u qu·on ap~le encore 
le R.•1ch.-uig ne r~mble cutre aux 
v(;hémentes eructatlons à quoi nous 
tlWls occout~. c·éuut touJoura le 

a. : a=<I~. bach~. - kli:>kapé. dlralt.-
• on a Bru.xelles - 11utoma1re et <l~fuu. 

Lt, ma:s les 1 na de phrasai n·a1-.lent 
~.,, ro les sone>rl\61 a:guès dommatn<ee 

•t rucnaçantes dl'S diBCOU._ d'antan. Et le tond s'efforçait 
de 1·6poodre à la lorrne. 

c..ia ne casse ritn, n·t.-on dit tout de suite; aucun pont 
na ~"' coupé; la convenab<.>o ront~:ue .:t, du coup, U y 
Clot de la joie <'tl llol40C So:!. Ur: p.>mt, oei>endant, .,., 
clair • la quœtlon d rnendlcauow co!onlal"' .. t pœtt. 
a u.w neUemen: c;ue pos!ble, cette lo:s. Elle peut oe ,_,.,_ 
dr• wu guene, o dit M Httltr évidemment; mAlll cela 
n·em~·hera peraonnt de lrnppcr aur la table. s'il le rnut; 
•t Jll.'!Qu'oil et au Mtrunent de qui la bonne volon!~ de 
M Ch3mberlaio au:ra w c à '"'" etr? Ce n·esi pu pour 
tout de suite· """" doute et tant mieux. A•tendoN Com· 
bl " 'tmir-• 

Du nouveau pour les SOURDS ! 

Il "" e actuo ll•mtnt cs..., mtc op'lunt de 3ô gr <plus 
légers qu'un bracekt.-mootrel na sont llltlnunent plus pUl$
u.nu que Jamais rendant les .ans par conduction ~>e 
ou par lore1lle O.: brodlure 1 B • ce ~Jgo-Amtr.calne 
d• · Aoo •.con ~ boul B1scbo!!$helm. Brux Tél 17 57 H 

mrnare 
M fl,t r a-t-il ' 

10hn1 ce tTa\ e avr11 
l de.sac · e ! rmul 
n lr? Mysthe de la 

an:Qé·e lut celui 

n oi.:"u d nntr au comp:·re MU&
ment• ,o..t,. au C<'ntralre lmartné 

n u .JS;. (' at n de !'t:Sene1 r.,.~. 
<loplomatic naucmal~5o<:lalble... Quoi 

qu'U en *>lt. COD5tatoaa que le Fllhrer a cban&E de ma
nière; •Plis la manli're vlolen~. la manl~re btnlint qui 
semble lnv1ter le monde à causer. Eneo"' une to<S, atl<!n
doo.a. 

Pianos BLUTHNEH. 
E V ANDER ELST, 18. rue de Brallant. Brw<elks-.'lionl 

La politique du docteur Coué 

M. Neville Cbamberla1n pr&Uque &Ytc ~ admlrable 
oonst.&nce la métibode du dOcl«lr Cout. Tout "" b!en. a-:.u 
déclan en somme. mardl. aux C<>mmunee. M. Hitler 'eut 
la Pl.1X. aro-ment. M. M"->llnl la 80Uhal~ de ::out son 
cœur, et prftoit m!me un déoarmement prochain. 

De plua, U n'Y a.. entre la F'rant"e et !"Italie. qu"Un 
unique IUJet de d~. l'altt.ire d ~e: encore s'~a
noutra-t.-11 lnatantanément aUMl'61 que la l'!erre clvUe aeru 
t.ermlnée: M Mussollnl l'a dèe~. D< !ont, l.,s :nqule's 
exqèrmt et la pobUque d'apa1"eltl<·nt ea• b seule bon~ 
M. Ob.ambttlaJn a con1wiee.. 

Voilà qut noua pennet, à nous. n en..,,. pas, de dorm:r 
tranquille& Tout Ta b~n Qoe M. Chamber!A'" n'oul>ll" 
pas. œp.ndt.nt, qu en un Jour de sincén", Gull aume Il rt>
cor.nut que la il'OSSe rtspon.<abililé de 18 IJUt-rTC \nC>.'TlhAll 
à Lord Orey, lequel, a·u avait pa.r;é pl~ tôt.. aurait em~ hé 
1" ca.wt rophe de se d<odialner 

Pianos HOFMA1'!'1. et CZEH:-.i\' 1v tenne1 
E VANOER !LST 76. rue de Brab B1 ixene .. ;-.;,rd 

Le discours de M. Daladier 

Au munent oil nous m• .ana sous pres.oe notre derDJor 
numero. nous n'avtons pu encore lu le dllcoura de M D.lla
dler Le d~t de la Chambre rronçal.e consacré aux 
atlatree ttrangeres se prolongtatt en lntermmabk• redllt3. 
Chacun voulait dire son mot. ce qui don!Ullt unr 1mpr,,_ 
sion as."'• l)l:nlble de division et de b&varda11e L·exprué 
clair et prklll de M. Ot'Orf[<'S Bonnet commença pa~ .....al· 
rur l'atmoo.phtre; le dl$<'oUra à la !oll! tnerc" que •t mc<!én! 
de M Oallld!er l'éclaln:1t :out à la>' L<- pr lldent du Ccn· 
seU a dit ce .,.,·u !allait dire et ccnune n r lla!t le dire 
Mal"°e toute leur mauvaise fol. les roqucui •nrnet~ de la 
p~ 11&l11•nne n'ont paa pu c!.re que c'él lt une pro·.<JC2.. 
uon. n a mêm., eu la <"Ourtol" 1e. i:Put -êl rt. un ptu dkiai· 
aneuse de condamnar lea pl>iSanterif'S sur C.'>POre'o et 
de rendre hommage aux romb:lt'ants italiens c., dwours 
a prod•ut la m•llleure lmprnslon •n An;leterr-. dlll> toute 
l'Europe et notamment en -S.,lg.qut. et tnftn aux Etat. 
ru;s. dont l'app'I! est maintrnant a:quh à la ca ~ fran
çaise dont la position lurldtO"P ,.., -n•!U1qi1able 

Les soldes du ccc aont lmpcrmeablc$ il. !'tau et aux 
CrltlqU~ 

Une solution ? 
On a remarque que, daru son dlscou!'S, M Gecrges Bonnet 

n'a pas repoussé à priori rhypothese d'un<" cunfe1en.e ml r
naUonalc. On s'est peut-~tre llOP en1pre .. • d~ 1éJ>(ird ti' 

1 A quoi bon? Une cc nf u:nee in r· 
nat.cmale se1alt Wlt DOU\tllc tour 
dt lla:. l La France rlsç era.t 
d·~tre accu!ee par la IA<hl'U! =• r
aclle et par la pcopo:ruuon quon 1.,, 
homml"I et les nations à pr.cr le 
vol<ln de hure dra 1nwnces à r n
tlr"t commi.1%\ à c61er !t3 terri o •• 
rt ou q1.elques-uns dr tenito .rs 
-. lt! 11~a ~ re\'"tndtque en vmw 

'as;nrstmrn. Jëg t rn"" c ~ é 
mmtnt le dtmerr Mats le d n· 

ger de la 1'Lltrrt: ;_1. .'11. t"iL·t• moindre' 
Le tla1W de v~1satUt.:;, ib.:tu d'une ccinh:u.llli: U1Lét.Lhh1r_). 
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®%&..;àWt-i1~1:>1:E1~c•)~J i LE y S 1 N 
nal• d nt 1 Allcnugn• vaincue •t • '"p..b, t 1t r 11 • 
vra.i. .st wmbé en mow:aux, de meme que le •)•~ po •• 
Uqct <t len\:cJrllll qu11 aralt comtrwt Le t.em!lll n·eat-11 
pn.s çerH.i den conaLrulre un autre en tenant comp~ dd 
éltmera ~ rw 1 w eaux 7 

Oo pi.'Ut dlrt que 1 cx~ezi.s;on soudaJ>e de l'Al:.:macne. 
l'anJ< hl""' et le dtpo.-ça;e de la Tchèco-Slovaqu1e oont la 
conlkraUon d l wmioraUI<! poUUque. De meme les c aa
puatkl!>s • de l ILAUe Ce oont des fait4 contre 1-uela U 
est lnutlle de 1 ww1rer. t. moins qu·on oe veuille prèc:her 
la cl'()l&ade contre I• tBKllme. le raclSllle, etc De meme. 
ca rtJ!mea • wtalll.alra • qlll. mainunant que nous lei 
vorono â 1 U!IJ\Te n lent llOnelll" ma.1.6 dont. parait-Il. lb 
Alielllands ~ 1 Italiens au crane bOWTt. om l air de 
a'acco::unodrr U !au\ ou es combat.=. ou t"SS3)<T dt> com· 
pose: anc e-..x. Cc n est peut-être pas =P<ISS!ble C est du 
moms ce qJe peilSCilt M Chamberlain et boo nombre d" AD
Cl&ls. car Il aemble bien que al M Bonnti a fa!l des allu
a:om t. la pœslbutté d'une confercnce mtemationale, c'est 
d·..,.·ord "<: le '°"' emcmtnt britannique 

15.91.95 

Oecl n'ui P"" un numèro d'horJoge parlante, ma!S bten 
cdu que \'UUS dt"\'tt f<irmer pour oommander ''Otre 1uper
dl .... eerkd NuubUez J>A$ que .a super-<ilest cerkt.l tst unt 
bl~,,.,, ~ d , 1 ' ch eu s? cre de malt, ne oomltnt 
J)N!IQUt peg d alcool c. est 11 bicre ndlqlltt pour lœ JcunOI 
maman& rnfan t Joa OOO\&:escents Brsaerlr eerkel. 
d est. ou «n' qua> .. eux. rue fr1lODÇOt.s boeoa.-rta. e T, 

ûl : <IJ~ llOl\ID el un. JlQ:'.anle CIDQ. 

Aspirations légitimes 
Dans la presge allcmande relativement moclff~ et, quand 

en .. c <111prunte paa t. 1 n~narrable Gayda ou au polldi:ndle 
Pannacd leura l.U1t8111111iorl•a b;•!or!Ques, on prodtrue Ica 
bons con6CUs Il 1;1 France· • lnuU!e oe s eo~ dana uce 
attitude • hérolque • H faut taire les sacnJ!cea n"'esaatrea 
aux upirat!on1 1 le!lltlmcs • de l'Italie. 1 

Il ne raut I>wl se ln.&ser dC' 1e crter sur les tous. aucunt: 
dts o.sp1ru11ona dr l'lta~r n'est !~Ume, à mol.na qu'on oe 
c:on.'<ld~re 0<>1nm1• légitime la • reprise incllvlduelle 1 de 
l'anuchls1e qui 1'r<rr<>1:e le droit de prendre le bien de oon 
\'O:aln. IO'J.\ pn!t<Xte que Ica rldlesses $OO( mal partal'ées 
dans 1, monde La Corse apparnent a la France deput.s Je 
règne de Loua XV ~t eue mnt de dernontrer que. de &ent!· 
m"21t. elle C!\ tperdOment lmnçalse. Nice et la SavOle, ci
c!éco par l'Italie quand la F'nulce Imper .ale. en !IÙAll.llt la 
iUUfe Il 1 A.!rtthe, t..i pcrmlt de l&ll"e son \i.Dlt~. aoot des 
PG>• ptuplâi de Français où j:un:cs personne na reiirrt!é 
1 Uldtp<-ndanct En Tuni.,ie. le proteetoril\ f~ d~•t a 
la Prance la patx et la prospél1té,, et ce PllY• nent de mon
trer él .quemm•nt, lors du 'oyare de M Daladier, qu'il ne 
dt.Ire nulkmcnt chruliler de protecteur DJ1bouU est un port 
français. Cfl:'C de toute p eee par la France Il <St. 11 esL 
'Tal. la t<t. de ligne du chmun de Ier l:lh1op1tn mals, aur 
ce polill b F ran<e é.alt disposée à pr~ndre des arranse
mcn!A az on n, les avait lll'6 exigés, la menace à la bouche 
SI le dt'slr de po<Wd1 r ce que les autre:; posaedent eat unè 
• 8'<pln•Uon l~ltlmc •· Il faut le dire, et le \'aleur de grand 
eh< mm • t le protot' pe du politique réalls\.t' 

Pour nous, noua aut1ona grand ton de prêter J"" 1nu11\$ du 
monde 1'011 me t. ce& odieux boberds. car l'AllemaiJ!e un 
Jour ou l'a ztre rdrou•cra dans .n !ond de urotr l<'S c ~pl
rauans ltl;lt mes • wr k• Con;;o. c colon!• b<'auooup trop 
·.~ <il• un " rnrs • 

Si vous êtes hdèle 

TRAITEMENT u .. TUBERCULOSE 
1 SOUS TOUTES SES FORMES 1 

PR.iX s.n .ts• "o :Jt, 

Re"'": Sie tk Dti""~t LEYS/1' 

L'évolution de Mussolini 

On se sou•'<em du tempo w MUA!oOhnl apparaissait aux 
) eux de beaucoup de gen. oornme le type m~me du bon 
lyl'&rl. Il avait sauvé son pa)I de l'anarchie, rct&bll la mo
narchie italienne quJ a, aujourd'hui politiquement dloperu, 
"''mme clans une trappe. Il lnl&alt rt-gner l'ordre et la mo
rahw. sa poùUque étrangère é'.Alt p.rud< nw: et sage, et sou.s 
aon reane 11ta::e ré!rénfrée, pôl'\l'è au ra.ne de crandc pul&
eanœ, pe.ra:.'>S&lt de>-oir jouer un r61e rnodtra\<'Uf 

On lui em1al~ son grand b mme. Un certain ~Ue acclo\s 
dl&al~ en •oyant ,_ cafouillages parl("!Jltntattes c Ce 
co'll noua 1audra1t. c'est im M°""'1ma.r..., • Sail! tes doctrt
oalr .. du socla!Jsme, qw tn •oublenL â ce tnu1S:u;e, ('Il a'M>
CIUtda1t t. lui trOUver une des meW("Utta ~ polltlques de 
l'E~. et Je famenx moL de PauJ.13ocooor . c uc cmr 
de cama.a! • scanda:Jsa 

Aujourdbul. oo a le Sdlllment d• 1t trOUver devant UDe 

eorèce d'energumm• t. quL dana son onniell lnaenl;é, rlen 
no parait lmposs!ble et qui d'autre part, 1e oontent.e de 
slnaer avec une som ôe gaucherie appllquée toua les &est.es. 
tout.es lœ manières et to1ttee lea doctr1nœ de llQll compère 
allemand; : cela va du pu de l'oie et dœ grand.I gueUl&
mrnts engueulatolrœ au ractsme. à l'antlchrlstlanlsme et t. 
l'antlaémlt:=e.. 

Que a't'llt-11 donc pe..""' dans cette cervelle ? On dit 1 

• Cda remont. aux sanct.'>N • Tout de m~me t Ce qui a 
c&ni.<'~ cœ sanction&. c'et leur Umldlt<! et leur IDdfi. 
rart·~ li en a tr\Ompbê t.tts fadlemcnt et. t. n'a> pu doa.
ter c'est lui qUI a c poe&éd~ • la f;<lc!l:.I des Natkzns. 8& 
mncune est to'Jt à fait msollt. On R parl6 d'un~ 
d'histoire romallle au cerveau Et, de fait. li est pœslbl• 
q~. pour un UlStituteur romairnol trop lmaC\D&llf. l'bl&
tmre romaine soit un 1onlqu.. un ""'1 violent ~lt-œ 
l'nn~enr.e du Joli oomte Ciano, I• gl110lo du rl>glme, ou 
11m:>l•ml'llt • le dèmon de mldl •' TouJoun œt-11 que le 
rrand homme d'Etat dbler a pr1a le lanp.ie. tee m.an1tru 
•~ la politique du Pên! tJbu. 

Les athénées bougent 

.t..e. athénées de Brux•ll« bouKent : dans toutœ les 
cluaes. on s'apprête à se ttndre oompu- de v1.su de ce QU• 
tut la d•u.~ieme guerre pun!Q\IP C'est dtre OQD'lb:cn le film 
SClplon l'A1ncaln est apprc!cte du rorps c,_,gnant. C'est 
une n!OO<l>llt<.nlon b!stonquc vraiment n:marquable, QUl 
attlren. Ml Pa:a;s àes Beaux-AN la tnut. grac.de Ioule. 

Aw6I que noua l'avor..• d>t, le stuan a lou~ t. cette occa
iloo la grande salle de concerta tt la 11alle de IDUSIQUe do 
chambr. du Pala!; de6 Bèaux-Art&. Ce ne aera pas trop 

!>" T \o"J.S ceux QW Tot:drtll'I\ O.dmlrer Ct fllm it'lnd;oee. 
SClpwo l'A111ca1D a fait une IDIP~ """1De air lie 

pt!~ adml& Il la c v~ '· 
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84. MARCHE·AUX·HERBES. 84 - BRUXELLl!:S 

Fen de brut 

Alasl donc. le Ol:c< Irrité de se \"QU' distance par le 
F\llucr, <ntreprend une camp..ine d'841itat.1on SOl&n•ua&
ment copiée sur celle de Berlin. Il fait marcher tout.e la 
preo;:;e, d<"pula 06)-da Jusqu"awc petli.. e&n&rda de LUcqueo 
<.u de Penare. soua la haut• dlrecuon de Oberardo CU!nl. 
celuJ QUI 11Uccéda. comme cbd d'orcbesttt. au com~ Ciano. 
QU:Wd œlul<i dc\1nt mlnlstre. Le Duce se reJoUit bruy..m. 
ment dos succi.-s de 1''ranco Il Urnt en.fin une occasion de 
broul!Jt-r des c.ll'te&. D com:rience par lancer dœ raux 
bruita. Fran.,...US à Minorque. nu1Wllement. coup_, de maw 
etc. P"oll.sque : os unta!l\'es ont lcboué contn· la Coru et 
la Tunla!e et que dec1dement l'Angleterre n veut pu se 
dHaclu·r de la France dans l'al!'atre de Djibouti ou de Su~ 
Il raudt& bien trouver autre chObé Ln ~mP<'rature flllt por. 
U!e au.ssltOt au maximum. X... •UPt'rlattrs de M. Léon Oe
sreUe ne sont rien l côté de ceux Qu• M. Garda aligne 
toUA le3 Jours. Nowi en aommcs l cet égard au méme pomt 
qu'eD :;ei>tembrt! dt:roirt. 

M Chamberlaln oomprend très bien poorquo! le Duce 
l"a Il aimablement convoqué l 1!4me li y a un mots. C'était 
l>OW" boltr la Francr. e~ garder utllemen l"Allgle1trtt en 
vue d'm arbltraec 6Yemuel 

ExiiU: YOUNCER'S 2s3 
Gros orchestre 

SCOTCH ALE 
CHRISTMAS 

Toi t Mla e&t un peu il"(lll, comme l"orche&ttatlon des 
dwx preges 1 allcm:1:1<1e et l'italienne. la pttmiere. tout 
veIIJD pour !"Angleterre, !a deuxième. tout. fureur con!re 
la France cependant que l'Allemagne eUe-m~me s"est arran· 
l!é<! n> <'C la France. C.. qW eat encore plus eros c'eat la 
copte scntle, contre la France, du proc~d~ allemand con· 
Ize la Tchéc~klvaquie.. A R<>me on vrut traittt Daladier 
oomme D<T~n a tnllû Bée~ L 

!\lalS cc n"est 1>86 la même Cho.."'· En M"ptembre. c'euut 
la veille d'une ~ucrre A pt<~nt c"""t le lendemain de 
Munlcll M Chaln~rlain, triomphant à Munich, ne 8"ralt 
paa rtcbé maintenant de faire oub~er son triomphe. Il srnt 
contre lut les COlll<!nateurs, qui lui reprochtnt de ne pas 
ttabllr le oemce mlltlaire obllptolre tt les tra\a!llate•. 
Qul lui reprochent de songrr à l'etablir Il en a a.M<Z. Un 
de U4 Jours 11 a'"n >ra .. à moans que le# Italiens ne lui 
dou.mlnt l'occasion de taire un béau coup. car u umble 
Q~c l'lta.he SOI' Il drux d~lgia de quelqu" n:aladr-

Quclqu"un r. rappd6 :-apoléon Ill, apm SadoTa. rtcla
mant à BISlruU'("I< da compeuaatlons pour l'aide Qu·u lui 
avnlt appor....e en I~ la:ssa.nt trlornph« à sl bon compte. 
Nnpolo!o11 Ill n'obllnt rien du wut. et Blllmarck traita -
n. tians de rn• d'• 14t) tt 

Détective A. GODDEFROY 
INOUt'TtS &URVC.U .. LA NCU - trtLATURtS 

8. RUE MICHEi. ZWAAB TtL. Ho~ 7& 

La note d'aubergi&te 

Car c'rot bien de cela qu'il a'a&"lt. Hitler a, pour le m<>
ment. la wme ohance que B!omlll'Ck : U obtient tout, nen 
qu•e:o fronçant le sourcil. M.,_lJ.ni, comme son co....in 
N &p<Mon m tu paraii que J.ea Oor'MI llODt 1ta11 ..... 1 a 
n!ussl ,., ml!• qur · -ieure ma• deputa l'a!Talre d"Abvl<&l-

CHAMPAGNE 

HEIDSIECH MONOPOLE 

rue. la politique exl<'tlcure n'cot plus pour IW qu·wie lonaue 
suite de misé""'. D'abord cette Al>yuinl• elle-mtme QUI 
pèae tria lourd. Pula la 11Uert9 d 'Espqne. qui au lieu de 
d11ttr uoa mola, peut durer izota an<. Pula li a fallu 1e 
rlconc!Uer préctpltammen~ a\'ec les Serbel. et UIC% pom
peusement avec les AnglalS. kUX appl .. ud111tments du Vatican, ce qw pour 11nstant eat des&gréable. Enfin. U y a 
l"Ancllluu Et U y a eu Munlcll. Et U y a eu les tronUér<a de 
Hongrie. oil leo prame.ses Italiennes aux Honçots n"Ont paa 
èt<! ooutenues par l'A!lemac:ne, •t tout a·nt termine par 
l'arbitrage de Vienne, oil les Hongro1a ont été cWts tout 
chauds. Que faire maintena!ll? D faudrait reprendre la 
vieille manière de Bi=arck. !"épreuve d~ force, la Kro/t 
prob.- contre la Prance, et que le Fa.scio remporte un aucc:èl 
tout de au!~. tout de suite. Heurt"laellle»t. le Vull:Uclle 
Beobachtt'T arnve à la ~u~ en proclamant que 1!4me 
doit s'attaquer à la Cartha&'e mOdeme qu'""t ln Franc<!. 

Mals par où. et avec quoi ? lei. les All•m.ands ce d~t 
plua rten Eux, on lœ redoute, mai.. Us ne boueenmt PN
C'rst au tour des Italien>. Qui n"ont plus qu"à se d~Ul<'I" 
tout vuls. 

J. Louvois Votre Blloutter 
39 RUE AU BroRRE 39 

Alllan<H or 18 karat6 à ~\r d• 35 franœ. 10 '". ~ 

La Kraftprobe 

La ltallem P<illoo<nt que la prlae de Ba.rwklce •t ent\n 
l'oœaslon attendue Mais U f a en Espacne. des Espacno!J. 
C'eat cela QW comphque la Kra/tprobt. Et puls, l'lt.ùle eat 
vulnérable elle 1·.,.t même errroyablement, cette preaqu·ue. 
mince et squelettique. Cela. tout le monde le u.lt. Mals le 
Duc• rait le calcul d"Une ol!'enalve de choc. d"une ruerre 
d"av. aon. brt•• r. >&UV"&'•. qu1 cassera le. reins de !'ad,.,.. 
sairt avant qu"!I ~lt pu re,..,1r •t faltt dOnner les rtllU\'M. 
L'avlauon rrançaL"' est loin d'Hre parfaite. On pourrait 
travailler vivement par l"avtaUon ... et puis on verrait 1 

MAI.< U va sana dtre que tout cela est u..nt tout du <han· 
ta&• 1. va de JO! que ceue ml.oe en aœnr dOlt operer aans 
eff\WOI\ de S&DI· Il C'est J)OS'1b'.t. et DOD p.la tellement par 
sot-mfme que par les autrea. et par la taui.. des autres Le 
Duce croit à sa chance; U y croit surtout maintenant qu'elle 
lui a trop souvent faussé compu&'llle. Il voudrait là for<."<'.r. 
L'ld•· .. 1 5"r&it de conquenr la Tun:sie sana tirer un coup de 
rusll comme le 1" :hrrr a o"nquls la &'>héme de. Sudetea. 

Un petit bout de crayon 

VOUit .'1lllt. Madamt pour UU>oter • !"instant mtme l 
votre nda tn rtttard du ,.,.r oo voua rfterez \otre cher 
man· c Ne pas <>Ubller • Bl'Ulna •. le c111artllo Qu on offre 
a\'ec confiance. car on sait qu'il plaira t.OUJours au rum~ur 
exlvt<'nt • 

... jusqu'à la caricature 
Lo! OU<t mobll;or donc deux clas.ses de mlhce. BttntOt ae 

seront dix cl:wes, Mais 1'Allcm&&'l1• ne d:rtetra.pas uu tllnk. 
~ Lin canon .. -tn :.a f'r.._nce Ct-ae ~là tt:. p~ de 
mode. L"auberglale peut power sa note Il peut mfme con
.entlr un• réduction de 20 p ~ rur les honHl"œu' rr •I le 
caviar, ceJa ne fatt rien. 

C'••l l'ennui de l'aventure Quand on a tlé de mlM're en 
m.Ja.en: oomme lf': O~ce 11 faut qurlque chœe tout. de autte. 
mal> là tout de aulte. pour tout ropartr, et pour 1au1tr :a 
race. Il est demeutt joumalate Il a lu d•na la prea.e inter· 
nationale les san-a.mes dont on l'accabl• On Je trait< de 
cocu, - palltiquement. s'entend - lui. le Don Juan PftJJt'· 
tuel. Et le pi.s. c'est qu'il •'en rrnd compte. A l"mttrlf'\IJ' U 
a du pou;ser l'Ol"i&nuatl<m du rég'.me Jusqu'aux dtrn frts 

1 e:rtrtmlt#.s. na prf~•é sur le capital n •"Ht •demi bl'ollll!~ 
avec le haut cleree. Il a pounutvt les Juth, et la au65i on 



aperçoit pourquoi: c'eat le Pùhror quJ l'en a poliment prl 
Le PUhttr dtsitt ne pu •ire HUI à monopo!JM:r l'odl~UX d< 
la pérsécutlon Juiv•. n a prit I• camsnd• ltaJlm d'tD don· 
n•" UIU! C'Cl>!(t 1talJer,ne Et les bona conna;.s.seura ont 
-nt ~t c:eruJna pet ~ a:TaDfemenu !lnancle:s ou 
11t&!ie ob•..en&lt qutlqUCI IUl>atantleli a'1llllaieS. 

Amal le tucllme a dtl ~ herisser JUJQU'l la cartcature 
Parlnaccl e$t allé prononcer en Allemairne un dlscoun quJ 
devait rtJou1t Ro.enberr. cc·i><ndant que Staracl ne cr»e 
d'apcer • l• vieux monsieur du Vatican •· 
c·• l• umpa ao'I ce meme Staracl. pour montrer aa Ylr· 

tucal:é, obllte ltt mlnl.stres et lta hlmLtqU'* l l&U~r l tn.

•tn des ceruawt de papltt wtlamm6. C'eat l'~poq.,. du 
J>CU•o romono. Mauvais a1irne, tout œla. .. 

Le Cercle B. 1 M. S. 

rtunJ; se.a "' ino!U depull ...mtdl dem!er d&ns :es loca:ix 
de t·ex.warnun. ~. rue d<a Vannl•rs. ou, dana ce cadre IOU· 
rtant, Ill retrouvent une ambiance acrk.ble, <les con.som· 

mattona de choix des prix abordableL 

Pourquoi tout ce bruit ? 

On se dem&nd• pourquoi et .te Cn!néale olflclelle, que Je 
peuple Ju1.meme ne déalre pu; car on eat certam, mainte
nant, que le peuple italttn ne d!llire pu J'aventure. Alora 

pourquoi cet~ lrm5e ' c Olt que. dam .. cu•rre de choc 
le Duce peut le aL.slalre tout de su.te &\a.nt quU alt t 

le ;emps de 1·1 ""'°"nallre. Alors U tr.u<lra mena<:tt l'enntri1 
de telle maniere qut I• peuple 1talJ•n ae pense menace. 
C'ut ce qut HILler avait Il bien amênaae au mois de aep

tembre dernier, en la.iaant comprendre au peuple allrmand 
que l'attaque .Sendralt d• la France tt d• la RUSllt. Et 
c'ttalt vrai 1 Pwr détendre la Tc!>é<»Slovaqu e. l'attaqut 
doalt nnlr de F'tance · C'eta1t bien )Out'. Ir!. U n'est pas 
queaLlon d• dHendre un. Uezt·e penonne ou de faire tou 6. 
un enpeement. n rulf1t de d~fenclre sa propre peau •t sa 
propre mallOn. 

Alom. p0urqU01 ce tapace? Puce que. aembl~U dans 

CM rtrunea au-..e.s. li faut que :e chd 1 appu?e •ur 
W1 pan!, •~ec de& mille• tl une bltral'dèe. avec des 

rt<ompe~ et dts !•v.u111 Ce sont les l:-aracl et lee 
Alfieri qu'll laut tràter et qul maintl•nn•nt le pays en 
etat de dl.scl?llne Ces llt116-là li leur faut de la victoire. 
eoua peme d• dtcll.Olt. ~ r<M<>n est tendu •• tendu .. 

JoU com"' crD1«nt d• r~vr r 1939. 

Qualité, aaveur, économie 

Tell eont Jea IJ'iWll•nt.a Wl voua feront adoptrr, MIL· 

o.ame. les excellent.s calée du Congo, oontrôlé$ et triU'&1l~ 
par J'Uruon dea Produc~ do Cale dJ c.m,o. ns eont en 

.. nte • la Mai.ou Cokllll&l•, 4. ch&ll.We de Wavre; à la c
du Oonso. 29, av PaUI dl) Jaer <St-Oille&>: • la Mallon 

Conaomota. 30, rue du Berceau, ADJ:ers et • • La Bonne 
Etolie •. 207a, chaUS&ée de Helmet. à Schaerbeek. 

Matamore. 

Lea journaux ltallens ont annone~ que quatre Jutteun 

ltal>ens, quatre lreres, deftalrnt en combo.t singulier cent 
IOJ4at.s lrançalJI. Il parait que cela donne dp l'enthOU· 
ilaam• aux babUla1. 

C.la nous rappeU. un "°"' •= <tu temps de ir•=e Il 
J ••ait at<.rs dana les atelkn du cinéma ltal:.n une .. p00e 

d• cola.se appelé Mael.>te. Que l'on utlllmlt pour les !illJ\I 

d• pro1"'11Mde Maeiste, ha.1>111~ en ber>a1l1er. tal.eàlt lrtUp. 

tlou d&N un étai.major autrlchll'tl Il prenait un cénfral 
par la peau du dDS. un colonel par la peau des feues et 
les entrechoquait l 'UD eonttt. l'autre 1.,. :<&laissait c:uf par 
un bras. qui par une jambe. et les Jetalt par les tenettts. 
On troUftit ••la c.tts dr61• Quel Hercule ce Mae!Ste ! QJel 
aymbole d• la force italienne 1 Seul•ment, lu Autrtchl•n• 
a lnal maltraitée par l'h&o1que col06Se étalent des manne. 
QUllU d'ouate ... 

On ne prête qu'aux riche. 

Il t"Ji,1 mai.n~ f~ns <l'inttrp~tcr ce pro-.rtie. A 
pr>ort. li 11&'11111.e que le prtLeUr rechtrche BV1lllt tout des 

garantlca. 
Pdttt au riCbe, c'at dODc lalre ~ à quelqu'un 

qu·on ait riche en talent& e' en qualités, SWDn en ari;tnt. 
Par dfr1vat1on, c'est enoore ex.lier beaucoup de Qut on 

connait l'habileté et la ec1ence. 
Q•and un chent du chem.isltr Rt>dlna demande du i.... 

,.aU llW' me.ures au pl'IX <le la aérk. qll&lld. U ex:ce des 
ool.s d'Wle coupe optt<.ale, UIU! garant.le de bOn teint, une 
autre pra.nllt que Je th>su ne reuéclm pas, <tan<! entm 
li avertit Je vendeur que seule la pertecuon Je satl.\fera, 

ce client pl ête à un riche. En d'autres ~ea. li attend 
beaucoop de nous parce qu'il noua •Il capable.; de Ju1 <Ion. 
ner plua et aueux que qulooDQue. 

La JrJùn-d'œuvre hautement ~ de Roclma. 
l'éQul~nt uJtra·modeme qu'U uUllse. ses acheteurs ex· 
pert&. - méthodt'S de <L.stnbutlon economlqt:c.s constl· 
tuent une vraie nch...,., dont profite chaque client, 

Faire oontiance à Rodlna pour aatWaire au mieux et 
au meilleur oompte \U beeoin.s en cherniSeS c·tst preter à 

un nche. 
Les ad,._• des succuna1 ... Rodin& &Ollt enumértes <tons 

le texte de la. chroruque c Echec à la Dame •. 

Le cauchemar e.pagnol 

n i.. "· a.n c:e=in c. ..ra.ce "" ir Ure les aepecnea et les 
r~c - •urtout quand ü.s ,;ont auat nnnta que ceux 
de M Oérard de LandAheere. par exemple. Le rk!t de ces 
horreura nous !ait d'autant plus dr._,r les chev.u" sur la 

~te que nous en avona vu d'analogues, l'exode de Louvain 
lnœndltt par les Allctnands, par PXemple. 

Et ce qu·u y a de plus eusptrant, c·esi qu·on a de la 

peme a comprendre. On nous dlt quo les soldaU <le Franco 
sont 11ccuolllis comme d.-s liberMcura. que les VIiies et les 
vlllagea it'S accla.ment. que le gouvernement nnLlonallStB 
a <ltjli rétabli une ~ normale li Barcelone. Alors pourquoi 
ceae tu1tt tperdue de popu.Jauons lnolf•ns.t-? Cet exode 
<le lemmes •t d'entan!a alfamés f !'aux bruits aur ka Clla"

tes d•6 Marocams dJt-<>D. pan.1que inju&tUlêe. C est pœs!ble, 
mal• alon. comment rxpliquer que P'ranco n'alL paa trou•"! 
le moyen de ra.ssurer Jta populauons. li eut sulll d'un ceste. 
Pourquoi avoir refusé l'ln.nltullon d·une zone neutre, d'un 
rerui;e? 

Un IQJd• cœ tSt ur nouveau!(\ p0ur ailleun. 

Difficultés de la France 
Cet exodt P<l5e po ;r la France des probll>mea lntln1mrnt 

doulO" . .:reux et d.J..MCLe& E.ilr ne peut a~e':Jr c-~te masee 

tnonine d• l'l!fuglt> ans un contrôle .oëvère. Les dêparfe
ment.. m ... his n·a\11'11.ltnt pas cre quoi lœ nourrir. Et. d'au
tre part, dans ce flot de ré!\1ilhl li y a. à côt<\ de ceux qui 
sont dtcnes de pitié et de sympnthlr. des élément.li lndêsl· 
rables, rkldus. et les ptrrs. de la l<'elon tn!ematlonale anar
chlste ~oie, habl!ea l masquer Je brigandai~ IOUS des 
~tntea !d~Joetquea. aventurlns <le toute soru qui n'ayt.nt 
rien l perdre, oont prêts à commettre n'importe quel <rtlne. 
CommenL taire le tri? 

D'autre part. comment avoir le trtate courage de rejeter 
cetU! fod• de malhtureux dan$ la lournalse? 

Burgo. or not Burgo• ? ,, 
Ajoutoru. notre go•me d 'enett aux tonneaux qu'a <!t!JA fait 

verser cette btùlante queatlon. Au lond, que dk>rrnt 1ur
tout IM EaraanoJa. tow lea Espqnols, <le qu~que parti qu'll.o 
oo;ent t Oe~r en pau les bon. prodwts de chc: llOt1S. 

Ah 1 Il _,,. pouvloca lr:tr ~irr quelques .....,ons de 
Jacques 1 a.taia voilà, notre nauonal Superchorolàt eat re
servé aux Miiies li.nea bouches de chu nous. qu'il rejale 
à bon e<>mpte, pulaQUt J acques ne coute qu·un franc la 

croe b&ton. 
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La fin de Barcelone 

Le froc\ eataJan 'eat err~ comme un cbA-u c:e 
œrtea. Alris <iœlQll'llJ Jours d oueœire. no d~bre, lea torcee fr&DQulstœ eo!onçalcnt lea llgnea rtpubllca1n19 en 
trois endroit., et, ...,,. plll8 rencontrer de .réalatante sérieuse, 
fM1f t. I&ual&da. déferla.lent ven la oote, vtta Be.roelooe 
QU1 tom b&lt entre !cura maln&, N.D& oombat 

DepWa. la 1 Ollnllllte oontlnu~ •• 
On '"' s's.tteoda1t J>&!I, en genéral, à une décision ,.1161l prompte. Barœlone est tombée parce QUCI la oa.taJoeno 

n'~ta.lt poa défendue, Jl6ree qu'U n·y .. va!t pu. air ce front. 
un 8eu.I cher de guerre. Ll.ster, le Qunpenlno aont de bffwt 
CIO:ldottleri. <1e ~ue:s po.r.uans, dlCDel <1es sueru· 
las d • IGOQ Oe amt de lamentables stra~es. One rot.a ~ 
plua, i.. )>reU\'e twt. ratte, on ne a'iml>l'OVM pas 11*1~ 
d'année. 

Jamal.5 lee :épubUeai.ns même lorsqu'ils oontl'61ateot lea 
deux tien do l'Espni;ne, ne .réualrent à rlalller l'unltA! de 
OCIIUDanllœent. 

Lomqt:• Fn.nco o~re au pan basque, Madnd et. plus 
encore, B\J'Wlonc, se d,'Sintéreswmt totalemtnt de l't.f
ra1re. Quand MlaJa <'6t a&&llll .ur tro!.s rronts. les Cata
lans a'oocuP"llt de léurs petites a!fal?œ MaJaga tombe 
dane 11rullfférencc ~~rale 

MlAlgr6 lœ e!fon. de M!al•. aucune acUon coordonnée 
n·esi cntllme.. lors de 1 orrens1ve rranqui.,w sur Tort.osa et 
ca..tellon. 

Cette fol&, lolnlq~ l'ranco dklend!e sa ~e attaque. 
.u IDl>la de déœmbre, le dér~ c:e Madrid. quJ n'a )a. 
.m&l& exercé le comms.ndement en cher que d'ulle r.çoo 
nommale, a~e en E>tramadur~ pau.r soulager le front 
catalan. Lttl, au mou.,, U aura !ait tout œ qui était hu
ma!ncmell!. pœ.olble pou. sau• .. la ~P'"bUque 

Le DETECTIVE E. THYL YS 
ENQUE'rES - FILA.TORES - SURVEIU.ANCES 

115. RUE HOTU DES MONNAIES - Tiléph : 37.H .OO 

En décembre 
Les urmi""' de Ca1n101rt1e étalent en fort piteux harro1. au 

n101.s de dtcemore. U'a m"illeurea unités •'ét&l•nt !ail. déci· 
Dier au cours de 1 v!!eswve alll' la rive gauche de !'Ebre 
o!ten&1t., rn~e contre lavt.a cl<! MJ&ja quJ se rendait 
~llt compte que cette opérat10n ail. 11 mener à un 
6chec certain. apria qut•Jquei; succès Initiaux 

D"'- le creu.'161. èe Gand""1. l<>s réglmen!4 d'élite !OD· 
daien~ c comme cl1" au souWe d'un b~r • Leur p:o. 
Cftl151Slon du. premlms Jow's rut a:>lule .,.ec enlbO<.l&l&llne 
Oumblm llùnt-lls à &\OU' repe.ae.· !'Ebre, Io~ l'ordre d• 
retraite tut doruu!. aous la 1>0u.s>H de Franco • 

Celul-<:I, à "°" tour, attaqua, de l:L mer du Nord à Ler1da 
n al1it1att ""' P:ua beaux bataillons .ous tes ord- ~ -

meilleurs fénéraux, lea N,.va.ml.ls, les l~nn..!res du Ter
cio, les reruJaHa. avec Y&cue, Moecardo. SolfoCha. Eu race 
de IUI. Il n·r an.Il pl>.1$ qu~ <Ica unilêa de ~ll"e Yalcur, 
COIIIJ)QMeo en irrand• pt.nie c!e milicioena Qlll n'etal<.>nl nt 
rraoqul.s~. ni ~bl.lœina •t qui ne oouhalts.ient qo'u11e 
cboee: la fin dei hœtilltU aana se aoucler de qui aoralt vainqueur. 

En ou:re. "ranco. crAce • ra:d• a~e-iU>Ji"1ne, d!L 
pœalt d'Wle wi*lorlt.é maurlfll• lnoo1n:stable. Lra pœl
tlona répubhaaln<a, nat11reUement t.re. rono. puJ.ss&mmt-tu 
orpnJ.M!ea. s.uratent i.enu, •'li y avait eu un MtaJa à BAr
oeloM et $1 le:s dé!eMeUrs avalent eu la \'Olonté de um.r. 

Saut en quelques pointa. la re.tstanc:., ru\ nulle ta 
derniers aoklata de la république ee f>ttDt tuer sur Jeurs 
PQSlUona La ~ de:s mtllclt-tu reflua en dêaordre ou 
leva let main$. 

A 11\l&lada, ce qui restait des brigades Ll.ater, pr4<~•mmmt hach~ dano des otrensive:s absurdt.;. se t:t bachrr 
...,. p~ et oe rur 1a rin. • oar les bra .... r.ont moru ~ 
lea llodles ont rut • n n'y &V&lt d ailleurs p&$ que dei 
bravea et des IA<:hea. dans l'armée catalane; il r avait .ur
tout de p!Luvrea bOugreg que rarratre n'lntéru;al~ en rien .. 
n dut y en avoir aussi pu mal dans les rancs franqulsta, 
maia à oewc-».. on ne oonbe pu la prde ~ pœ1tJom 1m
portanta 

La TAVERNE du PALACE 
vous of!If! ch"Que Jour 

SES PW.TS Dl: JOUR COPŒL'X FT Dl:l.IC lf..l,X 
tnnch~ et .e:Tll devant vous. de 1% " l5 Ira•><• 

et f.O"!lf"• ses oombtt..- sJ)é<'•aU~ 
01chestre PAlJL GODWl.N 

Lu ltaliena 

Quelques unltéa Italiennes ont partlclpé, très mod05te
roenl, aux opérations !Xpuls Guadalajara et depuls Tor
tœa, Franco ae m.it~ des • Flech"" • <!.- <ou~ CQUJeurs, 

A.lors que Mus.oluu s &(lte rt clame la sJoire d<a • Wclon
ll&lrcs • eu cbemU<s uou:e.;. qu.. Rome illumine et paro!ae, 
Pranoo. dans un rommun1que d'un~ ro&leT:e &<OS !*reille. 
remettait les choeca au palnt. c Le combtl1 èéc!.slf pour 
Ba.rcelone !ut U•Té di.sau-u. par l'année Yacue qui aua
- Mon~. et s-t les NolV'"1l'll!6 ~ ,.,,.ifflt Tt> dlado 
PoW' ob)ecuf. Qùeiqu<:s urutéo d•' Flècb~ noires auuralent 
ta llal.IOll entre cee doux oolonnea • Voilà un oommumqué 
qlli na, cerws. pas été atrlché à Rome! 

Quelq\le3 heures pl\16 tard Pra~ dé->iiplll!t oomme maire 
de Ba.roelone. un rranoopblle uo:oire et oomme comman
dant aulltatre de :a p:sce. un 11m<ra! qui se proclame ~ 
clple et admlrat~ de Lyautey et pour qui la France l'6t 
une ...onde pat.rie 1 
E~ Mu.....allnl qui croyall. que la prise de Barcelone 11<.•ra!t 

ttsttvk, ort!clellcmmt tou:. au molOS a ... ~u'es tnlllpes 
et que c'eat à ·~ que m1end!1ll~ l'llotlnalr d'ent:ur :.., 
preml~,..._ dans la capitale caui ane! 

Le conseil de la semaine 
Ne ....._. at!oln pi.& ., .. mtÎ<l«:tn pre&CTlt d'u.rfWCe a 

votre malade dea 1nhalattons d·oxy1ene, un ""rvire a~ia.. 
temeot orranlsè paur la foumlturt d'oxygrne pur Dl~!Dal 
roncUonne en tous temP1 à la Pharmacie Dcrnevllle bOu
Jevanl de Waterloo. 65 Tél. 12 03 94 elle vous Uvrera eiale
menl aur-IM:hamp •ous "''d!ca=nta d'U:i<nCe, lel'UDll, 
panaemeota, acceao1res, et<:. 



Chiens et chau 

- Lei EipilCnoa, ripète-t-on. ae dé~ l brd 
~lai, dea lu.lleua. d~nt 1Ja one plem le do&. L'Eopeanol Nt 
un Individu partlcularl.lte qui po.r bet>ucoup de coU.. ,..._ 
oemble au llelse. La Jactance m.ataœoresque dea officier. 
1talleDa I~ i.... proctama!lons rrancüloQuentea da 
Mualollnl le toat IMtl>L gnnœr des dent.& tant4t rtre • 
- dlplo~ A 1 en croire, ce aont - troupee qW ont 
tout tait. 1:~1 oe PILl'donne pe., aux llallena 1 at
l&lre de OUMl&lajlll'a, batllllle tmpoeee P8I' eux. moctk 
par e<LE. CQCIJJWldtt, ltn'fc v:cluslvement par eux et qui 
ae iermtna par un ~ Ce forent Iea Espacnols qui 
durent rt-ta.b~ la a!Ulalloo e ""'1leilllr les ll>pom en 
dtroute. 

- Mali. llDlla disait un l'llparnol. œ q~ ooua n'oub!lerona 
J&mAll. ce qu,, noua ne pardonnerons Jamala aux Itallms, 
e·•t d·u.,,!r tu~ d<11 Espacnols. 

- ?l?l?I 
- Cel1<S, lror ald• matérielle nou.s a été préc:tetW pow 

oontn:belan<'<!r ~lk dra RU&'&, des Tchèques, e«:" aux 
Ra~ c·e11t évident. N empN'he que des etr&llitra aont 
Tenua. aur notre tot ma..~er nos nationl\ux X. IUNre 
ctvtle e&t al!alre •ntr, noUL Lorsqu'elle sera t<'nnlnèe, Il 
n 1 aura Pha ni rouets. nt blanca; U n'y àUrB QUe dœ Es
pqnols .. qu<I qu~ aolt le 'alnqueur De.; Eopagnoll QUI au
ront t. rttler la note que presen•eront les AllemAnda et 1 ... 
1t.a.11e,_ et qui ne "" aouvtendron~ que d"llll<! cbooe: • le 
anr ~I a 6:é r.!pcu:du par les léi\OnnllittS de Mus
IOllnl •- Cela "'OU& parult alarmant? C'l!lit tout natunl Ce 
n'eot 1191 ooaa. d'lUUturs. qui ..., avons api>tlés. On llOlla 
les a ~ Qunn4 ce wa !.ru. an leur fera uoe belle 
ff~e. on les d«iorera l<lUs. rt on dres&era <!ai ~ de 
1.r>ClnPhe et on la ~ooompactltra au bateau. peur 6:re b!m 
oer1&iJ1 QU'lla a en vont Au beloin. on k!s ~ wi peu, 
pour Qll u. ae drpkhent.. 

L'e1p<1t e1t t.ouJouro la dupe du cœur, oauJ en comman
dant - duubons i. 

J. MOSTINCK et Fils 
rue de la Gar1l, 30 38, Etterbeek. Téléphone 33.U SI. 

La censure 

L'acence qu a tr&J>S1nla le texte !nt.élnJ du <1llcoUra 
d'Hlti.,r en a œnaure qu•lq- passages- paaa11• qw, 
h&IOl»-DOWI ~ I• dire. n ont pas une tmpOrtance dtpl<>
matJQue <!Mnith e 

• L'Etat na tlonal..i5' e D · .. t Ill pl'UC!e. Ill gtM Mali- u ' a 
cen.&in1 principes de la morale qw do"ent àtre JUP«tes .• 
La~ et b c:nme& oontre les mœcra comm• ernera 
l• entant.& woounnt i .. pe!= prè\Uf"S par 1 Etat, ans 
6p,rd pour la penonne qll! commet ces cnmea. L<& del1t11 
dea prtt.rt. contu la chaotete ne nous lnter~t pu. 
Jamala un mot n·a t·e publ!e Il ce sujet d&n.s noa Jour
naux , 

c·e11 œ qu·aurall dll k• Fuhrer. d"ap ..... 1'5 de~ .. 
d'qence. Maa noUA avoru entendu cee1 profere sur un 
ton IOIU<nard . • El al un curê ,-a voir une perne femme, 
l'Etat nat10111\l-.ali.1te n y verra aucun maL Oa lui est 
toul t. ro.11 1nd1ttennl Noo journaux ne se aont Jamaa 
occupea dt' c:~la et M a'en occuperont 1amal.S J . 

El le micro oou1 t ransmit les eclau. de r.re des aaai.;.anta 
qui la U'OUYalent bien bonne 
Scandai~ cataona Jourr:au.~ t>eJ&es bl•n penaant.a ont 

tait aauter «Jiii ~ pu&:1&e La lemme de ~....,. •• 

Le bec du héron 

~tait tin Le •6u• auul, rhtr iOUJ'D>et Soyez don< aus,,i 
dUtlc:tl• pour le • lwna;e • qoe pour la table et e>Jatt le 
C1Pr!Uo Bellln "°nt l"\nromparable bouquet vow en· 
chantera a 1 ext,. ... e. 

u bon tyran 

Q"-•d on a suM pend&nt quelq\le tempe tille sesslon P&r· 
lcment•u-,. <1.l&Dd an a tU! 1., ttinaln des lneOhértneeS e' 
de. tm~ du goun·~nt par les uaembl~ on 
uplre a.i ttG'lle du • bon tyraii t, le ~ pré!~ré de& 
, • .,. de let tres qw esperenl toujours QU" le • bOn l.f1'&Il • 
leur rera p!au à sa COW'. Malheu~mt, le • bOn 13'· 
ran •. c'e.t comme le .-érltabk amour. tout ~ monde en 
parle et pel'IOnne ne l'a Jamais w. Au 1U11>IU1. a'ù arrive 
t. de& L}'T1UlS de bien commencer tell PISl.strtù .., DeJlY• 
d.· Syracuse. ils !lrussent OOUJours mal. comme Pl$SU'ate 
et Denys. sans doute parce qu'U n't'llt ,,.. de cerveau hu
maln QW puisse su1>1>0rter lon(l.tmpe l'lvreMe de la toute
pul.laance. Le système parlementaire a cauau aux peuples 
bten des déceptions; mals QU&nd on rn•t le eort de plusieurs 
Jl"Uple&. et peut-être du monde. dl-pendre ~ sautes d 'hu
meur d"llll homme qui a peui.-êlra d3na les velnea le fameux 
1 petit i-"'l'IOtul3it pê.le •: quand oo volt, comme auJour· 
d'hui I• moode entier sw.pendu aux ~ d"llll part!cuI1er 
qui, d"llll mot, peut décl~r la paix ou IA CIJ6?"• et lm· 
pooer aa 90Jonte aux masus a1eu;tes par les moyena \ngt
nJrux et brutaux d\lne publlc!U! m«anJque, on ae dit que 
!Il les parlements ne pem ent pu faire beaucOUp de blA!D, 
Ill ne peinent paa noo plus faire aut&nt œ mal 1 

POUR VOS LUSTRES ET LOMINAIRl':S : 

FISET FRERES 
E:ri>O 1tiQn : 108. rue de !'ln• zucUon, Bruxelles. 

La folie des armements aériens 
1 Il !nut que ça craque ou que ça s*le 1 •. noua dlt-on D 

faut que cela flnlsse. L 'Euro~ est lne&i»ble de &OUtenlr 
~mps encore le train de cet'.e coune au< r.rmements 
qui ffll!Otltit les milliard.a po.r centalntL 

C'eot surtout dans le domaln<! cl<' l'alr QU• now tou
ehollS à 1a roue fur.euse. un a11co de c""-, QUI peut être 
détruit en uo!s secondes t>at une :af.&lc dt> nu:.rt.!!.te!l.Se. un 
obus. ou p!ua s:m;>lemtn• lW" un al'.errl.""'~ ~ COÜt4 
deux rn:lllom En mo:ns de deux &:la, U .,..; dec1a~. ~ 
mod~. bon à met= au vieux ter; un aYlon de bombanle-
1J1ent. btauooup plus !r'8gOk et bien plus TU'.Dhab'.e. renen~ 
t =~ mùhons. On seul 1""'1X de r.hall<e ~1tnt. eo :.empa 
de paix. à vlngt-<=q m!llloo.s ~an et oela n• fa!! jama:a 
que dix avions pouvant prendre l'alr almulta~meni. 

On en'ft.9age en Pranœ. en A!lem.&111•. en Anglet«Te. dea 
noitn aul«lnes (le tro.s mille avions. Tro111 mille avions 
conso~ratent. en eu de l\lel"TP, dnq~ante milliona de 
titres d'essence par mo!.s! M•l3 où donc lta.i!Aln les cher
ehe1'? 

On e&tlme qu'apres trente Jours d'o~ratlon, toute l'ayja... 
won de prem;êre Ugne. i:r.Jotn et mattnel, serait t. renou
>eler. 

Chez nous amsi. . . 

Ah '""" te so«il de minuit Ah ! du..nt les anobs. cueU
IJI des ~nupha~ le ~ du Mblourt. Mals le Be!ie de 
bon 1<ns.. &m1 des belles <"hoses. lroUT• dltz nous de sub
&tant<e!J mottfs d "admirauon. Demande% plutôt aux ln._ 
''tnta d" notre Nam:uola. Oemandez.l~r au~ qu•U• chère 
<·xquiM on !a!t à rH6tel des C<>m!PS d 'Hal'li<'nmp quels 
cna ~~n~rel!X on y déill~. et cela à dea pnx t<r,'. a rait 
ilUIOOnables (menu à 30 fr., chambJti. â pG.tUf de 40 tr.~. 



Dans la carlingue 
Au départ do ce gmnd coureur des routes de l'air, an •''tœnalt l'autre jour, l Evere, qu 'Il emportàt toute une 

Mn. de 1ug .. bouteW• que aon co-équlpler ranrealt avec d 'amoureua.. precautlœll au food de la carllncue. 
Renaetenemrnta pria, u S"ail8S&lt de vénerabtes naoons d'.vm.a,na.. de Lanesslnrle, liqueur des a.s, comme de tous te. ~ en bonnes ch<llea. 
'1111 I&rniMlnrle l la tir. de bon repe.g, c·• une llSll&· turt dlS un besu madr1pl. 

Et lea pilotes ? 
On .noua dit: l'Alle!WliTle fabrique mille avions par mols 

l'AJ>rleterre, la F'nl.nc<!. pow' ""ttraper le ~emps perdu. non 
NUloment trt.>'&>llent l p:ein rendem«\~ mala ac.M:ent 
"'1X l!ll&:.s-UD.111. au OM>ada, eo Hollande mime, tDUt ce 
qui - dlaponob:e. 

Mala les ~:a? Pour mener l la be.t.eJlle une !ort-
1'Qlante, peoant plu.soeurs u:irmes et &t~ le& CillQ cent.a 
~ 1 l'heure. et davan:.ai" i: faut des r&lll&rda 
~ Joocuem<1Ct eotralnéa, l'li~eot • ae:ec
Uo~ 1. On ne !orme pas un pilote de chasse eo al.X moi.. 111 en un an. Il faut. d'aut.re part. .., montzer d'UM 
116v«U ~ œ,,. le recrutement, lea ca~te dol· 
"Nllt 6:n dMl.a un è'.&; de santé plus que p&.'1al\. Leur 
oœur, notamm~nt, doit etre lrniprochable. l&ll4 la moindre 
petite pa.We, Et dt6 le t«IIJl6 de pa.lx, l'aviation !ait une 
effroyable consommation de pilotes. D'au~re pan oeux-<I 
a~ de plu.> en P:ta vi:e et 11 n'y aura b.ent6t plia 
.,e d<!B 11ttts ""cept.t.oone:. œl)&bl .. de piloter le$ bolldfs 
tapant le 660 et d&\'&OU!.(el 

Le Détective DERIQUE du s •• :!~'::""'1 
N . a'fellue de Koeltelber&. BruxelleL - Ttltpb. 26 08 68 

Exemples 
So.lt.-<ln. par ~em;ile. que les 1:.lleM ont fa!•. a•ec !<!Urs 

1 avions torpC:~uurs 1 des easa.:s de 1 piqué • au ooun de.
q uell }'appareil t.ombalt llttéra!t>m•nt à du 7~0 à l'h<:ure. 
avant d"~ redres.sé à NS de l'objec:U Les i>'lo:a QUi 
ont réussi cet o:P:olt. ont 6tA! envoru cla.n& del ma.iaom de ant.! où Ca ont lé~ dts mob et cen.a:ns n·tn sont P<.l.i 
eOOOl'e sortts I 

La cuerre d Espagr.., a démon~ qu'après cinq ou al.X 
JCT..rs de b6lallJe. les avl&u:urs c.har1'ês de. bombardements 
• l 1a noria•. ceux QU> font ta roue ~u..i'-"'= des ;ranch<"' cie.-r..ent êttt eiwoyés au repos l &.:nt-Sèbaslkn ou mJeux 
d&n.s des ~ locallléa tranQUilll%l, très t.runquWes oo li 
J' a del ~•ions dt' doucbeJi et <les lntlrmenes 

Où donc trou• er !'vient. ~ ma~n.el. le personnel pour eoa~ cette COU.."'Se aux armca>('n~ et piour, é\.~n~e!· 
lemoot. fa>re IOL cuerrt!? 

E&t-U une M'll.!e oa.CJ<m qw pourrait nwncr la guerre 
aôrlenne pendant plus d·un mo.s? 

Le r.oque, :.. (rand rùque que court l"Euro;>e, c·"°' °:."e l 'Un ou rauttt pays. posaéâan: une avan~ ~r.eu.se sur .fi! 
aul.r(od. dlspoe:•nt de pjlot'-'l! nomb,..ux. d'appareil$ moder
n .. et de a'.Od<a d'eo<l<'nc<. ne rJ1que aoo va-WJ.t en ae <li
ant 1 Je ~ o!cruenl en U'O'° aema!nes, parce qu• mon 
po~ t •1 d ~ - emt"' ouptr.wr au leur. • 

0 merveilleuse invention ! 
L. ,.,,.. l>O• rr 'Cher "15 fil 1 Mas le bon 

Pt dUlt e ~·on f &Jl en famille ne rrua:rche Jl'n1 ls 
croy' ·'"lOt ms Bet:1na pour le clôturer: Bell•na .. t le 
cJaarUlo d.,; wens de bon i;ou~ 

• RENAIX. c Cour Royale 8' Re&:.aurant Llaon • 
Od'Pl<Mle. u n dea bons re1a1a de Bei,tque. ler ord.-e 

La majorité négative de M. Spaak 
M Spe.at a annové, d&na Il. recberdle de la &tablll~ iiou· 

'emoment&le, un nouveau procedcl: celu1 de la maJor1t• 
n~auve. Comme rendement. c't$! un suceéa ln.-ptre 
li ne >est U'OUVe que vl:'4f1 deP11'<6. oommunir.• e> troo
-· pour \CY..ef l'ordre du .IOur de melJ&ilao IX'<>~ par M Relt'OODl, One v~e de rexl$.e:; et deux ou aw Il~ raux, pour ne Il& se CXlD!Promettre avec nce repré!;entADU 
du Konunt.em. a'èta;ent rtfuaiés dana l'abetent :on. En aorte 
que lea queique cent et lttnte oppcanta • :.. m.x..on eam
m~e ava.en1 l'air de <lonner au gou....,,emenl de 
M. SPM&I< le plu. large aat.i6fCCit 

MAl.s à la place de notze Jeune Premlor, noua nou.• md1~ rions d'une mA)orlté llOIIlbl&b~; ctla ~mb:e un peu trop a 1& OOllorie de een.. de toul.e$ ~ ~ par 1a 
paruque, la ri-pulsion ou tout aua.re lellt.llnent o~Ut de la 
même essence. 

c·esc dans I& r~llsatJon de son prOlfl'$DUDe que ce cou
"ernement. appele à satl&l&ltt de. tt\'endlca!lona dlsp&rlitc'S 
et que:.quefola opposé<s. doit :.rouver une majori·~ aolkle, 
fldl!le, décidée à l'&J>l>UJ"'r à trnel"I tout.. 

La récente décl.s.!on prise l)QJ' Ica dëttloeratee.-cbré1..cna, 
quJ sont major!~ dans la Droite. va tvldemment forUt:cr la 
1><>6lt.km du sou• uroemm: Sp&alc. JKWQue lm oomlJ&ID(lm 
ck M Herman e1 du Père Rut~ ae dlsellt llbl!m ck la 
tutelle conscl'\'aU1ce dea Pê!erins du dlmADcbe, 

Au surplu., on se demande tout de m~e pourquoi Je 
gouvernement n'avait pu demandé à ses SUj)pOrters hab~ 
tu~ MM. Max. Oar:on dt' W.an ~ Ft.>cber, ~ tradlllao
nel ~du jour de oonll&Dce. 

Et&lk<', comme 11 le IOUtf"Dt, que sa poUt.:que n'étant 
pu ohMgée, U n 'a.valt pu al. rklamer un ,.ote de co~ll
da!1.an 

Hum! Bwn! Rumt 511 en était a!nS! 11 n·a\-alt pu l 
raire de detlaration. 

Mat.s du moment où l'~uJpe ~r!elle él&lt Il proton· dément modlflée. le Parlm>ent devait a.voir le droit, 51 pu 
de jUfer le Ch<>.X des pel'80fltl&lit5. du mOina de dire ce QUI. 
dans lems tendances. leur po!lt>Que a.ct'.ielle ou antér~llr<!o leurs progranun,,. propres poll'\-att tnaplrer de la con11anœ 
ou tout simplement de la réserve. 

Une nouvelle vague de froid ? 
Modernisez votre chauffage cent.rai en prévision des offrn

Slvea qur le froid peut encore livrer cet hiver et qu'il livrera 
sQrement l'hlvtr prochain Docum•ntn-vous IW' les dhm 
types de chaudikos, et n·oublia aurtout pas la chaudUre 
c Sabrulec • · Oràce à aon automaUcl~. à son dccrauase si almple, à aa consommation économique. ta chaudl~re 
sa bru 1 e c fllt bien la plus parfaite qui aolt Demanda 
don la br'Ochure PB.197 av. Van Vo!Ym Pon:at. T: « 7817 

La vilaine affaire Maertens 
c·e.. M. :.t-x por:e-Po ro~ du groupe libéral. qlll appor'.a 

au n1>1n·eau mln!$tère, &j>'!"l!I la declaratiOn cl< M Spaalt, 
l"aP'Pul :e p!us IOllde et le mo'ns conditionnel. 

Or, Il se fait que la pn.mltre grande 
of!cNlve dèployk contre 1• gouverne
ment a ~è m<Me par une per.sonnall~ 
Ui*ra:e. !or.mient •WJJ'e<' par aon 
groupe, du re.&te, M. le vlce-pré.<ldei>t 
Mundeleer. 

S. l'on n'avait PG.$ b oom1Gtlo:> Cf"' ..,. ce n'est pas une bos~" de ta!! a1J 
nOU\'e&U Co\lven'lmlffi! qui &\'3Jt dft.. r• 
mine cet.ce olle!l$l\..,, on pou,rait croire 

que cette .soo1bre affaa.r• ~1aerteiu n'au.ra.lt ft~ qu"Un prf. 
texte 

Mals la suppos;taon n'e5t pas fond~. Les tntape.:auurs 
.,,, ~<t' œrta'1l~\ lmp:<.-.lonnt\I par ltmoton q~t s<3t 

emp.uee d'une parue de l'opmton ?Ubhqut> PT'I e.prn• nt. 
q,uc ct:t ancien prof~~w de l'unl\rratte 'tOn B a!.lli. t,;.u0• 



POURQUOI PAS? 3.'7 

damD6 à mor\ par llD Jmy rla:?Wld. avau Af, par arrf~ 
royal. nomm6 mcmbtt de la nou•el:• Acad<m•• de mé<lK n• 

namanc1" 
~te panie de l'O!>lnlon publJQue >ni, du m; e, cal>t~ 

lon1 du ,._ de l'amniatle et seU:e la paro:e R<1>-ale, dia.>nt 
que l'on n'irait pu plu. lOUl. avait pu l'apai •r. 

INSTITUT DE BEAUTÉ DE BRUXELLES 
.o. rue dr M&Jln• :- Po1l nrn:ee t..1ch1 .a df" ro "' ur. d • 
vlD . .cM. pt"au -cr.· .... , c r .1tnces. cure en 3 ~ anct.: 
CHIRUROIE ESTHETIQUE : ... w. nez. orel!ln, bll)OU•S. 

Seulement ... 
~..-t, on oublie l~lL;.é du S<Kneraln et 

ce n'ait pcs au Palala de Bruxtl.es. où l'on pro!es31) un 
nspect abe<>lu de la Oons:ltllt:"'1 que $0\I= encon le 
W'Olr Jt,iendalre oCl le Roi LI!<>:;><) d ù en!~rra1t les ~tés 
royaux qu1J ne lut p~! PM 'le &~r 

Plaa qu• \ouS 1.i1r.n. .aun•n•m. Id rois cooaUt..:lonnN 
ont d .. dev01n qui leur coOten •. 

Oommtnt, alnon. expliquer .ez-vous cet c aud.enct ac;;ordêe 
à Léun Oeirtlle. qW a étonné bien des reni.? ••• 

Pour m ren·nlr au ca.s fl.laer ~ru>. M. Spaak .s ~n es: expJ
qué &•ec une prodl11ieW1t habileté et il prononça un de ws 
plaidoyera dce mclllouro Jours. 

Seultment, Ill l'expllCStlOn de .on atC!tude est exacte, eue 
rév~?e un danvrcrux lltllt d'œP11t dans certaines ~1cwa. 

Comment, toute la l'JAndr<>, eonsult~'e par sa pr~ :a 
VOllt de - autotl!~ •P•ritud:es t.echruQuea. >cimtU!qu~ 
an:atlqura •t Utlhalres. aurait 30?:1Cll<! oe gcs:.e, aJou ant 
dea bOD.Deun nouveaux à une ab<lolutlon? 

St oea. eot ,.,..~ Il faut croi:-e qu au pe.fS fl:un&nd, on 
""'"'" racll<ment une des plt1s vllalnt.> PlliC. de notre Hia
IOW'e. 

A moins què l°OD ne CON!<lere que la eoodamnatloo pro
~ par coowmoœ 6tall trop dure ~t qu'à vmr. ans de 
c!Ja'.ance. la déela$Uon de civisme du m~e<:ln d'A>!enne 
lmpllqualt le reniement ~ la. repudlatlon totale d'une tr~ 
compromettant<: erTl'llr d• )e'ul>C6.se. 

THE DANSANT A L'ATLANTA 
O'EST UNE ADRESSE 1 

TOUS LES SAMEDIS ET DIMANCHES. 
SOIREE LE DIMANCHE SEULEM.ENT. 

Le désaveu qui ne vint pas 

c· .. t. du ~ e. qU• M.. Spooak a ESSaf< de .oote."l.r. 
ma1a '*~ ln"~Uoo !il' he-'.>rt.a au mur de glace des 
na~ tl&mand.s. qui montra>ent b •• n cr•• •el n·~~ t 
pu leur .entlment. 

E'. &lu" tout de mûne, à la Jei.:;tt de lit M~rtena &lflr· 
mant eon at.tachcm1:n4 aeti.el aux inst:(u~-ans i.,J&ea man
quait le c poet.Krlp:um 1 d ",•bJuration eomp.ète dé cet'< 
em!W'd•~--

AbJurauon qul aurait peu~tre toot arrange 
Maintenant que va.(..U se ~? A en Juger par l.,. ao

plaa.u.tmenta a peu pr('$ Ullàlllmes de la Droite et d .. 9'>
clall.stel flamancla, le 11ouvenwnent aura oa majorité, d'au
ll&nt que le jeu dea abstent.ions laelllrera la manœuvre de 
œux qui, male~ tout. ne veulent pas_ même pour l'a!lalre 
Mastena. p*1'1)1ter le payg dans la crise. Mal3 li arri
vera à nouveau qu'Uno l!U'ie !;..sure \'& lê~er le bloc de la 
d.18C.lp!lne IOèlallltc' 

Le P.O.B. qui ~ !lai.tait d ê:re Ju.sc:i'•'a pré.Sent par llOn 

unlt4 la boa la P!Ua IOlide de l\m:té belge, va.Hl. à IOID 
UlW', 61.re affalbll dans J'QCl.lon l"'ll'e."'!le:nen:a~ OÙ eon 
....-.-men: l'avait o.md:Ji~? 
Q~t P<'\lt le ooo!wter? 

INCINERATION Po:a" :ou: ttnSetcncmen~. 
s"acL."'1'SSe? aux b;i.~aux 

d• la Soel~~ Btlie pour la Crema• lo:i, A.S BL. n. nie 
Monta1t1.,.DUX·Horbn-Potagt'rt' Brux T~J. 17 89 25 O..m 
brocllure P. 2. Sur demande, un dtlegue se rend à domicile. 

MINISTERE DES C0LONIES 

LOTERIE COLONIALE 
!Autorisée poli la loi du 29 mal 193U 

I• TR\.\CH!; 1939 
~IONTA.."T: 25.000.000 Tlt: rn \ :-iCS 

TIRAOE DU 27 JANVIER 1939 

Sont payable> par 100 tr•nc. : 
Les ~.000 blllets dont le numéro se ternùn• par L 

Sont paysb:es par 500 tranr. : 
Les 5 000 billets dont :e num#ro se t~ par • 86 

Sont payables par 1.000 francs : 
Lei 500 billets dont le n~ro ae uruune par : 628. 

Sont payables par 1.sot frana : 
Les 500 b.:Jets dont le numm se ttrmlne par : 9;;5. 

Slnt pa)-ab.es par 5.000 Iran< : 
Les 100 billets dont le num!ro temune par : 3l:t2 9060. 

Sont peyab:es par 10.000 Iran<> : 
L<"S 100 bUlet• dont le numero se krmine par : 6017 9953. 

Sont payables par 25.00-0 tr~nn : 
Les 40 billets dont te mun~ro se termine par : 

73932 22011 61788 2i992 28$81 891 Il ZGSS5 67601 

sont payables par 50.000 francs : 
Les 10 bll!ei.s dont le numt'ro ae termine par : 

07360 55;&0 

Sont payables par 100.000 Ira.no : 
Lea 10 billets dont le numêro se termine par : 

- 791'8 
Sont pa)'&bles par 250.000 francs : 

Lea 3 bU:ets portant es numtrœ : 
l~OS llH86 Z.IU"..l 

Est payab:e par 1.000.000 d• tr•nts. le billet portant le 
numéro 510939 

La discipline fiche le camp 
c·- qu·ene travezse. en œ moment.cl, de très vilaines 

pa.sae.•, cette fameuse unlte et dl.Stlplln<' soe.~11.steJ!. 
Quand tes sociallstes sont au cou,·emt.: ment. ll Y a tou

Joun;. tout au bou~ de l'exuém.,.11auche, quc:quc.s effrite
ments. MalS ceux-là, qui prennent cctt<· !>l"•tion !aclle de 
l'andtptndanee dans leur \Ote, p:iree qu'tla sa•ent que tou~ 
<l• même le travail construcut aera rêali!é pur les cama.
radrs de meilleure ,.olonU!. n·éuuent rns uts dan11ereux. 

Car Cs n·oin guère d'ln!lu•ncc sur W.S ~ 
Quand on se met à laitt d• b &W"eDChère rtl'Olut!an

nalre, les pllll< eulûs e: ''"' p:us 61nettts flc.'leni carrément 
le camp p:us à gaticlle encore, saul<'nt le tas.."<! et pugent 
da!lS Je parti que fonda M. Jacqu<mot.:e. 

Maa les d1ve:genres atf!rml!-es par d<s dllooun ·~ des 
actes pub~œ prennent une plus grand<' lmp.ll'UIJKe quand 
ICI' d!Mldents sont, ou bien des ~natrts c:onsk1'rab:es. 
ou repr-ntent d"5 r<'çlom dilferentes du pa)"&. 

Oe tu• le cas pour les lll..UbordollMa de d~bre derwer 
qu~ en dépit des résolu'.lom formellea du co~è$ du P O.B., 
manifestèrent leur eonfUUlCe dlL!lll :e gouvernement de 
M Sp&ak. lequel annonçai• l'en\"Oi d'un dèlétluê commer
cial à Burgos. 

Or. tous les c rebelles 1 ét.al•nt repré.«Jntants du pe.ys 
flamand. Sans dout.e, Ils peuvent lnvoqun que leur nttl:ude 
a été avalisée par le vote su~uent d'un noureau congres, 
qUI a rendu la confiance a M. SpuJt. M.ala on devme cam· 
b!en ceux qui ont Je prur.t du rœt<' indéprndant Ur~nt 
profit de ce preoèdent de n.ndliclpllne. D n y a )>OU!' al1l$1 
dire p:us de déci.Sion parlem<-ma.tt qul n• ..oit :e pre·exte 
à de J).l.ttlls actes d'luubordln&UOll. 

J.I. Fl.scller. qui prés.de le croupe parlcmm·~ de aon 
parti. n en dort plus. A ct".l.• qui l'lntcm>îC"t sur "" relA
chementa de d.1.selph.n~. !. N-pond avrc un rourlre m~ 
llqU<J: 1 Que \'0Ule2<-VOUS Que J )" ra,,o.,7 Je 6\la tin berge!' 
aana houlette et = duen de ganlè 1 

Qutl ae ra.>Sllre. Dwl.:s un futur congres nux abois. U r 
aura .utri.mment de chleil$ de ~ pour essayer de ra
mener les 11ens dociles dans le t:v~p<au. 



POURQUOI PAS ? 

Service pœtal Anvers-Lobito-Matadi 
L'oo 1&u 11.i'U en re dans le• Intention:. d.e la Compacn!e 

Maritime Belge de réduire noi..blemem la dtarée de la tra
ftl'IM!e Anvers-Mnt.Ad.1 pe.r une augmeot.auon de vlLt
deo pe.quebots-- :aux assunu1t Ja lllWo •ntre la Mttro
pole et la Coloru• 

on nouvel !tillé ra.u'e, actuelklllcilt à l'etude. sera vrai· 
aembl..t>lement m11 en •1gueur ~u aprt.'I l'entree en aer· 
Vice du nouveau pe.qucbot à moteurs c Baudoul.nvllle •. en 
•• JDOm~ot en cou.ra d"aché\·ement 

A cet e!Cet. lœ paquebota • L.éqlOld' Ille ' et • Alber't
...W. • e!fectueront do; ~ de \1te&>e au cours de leur 
procbaln \'O!'ai•· tam à l'aller qu·au retour, el le dép&rt 
d'Allvera que le pa·emier de c .. navires devait assurer le 
vendredi 10 févrtcr prochain ..,ra exceptionnellement re
l&l'd6 JllllQu'au lundi smrant. 

Ooolnllttment aux indu:attons du t.abletli de aervlce n. 23, 
acluellement en •1a'Ueur. le c LlopoldvUle » quitter& d<>nc 
4nven à destlnatlol\ de LOblto, Soma et Matadi le lundi 
13 Uvrier, à neul 191 heure.. du maun. 1 .. dates d"arrlvee 
à Lobito et M:atadl n'étant p moch!to de ce dit! 

L!i eu de M. Hubin 
Le cas le plw. pittoreoque de ce drame 

poh~que eat ll$3UttnlCnt celui de M Hu
t>in. 

Le de)Xl~ co.rner du Houyoux e.·. ,.. 
• urément non seulement un erand ci· 
t.oyen. un brai+e homme. ma un 
homme bra;e 

Son mtnlp.du~ toUW naturelie et qu'il 
mii au sen.ce du ;>a)• à l'heur. ou 
tan• d'autres auraient mvoque leur i&e 
mür, et 11mpulSIVltê qu'on lui connait, 

l'ont J«A! dAna toutca les bat.nllltJI dl!l> Id~;; 
~ &lori. 11 y va tronc cœar, aana $'occuper al œla p:alt ou 

déplait kUX bof=. 
o.ux.i. n'ont, du reste, jama:s ose touchtr à cette l.ndé· 

J)eDdane<, quand c.. n• sera.Il que pour Je t1:$pect quJ emane 
d• l'homme d'action et d'cim,rea, et de aa e&rrtère d'un 
dêmhltlo.!:e. Et comment reqlr contre la r1rbesse et 1·onrt· 
n&llté d" ~ de «~ OU\Tl<T remarquab ment U1:tl:ee
~? 

E:n eflct. le mo1D11 Q'1t l'on .PU1-'->e dire d• M. Hubm, c e&t 
que &ea tnwrwrulon. .s00: 1011J<>ur11 mArque..:o par l'or~tna.
llté. d>in.' le sen.. Io m<>1ns péJora•ll Or le• '' •· n1s ;n denu aa...,,e«US dan> IOll ~ on:. cette !oia. amen;, le dfput<O 
de !a Hœl;aye " croire qu ll s tJll bro>quem•ni - iL raJ.ton 
du pr.<ttdent flamand, :nvoqué p:us haJt - mls .. roté et 
en MAJ'1~ de ~ f()nn.\tlôn PQlU.:Qu~ 

Alor1 que. pendant toute ..a vie p:vlemen• .. 1.re, sans peut.-
6:.tt s'en douter. Il a M:C".l:><' une uu forte peraonn&ilté par
ian: et :i(IM&n: a "' gu "'· comme !\f Jwra •. n 1 . _, ùe 
la piroec b&..'l.s !e ta\'Olr, JI ('St. tout en ti.~a.nt Ultell.M.1?\tmt 
fldèlè à son pa.rtl et à sa doc.tnne, un seœo.sioniSte unptnl· 
tant. l)çvons-nOU$ dlI< c;ue cet.l !ait tria bl•n dAna le P&Y· 
aace parlemenlaln qul . .OU\ent, = par IZOI> banal? 

n n)• a de pén!b.., dans aon c"" q"e !~~ !auœe qu'il .. 
fait, :onque lt6 !ntervent!ona a·~ent d• la llgn• ~l'e. 
qu•on :u1 en veut parce qu 'il est a.nclen OU\.'rwtr. 

Orondô dieux 1 Il ne faut J>d.> être grand expen en poli· 
tique pour const..•_..r que le parti de M. Hubtn est. au con
tratn •ré J>lr une ~ U\ r1etism< D...ns i. caa de 

BW'1fOS. ce sont le. wvners d" '"' Fland:c et les bœtlm<a dH 
>)-nche&la QUI Ol'.IL !ILS leur ~ ""~ dt luut. A\
L&c.hes aux tttonnta, qui pou nuent erre mac& c.:n ptr ''· et au proaramme d~ reno,·awon t<"Ononuqu, di· M Sp.wk, ils 
ont !a.tt prévaloir !ta beso..:a -~ela eur leun; senUmont6 
1déal1>«11. qw le. pou.sa;eot un i.. rtpub:Jdlns d Ea;aitle. 

E1. la contaauin a caané .,,. oovnen ,. allons au Bonn:ice 
rotli• "' du ll'LY• noir, J)UloQue ce sont les li<léra IOlla de 
Mona et de Oharlerol Qui. por ltiur appui mu.Il. ont a...ur.! 
la pridomtna.nce de l'esprit apuklste dans ce part. c <>11· 
VTlft • quJ ne lu J&m&J. nueux nomme. 

Traduire l'hébreu 

n'eat pu commode. TradUJre leo qualités du clp.rUlo Bel· 
Una. c est bien plua laClle. li aulnt de d.tre : c Arome e:xquts 
août d~tcat. saveur unique t t·on n·a plws nen â ajouter. 

Encore Y eau dans le gaz 

CH messieur. du P o. B ID nt donc r ~un:s en Con!ell 
Ghltra~ pour ne pu en perdre lhabl:ude. 11 •'alWalt 
d'e.u.mmer la .eorca:usauon du parti. Ce son, surtout 
MM. Spaak et de Man qui en sont i.,. pnds 1>1rtlonns. 
Maintenant que le Patron n'est plus. Ils parlent plua 
&éneuaement que Jamais. <:'UUU1urer oet.lf, dMnocralle au
torttalre qu'il$ 0·001 Jama10 rttwl à UD-r à leura troupd. 

Il lal!alt alb&I ttfalre l'unité au wtn du l>àl"tl Celul-<:i, 
depull quelque Ltmpg, e.st t<mblement t.lrt à hue et à d.ta • 
11 y a les dura et U y a les mous. oU plutOt les mollu.eques, 
oomme dit avec amertume, M. Rens. clld de cabinrt du 
premier aunlatl'<! O y a lt'S Flamand& et ka W.&llo::la ce; 
denUera - c· .. : b:en leur tour - fOnn&nL une majont<I 
dr.n.. le paru. M Spaak. on ~ ult, fait r1""tte aux Fla
mand& qui 80nt plus modelés Et c est pourquoi Il cat trè& 
sér1ew;emen1 qul-atton de le voir. aux pr«halnes ~k<:t.lons. 
prendre la place de feu Anatele sur ln llates aoctallstes 
pnto~ Saae proautloo. d allleUl'$. car à la Fldkatlon 
br\lxelloise. M. Spaak n'IJTl\crttt pas, l&l\I doute. en ordre 
uLUe au poil. tellement a iîl\n<:1 son lmpopularnf chez 
les 60Clali&te<s de la capltslc 

Dura, mOQ.1. Flama.nds. Wallons. tntt:rh."Ut!onnia:ea. non 
lntenentl«lnJJ.ua. jeunes. >1N%. partisans et Mvttaalre& 
du Pront UruQUe O\ec les commun.b;teo, on \"Olt qu~I y a 
auJourd'hw. dans le P. O B à peu prèll •uumt de nu>nces 
Que dans le Bloc C&tholique aux lnnomblabl<s !èlure1 Mais 
Il y a la '"-'clpllne. la sacro-aainte dlacipllne qui. comme 
par mara<:le. reforme. dAna k' P O. B., les lla ·aillons en 
4"bandade. d~ Q~ le danaer poa.nte à l 'hor'.z.on c·est J)O<lr 
relonner l'unllt que les 60C1Blla'es bt'I&<• &e wnt rtut>cs, 
l'autre Jour. à la mat.son du Peuple. Y ont.-lls rtUMI 1 
L'avenir seuJ noua l'apprendra 

La gastronomie à Anvers (un effort réel) 

Cet ellort a élt a<:compll par le.> clld• de cu1.11ne du 
reai.aurant du tout·Anver$, Ica c Ambaseadeurs • en !'Hotel 
Oentury. œt fblOUU!allt ftab"""""'ent d ail~ uruque en 
Bdll<lue. La bonne adresl!e .• Anvers soit J>O'lf le bon • c-~•c· 
leton • soit pour le diner d'allaire.. eat sans conteste le 
c Oentury • et la .. ue des c J.mbaosadeurA •· 

(Pour ltl plui rnodtste1. Il v a dan.1 le mt~ bloc, ri /ace 
à la 10rt~ <U la gare, la Braume Ptllcan. qui <Ubllt ;es 
mt11U1 ttotndoirea cl /r IZJO et 15 fr. - k" tour de foret .• J 

Contradictions 

Les dtlfruea 1'4'talent t!o!\M le mot pour arborer 1 la 
~, d~ sou.rua de W.te u•tsfacuon. 

- Excel!ente rtunion proclama • M Baltl\Azar n ae 
frottant les malNI 

- n y a cieux ans que nous n avoN1 1esplrè une lt'lle 
atmoepMre. 1loossalt M. Eck•l<ni "'"' tl\'11.>e:ll"nt 

lt M Merlo! de 60W1tt Et M Sa>&W dt p.-.ndre Sll1 
pe~ll a:r JUi~ret dd J?Ura de 1ranœ. msnœ~rre! 

C.Opndant, U .Y avait eu, au couro de cette scnnoe, uruo 



CHROMAGE R~enture - NIChelace t• ob~l.o 
V. Plllli:er. 13&. r. CoteaU:<. T. 1594 07 

ram. ~. "' u. s<'aoce avait préludé dana te 
ronronnement IULrlJIQnieux dea dJ.soours d"Unlte. loraque 
brusqu1·m•nl une •·oox d1$COT<:ante Se tlt entendl'e. celle 
do :o.t Loula P1..,,.rd. qut n·rutt P86 content. mai.. ators pa.o 
ou twl. et ttprochalt â M Spaalc ... ver6Atlllté. son man
QU• de doctr!IW, <1 tout et t.out Let; déléau~ syndicaux. 
quJ tiennent l leur Paul-Henry comme à la pruneUe de 
Jeun 1tux, rrondam1t. les potnas etrréo. en entendant celte 
b.aranirue tnhntment poile. mals farcie de rœo<'<'ta sa
•amment pr•mèdlttta car • oooa Loulll •- ce mawi-111. étalL 
en "'""'· Il IUI l'èSt&lt, du clemler CCJrllTft. une ~lie 
oolbe ttntrée Alo:a U IOrllt tout ce qu·11avait1ur le cœur 
et ttpro<ha A M Spaak d a>otr. par ,... continuels maqut. 
rnonm1es e: no'.ammcnt en faisant entrer M d Asl"'f'
mont-l.lnclen d.J1na aon mlnlltère ~te ~ !OCl&L!O'lle 
qu Il a vidé de "" subl:anoe. 

c., rut Je mal cl'\ln beau ch&hut. un chahut tel que 
Loai. Piérllrd renonça l pour.um~. et quitta la U1bune. 
très digne. non r.aru avoir fiétri l'intolérance de us ami& 
Mala d•pUIA lors. pour c• qui e..t de se regarder de travers. 
MM Spa .. < t P -rard IOlll UI' peu là. 

La journée des dupes 
Le Oou•· m• · .,,t ··anend&lt l de if&lldes chooes et les 

ancien. -..ba:.an:., cunvoquts par loura dlTCl'SH IUIOCI&· 
tJoau. 1"att.tnclalent à de p;us ~ choeel encore Et U 
ne a est rien p.W du tout. mtme que Bruxelles une roi. de 
plua a ~!Al en ~ cle &:èl;e du pan1.s S&lnte-Oudule aux 
&Jl!!evnrda, cle la rue de la Rë&ence à la Colonne du Con
&rta. 

Tout cela en l'honneur du Dr Maert.ens qui. Jad:s procqé 
par les lxuonneites aUtmandes, !"est auJourdbuJ par IK 
bafonnott'8 belae3 

Midi n·avalt poa aonné aux tours de Salnte-Gudule que 
les acndannes d.al•·nL en place. Ils etalent. paralt.-11. trois 
mille, a p11-<l, a chrvat et en camions Le Palais de la Nation 
était boun t• dl" troupe1. 

La poile<" d• Bruxellt"' ~tait concent.ree dans la zone 
neutre lhirg1r L<'s tramwayg brûlaient tes arreta. lee auto
b;ia •talei:t d<!tourpéa, la autœ. le& P8d<ard comme 1 .. 
autres. -lent et 1 .. anuon.s it.ou. mais Ils etalttit V1al!A!e 
a\":1!1' d obt'1llr le droit de ~ Pensez.vous_ 1.la auraJent 
Pll tran1por•'1 clts rrtnad«.. des nutnltlleuses. des bombea. 
de& canoœ t 

Les belles Vacances d'Hiver 
SUis.&1'" -'A VOIE OOLO:'dlTES. TYROL 

R.,..,rva11on ur p: .. n d·aote. 
Depa't à pru: rtdult : .. ven<lredUI. samedlll et <llmanchN 

CO'fE D AZUR EN AUTOCAR 
!).!parts 3 •t 13 rtvner: 11 mara: 4 avril 
Depart du 13 !evrier assure dès maintenant 
13 )oura. fr b. 1.645 Hotel de Ier ordre 

Tlw A\ŒRJCAN EXPR&SS Co lnc. 
18. B:d. J li<J a nique Bruxelles - Tél. 17 .63 30 

L'aventure des dîneurs 
Il d n -con!omntes Des parlementaires 

qui aa rnt aouaommt <keune dans le centre de la vllle. 
sentaastnt .:.ms k"s tram'Oa)s La rue Royale ~ run 
d"eux demando 1 arrtt • On n"arrete Jl'I$ 1c1. Monsirur. an· 
nonce le rcanur 1 Protesta!lons energtques. e-n ff'9.nç:d5 
• ' en flam nd b urlem<nta • s .. , , somm"" Mputh' W1J 
lljn vohvertf'l•n•oo>tdiil•111 • M3ls ~ tram r.o a~t• 
~"" là plus lo:n, au cklà des boulevards 

ott: n ts to.J.O ronie uonnes parlent de fair• 
m t ~ ttt\'t:'Ur et r .-.nduc eur 

J!s dt$i. cudent, lè! heurh:.nt à un peloton de aendarmts.. 

,,,,,,,._ ......,.__ ... ..,.,.... - ...,,...,_1 
Le plus beau voy age de la saison: 

CINQ SEMAINES 
A TRA VERS L'EMPIRE NOIR 
Tout• l"Aiu du Conll,...,.f Noir 
Toute 14 SynthtJt d'un /m. 

tn1e EmptTe 
ENVOI GRATUIT OU 

{ 
12 (t\Titr 

Dcpartd 
:ia février 

PROORAMME 

W ACONS - LITS COOK 
BRUXELLES 17 P:..C Bro1 k4rt: 

c Noua aommes deputesl WIJ z\jn vol.1<6•ert~woordlsers!» 
• Voua. lâ. Messieurs, vos plèc<S d'Ld•ntlt~. s'il vous plllltl » 
Nos honorables présentent leur méda1lle d"un pt'l.lt alr dé
Piè. • M<6Sleurs. lnslate l"orrtcier. Je voudrais voir vœ 
cartes! • 

Et il fallut bien s'exécuter. Encore une Interpell&tion en 
pe111pecun. 

Le D 't t ' MEYER Ex-membre de la e ec ive Police Judiciaire 
Remngn~mù dep1n1 100 /1 - C01111tltat1oiu, JO fr. 

8 1 a. r de la Lo! • Tél Il 32. U c Cons. de W b, aaut samedi) 

Raté 

Quant aux anciens combo& tanui, Ils n"êtatent p&1 léllOn. 
Le Jour et lbeure ne ae prëtaient d'tJll"'1r• pu à une 
mobW..tîon générale. D'autre l"'rt, 1.,. dlriaeants n·a"'en' 
pu alerter que tardivement leura memb""' par la vo1e de 
la prez.:.e et tous les Journaux n ·avaJent paa publlé leurs 
communiqués. 

Les anciens s'en furent - par peUt<i trroupea. obllier le 
service d"or<lre à se déployer, aprea Quoi quelquea bandea 
de&eendlrent dana le centre aux ctla de c D!Alolution • et 
• Maertens au poteau •- Ce fut. dam l'ellSénlble. a.ssu 
maltrre. 

Le. anciens combattant.& ""vent quels aenument.& 001111 

arument à leur égard. Cela nous autort.e â leur demander 
pourquoi leur d.emons'.:rat.lon fut ra~•. Manque d"orgarusa
tlon? Extmc11on du reu s..cré? Erreurs anteneures des di
rt&eanUI qui, après avolr •ote des 01dre& du Jour dél!nltlfa, 
&"en furent l)Ql'ader. Je Il novembre. à la Co!onne du Con
cra. uec les membres du GmnememenU NOUI n'en &avona 
rim. Sans cloute ne recomnwnce-t.-on pas un 24 JUln 11138 à 
mouu do Jeter cmquanr.e mille hommes dam la rue Mais 
ça c"eat une autre histoire. 

On r6sultat tout au mo>ns a ét.é obtenu TOUi les Brux& 
loi& savent meJntenant que le Dr Maerten1. conclamn6 l 
mort pour trahJ.son. est membre de l'Acadtmle de Médecine 
Flamande et Royale de Belgtque. Mals lu • Stanl!aard • et 
autres c Vollagazette • ont la partie belle, lia ~rlvent que 
les anciens combattants. protestal.Alrœ, représentent un peu 
moins que rien. · 

A nos lecteurs 

Quand un de nos lecteurs a rro!d chez lul; quand n 
trouve tlevtt la no!A! tlu charbonnier. Quand U le plaint de 
ce t . cilaulrage central qUl l"obllae • desctadre aouvent l 
la caTe pour en ""erur mains tt 1ltemeni. aoulllès. nous 
poumons nre ou i?tlnder Mal.s lot de P. P. ? , nous pré!6-
rons luL donner ce con•ell . adopter la chaudière au pe:J; 
darbon SabNlec. ce:le qu1 lut rora tt<>uomla<'r 40 l 70 p c. 
de son bud&<t de cbauJ!ace. et QW ne l"abandonnen. 
Jamal>. quel que soit le rro1d Demandn brochure PB• 
J~?. a.·enue Vi... Volxcm. Tél 44 7617. 
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Irréfutable 

On ,_ oml...'21 l'un de ooe mlnlatres. gounnet des pl11$ 
fuis, ~ ent.!té dlllu ses propos. L'autre Jour, ne pouvant 
convaincre un de MS am1a rrani;aà de l'exoeUence de notre 
cuisine. u ne 1ro11Va rteo œ mieux que de le cond.ure au 
104 du boWevan1 Em.lle Jacqmaln., dans notre R<>tlMeT!e d'Alsaœ. 

La b<!c<Wie fine champa11ne du menu à. 45 fr. donna vite 
rai.Ion à notre boulllant patronome. n en eilt eté de mtme 
du m.etw à 35 fr • .i van6 et sl d<'Ucat. BUltrts à t00a lts 
r..pas. EmplaceIJM:nt pour autœ. 

Citoyena 

De. barrages renforcés gardaient toll$ lea accN du Palais 
d• la Nation_ en brave petit bonhomme, type parfait du 
Bruxell<,;s moyen, aborde un çorowi de police. 

- H-.: :e? On ne passe PQ&. 
- Je vals a la Ch.unbre. 
- Vou.\ êtes d~1>uté, Journa:.Ste, foncttonnalre? 
- Je . ..uls c;toyen bf.Ji<>. 
L'&i, n~ auquel 11 aadrcssau ra.tt dea yeux tout rond&. 
- Je \&ls a la Chnmbre en tant que citoyen belge. Sl VOU$ 

m'emp('<OheJ de ~r. je dépose plainte contre VOU$ pour 
violation do la ConsU!uUon JlQI' un r,~tAn de la roree 
publique dJ>ns rcx.erdce de aœ ronctlom. 

Tète do l'agent qui appelle un otncier de police, lequel 
croit en tortir pa.r la tan~cnte. • n n'y a plll$ de place. Les 
~!.bunes pub!;ques IODt ~. > 

- Vous n t'D sa rez nen J •· le droit de m·y rendre quutt t. staUonncr à l't'nl.Jee Jusqu'a ce qu'il y ait une place libre. 
Sun 1cnt un oruder de s<·ndarmerle: « AllC'Z! CIJ'culll'. 

On ne p:llSe pas. > 
- Tl't5 bien. lleutensnt. Je Mpose;-"1 pla1ntc contre \OU.S a1..al. Je m'en \-ais, m1US dans ci.Îlq mlnutes Je reY1ens avec un hu!Mler qui constatera qu'on m'" cmpéch~. pendant le 

jour. mol cjtoyen be!&~. jou!M:l'l~ de me< droi!$ Cl\'lls et 
poUllQues. d'a.."Slattt à une aé:lnœ de la Chambre. 

L'of!kltr de pollcc regarde l'oft\cler de gend&nnerle qui 
rcg&rde l'or6c1er do police. ce1U1.cl prend une d~l.alon Un agmt accomPGtne Mon.sieur ju>que la Chambre. à l'en· 
~ du publlc, rue de Lou•1lln. 

Et le citoyen. flanqué du SUP<'!"be llCfnt, tl'llvtrsa le bar· race. arriva QU ftqWU'e OÙ pJeur.,nt Jœ a.dO~"S<:ent.'J de 
Minnc el., c-0mme U n'y a\'lLlt pas de place dans les tnbunes 
pub!tqu..., •"" tut bolre un quart ICOldl au • Bntannk • 

Les trtbunes lltalent en et!et bondt<es à ral..on d• au agent.& de la judlr.la.lre et de douze 11•ndarml'S civil• pour 
un citoyen l n y l'Ut, au total, six personnes admises. pes 
une de plus. aux tra~ • r~ta • au public :!I ceux QUI 
n'ont ni Carte!< de questure ni ~ dl' la p: csldtnce et qui 
eont ccns<'a nssut<r, par Jrnr pre>cncr, la • p11bllc1tt • des 
debal& 

Soucie'.llC de 1·ot:e tolleUe, LEMMENS fl est dl' \'otre ln~<"rèt ~· 1. 1 confier votre :u.nee- a11 spe--
ela.llsk :..r.chlmcnt à neuf 1611, r Em. FtrOn. T. J, 83 ~ 

Quid? 

Au II .:<>\. OÙ DOUS bouclons ce journal. les senateurs tom ID.in• •• de a'empolgner l Motlf • l'affaire !'-!:a.ertenS, 
1.1. Van Dlevoet lnl.<'rpellant et pro<"lamant UM folS de plus 
lee drolta de la Fl3l1dre opprtm~. et M D!erckx té~-.!tant 
t.fte !ttmeté que les aaldtmlcltns !Wn:ind$ !rra:ent œUVTe 
utUe et 11StrloUQ~e en s'tntendant "'(le leurs colléc"Jea de langue rrarn;a!..~·. Crts, ch11hut, su.•pcnsion de la séanc•. 

Et l'on nnnonre un çorucJI dea rnlmstr~s. prkidé par le 
R<>l. a•ec l'ollllltt Macrtcns à l'ordre du Jcur, 

POUR VOS LU»'TRF.S ET Ll'MTNAIHES: 

FISET FRERES 
i:~lJCs1tum. 108, rue d~ l Ins!i uc . .wn Sruxellea. 

LA SURETE G&:\ERA.LE. p J WEVERBEROR. Enquew. 
Rech•rch.a, Rue du Rouleau 31, Brux•lles. T~l 12 26.n. 
- LA VIEILLE AGENCE DE TOOTE COii.Ti.ANCE. -

L' Albertine 
Sans étre dans le ~et dea O:eux, on peut crol1'< que la blblloth~ue ne sera. J>8$ const.nllte au Botanlque. On avait admla. en fin de canpte l'atutud<! du Oou .ernement 

qui demandait d'aUffidfe le Maliltat du concoun. pour 
Pft'Ddre une dk:s.on. t.1&<.ntenant que oe rtallitat eat ooanu, 
JI ue se trOUvera. pen.onne pour prétendre que te proJet 
cllol.t.1 eat une concepuon qui a·unpose au point de lut -enlier un &lie quJ t•ent à cœw- aux Brux~IlolS et t. toua ceux qu! sont s.nslb:t:a t la. t>e .• uté. 

Dé& lors, la conclusion s'impose: JI raut conatrulre all· 
leurs et réexaminer lea emplaC'etnenLS po6S.1.b!es 

CntaJœ 11'.lalatent en la.•eur du Mont d•• AN et foi>I 
9alolr l'ur1ence. n ront v&loU' que le roi Albert • ·~ il~ r!.116 un peu partout, aauf dalla notre cap1UL!e. et .. tunent 
qu'on ne peut attendre dava.ru.aae. So•t. Nous u.vons bten qu·une l~tre du roi Ltupold rmdue publique. a nprtmê 
le \UU de voir CODSJdtrtr la. blbllotb.eque comme le IIM'JlM)o 
rial de son auguste pere. Elle rut rappel~ aux concurrent& 
et plusieurs •'>nqulét!'rent de me""'er un &\·ant.-plan pet· mettant le déplo~ement. de drtmoruœ patrloUquea. Ce n·• 
6".,!Mnment pas le oomplément ll'ld.l.sJ)t'nuble d'Un,. blbllcr 
theque. male cependAllt., dik>n. Il se trouvera toujOurs du 
CU'COnstaru:t'OI où la populaUon voudra U!moisner aa n!COO· nalaMnu ou sa toi et pourra troUver dana ce mémorial un 
emb:eme qui lw pennettta d'txtenorlal'r - ...ntimenta. On peut l r..'S bien concevoir à ce' tiret qu'un empla«
m..-nt bien c:hoJsl - les Jardina de la Pon., de Tervueren, 
par exemplé - servirait occa&1onnellemf'nt. aux ~ei 1ementa quJ clonlle-alent la OJnasue. 

' l:'C PROVENCAUX le templé du bien manier LLoJ R. Orêtry, 22 • Ttl 12 4G.23 
Salle pour nOttS et banquets - CM• ,...pu~. Spt<::•~1'•: 
Quenelles de brochet, Nantua, Canard à la RQuennalae. 

Orientation 

C«I dit. tAchona de 0011$ orienter dan& le d6dale ~ 
à pla:slr par les mêle-tout o!J~lels et lu embrouJUeurs pa.
teu t~ 

Lea soc1'tk d"ardut.ecture ont depua longtemp& t~ 
un progranune-type de concours; li reapecte les lnterêla 
dfe partiea tnteresstts Qu'on a·y conforme; li eat simple 
e:. cla~ 

l, n·y est 6•idemm•nt pu dit qu·on doit Qri&D:.Ser un 
concours pour un édlJlce il eriaor sur un terrain ~tenDIM 
et desisner enswte l'aut•ur du projet cholt.1 pour conatruJre 
aur un autr~ cena.tn 

Ma:s 1 .. r~ ttant airk•I et cettl' absW111tê ayant 
pa.<.Sè dan.s I<' domaine de la ttallté. tlrollb de. Ialta exL&
tanu le mel!ltur parti l)06& .bit. 
~ deux pr~mlers concoura auron:. au me>U1$ .. m a ·~ proloodlr tetude d'un programme. Et 6J le Mont du AJU 

doit être chois! à nouv'6u, nous esperons qu'U "' 1rouvtta 
une autorlt~ pour S1cnlller à M Van de Velde qu'il n·a11 pa. l"elfrontene de oorur la maqueue qu'U tena•t en ,... 
~rve et qu'll exluba aptea l't ·hec préYU du prerruer COD· 
cours 

SI d'auttta empla.ct'fllenu sont pr6con!Ma, qu'on le& ttu
dle objeettvement, en conllant et soin à des bommea corn. 
~tenl.'. 

Après les repas 
vous $0 t n p.rto.. dit: m .a: ck ~e Ce:.a prot .en:. 

d'une d.e<'3Uon dltrlc1le 51 \OU.\ •out01. dJS»per C« ma· 
lnl~•. employez l'alcool de menthe dt Rlqles •ur du suctt ou dan.w. une lnfusJon sucrée trh chat dt Lr R1oll't 
stimule la d~<$'.'.on dune !'9<>n tfücace. Ex.o;es dJ Rlcq!b, 
la mentb• forte q Jl rec<>n!or:•. 
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A Btuzellu,. 10, l'IM de Brabanl.. à l'H6i.l~taunl.Dl 

1 LA VlLLlt DE LIEGE, d&Jcl.eaX men;ia 1 ?, 10, 1' tr. 

Le poète de I' Albertine 

on ne ccno '9l'alt l)lil.I qu.· le Gouvernement pu:sw tenir 

pour lnexi.Jt.ant ce qui est dO awc architectes qUl, par deux 

fOI&. ttpondlrent avec empr~mt et con11ance t IOD 

app.: Eoperona qu • le bOD 3'tla tln.1r&. une fo:a de plm. par 

içrmdre 1" da&ua - ce bon MllS qu·on avait Il bien oubllt. 

Ion de la r6dacUon du rameux proeramme du concoura du 

Moo\ dea .VU' Lea conséquences de cette morme ~e 

ae !ont en()Ore amllr. D;som mhne trutdmient que Il dea 

t.pprebe:Wona aubslltent, c'est b;en parce que l'auteur 1'<$

pon.sable de celte bévue continue à lnllplrer les dlrllet.nll 

C&r awsl invra!&<mblable que cela i)IU'Alase. U tn est alns!! 

o-~lnent.s tonetlOllll&irœ, frt.Dda canma de l'Etat qU1 

ont COM&Ctt leur m au bu.n pubUc, .., votent mLs A la re

t.r&lte quand llOlllle l'heure fatidique; des ol!lclera, dont 

tout~ la ca.rrltte tut un sacrUlce 1 la patrie. *"11 lntxOl'll

b?em• nt Obll8N de ... retu•r. mais M Vt.n dt Velde. qUI 

n'a d'autre talent que ce!UI qu'il s'attribue ou ae ta>t attrl· 

buer - a d~puoé de cinq ou &Il< e.n.. 1''4te de la retraite et 

cnn• IUie l a} •u!A!!' • un fm<-:: :at d•.:a posteO dlTen et des 

a-..vaux qu'U cueille, çà et i. . <!Il raaon de aa situai.Ion 

olflcielle. 
C"eal qu'll n'eat - h<'Ul'ttlSement ))OUI' IUI - Dl !oncl.lor>

D&lre n1 ol!ICler; le till'e de -iller t.rtlstlque ayant ttt 

c:ff pour lui Il eat bon et.dn, tout comme le titre de 

• pott.i de l'architecture moderne • . qui vient de IUI etre 

d6oerœ pe.r un upirMlt COOMlller ~e Ce n'eat paa 

lt. pr-.nutre Iola qu·oc voit un partlCU!ter a'al!ubler de oes 

tllrftl ronflante: U 1ul!lt d'orct.nlaer le blul!. De ttcenll ln· 

cldentc, quJ t.iennent du vaudeville. montrent avec queue 

facWl4 on i-ui dllJl(T le moode ol!lclel 

RAFPIN ERIE T I RLEMO/>o'TOI SE - TIRLEMONT 

bkes Io sucre lcle-n.nd en boita de 1 ldlo 

A titre de curi01ité 

M Paul Otlet. QUI ut à IUI RUl tout un mundanewn 

d'ldkrl en ~r~tu<lle etterveocence. Y1"nt d'avoir, lu! a.11111. 

aon ld6e à propoo de l'Albertlne : c On a'y prend mal, nou1 

dit-li. L'e!!ort enonnt de nœ aoixant e-qlllMe arcbltectœ 

- et!ort remarquable et réelle r..,.élat100 · no14 avons au

tant d'arcbltectes que de peJ.nttt.a! - a donc abouti.. en 

somme, à un échec. Pourquoi? Parce que l'on a'obottne t. 

Joindre deux Idées dont la ttellaation commune s·avère "" 

ce mOD><:nt pl<Jne d IDA:UDftDl•nts et de d.Wlc:ultél. Dtuo

clon.1 ces deux Idées: c.....ons de voutotr flever au roi Albert 

un monument qui serait en même tempe une btbllotb6que; 

COD&trulaona la btbllot.h"<iue plus tard. quand nous aurons 

l'art<nt et quand llOll$ sernna d'accord sur eon empi..ce

ment. élevona le monument sans plus atttndre. Et atten· 

dons d·autant mot.na que . . le monument est tout élevé dtJà. 

L 'htm•-rcie tt!Ste: c·eat celUI du C!nquan~nt.lre ll est 

grandl1 se. d1"1)e de nœ Reus. Je dis: de c n"" t Rois. En 

ellet, pC>urquo1 ne pas céltbrer là. en un commun m6mor\aJ. 

• le <ul'.o de noc l'OIS dHunt.s? Devant l'arct.de. le monumnit 

au Rot Albert: dt.D.t la cour d'honneur. le L6opold Il de 

Vtnçotte qut lie trou•e i ~t demère le pe.lala ro1a.I. 

contlnuona ven Tervueren la colonne.de actuelle; le 10011 de 

tttte colonnade, d'un ~16 pla(Ons la atatue de Uopold Ier, 

remplatt au eommet de lt. Colonne du ~ par une 

rfpllque; et l'autre e6tk, glorUlono notre PQM6. annexoD1 

mlllfo am de notre Hlat.oire et plaçoo&-y la statue de Oode

lrold de BouOlon dont lea proporuons ~lquea ne s'harm~ 

nllent pas avec le cadre de la place Royale. Quelque« me

nue travaux permettraient. ~ même temps, de donntt t 

notre lll-• d• l'Arm,. une •ntr~ dlime de lui. devt.nt 

l'arcade Et ·, '•>llt PoutTalt f tre tenrtn6 Km tn.IJ eu.

,.,_pour l'anbte Procbaine mèm .. 

Aln•t oarl• M Paul Otlet - qui n'a. Jamala doutA! de 
~1~n 

SIRIUS rAVERNE. RESTAURANT 2 allea P' 
réuruona. 114, Bd. Ad Max <Nord). 

ON PATINE gr.SAUVEUR 

L'affaire lmia vue de Paria 

L'avent.ure de nwe ex-oepttalne de 15 ans a. uouvé uo 

kilo asse& cw1eu.x a.u c Oant.rd enchainé•. l'bebdonuodalre 

.,,ttnqUe de pud:M: bien connu. Pour le Canard, lm lBAI· 

toit ételt l't.djolnt d Emile Vandenelde <que, sari$ doute, 

le Journal tra.nç&la crO)'&lt JDJDLStre Ju.squ'l ces demler& 

temps> 
Mals. \'O\Cl ~ c Une autre vel'SolOll do: l'bi.s:otre court 

diacrèt.ement la rue de la Lo~ rt.+le le Canard: celle aetoo 

laquelle le aca.ndale Imlanltoff. en ... te!gnAn\ quelque oonze 

C:u 60clailarue vtc!lle formule. senualt opportuntmcnt les 

vues de ce néo-eoctallsme, dont M Spaak est à lt. !<>ts le 

oère et l'entant eàt.é. • 
Ainsi donc. Imla.DJtoft l.Ul'$l~ appartenu au clan dee 

c durs • ~ notre p&.rtl .,.taliste. Et llL Sj)u.t. l>Otll' em. 
b6ter vralacmblablement aon coUècue DelAttre (qu'il oon

&ldère sana doute comme un c mou tl aurait, d'llne ma

nière sounl0l$>t', a.ldf à taire ée:A:tt le scandale. 

Oomp1'tono 11nformat!OD de noll'e confrère partsltn : le 

Premier M.lnlstre a eu un entreUcn m;atérleux, en fit... 

mand. au auJet de cett.e t.ftatre, avec L6on De~Ue. Je 

~ X&'ier de Orunne et lll. P'T>.n.s.en - entr~ Qt:1 

eut lieu à LJ~. en pleine Pla::dre. - tt le& qUAT.re com· 

~rea vld~rent force bouteilles de 111euz.:.lamblc, dans un 

b6tel que nous ne pouvons pas C:éallnei" autrement maLt 

d-~ l'on a une ru. maentflqu.. sur l'Eocaut. 

LA MEILLEURE TETE DE VEAU 
ae vend dùossée et culte • point 

Gr a nde Triperie 
coin rue Ste-Calberine 

On a perdu 

1.U m UJ' prix. à la 

Centrale 
Téléphone ; 12.71.10 

OD n'a t.ou,Joun pu retrouvé les deux mille cinq cents 

lt1lo& de bronze QUI "' troUvt.leru. au He;ael en 11136. tia!nt 

Luc. la Vlerae. l'Entt.nl ont Joué c lduunp&v!e •. 

L'aut:re jour, noua avooa w un erand ecpo:r un C11<>ren 

anonyme nous a til6pbooé, d'Une 'l'Olx grue : c Le rroupe 
en qu0$tlon. voua le aave:z très bien. ae trouve à la Compe.. 

cnie dea Bronus. M . Max est allé le oonatater de vi3u 

a•-ant-hler • :-loua nous sommea rendus à la Compacrue des 

Bl'Olttes Pu plus dt Roser de la Pt.llW'e que de beUrt'e .-n 

broche. 
Alon? 
Nous avona renooo:re le comte nn der BUKb. Intemew 

erpreos. 
- Le moollD'lent WoUera ? 

- Nltobevo Je !'al oommendé. pe.yé, donné i la Ville de 

Bruxelltl. comme commJMalre generaL J 'ai heure =t 

tril accusé de n!cept;oo - Alnon on m'accuaeralt d• l'avoir 

enlevi - une lettre autographe de M. Max, qU1 me remer

cie au nom de la Ville de BruxeUec. pO<tr le ~!que ca.. 
deau que l'Expo&!Uoo IUI talait. Quant ai. reste. Ceo 

c Ju11t1 Inl~ • qui pealllent dang les cinq cen13 llt1lm· 

mea et pouvaleni ae mettre dam une vall&e dé ca~lt6 

IDO)'eDDe le grO<J~ Wolfers qUl fat• dans 1e.s dewc mille 
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Et si bon 
marché! 

U esl econom1que de 
demooderdu •Zwan• 
(Jambon, saucisson, 
p416de jam
bon) pour 
bien man· 
gerenfomlll• 

ZWA 
ctriq œo4 tlloa •. t:n de ces Jours. lei- tours de StJ.ni.Gu
dUle di.>part.ltroo\.. .. 

M. Mu pr<lche le !aux pour savoir le Vl'lll, oon!ood 'l'OW'· 
llAI avec BruxcUœ et 19:W avee 1936. 

Depuis QU••lques Jours, llOI>& sulvon. une pli>~. Un oerl6!n 
R .. a pubh wie brochure en 1!135, brochure oomacr'- ~ 
poupe de Yaro.:·: Wol!en. Ce M. R. .. en dllialt J:t.s que pen. 
cire et pr6-.""'11.!t que le pe:'"80Illlage ptÛIC4>8l étalt à la 
Co• saint Luc, Roger de la Pasture et Roger Van der 
Weyden. c Em God tn drel pel'!IOnnen. • Est.ce que ce cer
tain R. .. n»1uralt 1>&& enle\•t!> les deux mille clnq centa tllos, 
une nuit notre ? Et n'llW'alt...U pa.s précipite Satns Lue. la 
V~e et l'En!ant dana la =r, du haut de l'estacad• d'Os
tende? 

Mala qu'auralt-U fait du IOCle qui. lut ausg!, .loue c ea. 
chette courtr • ? 

Tout œla eat bien sombre, mystérieux et &QCO!ssant. 
Que M. MaJt ouvre l'œll : un de cea mali.os. U ne retrou

_... plus aon hôld de ville. 

• OALINOAERT •• le Blan~ • PARl"A.lT • du Ool 
et de la Chemise. - D<'pOta part.OUI.. - fQur la UvralaOn t. 
domicile, a'adrt'oSer 33. rue du Pl>!nçon. - Tél. 11.+t.8$. 

Deux Prix Nobel chez les Alumni 

La Sect.ion dea Pbysiol01 U..• et Bloloruea du Cercle dea 
AlumnJ roccvalt, l'autre soir, à la Fondation Univeraltalre, 
deux c Prix Nobel • de M<.<Jeane: le prote..eur Otto LOewle, 
prix Nobel 1!135, et Je proleaaeur ~lrOY01'1YI. pru: Nobel 
lm, 

Ce qut e&t _.,tlellemcnt &)"JDpat.lûque dana ces réunions 
universitaire&. c'est leur cordlAUté, leur plté même. n y a 
dea PION qui ne $·ex.pr1ment pas autrement qu'avec merrue. 
auUl.s&noe et romponcUon Les vraiS •vanu, eux. sont mo
deaus et alntablesl Premier 51ane de la aunplJcité qUl pré--
11d&1t • ce b&Dquet: la toilette de V1lle etalt de 111\mlt. 
:PUn du llllOl<Jng, de l'habit, des c enibà::au. M. 5".l'ut
Oyore;1. oourlant oomme touJours. tumalt pipe sur pipe. n 
.. ait bea.ucoup plus l'air d'un étudlo.nt qui, dans trente 1& 
eondes. va faire une farce, que celU! de l'bomme qut a d~ 
couvert la vltanune c C •· 

Quant • M Otto Loewle, qui prof- t. Oru J11311u'à l'ar
rtftt des Allemands en Autrttru., et quJ. depula, est titulaire 
d'un mandat de la rondaUon FrancqU! • l'Université Libre 
de Bruxelles, Il se tenait Umlde et etfaré dlUIS un coin, et U 
fall&lt preoque le rorcl.'r à accepter qu'on lut nt 1ete. Car, 
Oii peut bien Je dire $ILl1S le rro~. ce llL\-..:Ot émln'1lt. 
ap6clA&te de première ton:e, qu1 Jamala ne s'était occupé 

A P ARIS : 

L'Hôtel Commodore 
12. BOUU~ARO HAUSll IA:\11'1 10PERAl 

250 chambtts av bo.1n, as. b drpu11 60 francs 
RESTAtRANT GRILL ROOM BAR 

Adrœae télégraphique COMMOOOR PARIS 108 

WALON FRERES ~ménairementa. - Oarde-Meuble&. 
Pl de Brouck~re. 17.11.18. ne pu ccmt. 

de polit.que, n'a pw enoore tn.. l:o.tn compril pourquoi U 
s'élalt br\llquement trouvé .. . Ubêré de ""' obllpllons, et ... 
&0ula416 d'une fortune modeste labOdcusement acquise 1 

Lee Invités bavarclaJent avec kun bOtes ou tenaient 
entre eux des prol)Oi ..-z &urpn·nanta: c Bonjour, chhe 
anue! Quelle Joie de voua remi.r: aouvenez..•'OUS la d<rnlùe 
tœs que nou.. nou.. aommt4 reno •ntzt.. c'élalt t. l'lottnce. • 
c OUI. Et la lois prec<îdrnte, éta.i.-œ •n Amérlque ou à c.m
brldie? • Car. ces unlversitalrea d'éllte - le Cercle des 
Alwn.nl ne comprend que ceux dont les t.ra\'l\UX ont ét~ cou
ronnés par la Fondallon Unl•erat' alre - oont Cie wrands 
voyqeuro. Mai3, d,. voyageurs - ? Sl)éciawt. pour 15-
quela Flormce. c·eat une blbUoth~ · fi -. . :.rd. tin labora
toire, et cambrkl&e un oours de lho!olo f 1 Er. loUt eu. el 
les voya11e• forment la Jeunesse. not.rc tl•te sclentlftque, une 
des plua c voyageusea • d'Europe, n'aura l>6& manqué de 
torm.atlon. 

Au GRILLON 21 b, <5, r. E<'IU'•r-Plaee Monnale>A 
....,..,......., ..... ..,......., ... Jean Laborde et ks Cballlon.niers. W 
La confession du Dr Loewie 

L<S to&Stl qUi oi.lvlrent le banq11>, eurent ced de l'f!m&r
qu.able qu'll& furent prononcea non avant, mali aprea 1• 
d-n.. et qu'ils furent bref& na lurent toua c U"CS bien -. 
Cel>CD(lt.nt, le Dr L0e1"1e en prononça un meilleur encore, 
car U ~tait eniprcint à la lois d'une tllnldlte et d'un bumour 
qut acbevèrent de lul conquérir toutea le& sympelblea. 

oa UJt - ou l'on ne sut pu : pour DOUe ~ ~ ne 
u•10ol pas - que le Dr Lœwle a découvert la IAD.lm'5Sion 
bwnonle de J"euitatlon nerveuse. Il oont.,.. l'avoir dkoo
verte en reve, la nwt de Pàqu ... n Jeta.. pendant la nU!t, 
quelquca notes sur le papier ... mail ne wt les déchl!rrer le 
lendeml>ln Au milieu de la nuit suivante. son Idée lul ~ 
vin!. Alors. U se leva 1ur-te-cha.mp. oourut à 8011 Jabara.. 
toll'e - c 0\) )'étal& llCul. dit-il. car c·est l'habitude de dor
mir à quatre beW"'8 du matin! • - et ... deW< b'eurea plus 
tard, la transml&01on bwnorale était rtau..ée: U avait reur6 
Je oon1'nU d'un cœur tn~t, dont Il avait auparavant excltA 
les ner!a. et, en tranaportant oe llq•ll<le dans un oœur Isolé 
et dt.'l>Oulllé de tout nerr. Il a\-.lt prodlllt.. sur ce nOUT .. 11 
cœur. toua les effet& d'une ext"ltaUon neneu1e normale. 
Son ooUaborat.eur, le Dr OuUere, Jw a\'&lt ridl;é. de .il1 
rêve, une courte peychan&lyse, que Ica médecna appricl.<>
ront oel'l&lnement. 

L'Art Floral MARIN 
F'ace Av Cb1Vakrle 1Cu>•. . · ·"1&1rel 

Ooe adn·ae a n.tenlr 33 35 97 On numfro à rormer • • 
Servi.ce Fleurop Fleurs monde enUer 

Une journée de Pâques 
c Lidée de mon expêr1ence, dlt.-U d'abord en 111i.ta.nce. 

n'eeWlle pas venue du fait que. fervent lecteur dea deux 
Faust de Goetbe, Je déalra!s à tout prix recouvrer une Jeu
nesse. au besoin en la prenant alll•urs. par quelque procédAI 
de ID&ile bormonale Et J'ai ooutren. dllril. pendant tout& 
oette )oumtt de Pt.ques, d'autant pl,.. que l'objet de mon 
dH!r n• m'était pu conscient..• La nuit vient. J'~ence 
a lieu. c ... A peme av&i.Je calmé mon angoi'.Se que Je me 
senta!a tout beureux et tout calme, malgré les tatfiues de 
la nuit.. De peUta Jeta d'adrénaline riclaient de m .. capeules 
&urrênales tomme d'un robinet qui ~ déeéle • En somme. 
ma d~••JU est tin petit produit accessoire d:ina le m~t&
bolJsmt de mon ançotsse. Et quand j)' perae maintenant. 
Je •ull bien heureux d'a•olr èlhnln~ re eomplt,. eowi cette 
forme proftt.able et honorée. pul"C\U'll parait qu'il rx.lste des 
!ormes si peu re<ommandables pour •'•n débarrus<"r Oe
pu!a Io,.. chftque lois qu• l'•• de! tnnub. ou qu~ J• me "'Dl 
de mt"Cbante bumtur, Je m'attends touJO'Jts t. éllmlner quei.. 
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que complexe par un dkbet al*! u:t.lle. Ma1.1, je me luls 

coov.i.n<:u. Mtul qu• ce n·est pu touJou:. la forme que 

cela prmdl. 
Cette sra•e poi;cbanal1ae ~udl= des o<1&1nts d'une 

&!couverte Ml tr~ drôle - el Oil h.tl !lt un très g:roe saccèsl 

Le Bal de la Monnaie 

n'aUT& pea llou cette ann~e. on de.n&eT& q11a11d me.ne 1 lA 

TAVER!l<'E ROYA.LE orpnjse d~ dlntrs de gala muqu61 

el u-a,.atis. lœ -.med.l 18 ~ mard1 21 !~ <maaQUfS e:; 

tra .. a~la eeron, o!!e."ta raeieu .. ..,ent . 

T ourûme et loi liniiuistique 

un ~t sLitr&l du IOUr'~ Tient d'61.re ln

.tttlMI par arrèté royal et le bruit ooun que la dlrecUon en 

attal\ ~ au comte van der BUTCb, qui DOD ~ent 

at une oomptl<'Dee. mals aussi un boamW • polCD•. d~dé 

t. oe pea ae lal5'"'r mécanloer par les bureaux e:. les l«\'1CeS. 

D ta\ ST&Dd temps qu'on s'oocupe. sérieusement. de notre 

Jodust:IC to11r1stlque et de soo ~· propacande. 

SI jmqu'icl i.. etroru tentés t. 1'6\raneer ont tté <0~ 

d'lnauccee. c·e.1 perœ que l'orp.n.iame qui en ~t ~é, 

s·~1a1t mont~ parfaitement en de..ous de oa !Acbe. Le6 

c:ttdi\a et subvtnt.:ons qui !unnt octroyéa t. 1'0.B L.U.T., 

ru:em ~~ an.. que les rea.Jtats ttpc.nd""5ent t. r ... 
poli' qu'on avait !onde en les octroyant. Notre publ.Wt.e l 

l'ttranaer éwt prattqueinent nulle - ou faite t. rebours. 

Oela .,.. chanaer. ~ronrle. 
Méllan&-nouo c~~ car ce OommlMarlat ee com

poeera de c cieux aecuooa admlnbtrative& une pour ~ 

tt11on IUJillllltlque du ))!lys >. 
Ça, c·œ1. un trait de gW>e! 
?\c>1_, ne aavo:11 ~ ""'" bien ee que B..'11Xelles 4':•; .endra 

11-<!n:lana, si l"aa&lomâ&UOD qui a bien droit. ei:e aua1. l 

une ctttalne publicité t.OurlSti.que. aera ID~ d&nA 

une de. section&. lgno~ par l'une et per l'autre, ou 61 les 

Pla""'ndll e\ 1,. WallCc>a ac dl.'puteranl l'booneur de s'en 
oocuper, 

One omelette au BACON OSBORNE 

w un meu dfücleux ttts rechorcb~ en toute alloD 1 

OSBORNE HOUSE 
Une absurdité 

23, rue de Namur. T. 11.03.112 
2. rue d· la Colline. T. 12 6S.94 
3"8. ch. de Waterloo. T 37.53.48 

r:::. dMO"' de cela. U en monstru~ent abe~ de 

campl\l'tlmenler, &Ulvant la l'OrUon IU\llllltlque, un orga. 

=m• t.OUr1atlQu•. 
Eat-<e q~ c~ m0$5leura croimt. qu'en Sulsoe Il 1 a une 

ae<:Uoo tounstlque allemande. uoo fl'ançalle et une tta
Uonnc 1 D ) 1< un Org;u\1$me central sui-. C'est tout I 

u (;('lmmJ.Mar1at e~nt'ral doit s'adresser, au nom de toute 

la ~que, aux Français. aux AnJl&l3. aux N~•rlandala, 

en ordre principal. n ne s'agit pu d'employer, à ~ elret 

le !ranÇ&:.S ou le tla.mand mals la langue du paya dont on 

veut at.Urer les naUonaux chez nous. 

Va-kn faire toute 1a propacande pour le Littoral. (land 

6 Bruges en .flamand? La propq&Dde pour les Ardennes. 

Spa, l..Jtlle. D.nant en français? Exceller.te ldtt. La ma.

Jeure perUe dœ tourl&toa qUI vl:lltent noe Ardennœ sont 

des Hollandais. Le 11roe de la cllentc!e du Litt.Oral est 
rournJ p.a.r la !'rance. 

u !larnlngnnt'*D.e va b!en~t rwdre l'all11()6phm de ce 

pays lrrf'sp'1'able u c Vlaam.'>Ch1• Toeri.~tenboDd 1, qUI a'est 

fait oclroyer $l<'S prt'l'cJl!atl\œ ~ales à «'~es dont ~~ 

llclalt le Tourtng Club, 01'1:•D:stne belle qw n·ewt nJ 

fiama.nd, ni wallon. n·a J1111qu1ct !t.:.t que de la p~ 

fl.Munl:ante et d•• démarches en vue d'obtenir la llbéra

Uon de GTalnm"'1>L Les m:lmbrea de oe c Bood :t-ll V'Ollt 

Pfol\lciper aux ll'&T&Wt des eectlona llaman<les du OclnmJ&. 

Ch~mpagne t 
e) 
Reims 

aarlat 11ênér11.l. N0\13 souh&M.ons beaucoup d'~ .. 

oomte 1'&D der Burcb.. 
S'il ne ~ PM !e plus clair de eon temp à ~ 

des Ql.*1.IOD$ ~l.q\181, admiDIStreU•e&. li am& bien 

de la chance. car 1& rameuse loi de 1932 m applicable t. 
la ~· t.OW'lst..que • le c VJa.anwihe Toenst<b

bond >. &lna1 QU$ à!. Yarclt. dont dtpend le ~ 

11énéral, '11$lleront à. oe qu'elle &Olt strictement o~ 

Pour TOS \"Olt'.itta d'enfant.a, un. 

ARONSTEIN :~~89~d.~. ~V~~~= 
Brid'oiaoo à l'armée 

On de nœ amlll, tndu.strlel trea oocupé. ancien oll'IC!er 

de l'acUve, a ~n'é le COOt des cboe.es milJl&lres et IOQ 

tn~ poilf • arm .. t demeuré :.'ll&Ct au con~ 

du cm.I. n aime rc ~ l'a~re réllmft>talre et • 

rait t.OUjoura une joie de p&nlClper aux ·~• que rami« 

IUI demande au Uti'e d'oU1c1er de ~n'<. 

D y a que:q....,. )oUrs. .1 reçoit un av:s oo:>œma.n' les 

pérlode.s de reeerve, a,-<.s &ulrt de la formul hab: c;e'le; 

c L'otricler lnscr1t de sa main c Conaent ou ne Coneent 

PM •. Avec emprCb6elll~ni.. U bit!• c ne OOD8"nt PM • et 

rf1Dplac.· c oonsent • par • Je désire ... • 
Le len<l«r.aln, U reçoit un pli de eon cilet mll!talre .-;ec 

l'avis en question portant cea mots: • En retour au lleut&

nant X. la décla.ratio• cl·Jolnte, a.vec prière de blen vou

IOlr se oootormn atrll:temcnt au T.m"ol s •· D oe porle au 

renvo: 3 t\ Ut avec stupt!ac:lon: c L'ot!lc'er t.wc"t de .a 

main: c Oonaent ou ne Conaent pu • et non c d~ ou 

ne désire pu •. 
Slllnè: le Ueutenan~l<Alel L. .. 

eour .. :;ne n'est plus, Mlas' pour oommenterl 

Lt.tl seul eQt ét! digne e.e l'enrnprendre. 

Deux noms à retenir 

Qul eùt cru. loMl(jU·on annonça qu"Un cinéma s'lDSt.allall 

rue d .. Bouch•ra, au mllleu du ~e. qu•u serait d&

venu 1.. ueu ~ réunion du tout BruxellN lntellf!Ctllel ? 

C'f61. ~t ce que Robert B!al.on a tt&ll&é en très 

peu de n101s, et on peut fttre llùr <:ue sous ..a dlreCtion, le 

Stuart l"l'$tent. c~ qu'il a ~té : un clntma spécùùW, oo l'OQ 

peut entrer sans cnun!e de roir pr0Jct~r un navet ou une 

•uperproduction d'lll bê'.e à te.Ire pleurer 
Le Stuart. et l'Arenber11. doux noms à retenir pour loJA 

ceux qui aiment le c!n<\ma, et llW'tout pour ceux qlU n• 
l'aiment pu. 
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e merveilleux c Enacmbh>· 
.olr • CROWDER'S de New
ort qui anllne actuellement 
s ao~ du BAGDAD CA

.ARET Club tdemtre la 
tonna.le, Bruxelles>. l'ttablts. 
.ement chic du bM de la 
ville... Dr1nk4 w.vant&. Oul
slne chaude et bu!!et froid t. 

toutes t>eure& de la nuit e• ouvert m~ Je dlmancbe. 

La comédie des jeu,: 

Piqué par oc ne aalt qu~lle mouche, le Parquet c~U&l 
fait S&\'Oll' aux oxplouant& de culnOI qu'il appliquera d6lor
ma;s la loi et qu'U ae pr6pare l !érir. a•ec la J)lua esutme 
.-~ur. oonlre lea tenancier& de oalla de Jeux. 

Le so:r meme les c Salona pnm • d'O&lende. de Na.mur, 
de Spa rrrmalent leurs portes. Qua;re Jours aprte, aaNl 
qu'aucun rait nouveau ne ae soit produt1, ll6 lu rouvrent. 
L 'ar.Jcle ~ du Code pénal n·a cependant pu tte al:>l'Olé 
enttt-:~ .. ma.:s M. Spa.ok a subi l'aaaut des me1eura 
1nt;;resaé6 q\11 eont yenua cntt au acandale. 

Le MUUl1.re de la Jlllltlce n'a pu que demaoder aux Pro
cureurs de ftrmer lea yeux, provl$olrement, ~ d'!inora-, 
oomme 1la l'avalent tait dN annéea durant, l'existeDCe dee 
Mlle,; de Jeux. dea cagno•IA'S. des roulettea et dea t&blM 
de b8cc&la. 

Et on n•w annonce, pour la ~e ou quatrl6me fols 
en qwnze ana. une solution dél1n!Uve de la queetlOD des 
Jeul<. On va rt-30rtlr. sana doute. un de1 nomb~ projeta 
de loi, élabor~ l cet effet.. et qui étalent r~ sana tulte. 
C)OllUru! les projets revU&nt la vente a.. l'alcool 

O... c dér<>lfa~loo.s tempora:res • acra ent acoo~a t. 
Blankenbercbe Qlaudfon:.atne DUl&llt. Knocke. Lout.un. 
MlddeD:ertr.e, Na.mur Ostende et Spa ..,lt quatze oom
munea flamandes, quatre oommun"'5 wallonnes et une all~ 
mande, de fuQOll ~ue lea Flaminpnta ce hurlent paa l la 
~tlon 

c ·~'· en aornm•. le ,-.~ qUl exlltall en fait, celui qui 
était toli.-ê P"r le Mmlatre de la Juatke •t eicplolté pu 
celui des Finances. On ae demande pourquoi le PrOcureur 
ecn~ral du Roi a Jugé n~ de J)tO"'O<luer un ooup 
d'ttlat qui. è. l'heure actuelle, n'est qu'un ooup d'~e d&n4 
l'eau. 

- C'eat, d!t-<m pour con\l'&lndre les pouvotra publka • 
ttcular Mr l& attuation. l oumr ou l fermer la porc.e 
MflnlUvem"l'lt.. 

Il y a rros A parler qu'on ne ~anaen. rien du t.oUt. 
On ne trouvrre.. pas plua fi\ 1939 qu'en IW et qu'en 193e, 
une majorité pour renforcer l'article 305. On en sera rfdlllt 
l remettre la aoluUon d~l1n1t1ve l une date très Ultérl.ure 
•t a ma:n•enlt le sy~ actuel et t. tol"rer l'lll4&1lté 
comme on est bien obltcé de t~rer los Cercte. Prtvél 
CA S. B L.J . • 

Un p.:u d1\YJ>OCri$ie a'lm~ pe.rfola l ceux quJ ~ent 
ln a!Ial,... de l'Etat 

Emile Bernheim 
JOAILLIER-HORLOGER 
49 RUE DF.S FR!PIERS 

BIJous de cholll Montrel d• 
quahte <t- marques> FUpare. 
Truworme Expertiau. ACHAT 
BIJOUX ancien.a. . Tél : 11.17 54 

M. Paul Valéry à Bruxell~ 
c M Paul Val~r/ l Bruxelles, ma chCreL .. Jol•I Ben· 

heur ! • Et, comme touJouT$, 103 JoUeo femmes accoururent 
ffl groupes harmonieux autant que de~. t. la oonférenee 
que c leur • poéte devait !&Ire. l'autre aolr. au Palala d'El
moct, t. 11.m •atlon dea Anelens Etudiants de l'UDi•-era!té 
d" BrUXollN. 

M. Paul V9l<'ry connait 0<t•e dlgnl~ ~d'avoir 

L RQPSY JotLlll.-<>rt. mont..... Atelier tnt.nat. rfpar. 
ac/141 or bUOUX. occa.a. ~. M&r.-ilwt-Berbea 

été promu !X*te ofllclel d• la m• ~l>Ubllqut. D eot i. 
prem!er l convenu- quo aes œu~ ne aont pu d'une ieo. 
ture &i* - ne d.Jaa\,,_U Jl8A l un de no& ..ni& qui 1111 
donnait l s!&ner un exemplaire de la c Jeune Puqua >1 
c Ahl voua avez ~ ce livre dll!tcli.? • - Mal& U <fi 
de bon ton de ae DOUtTtr de V&Ul'J d'&volr t.ou.)our• un 
de - potmes sur• t&ble de chevet Et lea audlUlcee fez-. 
ventee de l'autre .oolr, suspendues a aea 1e-ns, ae ltt&lent 
plu\Ot fait Mcller menu que d'avouer qu'elles n·avalent pu 
c tout • oompria t. aee œuvrea (li faudrait qu'ell111 aient 
étu~ la pblloeophlo et la l(Jlllque mat.bêmatlquel, ou mm.e. qu'elles n'en ont pu lu crand'dioeel 

La oonfUence ae donn&Dt en c crand gala • na tatne 
de 801rie était de ricueur>. M. Ve.lol'J ··-t de fa.Ire 
une de - ca~ drue&. ~- oomme U en 1W&1t 1&14 
une à Bruxellee U 1 a trois ana. l ce publie monda.in. U 
servit une c<>n!&en<>e mondaine, trul!ée oaturellmlent de 
remarques lnclaives et de ~rations pénétn.ntea. mals 
point trop dlf!lcllee En .orte que lel beJJes dames eurent 
11mpreell0n qu'ellel a•a:ent. ..,ua la COD4mt,. d'Un culde 
ttputé, pmé~ les arc&nea du ~tëre dea c lett:ea et a. 
la m • Elles en furent oontcnt. et !Dême titre. ... 

M. Valéry est un habile ho~ 1 

Etude de M" Ch. H0tte 

C'est le lundi e !~vrler. à 13 b. 30, qu·aura Ueu, en 1a 
O.lerle Moderne, 41, rue des Petits-Carmes, à Bruxellra, Ja 
vente publique de meubles anclena : vitrine, tablea, prde
robe•. sl~ges divers en tapisserie, en velours ou en ..,1e; da 
porttlo.\nes. d'argenteries. de crl.staux. des bronr<'9 de dlven 
maltree. des marbres; dea tapis de P.rae, dee P'landrea, da 
Tournai, quelquea to.bleaWt déooraUfs, un txcellent piano 
1/4 queue c Pleyel • paUssandre, plumeurs mObWera com· 
plet.s de style, an11lata et modernes: lll&l.rea en broDM, 
cuivres. etc. 

L'expœttton publlqu• se tiendra I• samedi 4 de 14 à 11 b. 
et le dimanche 5. de 10 à 12 b. et 4e 14 A 18 heun&. 

Cataloeue sur 4emande Téléphone . 12.57.SL 

« Studenten n 
Lea 4Uldlants flamanda de l'OlllTmité de Lau.'l'Ûl ~ 

tent parmi 1ee plua fourueux aupportera de o
~Jl Ill aftient tenté une ellllêcllUOn pour le délivrer a. 
geôlea de S&in,,_Trond, n y eut bna de clbture. ta~e noo
turne. menaces. etc A propos, qu<>lles eont doac les ano. 
tioca Juridiques et uruvorsltalrea qui IODt lnt.cv- t. .. 
sujet? 

eœ derniers tempe. ils ont <>pt,. l Audenar4e. t. Lc>G
vain. l En&hlen et, pour obtenir l'amnlatle totale en fa-.r 
de Orammens. 114 se ..,nt mis en &:réve, Ils ont 6"' Juaqu'à 
placer d"' plQUeta de tp'éve devant l!S locaux de l'Univer
sité et l la BibllolMque, la rameuae blbllolb!Jq\M qui rut 
j8dt4 la proie d'un lnoendle tout l !ait accid<'Dtel. allum6 
par la fat&lltê. 

Mer L&deuze I• ball\16:.radiclde. qui manl!esta t. 1'4Jpoqu• 
d'une rfelle tourue combative et qui nanqua d~!lnltlv.. 
ment à la por~ les étudlant.a ,.tt!a à aœ ooncepuona, 
tA?motrn• d'une 1ndul1ence eccl~slutlque à !'~rd dea br• 
bis ~arfe• ma1a •laamecha:ezlnd. sa main. lourdt Jadis. ne 
a·eot al:>attue qu·avec mansuétud• aur eux. en un• c1ouce 
ca.-. Quelques admones'.auom. quelques rép~ 
quelquee menaces m6me, DJals t:8 platoniques 

c Ali•• vooc VlllAlld•rtn en Vla&nderen voor Krtatus •· 
D rau1 Atre lndulient pour lee erreurs d'une J~ trop 
boulll&nte. 

Une bonne nounlle 

M. H. OUJllaum•. El<-cérant du C.16 c Cecil >. OUTre • 
Bruxelles le Florlan-Bourae, 41, rue Henri-Mali& le Mmedl 
t fmier. C'est un ~~~ 1 ..• Qu'on M i. dl8e t 
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HAl ( d N M d Ttrlemont.<:a ttnom· 
0 e U OUVeaU 00 e mee eat unhrneUe. 

Le 11 geodri11ime 11 

16 ""''Dt. se pa.. • <!an lD cmmuo parlaleo - et aon mell· 
l•ur mérl~ re.!de u.ns doute dans .c>0 autheotlcitL 

Aux actuall~ on - encore et IOUJours, une relaUoo 
c:1room1.&11cltt du TO~ de M. Chamberlaln t. Rome. L'ar
m~ 1W" l'~ran, du c Vieux M~ Souriant t IU.'Clle 

dllns l'L\Sembltt - car le public perlllco est bea""oup plus 
dtrnonatraUI que le nôtre - di:tl applaudl.S!;emeota et des 
CN d'approbation C.Oll• de M. Ciano. per contre. egt bee.u· 
coup plus m.aJ .-.çue: 11u...in aeodre o·~ P"6 pn'clstm•ot 
tn odwr de •un<:tt t. Par15. Ota • mouvementa dhtra •· 
comme U est dit tD atyle par!ttll'<ltatre. ccmmeo~t cha

cun dé eea geat~ chacune de - atUtudPS thH.tmka. 
Car on n·11roore poa que l'esprit d'lmlt&tJoo du • gen(!rl&. 

aime • Je pouo."' i>. •Inger trè.s exac\l'ment toutes lee a.tU· 
tudN de aon c~kbre beau-père. Soudain. U se campe, lflll 
Jambes tcartttA. 1 .. po:np aux han<hta. et extcute. l~VTilll 
et menton en avan:, la moue fameuoe. Alors, un • llU • de 

a·ecm:r· 
- Atl.eollOn 1 I' ft cr&cher! 
li rire homh1qt1e qui accueillit ctl'e ttm&l'<IUe pertinente 

noya tout net le dtM:oun de M. Ciano à M. Chamberlain. 

L'H indou 

le plvi !.~ ~ri!I~ !in~ou, 4ont 

:.::~o:':cét~.!!~,m.~n~~!:~::,'~:S ;~·~~ 
•••• d'une m1ni•r• incroyable. Il vout 
1uicle r1 , vous 1ortir.t de YOJ ennuis et 
m• lheun de toutu sortes, etc Con .. 
1wltes·I• pet1~n•lltment ou pu cor· 

_n ... nce. 17, rvo l • rcknuns. lrncll• s. - Tél. 37.72.15 

Etea-voua C. 1. ? 

8Avlez.vous que le Fist opère uo• elaMlflcatlon perrnt 'es 
rtd••al>lee de l'impôt? ll y a les QOChons de payanta et les 
ouper<Oehons de payanlA, 50lgn0UM01ent ~rte. ceux-et, 

œtal~ t:iqu~!';L num•rot<".> et l'obJ~ d'a~entlons par
tlc11l.trea dont l~• lie pa.'5trai<nt d'all'.eurs volontlen 

Awun 1iane exttneur n.e dêslsne t. l'aitenuon dea foutes 
lt cttoyrn cons1dtr6 par le l"t.sc comme Je fruit p!etn de 
Jus qui peut êtrt pm>.'é a.vec vigueur. C'est peuWtre un 
homme dont I• train de vie e.t modeste; quJ, pour être 
hounux. mène une vie .sans ~lat. C• o'est pas ntteu&l
rement ~ chr! d 'une d• noo deux cent.• famllles. o·autres 
que lUI penmt dlX fatA. cent rota pl\1$: m&JS tandla que 
ceux..:! oot toutes les facWtéo pour LrUquer lellll! ~lara

tloru, ctlUl·là ne parvirnt t. rien dlMIJnuler D a le ~ 
d'être assun! d'amplea revenus, maia ses ressourC<'S .ont 
rlal.rftl. Dèttes, Umpklea, notolrta et aboolument controla
bl ... 

Celui-a., l'admlnt&tratloo d~ Ftnanua le marque d'un 
llcne putlculler, dana le 001n 1u~neur gauche de aa 
d<'c:&rat.lon Ce ~ est lmpnmè en rouge (cela nippelle 

la marque au rer rouge des rurçatal: u constSle clAna les 
tnUIAl"6 C. l 

Cela pourrait ataniner c client lnteretlSant •; rcnaeisn~ 
mtnt.s Pris au mlnlàttre cel& veut dlrt c contribuable lm· 
portant •· C't1'1 tout oomnle. Cela ''OUS 11$SUTe 00'1 ~~ 

ment la OODS!<l<'ratloo distinguée ~ ''Otre cootnlleur. ma;,; 
aUMl la _. •ud• d'une aurv~ ai><"Cl&le à laquel!e voua 
D'lehA14Jerez p:us, • m<>ln.s que de l'a .. :ec.'.e au beurre ,,,u.s 
n,. tomb1ez dana Ja crotte. Dans u CL' de C. L voua d~ 
viendrez C. tout court. premi~e lettre d un mot qui n'est 
PM nécossalremtnt • oontribuabie •. 

Enlln. .si le Pl'Y• d~»alt Hro atrllg~ d'un réilllne 1<>tau
ta1tt d'txtrtllle'il&Uthe ou d'ex1.l'tlt1Ntro1te, la J>tt.osne • 
J:tlt IDAcl>te AUX ~tate\lr$. Jla Mur&leDt t. coup O \r O 

l'U1ent ae :!'OU' e et ne ae renuent pu faute de prllCl.er 
du \UJ'&U. 

Oa n'est pu I& .D>OindJ'e &ppttllellaion des c. 1-1 

BANDERA LE CLOU DU JOUR 
Ca~e~ - Danc!:lg • A :;rsct!ona 

13, rue dll Berger - Y Chtt'<liier - !'Orle de X&mar 

Le flamand tel qu'on l'écrit 

L<' c IC> "°"" t eo D p.lIIl&l ...!r UX. ~é par ~ 
rens bl•n. ~- conn...-u. leUJ' a!fiure, en !r&DQals et .., 
tl&mallCL 
~~t cecte suette otrld~e publl;t !e6 ra.'o'i~ 

de compte de la Banque Nal.lonaJe. On Jl<'Ut y llre c pe&o 

munt tn dlversen •. • nlet aœepten w~:a on prom""""" ., 
c meubllalr •. etc. 

Ça c'est du oamaoo, pardon, du n6er!AndAla au:b.ent.lqlle, 
otricleL pranl.l par Je CQUTememeDt. MAls nous wudr:m:a 

b!en l&Volr con=t ICI -· • &Ir • da.na la 1angu. 
d'Erum&nuel Htel la dlph~e • air • n'alst&nt ~ en 
llttrlandal.\. Dl en thJola. Et u ne oous etonne plus du 
tout. qu·u ait !allu envoyer une m~lon mlUte.!re bela• 
aux Pay&-B.A6 pour que nœ officien. apprennent Je neer

landü milliaire. 
n ~. en etret, daD.s le wcabulalro gu<'111er, dee ml.}. 

lie.-s de tennt.s n ·aran~ pu :eur 6quh"&lmt en !l&mand, 
pertlcu~ent en ce <;Ill conœrne la balls'J~, rar.:me
rle, etc. 

Et nos olt;clers. cnvoyé3 là à grand• rrw. oot cons'..Al4 
que leurs collélrues hollandais employalt·nt quasi UDlq\l~ 

ment d.. termes frnoçala vaguement n~rlan<iliés. n Y& 
falloir, à l'Wl&lle des unltes ri.amandes ~ des &ectJoc.s fJA. 

maodes des &..'Oies mW!.alrœ e: de l'F.co!e de IP!Ene. œ'f<-r 
de :ou•cs ~ une iaDcUe nouvelle. 

E: U nous rev:ent que d""4 cen.a;..'lS mllll.stère;. des pl~ 
ces. émanant de la ~o !la.'?UUlde, ~ées par dee 
vlaam3Ch~ezind, doivent être renvo;-tes comme lnoom· 
pr<!honslbl""· !es traducwoura Jurés les plua emlnents. comme 
les t\am.ands Jœ plu. conva!ncus étant lncapab!es d'y com
PT•·DW- Qu• lqUe chœe.. 

GAND - Lt8 deuz toul.ea l)onne& malSons -
au Sud: c O mbr<.nu.n: au Centre c w::,,on >. 

J .-M. R emouchamps 

Le~ ,1en• de Jl<'ldr~ u d,'S peraonoalllés ~ plus mar. 
qwu:Hes du mou~t du Tel'TOU'. M. J.·M. Remouch&m; s 
est de«dé IUblteimnt la 6elD&lne df'rllltre. D était le 11:.a 
d'Edouard Remouchafl1P', l'auteur de c Tâtl l' Perrlqut a. 
la pièce ll~eolse cél~bre eotre toutes, qul marqua le r..<\·e!I 
du senti.ment wallon et doima Ueu à un d•·p&rt extraordl· 
na!re de l.ft llttérarure ,.,,lloone dan:. le domaine t.héAtral. 

M. J...M. Remoucllampe, qUI avait a~nsl véeu t. bonne 
~le GUprl$ œ son père, deralt à IOD tour :a:.<e prl'Ute 
d'llne anltnte J)MS.'on pour tout ce qlli touche la Wal!on!e. 

16 fortun~ avait aourt Il la famillo Remoucham;>e.. Jo
seph-Maurice put raire de eolldes ttudes et entra au bar
reau en 1901. 

St-.s 101.slrs l'attirèrent tout de suite vers l'étudé du folk.. 
!ore. Blcotl>t touché PRr la poUt.Jque, 11 fonda avec JUIN 

~trée, l' c ~mblée wl\l!onne •· dont 11 fut ~tPD\fl• 
le .secrétatrc. menan '. le bon combat coatre la menace nr.. 
mlJ'.Cante qUi s·acc·=it d~Ja. 

n succMa à Al!red Maris au Sénat en 1ll21. 
n Intervint dans lec d()bets 8Ur la revlaton de la Conatl

tutton et défendit sa c marotte • : lo vote bUat.éral. 1dH 
assez tnafo!euse. mai.s cmnpllquée. 

Au Zoo de Berchem 

Jacqu,.1111e et Bonn,,.:\!aman SClllt eo e.rrtt de\">Ult un bel 
ourg brun qu' c on • voudrait bien ~lr faire le beau: auua 
voilà. c on • n 'Y p.'ll"Vlont J>M. 

- Tu VO~ ... dit Bonno-Maman, Ü D'y 1\ rleo à raire; &tl• 

cune frlandt&e ne le tente 
- B;cn s!lr, Boruw-Mr.man. si \'OUS a'1es apj)()rté dl& 

Jacques, U y a longternpa qu'll aurait obéi. 
Jacq4ol11e sait bien qu'on oe ~ p:ia au Ja.cqu'°' • 

onetuelll(, ai !ln et si peu coùtewr. 1 tr, Je 81'06 bàtoo. 
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Un guide de jardinag~gratuit 

r&11 <Wnc d· pr., nttt aUJ< •1Dat'11rs de Jardms 
uo r11tio de cullw e plus attrayant et pha utlle que ulul 
qui vient d'être <!dlté à leur Intention. 

Une luxue~ cou•erturc photographique; un délicat 
hors-texte à encadrer; des Ulust.ratlons •enant à l'appui de 

C!OnM'Jla YnlÙDent pratique.. toute rex~cnce d'un vtl'UX 
Jardmter miSe à la port~ de l'amateur le plus nOVlce: ce 
ne aont là que qurlques-unœ des riches.ses de ce précieux 
traM On y dt'cou1fre bien d'autres cho.rs encore: cette 
U'ouva11le, par exemple des grnlnes Jorutt raranuea. c•r· 
mam rn quelqu<"S joura et donnant de ~ ré<!Olte. 

Ce beau et cur1tux tnute de JMdlnage n'est auttt que le 
catak>au~cuJde de la maison Oontb.ier, cratnes et plantes 
aélectlonné<'S, à wam-e-Huy. Pour vous le procurer, li vous 
aufflt car li ei<t rntl~rement gratuit - de le l'ttlam•r à 
cette firme pr• •o•• <'"'·.1<"10Jrt, S'hésJtn donc P8$ à fer1re 
de. au)Ourd'hu.. VO<l• recenez rar retour du courrier le 
cat.al°"ae-gulde et l• hors-texte ab&olument rratts et franco 

Le fondateur d'une grande oeuvre 

.Dt. ro té t>ient la po. 1u J°""ph·Maunce Remou-
chanipa mil son temps et sa tonune à la creatton cl'une 
crande œuvre populatre : c Le Musee de la VIe wallonne 1 
dont nous avons aou•ent parlé tcl 

L'érudJlJOn. la pœtlmce la volante, l'enthou.sla..me de 
M R<'mouchamPS pour ~ cllO!M!S de Wallonie cont.rtbub
rent dresser a\·cc un S<'DS e.x~rao-rd.;.natr~ dt' roraan1u. 
Iton, ce monum•nt à la gloire des us et coutumes du peu. 
pie. C&t Il ne sulfl.salt PM ~ ra.'\Sembler. Il tallait eluser 
et d"tll.i"1' l'lnt<!r6t cllrec: dans l'expo&1Ucn des obJe!.< rc
cut'IL :s. 

Le d.incteur du Muue de la VIe Wallonne avait entre
Pl">& là une t.Ache cnorme. Rccuellllr dœ obJet.s et docu

mente se rat!.llchAnt au pass~ c'était bien. ma.ls li l&ll&tt 
auss, dl\ ru le pr~ent sa.·01r, prévoir plutOt ce qui llalt 
coudamné à clisparalt.-e de la vte Murant•. Le Muste de 
la VIe wa:1ocne devint alnal une lnStltut:on Oil le tra1'•tl 
de classcment ne s:iurait jamaU plus s'llrrtter. 

Il talllllt « tailler une ba•ctte 1, comme on dit fam11lere. 
trtnt, avec M. ~mouchamps pour se rendre compte de la 
dl!flcult<! de l'entrepr.se. 

Lea locaux de Ftron.n~ étant devenu. 1r..sullisant.1. le 
tra1 ... te:i du Mu~ da!l$ un vaate et p:UA)l"e'$QUe bltlm•nt 
d~ la ru~ du vertbo!.s ••·ait ét<! d~ldé sous l'tmpul&lon de 
M Rrmouehamps. 

Laa. 11 ne verra paa l'épanoui.wment de ""n œu•Te La 
mort a de ces irolll~ pou,- 1-. grands tra•~f1lf'\1Ts 

P•• 1flé1ramme • NORMANO'r 11 1 PARIS • rfservtt 10 

7 , rue de l'Echelle , PARIS av. de l'Opéra 
Ch.1mbrtt 1 pen:.: tant bain dcp 45 fJ.; 1•1c bain d*P 60 Chambre• 2 oen \ant bain dcoui1 65 fJ : ••ac t.1in de~ 100 

Une menace nouvelle du Aamingantisme 
Lo> Consrll cult ire! Flamano r d'aut.rftl or1antsmes du 

genre Vlaamsche VerboDd >OOr Brussel. ont m reçta par 
M SPAnk ri s'agit notamm• nt du J)a.Wlge relatlt a la 
réforme du r«:cn.>ri.1mt 

Il s'aglraut de M~er lœ 11(!mt.ntstrat!oru communales 
du rOle qm leur t'<.L devolu depu1$ toujours. et de rem· 
placrr IC3 employt3 communaux par de tnussalml du 
Mu1>1' ltt de rtnten•"" 

Or, Il se fait J~11•mcnt quo. à ce MtnJ.nere, M. Le>QJ~ 
directeur général du fletvlœ de li\ Statl&ttque cenérale eera 
proch.11.ln•ment pensionne Ou coup. les Flam:lll':anls 1 art· 
t.ent avec ardem pour !aire nommer en - lieu et plaee 
en ronc:-.lonnalr: cent pour e<nt c Ylaamac:bvoelend •· <1'11. 

naturellement. serait ~ de d.IJ1cer le r<'Cell$Cnml. 
La .iaun.iqur dn .er.dr;.it une arme dont on ac scntralt 

contrr tous ceux qui parlent Je rrançala. 
~J• un accroc a eté l&;t â la loi, par le contt'61e cou

\'emrmt-ntal. qut cul uèu plu.1'leurs ann~r~ npr~s te rttf'n
sement de 1930, esume trop taivorabll! aux parlant.a !tan· çaa. et qui eut pour résultat de renveratt cau'eleU1Cment 
:.- conclu.s!ons du dit rrœ~m~t dans nnc:-1ro1a com
munes. cbanceant en b11'11cue ce qui ttatt uoWncue 
françata, et en rendant unilingue namand ce quJ ~tait 
blUnsue. Seul le cu lnvcne ne se p~nta nulle pal'\, 
mlraculeuseroent ou d'un taçon ..... ""''nt trop ll)'mplA> 
mat1que Qu·on veuille bien .e llOUTtnlr de Mouscron, 
Amouclta. Orroir. et surtout d'Enchlenl 

On d~e à quoUes prr..'l&lons seraient aowrua tes 
receD.5ea, et la confiance qu'U faudr&•t SGCordrr aux 
résultat.a d'un tel rooenumt11t. Que lea admlnt!trat1DN1 
communales ne se lals..«"nt IJM r~ 

INDlJSTHIE ET COMMERc•; Op<>rnt ions d'v~('om ptt" a 1onc et moyen t~rmf" Ouvrt•u•r 
a~ C"rrdil l"ommrrC'l.al. - Ecr Cal..SSr de !Ponds PUbiln f't 
d Evompte 13 rue du Concre" 13, Bruxelles. 

Une cigarette avec un militairl' 

lùncontre au tumolf ce• ortlcter ret,.lt• quJ, da.na !'..,.. 
mée ~lie. S'est couven de alolre devant ~· et drrrttre 
Duanude, et qui achève. au mllteu de re me et de la •>""" 
path1e de tous, une noble carrttre. Il dll<alt, en tournant 1& 
cuiller dans sa !AMO de café ICIU" U a collM'rvé le rude lao· gace des camps> 

- Pendant qu'on &'occupe, l la Chambre, de queues de 
œrwc. de fout.alles et d·anen•, Annlbel est à noc port.ta_ 

- SJ les polllJctena ont l'air de l 'tanorer, rt.squAmcg.noua, 
lu simples cltoyeru oomm~ mol s'en lnqul•IA>nt : là ae <11>
mandent, mon afoéral, ce tiUe fera l'arm•e belle dana le 
cu "' l'ennemJ pas."ra.it la troni.~re ? 

Il ne faut P8$ ~tre br.voté d'Etat-major, mala a•olr 
du bon sens pour répondre. Dans des l}061llo!l$ bien !ort!
rtées, bien préparées à l'av1111cc dans wie Uane l.fa«lnot en 
miniature, l'arm•e belge peut cerialnemtnt tenir, et tenir 
looetemps contre des tore• lnfllll=nt 111~neuro1 on 
ra vu a l'Yser; on a »u demt•rement e 1 ~gne oomblen 
la dttens1ve est supérteurr à l'otfetlSlve - car u tot un 
axiome. on ne peut tuer qu'un plotte à la rots. daru une uane bien aménarée 

- Mats s'il faut manœuvrer ? 
- Manœuvrer •< uo ~l euphérrusme. C<-la s·ap h en 

bon trança.is : l le camp ! 
- Pourtant. la dHense de la ligne Anver .. Oand.O'<tende? 
- Projet Issu d'une cervelle d'ancien 1ardH1Vlquel 
- Alora ? ••. 
- Alors 1 OIVllO!l$ notre fro1mere m z l!eet.eun. ren-

dooa r tlénuaux reaponsabl• chacun de oon secteur. et 
cela dk auJourd'hu~ Employoru demrun tous noi ch~ 
meurs t. tortJner ou à proloncer une belle position quJ dé
golltua les amatew-s d'envahir notre pais 

- Et st HJtlet protate ? 
- 511 ~ c·es1 qu'on aura vu jta;e et qu'on lasse 

oorrurt le n~gre de Mac-Mahon 
- Ça coûtera cher ! 
- Et nos vénéraux, nos mlnl•tres. DOi Bol•ck. nos Bar· 

mat la joncUon. lmlanltof• t Ils ne nO\i.9 eoûtent nen. 
peut.étre. eux? 

Et le ~éral rtclluma 90l1 clpre et rodeman<'a du CRté. 

Apprenez les Langues Vivantes a l'Ecole Berlitz 
ZO. p lace ~u:11te-Cudule 

Bizarrerie ... 

Quelque& ml.O.UteS après. le Vieil otrtcl.r !lt en t.1'nt•re 
de 10llloque. cet te n!nexton : 

- Quand le lieutenant Dtlvaux de Fenffe relata IOl1 
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cnttte a Pa.udlmdscte. le PrTmltr Jour d• l'offenstn llnalt 
a= leo gtt113dl<?S Oruson, Jèrfou.e " Matheeus J<an. ce 
rct un beau iapage 1 On voulut IU1 prouvor que IUI et -
~ra aralcnt ttê vlctimt5 d'un mlraCe ou tout a· 
molna d'Une erreur e~que': certain colonel tl'OU\'a 
m~me qu• te li•u1<nant ~h'&UX kalt un r~ur Mali 
quand eapWn lmlanltotr prétendit avoir tté blesaé a ce 
m~me PM!!Ch•ndOJ'lt, tout Ill monde trouva ça naturel .. 

Blzarrmc d" pr .,ompttons civiles et millt.alreel 

Lu éta.nga de Biergea-lez-Wavre 

Le Gouverneur d' Anvera 

p. S' le ..n He Je_ atteindra en aollt procbalJI 
la Umtte d'Are. qui œt de aollWlte-cu>q ana. Toutefol.I. une 
r tcente disposition ~le permet au Rot de maintenir 191 
tonctlonnalreo de IOll rrade en acUVlt<! pendant deux a.n.
nka aupplbuentaltta. 

Et l'on pourrait conclure que le baron Holvoet ne pren
dra Pl1S aa retr•ltc en llOl)t prochain. Mala. t.tlUJOUJ'I sui
vant drs ~rutta quJ salopent autour de Jb6t.el du March6-
aux-Sot1U1·ra, l'octucl gouvrmeur. tout en prenant a& re
trait•. no qulttcrnlt pu le oervtce de l'Etat. Bien au con
traire Il r<•vwn•lralt en quelque 30rte à ses ancienne& ronc
ttona Judlc:latrcs Chacun sait que M. le beron Holvoet a 
tait &\"ant son 1nstallRt1on à Alwers. une brlllante carrlke 
d•n• la Justice et qu11 rut même &\"OC&t génml • la cour 
d'appel de Bruulll'&. C'"'t ainsi qu'U est tort poulble tt 
même probable que COUX qui volent déjà l'actu•i Co\ITtm••rr 
d'An\'ttl à la prtsld•nce du ~li d'Etat !en formation 
lh6orlquel ne .. \rompent 1111êr•. Et voilà pourquol probt.
bl.-nt. ceix qui J)ftllent que lbablt d 'or du chef d• 
l'Admlnlltratlcn prov~iaJ• le!lr trait comme un p.nt, tan. 
C"11 6' 1ndJdatar~ 

Co1'J60 TANNAOE PEAUX. - nt ~U'I O& 
1 , BEt.KA, Ch. de Gand, 1!4a, B ruxelles. 

SPECIALISTE - REPTILES ET FOURRURr.8 

La guerre des théâtres anversois 

Nous a.01.- dit comment tes deux lhéàtTes d lta tlam&nda 
d'Anl'<•n .., ôl.•pulent tœ douze à qulnu centa amateura 
d'art dram •~lqur ~rlRnda"' et comment Us d<'VJ'alent l<lel· 
quement.. lé ruiner l'un l'aut.re. En oe moment, la ~l'N! 
bal .IOl'l pkin llétu 1 elle rlaque d'ayotr le m~mc ttsull&I 
que °"' famCl*':l bat.al:les d'arUllerte dont un fanf&Mlll de 
la fl'l'nde cuen• dtsrul qu'elles !!talent une lutte de canon
nle" dana laquelle galle l'ln!antme ~t. 1c1, oe ~ra 
~ cont:ibuable anre"'°!s qU1 dkalsser& les traJs de la ba· 
t.aw.- : la patx un tmposéè à coupo de nouvt'$UX rublll<leo 
oommunaux (>f'O'flnd:Wl< etc. 

A part cela. cette batalll• ne manque pas d'nU:~t pour 
I• ~tatcur d~!ér~ : U y a, d'une part, l'•ntrepnae 
théâtrale pnv~ avrc, comme supporter. le t>ourgmeetre et, 
d 'autre p:t1t, la sc~ne orrtctette avec la maJOTlté du eonaeu 
communal. Dominant le tout, la terrlb!e pttd.lcllon tme
nare?) ck" M. Kamlt'l Huysmans au com etl COn11uUnal in· 
.UJ"11é contre lui tors d• ta d&ltgnatlon des dll'l!'teurs aCIU•ls 
du 'Jbt<Atrr N""rlan•!llS. • c Da&r zult gy splJt van h•bben • 
tVon~ rtarttlrn•i tria) 

Poor l• mornrnt, l• oomeU communal n'a pas encore re
(Q.'lnu f.c.. torts. car par :13 1·01x oontre 17 •t 2 abatenttona. 
!l 'l'l•nl de rejeter une propœlt!on du ooll~• cl<' dl>non<rr lt 
rontrnl de MM GUhcuy• et Cammans. Mals oomm• ~u 
point de wc 1 "l&n<ltt le th8tre officiel ne brille CUlrt • 
on lt' pt'OpO$t d'aet0rdcr <le noureaux sub6tdes, •n att•n
dar.t.. b "'"m~- chœc ! 

.tU li I Dl, un trta DOn Mtcl aYec ses 32 Jolies chambres. 
Prix unique, 20 rranc>. QU\·ert toUte la nuit.. 

T~téphones Zl.2601 et 01 
HOTEL DE LTh'l>USTRIE - MIDl 

l..<$ ·~mmts da d .... rt dans la ramille 

Lu peintres de l'Escaut 

On cert.ain nombre d'artt.stea peintre&, apécl&l.tata de 
l'Escaut et du port d'Anvers. vlt'nll•nt de lé oonatltucr en 
une ll&'IOCiatlon sam but lucratif 30\la te nom. ou plutOt 30\la 

les noms de 1 Le6 PelntTee de !~ut - De Schllders der 
Scheide • <ce qui semble lndlqUl'l' que l'on y pratiquera un 
bilinguisme de bon sens et de bon auaure Il. Le ll'O<IP6-
ment., qu'appuient diverse& penonnallW. du mond.e mart
ttm• et commercial anv•,.,.,ls. a pour but d'e~ de 
toutes manieres les anl.$1es pelntzftl qui 11n"'-t aux 
mulupleos aspects de notre grand !10\1\"<' et d,. actlvl* dl
Vt'l'SIS qut en dependent. O... txposltlons d"•m< mble tt da 
a1on& paruc11J1ers, dea rét~tlrca, etc., aeront orpnJ
.œ. Appel est l.alt à toua ceux que la manl! ... ..aOoo.s de 
l'art acald~n tntéres..""1lt et qul pcu\tr.I aider ta Jeune en
tl'el)rlM, notamment en ~ !aloant IN<'ntt p&nnl 1 .. m.,,.. 
btel d'bonnew' <oot.osattœ annW'll•. 100 franœ. à a~ 
à P. Jan de ClenlQ. secrétaire. 2~. Qaal Jordaena. à Anvers>. 

Lea c ~Intres de l'EM:aut • 90D1•nt à r~IDIMDœr, dèl 
le d~t de ta bonne .at..on. la su~ manl!eatatlon qu'or
pnisa Jadis !eu Albert Grl..ur, alors secrétaire ttnéral dtl 
Royal Yacht Club de Belgique M>U• te nom de 1 Arte
C&rlt&s ., Dans un but d'enco\U'ftieD1ent aux a.rtlstes et 
d 'aide charitable aux pauvres, une 1111l%1dc cro1at~re M 
orp.nls<!e alors d'Anvers au <l<'lla """1d~IMMn et à I& cllte 
bel1e. Lea yachtsmen !nvltérmt Ira pelntl'e&, les ptlo~rent 
d&na tes Ues. les schorres. lrs poldtn1 et les villages, les 
artl.\ta travalllermt et. 1• !>tau \oyage 16mlné. !OIS 1-
blP&ux, eequl.sscs. dr.ss!ns, gravur"' et &Quattllœ furent, Ml 
oours d'une belle !6œ l\U local du R Y C. B \"end\16 pu
bl:qu- au profü des ll!\l\'l?S charllablœ d·Anvens et 
del C'•mmune5 nl'C.'atnf'S du Ba&-Eaœut beljie. 

Rappel important 

o O. O. \"OU.S rappelle que Juaciii·au 4 fn-rter Inclus, SOIS 
prix aont ramenés à cinq cents, liJt centa et. sept oentt 
rranca. Vêtemen~ Grand Marchand-Tailleur IW' mesures, 
t.l"ec .-yages, pour Hommes et Damea. Durant cette pé
riode. le service Compte Ouvert re•te --.iement en vJcueur 
et, exccpllonnellement, les maaai<IM Sl'ront ouverUI tes Jeudis 
Jusque 22 heures. et les dimanches de Q à 13 heures. 

Union des Orapien, Ms.rchand-Ta!U~ de OT'ande OIMM, 
à dea pi lx t~ ralsOllnablea. 

Bruxelles : 32, March~aux-Hrrbœ; 

A.nven: 
Lt~e: 
Gand: 
Courtrai 
Charleroi 
Namur: 
Huy: 
Bru&es : 

82, Chau.sstt d'lxell•: 
30, Rue des Colonies; 
5, Place Tenlrrs; 
8, Rue de !'Uni•~"; 

15, Rue du SO!ell; 
22 Grand'Place; 
25, Ru• du Collège; 
21. Rue d"8 Crol<lf'rs; 

5, Grand'Place; 
a, Rue Pb.llipe\CClL 
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'Constipés 

~ 1 . 
llRAINoeVALS 

1 Régularise doucement 1 
les Fonctions digestives 

et intestinales 

r ~ ,. 2s .,." ... s fr. so. 
50 sr•lM. 9 fr. - ToutH ph.rm•~i .... 

Anvers-Vilvorde 

Les v11vordo s - et un p<'U ausst les Bruxellois - ont. en 
ce mom<•nt, un beau suJet do fterté: Anvers Ica jalouse! 
Am·ers a·111q111éte de leurs ~uccès rnanwmes. Anvers les 
cr .. mtl Etre m-' par lea fl('l'I S!n)oors sur le mll.m~ pied quo 
Ill' rclam, ll"lllbourg et LOndr~ n·es1..:e pas tout t. tau 
remarquable et flattei:rl Et rollà qui doit faire pW.lr a 
Loctmitikn t. B·JJs. à de Mol, dans leur bêautudo ctleste. 
et à notre am! M. Zlne dnm i;on alerte et toujours pim
pante pttStance. 

De quul U s1>glt? VUvorde. au dire des Anversol&, enlèVe
rait au port aci1ldéen la cr<me de son commerce d'1mporta.
Unn de bol\ d'ouirc-mer. Et ctcl n'est paa une 11aléJ&de. 
Rien. en <11•1, n'est plus vrai que le succès de la concur
rence fa..!e par VllvDZ'de 1 Anvers dans ce domalne aptlcial. 
Nombre de ••peurs - et ~ toujours des pe!lta - sont 
ven:111 de!>'Jla des mol$ déeba.°'c:- sur les nves du canal de 
Wllltbroeet pk t que dans les bullns anvenols. n y a 
11. é\1dcmmcnt. une question de prix de rment. de com
modlté. d'emplll<Pmenll> poM!blea, de gros sous. quoi 1 Mals 
U était piquant de siR11alrr cette situation en apparence 
paradnxak, contre laquelle I~ • hommes des bols • d e.<; 
bords de 1 Escaut lhent amc vlsueur l'étendard de la rhls
tance Vllvordots. soyez 6111' vœ gardes: les StnJoors vont 
charger! 

Autour d'un palais de rêve 

Le tri- na u de :land s'occupe. pour l"lna.lant. d"Une 
cause peu banale et qui a dtJà rait couler beaucoup d'en. 
crc aans parler de la l>àlhe, dans I• ciLt d<J Comtes. 
n •'a&lt d'\Jn proct; intenté à la municipalité, en paiement 
d'honorntros, par des archlttetcs qm ont naguére dre.-sé les 
plans d'un pnlal& que IA 1•lllc voulait raire construire à 
l'emplacrment de la gare du Sud desaf!ectée. L'affaire 
remonte à loin n y aura bientôt dt• ans qu'elle dure. Elle 
a commencé <Uns la période dcs vach•s gragua. 

En ce tempo-b. b muntctpsll'~ de Gand l'O)'Rlt itrand. 
comme tout le monde Q;;and c:Jc ....,. pris "°""csslon du 
terraJl que le chemin de fer lui ~datt à la suit• d'une 

Amer C U S E N 1 E R 
La Uqueur aperi.tlve de ~leWe reputat10n 
I>.L~ tou~es Oonnf"I ma!aor.a d'a:!mentatlon 

convention ~e avec l'Etat, elle dkida de cn11J1trutl'9 
un maJcatu4'u• édillce a l'tmp:.acement de la care qu'on 
dtmolwalt, pour y lIISt&iler, entre autres c~. la bourm 
du oommt'rtt, Us archlt~a du cru lurent ID'l'ltb l prm
dre pan à un CODOO\U06 a l'ùslle duquel M~I van de 
Voorde et Vaer11•)"ct fUttnt d;•~ par le jUJ'1, pour 
prépartr la construction de l'tdl!lce. Ds se mirent l l'œu
vre Incontinent, dans la mat•on de l'ancien cher de rare. 
transtormNI en bureau d'étudea. Mals la crbe économique 
survint avant qu'Us euS11•nt termine leurs plana et teun 
épUttS. Le dtab!e S'installa daru la caisse oommW>&le. La 
munlclpallté dklda d·amur les !l'ais, et tes antt& mfme 
si bien que lorsque les deu.x architectes pr~nttnnt leur 
note dbororat=. on prétendit les tcondulre plia ou mow 
gentiment. 

On plal~a. On plaide cnCOZ'c. Ol'pul.s que l'a!Calre a ~ 
appet~e en première Instant•. M Van den Boesche, ~ .. 
vin du contentieux, est mort. L'un des deux archltectta, 
M. Van de Voorde, l'a rejoint dans un monde qu'on dit 
meilleur. El le procès continue, dominé par cea deux ran. 
t6m<... aut.ou d'un Il&• ils fantomatique lui auuL 

PATER 
bre et du coin 

CBE'll l>E RIE BOSS!TERll 
u. plate de Brouckère. - TU: 17.!K.15 
Le 1 • spécialiste de la robe de cb&m· 

de reu. Existent en 4 tailles. 

Une exposition napoléonienne 

Cette umi~ 5"ra pour L. •e un crande IJUlée, puisque 
ta et~ de Tchan'.cl:let se dlspo1e a ouvnr en mal. lbpoa
llon lntematlonaie de l Eau. 

Panni les ID&IU!estatlons qu'elle entrainera. relevons l'Ex
pœltlon dt• la Le~ende Napoltontenne au paya de Lléte 

Le Prernl~r Empire a la~ des i;ouvenlrs nombreux et 
variée à Ll~e et dans le territoire qui constitua le dépar
tement de • l'Oune • on parle encore à la ca~e des 
grognards de NaPOléon et l'on retrou•e dans beaucoup de 
log;,a, la mMaille de Ste-H~lène. plousement enca.dtte, a..ec 
l'adieu de l'Emp<Teur sur parchemin jauni. 

Cbea lu antiquaires et mmie les brocanteurs. !fa objei., 
armes. iura wns •iew: papiers. mtd8ill~ meublee du 
1 temps du Grand Napoléon • IOOt encore léitoo. 

Enfln. nous avons Sllll!Rlé J'œuvre remarquable de 
MM Fntron et Heuse sur les c Loures de Gr011?1ards •· 
C'est l'émouvant témoigna.ire d'\Jne époque de 1loltt e t de 
mlsère. 

Location sans chauffeur 
Loua Un<' voiture modèle 19!9. au Gar. a BRAIBANT, 
35 rue de Stasurt P~ de Namur. - T•l : IUI 88. 

La préfecture va revivre 

c·est au quai oe ~trlcbt, ctsns lbôt.el qut abn te au,. 
ic.urdbul le mUSée d·annes. qUe l'ExP<>S>Uon Napoléonienne 
sera ID5t&ll~ L'endr01t ne pouvait ftre mieux choi.i. ;a.r 
c·~ en cette ma!.son quo peoclant la péno<le lrançat.>e 
!m mat.allée ia Préfecture du d"P&nement. Les prtr~ qui 
> &éJoum~rent lurent Dcsmoussoaux <ISOCl-1806> et Nlooud 
d'Umona <1806-1814> 

Comme premier Consul tt comme Empereur, Nepolèon 
IQîea à 18 Préfecture. La preml~re fot.s en com1>&11t1le de 
Josephine, la ~nde rots en oompa@le de l'ln\pl'ratnce 
MArie-LOuise Celle-cl revint seule t Ll~e. tn 1813. ni 
a!Jans de ~la)~nc,, à Pans EUc ne rut gutre •nchantte de 
sen ~Jour •t traita Mme Nlooud d11mons de mall>"'!>re. 
tant la prt!f'Cture était pouu.!lreuu ! 

Il était dit que les lemm<"s qui jOuerent un rot., oapttal 
ar.ns rexts!l'Dce de BonapRl'tt devat•nt connaitre U"Ce. 
C'•st rn •rrer dans une proprlN• de l'actu•lle N• Man
d•-.·llle. qur vint s'installer apr~s Waterloo, Marle Wa
l(wska, laquelle venait d'épower I• f:t'noral comte d omuio. 

BELLE AURORE 1, Place des Martyrs. 1. t.6l 17" !>O. 
.MeDU8 • 16, 23 et 35 fr_ ~ • la -
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ER C 0 •• t•illeur ... La woitu r•. noussea pour 
aui.o.. '3, rue TenboSch. - Tél 48 8U9 

Ce qu'on y verra 

La • Uirende Napc>leonleru>e • réunira d.. pl6cff ~t 
œuvr"" d'&rt de IA)IJ~ ~. L& plupart des muska de 
Fran<:4 et de BeJpque ont promla leur concoura. 1M collec. 
uonn•ura prtv61, '1 Jaloux de le\ll'll biens, ont twt-mmca 
doDné leur paro:e el prtwont d .. obJeta rar•• I"9 fa
mlllm nap0lN>nJ•n.,.,. con.sentent è. se -wr dt .90\IVt>

ntrs pm!eux pour Ica envoyer è. Liéee. 
Le o61' pletural oera p&rtlculletoement 1D-1lt. i. 

ll'l.1:4 de Boll_,14 J a.pparaltl'Ollt par le ta.:n:t d'Inll'<I&. 
c1e o,.,...,,. D•••'.d. oirooe:. B&l'OD oroa. C&!lava. 11.»10, e~ 
Le 8~ dt l'CEuYTe dea Art.lalee, ~animle qui s·occupe 
actln:œnt du conrr~ donM. • œ ruJe:. une 11:.stoitt amu
sa."lt• air le l>Mu porU&lt de Bona~ par Insmi. por
trait ~· r: •. : l'OCSU"ll du MIL!ée de. Beaux-Art.a de ~. 

KASAK 
Le Ca.be.TU Russe de 8ruxell ... 23. rue 
Stauart à la P•• Namur. ~ les eolra 
d61 9 h. et JU$QU'à l'aube. Orch. TZl

aane e• d!veraca attraction&, dont Mme TaraltaDOva. etc. 

Un habit à troia manchea 

c·c., ainsi qu't·• lnUtulé l'arucle. 
L'ault"Ur raoonte que l'habit c rO\lie ~o • que 

po~t&lt Bocl111>UW. pour _. dennt Inçca. éWt en -
loun de IOlt et lW avait •~ fourni par la ville dt Lyon. 

lin 110lr, au eou.rt d'Wl diner. chez Barraa, une 1&uc1ere 
~ m>~ par UD v&!o; m&!adrolt sur :e bru de l'E:npe
rrur Le bel bal>11 aemblalt perdu. 

Mals Bonaparte étall 6conome. Il llt ~Ir son WUeur 
et hù ordonna de remplattt la m&11cbe Ce qui tut fait. 
C.tte manche reuouvtt est la propri~1' d'un haut fono
tlonnalre de la ~bl:que qui a b:e<: ""1lu la ~:er à 
l'Expœ!tlon. 

On eeptre obtenir du prince Napoléon, qui habile L6u
sacne, le prêt du fameux habit lulméme. Le v6temenl 
est devenu fort frllfl.le. M&ls s'U pouvait venlr à ~e. li 
retrou\>eralt alnal sa troisième manche. 

AVOllOllll, avec c l>Œuvre •. qu•autant que 1'6talt l&DI 
doutt, la aauce cette r6unlon serait ptquante. 

SI Cognac 
est 

REl\1 Y 
est 

une garantie d'origine 
MARTIN 

une certitude de quallté 

L'Ecole dei chori1tea 

~~ .,.,. t. IOD tbllltre d'opéra dont el!e ..i I~. et 
elle a ra!JoD. Le Royal eut toll)ours exœllmte rèpu1aUon 
et rrr.e ~e ~~de i.out un mouvement artlbtlqUe M. 8W... 
eeret, khevtn de l"lnatructtco publique et dca Beaux-Art&. 
vient de saisir le co:l~e ~Vin&! d'une propoelUon de 
arler à Ll~e une c ~le de chortstes 1. 

On demande bt'&ucoiw à cœ auxiliaires de la acene 
d'op0ra. On lea blarue volonllers lonqu·us chnntent c Mar
m<>r.a .. Mardlona • en fe.Jaant du c sur pla.œ • ou c Bu
-.. .. • b\J\'O.,. • en ~!tant leur coupe de fAQOn telle que 
l'll y avait quelqae bolooon dedans elle serait d•t>"la loDi· 
181>11& tn"°l~ sur le& port.ant6 ou dans la f il<·• , ~u tl >r 

Les r"'nrt 1 n t trop IOU'Veot les parent.b pau .- • "" ... 
la mllc •• tl :e public manque à ltur ~ard d'lnd111-
sence. Q ue.Je que IOlt la n~té pour UD thtè.tre d 'avoir 
U!l esdre de cbœun lm '> '• ·~"5lleul" n'a pu IA)IJ-

l "" * lo!aira de IQ'lrt ic. ~ 
~. m lnaûtuant un ooun. pour cborl.'<'<S. lait Pfe\:\'I 

Il d'une louab'.e lnl'b"'" 
On a !Oille\~, pour l'accomp!lr, la collal>Ol'llttco de 

M. Q·llnet, dlr<eteur du Conservatoire, de M. Jaoquea 
Jeunotte, ex~nt.tre ~ l'Opmi-C<lmJque, dt M. Félix 
IA<Wn. admlDtatrateur du Théltre Royal de Llti'e et de 

LOTERIE COLONIALE 
t re tranche 1939 

TIRAGE DU 27 JANVIER 1939 

DESTINATION PREMIERE 
DES BILLETS GAGNANTS 

LOT D'UN ~!ILLION a 
Bourse de Bruxellea. 

Trois lots d e 250,000 francs 
1 divisé •n 1 5 par l'O.N.l.G. 
1 Bourse de Brunll,.. 
1 guichet de la Loterie. 

Dix lots de 100,000 francs 
• divlaés •n 1 5 par ro N.I.o. 
1 Bourse de Bruxeu ... 
1 Botll'&e de Gand. 
2 Pottu Anvers ~ otnAnt. 
1 guichet de la LOterle. 
1 correspondant. 

N.-8. - Lu l>fllet1 oendu1 par l'fnUrm'414Jr• du Bodo 
1t1 tt du Banqua pe1mmt tviclem7'Unt ot>Ofr comme ~ 
"4llon /male tautts locaUtil du po~1. -- --............. """' 
M. Davio, directeur technique de l'Elleelcnemmt orof
sloone!. 

L'i!œ!e dOlt c!evelo!>Per les quaUU. v~ la ~ 
aance de la :icene et du repertotre courant. Ellpêrcm qu'en. 
Inculquera a=it aux 1nté~ quelqlll.$ ju.':e:! ~ 61-
talrel notions sur la manière de ae teolt m ecene, dit 
man:ber sur le plateau et let d6toumera dca ss:es lndési· 
rablea, comme de se rratter ~ derr'.6tt. de faire Je 
lapin, de se mettre les dolgt.s da.,. le nez et de ae raconter 
dea lllstotre& r.c<>lote&. pendant que meun Valentin ou 
que les prêtres des Huruenota bénlaent lea poignards dit 
la aalnt Barthé!ém.Y. 

CECIL HOTEL :_~u~i!! -co~~::~ 
Réputé Pour u bonne cull1ne et - bon.a '1na. 

Dinanderiea 
D y a eu, la sem&lne paas.!e, une IM.Doe b:en açéable, 

t. 01DN1t, où a.val~ lleu la r-.i.e eo!cnnelle, au comml&
atre 1WU&I du gourern«MDt be1':e, lL Joeepb Gevaert, 
de la dinanderie con!ecttonnée par Alben. Maud.oux, d'aprèa 
une maquette ~Oscar Oe Clerck, t. ! Intention du pa'f'illoll 
belle de l'Expœltlon de New-York. Une masnl11que pièce, 
œtte dlnand~. ~ qul oonaacre la rùurrectton d'un de 
noa trèa viewc c œes:;ters • qtn avait &UlluJlèrement <.!6-
cllné ces dernières annéff. Ortce a l'Expoeltlon de New
Yorlt. ut.ce aussi à la d~f11nt.e Expoeltlon de Pati$ QU1 
remit eet art en honneur. la dinanderie va ~tre se.uvée -
du moins on l'espère - de l'horreur standardisée de !'&l'o 
tlcle de qUincalllene. 

M. Joseph Gevaert repréeentalt, t. cel.te &é&nce, le com
n suriat 11énéral, et M. Jœeph Gevaert est un homme 
cil&rmant, au sourire perpétue~ et qUI v~ t. un ~e ces 
peut.a aira amén<:alna œnt pOUr Cent qui doit pl&l.re auc 
oompatrtote& de M. Rooee\~lt. M r.""aert. Qu1 est un 
c oom;Jll manit de l'JDd1111~ ',.,, ..ie. ™ apparu è. tooJt 
le monde oornm.. part:ct: 1 nen. ~)'DlpcUhlq,,e, 

- St IU\lt de-~ 11114 les P'lamlnp.ni. pc>uvateot etre 
comme lui. mu:-muntent les Dlnantaal. 
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De PARIS tout tissu nouveau Grand luxe. ongmal, uni ou naute taniatste. se tJ'OU••e a la C'e Lyon na tu. 44. Marcbe-aux·K•·rb<'s. Bruxellel t Bourse t E" tout V...p1. trts œz1,, oo""' • en dUJOKJ Il• priz 

Suite au précédent 
De tait., M. Gev~rt nvallsa d'NJ)rlt avec M. FranQOLI Boveue QUI ~tait arrivé à Dlllant avec un stock tnicul•nt de booNs histoire.. Au repas quJ &WVlt la céremorue oltl· c ielle. Il en 111CoDt& une ~rie de =tes et <le Pils mlin6. On en parltra loncwmpg 80US le ehaume. à Dinant 
~ bouf1Dlf'SU'e. M. Leclef. y alla de aon tania. et au~ t voc,.ie, 1uec ln.hnJment cle p<>Nle, l"&rt des dinandiers de j aéll. On. vida farce vem'.'s de bourgOifle t. la 1lolre de la dinanderie. qu'Un agent de change de BrwceU<a. barbl

ch1 e< re:inant. ~ qui r<S5<!lllble à Al~ D•udet. ~ propo.e d<' ress=lter. Ce M. Fmtre. QUI est en mtme 
~mPe qu•agont de chat111e préls!d<·nt dra Ami.$ du M~ de Dlnant. s•est m!.5 en t~te de reconotituer l'ttio!e de Dmandenc qui, Jadis, exLSt&!t t. Omant et de rendre obll· gatolre un poinçon otttclcl quJ ooru.tltuera. pour les dinanderies. une marque de prnnlle. ~ mallM'ur ttut qu11 ne réu.""!l&e t. ex-poee: aes projeta que dana d t.ou-rmtnablel dlS<'Ours Mats ça, c·est une autre affaire M. l"m!fe. a'll ne 1>arle Pl'• trop, parviendra à grouper autour de luJ de nombttux Omantal:. dana ta cro:.ade pour ta œ If' din<.n· derte. Et Il trouvera t. sea c6tés, pour con~ dœ 1 craque
r~ •. devant la 1 rla.nunlche •· ~t autre dl.ab!e d'homme QU eat M Gérard. !• phis ~:'t et le plus l)ttul&nt dea oom."1b.sa':'8 d'arro~•nt. 

HUITRES • CAVIAR · HOMARDS · FOIE GRAS 

~# 
OHYSEU> VM OAMJ\IE 

40 annéea d'expêrtence 
'7. rue de ta Fourche - Ttl.: 12.U .23 • 12 U.24 

Salon d' DtgMJtattor 

Lettres de noblesse municipales 
M Clovi• Copl>è<'. Qui "l•nt d'étre à nouveau nommé bour11· 1D<'Sln' de R•nlies. n'f•st sans doute pas le plus ké de nos maleurs. M.U. Jl est p:us qll<' probab:ement celUl qui peut ae prevalolr à l'heure qu il ""t du plus long baU acoomoll dane ces !onctions san.. aucune Interruption. Nommé. •n d!et, J)O'JJ' la première fols à «tte charle en 1895 et tou· joura rt'e:u e' renomme d~p\ll.5 lors, M, Coppee en donc bourgmestre depuJ.s quarantt'-troia ans et tout porte t. crolre qu'U le 11tt11 long'.t'mpS encore. QuJ dit ml~? 
Ce ~enre de lon~"''1té m11ruc1pa:e est partlcul1ére à ~nllœ ; M. LUc Borl{lller vient de rtmplac•r au coNeil com· munal son oncle Vlc:or, quJ fut oonsel!1er et ~hevln de 118'7 ju.squ•au 31 décembre derru•r. soit llC'"dant cinquante et un an.s et qui l\Valt lul·méme .Uc«clè à eon père quJ foi; administrateur oommuna! de l&M à 1887. En.An. une autre tam:: :j" de la :oca.:1t~ oomp!e à e~!e aeu:e .. oen~pt année& de dévouement à la chOll& pub:lquo. C'est la fa.tnlll~ Mourue, dont l'ancêtre. Joaeph, fut oon· 8"llltr oommunal en 1831, bourfmeatre de 1839 à UK3 et 

6cbl"VÜl de 1943 t. 1852. et dont le benJarnln. Arille. Vient d 'entrer au oo~ll communal oîl Il remplaoe eon oncle J ustin. t.~ndi.'I oue de pj're en fil<! trots gh!<•,..tlons de 

.Je tW vWu.t YdliRdan-v 
DE. PAPE"6AAI.: vA·N BERcKn .. c :: 1Jf/AUV ~ ········o E LFT 

A~~~I .. A'. O NY BR UXB'l...LES 

Mow-~e 001 11.0.>"'Xlil et aaswnenl loujoara :es fonctlona de 
~ret.aU'e communal depula 1848 

c·est vraiment ce qu·on peut appeler !aire de l'admlruatn.uon ..,, tamwe. mala d.anll le mel!!eur aena du moi, bien eni.-nc1~ ( 

PARK HOTEL NAMUR 
H. Avenue do la Gare. - Téléphone 3038-39. 
Le demler construit - Le plus con!ortabLe. 
R°"" ll'1lllt • Bar • s..· ons P""ll' rtuniona et f tt& 

Lea mots de la semaine 
- Quel malhe1Jr d11 Nottebllar en aoordant Prosper Sœ.'IOn : vollà maintenant que la Belgique Imite les beUde 11t.alle. voilà qu'elle aU!lll veut 1'11Cr.\"'1lr au ditrlment dœ autres! 
- Qu'œt~ qu~ tu me ehan~ là? 
- La v61"1t.<!, mon pau""" neux. dit Nottebur; .le vlena d'apprendre que Mannelun-Pls rt ame le P6 ... 
- M al.$ toi. dit Prosper Sœiion, sai...tu. Nott.ebaar. que le Collège des Médecins v. dem.tnder qu'lmlanll<lft, une fola rendu a la liberté. ch~nge d• nom? 
- Ah!. .. d•t Nottrbaar. Et comment raudra.trll qu1! a'al>' poile? 
- Le docteur Knoclt •. out! 

Autres: 
Notre Premier m tni.stre: Le Spa<1kt1Jt>ir . 
Oulllaume II. qUI va Cf'> ~res-. en Hollande. 80ll 80' ann1· vcnalrt: ~ SCJ1lhe Campé à Doorn 
Hitler : Le maitre chanteur de God«!>n'g. 
Le traltll de Ve<Mlllœ YU de 1939 : La Biwe de• Dni> VondN. 
L'ItaUe: La Mouche du Boch,. 
Un port.e!euill• de mlnlltre au comte d'Aspremontr1'Jl)den l'art d'a.ocoi"'m<><ùr I• ~!! ·1. 

Les rigueura de l'hiver 
ne ralent1.'6f'.Ilt P"6 le z~'.e des oontrô!eun du Mlnlat~re du Travail et d• la Prévoyance sociale. Jug-n. 

o·ap!is :e dern:cc t&b:eau m-.el cl-. tn!,:..,t:ona tt!• véN par - fonctionnait.a u n·a pas ét~ dr-.1 mo!N de 199 procès-verbaux à chl\l'ie dœ Industriel$ et oommerçanta en dHaut. 
En un mots. :es :rtbunaux onl pronone~ 9S condamna. tlolll à ch&l'ie d·emp:oyeura pourauJv,_. du chef d'infraction .. rune ou 1 'autre des 101$ aoc!Ales. 
N'hésltn I'". Pour vous premwur contre c• nouvMu cauchemar. adressn-voiu aux sr'Cla!ist.ea d• la S .A. Séeurttll 

F~ale el Comptable 145, rue J:<oya!e. à B1 uxeUea. 

L' ingénieuse charité 
ta !JlOl"enS c;ue l'o:l m<" en œuvre pour recue!lllt dea tonds alm de •·.air en aide aux œurrœ d'-..oce rev~ d"8 tonnN multiple.; ot souv .. nt cw1eU.-. L'tnaénlOllU dœ QUCm8JX!eun s'exerce par!Ol6 .sa1\I hmll.e et ..,.. .-ve - et ceux dont eJe vise la bonœ IOllt Plrlola au&"! poirt"5 Il a·m plaindre. 
li y a longtA?mpe que l\003 llOIOllles h..i>itu<!a • trou•-er dans notre bolt.e aux : ·'. ·= cl<'6 e:.•tloppea ~ avec quelqtle bù:C't de COOCl"l't ou ~ oonférence. un &Via noos e.vCl't!.'>$11.1\t qu'un dt'S dél<'<Nt's de la IOOClété orpnt. Mtrtce pa.'3era dans la hi 11amr pour touch<>r 1• montD.nt °"11 <htea cmtes ou rel w c:o: -<:! a1l Ile DO<Ja oon.....,, PM de !e11 garder. 
Le proco.'dé ma.rqu.e dèJ<I ~uelque ~'1<'.e et ne va PllJ 1111.D.5 """'1o'eo".er quelque!ots œlUI à Q'JI on demande une oon~>on qu'il n·es: p.ia tcUjourg dis~ t MlCOl'der, à su~ que ~ geste de dormor rentrt da.ne .- pOl!Bj

blltt8 bud~ 
Mals on a trot"~ mleuX. Vo'.al une cru\T:! do"t -.- oe oontesterona ni l'utUlU' ni Je& 1ntent1ona cbar!tal>~ : U a'qlt de l& c Ma.t"'1llté 1 d'uœ ville de I& pmVloce D.i. 
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OUUIJAP tl acceuou• d'aur.œ 1 ST ANGO 1 

~9. e11 de Ct>&r:trol. Brux 37.58.78 ••••••••••••• 

DE:> c..;RAMBl!E:> l'REl:I LOXUEUSES AO 

MIDI-PALACE, 21, Bd Jamar 
20 
el 

25 fr. 

Suite au précédent 

Aalur6n!tnt 1.. pe.rturtantes indJcent~ de la n!flor. de 
Tumhocit mft'lt.mt lnlh'èt, considération et a.esiata.noc. 
mala eU•11 ne le mm~t pa.• plus aux >"!UX de l'homme 
d&na IA .rue ~uè leun cooiénêlres du r~tant de la 'BelilQue 
et m.!me de l'Europe Q. a. a.u oom de ùlUtœ :.CS m~ 
lndJccntcs. dœ penonnœ t»en wtentlO<liltts a~t 
de !10'.lll adrftlBer 1111 ... ,._ "°"" pre~ ~. Ia.ut.e POW" 
noua de k>lu ecrlr• que noua ne marchonS paa, e!les reroot 
prlanl« dl<Z - un boa d'encai.-neot. ellol _. 
ob:.:g.,mlmt à une ~ vexatA:llre et a'~!l'Dt t. 
re~ de no:.ni mau~&ll'C humeur la plus dlltlnCUée. 

D ne taut pa.s "'-~ le doo&teur comme oo l.:11Que 
le clo:)'Ptlore. 

On "" P<'/Ut ob\la'<r le& ~ qui ne s>nt pu ~ 
de eontnbuer ;, la ~tA! de la meJ.oloD d a.ccoucb~ 
,,,.,nta de Turnhout, de ae rendre de deux 80<lS au prot\t 
de l' Adminl&tmtlon <1<'t. PoAc.es pour f&lre •rolr <Ill '\la 
n'ont pua oc d"81r. 

Il exbte, t'Il Beli!Gue. pJUSleurs nùUle~ d'œ\I\._ de 
blentat.<ou""'. ou.! ~ d'ln'~t et de .90Ut.len Ciile celle 

d<lnt M<la """'"'' de p&.-ler. ou U1~J6. 81. .. ? Mal8, teneZ, nous amt.ona ~ noua 
plaldona ~ 1MU>'al9t cauae. une cause Qui. en &'e.PPUY&nt 
«l1' le. loglqUe. ;,,, r"' t a.u detnmeot da la Qia:'llAI : noua 
...,tOOI! ~ ~ n'M pea bau de ~ les bn~• 
cens qui. d""""1t-l.llo tr.rt lmPQrtuII$. me:«-nt r.ouie leur 
~~ à tlt'OOU:l'lr a.utrul. El. P"'1'IS de I~ de c!Sp.. 
prouver i<s ~ de Tunlbout -.- noua aMtoo&. 
• ln !ln< •. dlspoot'p â :eur apporter nocre appui : 1,. bot 
))O<ôr9'.11\1 doit laû'c abeoudre les moymg emi>Joi-œ pour 
l'at''".Jn<lre 

Le oomp.- obf<;W pœtal de la Mat«nltA! Maur. Gabriel 
t. '?'•-·•· . :e nwncro 4147 98 

Pauez voa Week-End au Zoute 

Le Llnka Hottl vous orrrc le maximum de confort à d eo 
prut trt'a mod~rts. restaurant à la carte et cave r.rb renom. 
m~- Orientation ud. 1ara11e Télépho~ 818.73. 

La alorification tardive de Charles Peguy 

Au "'-' ci,, la ,,., __ lrançalse - la ~ tran~ 

de tous J(:S ~ - teu Chr.rles Pqiuy CA 1'6crha:n qui 
t xerœ le p!us d ln1luenœ Pt-ut~ ......, parœ que ce haut 
esprit tut exutm=mt '.ourmen~ et con~ et q~. 
1>9ur parler un peu triv1alement. OO llOUVC, dan. .OO œ<l\'T~. 

q;.i.e l'oo "°1~ ~ puche ou bien de droi~. œ quo; boire e< 
<le q:>0l ~. ~ que J&ma;a. du nste, au COUh de 
cc. Yaltat.ICN, la moindre atr.ere-))emée lntért9N IOlt ln· 
l.en"mue. dana l'mpr\t ~ Cllarles PecuY qUI, t. Juai. tla'e, 
~tait OOD&!d<lrè comme une haute 1nc&maûon d• I& probl'.• 

HOTEL-TAVERNE IRIS •••••••••••••••••••••••• 
37, RUE DU PEPIN. T é l. : 1 2 .94.59 

t Porte dt Namur) 

CHAMBRES - STUDI OS GRAND LUXE 35 fr. 
DERNIER CONFORT PRIX UNIQOE 

eon.aommat!ons de premier ChOlx, au prix normal 
Atmosphère acréab\e. - AudJUon mu.slcaJe. 

lnl<ollcctuelle de soc époque. UDC epoque oil l'on avait encore 
le lmll)S de penser ~ d'l!cr.re llbrcmrnt.. 

Or. a l'endrO!t où U œu\'l"& 18. ruo de la &>rtlonne), une 
p'.aque commemol'1LU"" a f'.é lnaUCU%"e de>'&llt une ass:a
ta.oce rel&uvemen:. res:reinte. ~ Dâm('I .. 11 ta!!:\!: b~vi p'uvieux 
.... bien froid). mal& qw ITO<-"l>&lt. Jf\mt's el. vlcûles géntir&
;l()(la rtunle.s, les p:u.s llau:.. aommi:.<& tnuiçWm. 

La abonnements aux Jou.mans tt p11bUc:>tk11u belre-. 
f ra.nçai1 q an~lals 80ot re(OI • l'AGL.'iCE DECBD"XE, 
l&. rue do Persil, BrustUea. 

Charlu Peguy et n mort héroïque 

On1vers1t&lre de grande c~. ayan1 ro;u la forte tonna
t.!on de l'Eoole normol.le •upl'r!eure, Ohilrlcs J>çgUy, fils de 
mod=ca paysans trançaJ.•. et qUI tizal~ l<1!!:!me fierté de 
sa paysannerie, reprëF.enta!t, quant AU physlque et à l'e.ppe.
reU vœumenta!re. !e l)i>e m~m• de l' 1 o.narohlste lntellEC
tuel •. n ét&1t; petit de :..W<\ b:irb'.1. et portB.li, en mêm• 
:~pg que de lourd& brOdequ!ns cloutés. llD<! cape democ.-... 
tique et. si longue qu'e!le lui dt'SCend.Ut Jus.q•1'irux talons. 
Av~ cela. UDe 'inte!l!g~ qui nt' .., plalstlt ~ S'.ll' les 
IOllllllet.6. et un œractm Ill cmb<ace"JX quoique ~ oœur 
rut ~reux •. qu ·n Je !Alaalt ae b!o.llller awc IO'w .. le :rlOD<le. 

Le. p&Mion d'un Charles 1'éCU7, à lnlve<s - <Xlll:n.dlc
tlonl. ~:ait <!<! ~t.ermlller, pour le re,lolndtt. l't.me de aon 
aol n pcœéda.1t. en outre, le sena tncontœtat>:e du ocm
mandement-

A la i'JOrre, dè< le Mb~. I'~ hn~ <k-nnt - hOl;D
mœ, C'h&rles ~Y at fit Mro1qum><'n~ tun. 

Y FADEL chanU- chri lui au 1 Bj_,t.ro du Port • 
van - le cabaret - dAncln& optimiste, -

Ta Ica aolra à 9 h <samedi tt dlmanchc: tM S h. et soirée l 
8 h.l Oorusom. dep. 10 tr. Pus, d• Prlncra CGa:er. St--Hubert) 

Suite au précédent 

0'61.a>t au début de ' rue=. a'..nt la vlc:Olre de le. 
MAme ec. la st.ab!!isacon dAns les tranchées qui s'ensuirtL 
On se be.ttaJt encore à nsace d«:ouv= 00111JI1t le Ut, en 
dltte:IOn de Dlllant. le if~~ ?Janc1n au:- lt'3 bau:e111s de 
ce cbarmatr. peut v-.;Jage de Onhaye ldoux Onhaye m<a.n 
a>e<: 10n annuelle r~~ d<'S œrt.oes. claDI un décor de mar
Jo!Alnes eo fleurs! 1. 

MAis lè.-b6s. sur la vole mM&nt •OBCb P.ui.o•. la petite 
.i.rette que menait 1 .. lieutftlAl\t ~y. ae trou\'& raœ • 
une rorma:ion allemande d'auasl peu d'unP<Jl1,An<"e. 

Une double l'U&illade éclata.. Avant. d'avœr C<Jmtn9.lldé le 
feu. Péguy ordonœ à &e11 bommœ: cOouc.IJ<'z-vous•. 

M&Js lui-même reslA debout, flam~!ll'-' au vent. 
Aln.!11 mourut ce haut lntell~turu de Oh.irl~~ Pég\ly, dont 

l'exemple eilt j)U !Uustrer une cl\Anoon dl? ge;te o·cst OO 
que. mA!çé Jeurs dl~enœa d'Ol>lnlon. oot compris ceux 
qui l'ont connu. Tous réuni.•. soua aon gJene, deva.Dt le peQt 
Immeuble de la rue de la Sorbonne. 

2 CLEFS 
Oomp\~tl'Ultnt tnns!orm~. RestAurant 
t. la c:art.c. Port de Somur. IXELLES. 

Son oeuvre eat difficile à lire 

AU momen~ de la tumU\tue\lae al!~ Dreytoa. Charlœ 
P~ ae trouva au premier rang cltt ln~el!ectuels qU! oom
be.ttllent pour la f'eVi.slon de te proçb " ae dresoerent. Ml 

(. 
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LA SANT~t ; YOGHOURT NUTRICIA f' R LE .. :. · . - .. 

nom ~ d."olr. cle l'homme, con·n la ral.."Ofl ul:.<at. Il .. 
broa:l!Ja enour.-0 atoc lei po!JUclens d!eytuaardl. dea que 
C<11X-<:i eurent obtenu K•in de cause. Charlel P~ ut f:a;t 
ainsi lai~> almalt l LOUrmr i.. d<l5 au .uoct.:.. Au ooun de 
a:i r.e trop bre.c, li trouva le moyen de ae broUl::er a.-oc 
presque IOll.$ - amJa Q•I, du reste. ne lui en \'Oulalern pa.s 
parce qu'il8 ae rc:ndalen: compte que ces !kh•nr.t n'ava.ent 
d au:::-e source qu'ldoo!~lque. 

Toujours stnc~re l'1. d66ult.eicssé. Charles PétPJY ch&ni"" 
souvent de comic:.lon. mai.s .ans Jamt.1& cbercbor <au con
traire> A retirer 1• moindre profü de 0r.t revlremen~ 

Mais c'es; AUMI pourquoi son œuvre contradlctolre ~t 
d1!!:c1le à suivre, quO'Qllf> ètincclan!e de Pf.llH admlr•bl•
\'Olre gêlllal<S. One œuvre t.rop lnùme, &n<>n trop ~é
tique, QU':J faut. en quelque so~ savoir Ure entre les 
~es. 

« F 1 F T H -A V E N U E » 
HOTEL - 5, Plaœ d• l'Yaer. Brux. Tél. 17.8283 • HOTEL 

ChJ mbrcwtudloa à 20 francs. 

Sa u Jeanne d'Arc » fut son chef-d'œuvre 

D.-i>USI d .. p. KI ie, reniant un ~ me qu·u ne 
trouvait pas use!on aa propre ex;>~onl Ullt'Z uocla.ll· 
1!4nh, ChArlœ P~ aT&I: lL".i par un m.i11:1dm>e terrien. 
sous ce:·e tns;>U'al!on, U kn•i: œtie putt.w.nte ~:>èe 
J>Arsanne Q•est aon ~'l'OCA:.lon de Jean:1e d'Arc, et ~ C~• 
de mo.-. qui lut a1en a.tteote oomb;eo U ru~ s!Dcttt, b:itn&Ul, 
<'t p>.nt du t.oat 1 gcnd~1cttrc •· quand U eompœa ce;ie 
m&DJm <l'll!lClo;iraphle d• la vierge de Domrémy. 

Lors. sa bouLlque d<' llbralne de la rue de la SOrbonne 
connut des 1Am1lllcra lné<IJts que ce renouveau du cat.holl
cl,me pas.ionna1t· P$1Chart. Tba.raut et lA>UJa Glllel, qUi 
al:a.ien1 dt>1·en1r acadfm1c:en.>: 11llusrre pluJarophe Berg· 
son: :.tantain. un ~ plus crand.s écrlvaJna œtbol.qucs; 
l lntelloctuel B.n<l:I; le pulsaant e.$S&Y\Ste O.ui;el Ha.evr, cet 
lntelllgent Maurlœ R«tu... qui ne ~ lndUféttnt dt'•ant 
cucune manlfes:aUon &lltellectael:e. 

AutrcfO:S. c'é:a!ent Jaures, Lagordelle, Rtlmaln Rolland 
et "1 !- fleur aodalls'.e et rad!ta:e aodal15:<'. Malo à 1a 
cé::~mo"'e co:nmhnom!Jve oonsacitt à sa mhnoir. ne lai· 
Oll.i dé!allt aucun des repréeentant.a de œtte ~node h~ro1-
que. oiJ le 1 cu!·c dœ tdka • n était pas une t>xp._ton vide 
de "TlS. 

Vins fins et spiritueux 

Leon GIRAIJD a P•:u.:a.:: <Glronde>. France 
llauo11 dt t:01tf1on.ce 

La haute aimplicité du général G eorge 
Et:e \iœ-prS!dent du ~u genéral de la Ouerre (q<il 

61"se a.ux lm Alld"6, un d<'S monument.a loa piua besux 6dJ. 
tièa par le geruc !noni;.tl.\1, c'<'6t être. en cas de ll'"'rre, dè$1. 

Tel ér&lt Joftre, 1>11 1914. Ce tut ensuite Weypnd qui, 
bien que ~v~lte en~ oomme un lleuU'nant, lut nua à la 
retrA.'.e pour dm raleona d'age. Puis vint Ol\lnelln, c;ue 
cttte Inexorable limite frapprn. procbalnf!nlent. Ec1ulte, 
C<! aera au loUr d'.l gtn6ral Gecm!• de prendre le bA!on, un 
b4ton qui, sa.na ~tre le b6toa du markbal, e9t ce!UI du 
commandement &:JPTftnt\ 

I>~ .,enéral Geor\J•, cm peut ~ cp'U n'Mt poln\ ban· 
me d'~té; U est Pkla bborleux •~ pl-.:.a allnple. 

Bien cr~·.: J50lt <l'w~• modeste. le lén~ G«>r1e ,,., 
11'ou•·c appal'<'nt.c, POU' •lllanœ. à un de ooe plt18 lml)OO'· 
t.ani. lndustrl"111 d• lA ttalon de ~le-Oomt~ Par ail
leurs, en France. 11011 IOl Mt.al, le i;ënttal Ooorvo. rlla de 

GLOBE Menus a 1250. 15 et 20 rranca UCCLE 
821. AVENUE BRUOMANN. 821 

ses œuvna, a·arr~e a de plus mod<Stes attache& qu'il 
a le bon cout de ne P<>int recier. 

A ~. on a·en souvient, :e 11tntnl Oeorce ee ~ 
rait aux côt'3 du ro: do Yougœlavl< et de ),( Loula Bar· 
thou qlWld cwx..:I t\r.'ent ~ par un R.utbme tans.. 
tlQU!, Lul-m!:ne, :e ~-al O<orlle. f'Jt rrJh«nent bleu6 
et n• dut d'icll•PP<'f à la m<rt c;u'à d"I aolna ck!voui!s et 
à sa COD5l1Wt1on tu Won.nell<'ment Corte. 

RESTAURANT DU JARDIN PAON ROYAL ZOOLOGIQUE D'ANVERS 
Se.s menus à 25 et 35 fr - Cu isine exquise - Vieu• tint . 

Avec Mangin, il déjeunait chez le bistrot 

Le &t:at.. ..J Oeor-r. fut un des a.~~ l.flS p!·~ ~!.rtl• du 
glorieux rtntn.J NaOKln 'QUI "'1Xl"' nwntenant aous le 
d~ d<S 1m·alidas1 et qui. comme lui. tta!t dlSn:I: de 
famille. CQI deux cama~ de gue<re &'•lmal<'nt bttucoup 
et dl:Jeunalent aouvent ensemble. Mala n'étant 11ch<S 
ni l'un, ni l'auttt, c'ast chez le b"5trot, daru i.. ~r de 
l'Eoole de Guerre, "" c Gros GaUlou », dNTIUe la l.Ollr 
El:flel, qu'lla Ill! rendaient. SOU.• la U'm1e eMle. Et, 11BM ee 
donner Io met, allll de ne pouit ee dlattncutt d<11 con· 
vtvea ordJnaJ.rea. le ~!"&I George et le ~n6ra.I ~!&nlln 
enlevalmt Jeun l'Okttes. 

Grandeur e• eernW<le mllitalnsl 

VARICES Un nouveau 

bas lltv1.s!b!~. 

IŒRZET 

71, Mont de la Cour 

Delobelle et Beu\emana 
ll y a, pru du buste de Paul Jari.son, à deux pas de la 

chapelle sainte.AM•, un v1eu estamum, neurant bon la 
bière forte, ou. à l'h<!un' du n'Pas. ee mlCOnt..,nt chaque 
jour quelques acteun français et d111 ~li patoL.U.n!a 
et Jaraon.nant du Vieux Bruxelles 

Cela tait un ahurlS3ant mélange d'aJ'IOt& i.. Plua • en& 
des ClOUllaa. parl&ltnn<S et du langage de la ru• 8~ 
therme Joints a CtlUI de la Grande-De 1 

Parmi les mentona bleus stJoumant ~r1odlqutment l 
BruxeU.... Il y tn a br-aucoup qUI prennent alnll leurs reJ)8& 
dans de modestes restaurants <1es envtrona d<S Galeries 
5alnt--Hubert: Les t.ht'Atres ou lla Jouen' : Vaudeville, 
Oalertes. Gal~. etc., ne sont pas bien loin, 

Jadis. c'était à l'Unlcm. rue des Bouchtra. qu'on l<S trou· 
valt reunlec On les d~nlchait aUMI d&na l<S petits restau
ranta lrançata ou ltallms du quartier i.1 tlplqutl de la 
rue dm Oomln!èa•ns Nous y avons YU les dt\Lt OultrJ, 
Brûl<!: Berry et comblm d'autres! 

A prraent, le Y!f1lx cabaret bruxtlloia oc on les d6couvre 
est orne dl.> petnturea murales qui t'Yoquent, tort plal!lam
ment. les peTSP<'CtlVea de la Seine t. l'Ep0que. d~Jl lOlll· 
taine pour nous. Où elle coulait l t.n.ven la Yl.tlle •1ll• 
entre des jardin.s, df'S pontœu, des eacallm et des bre
teches. Elle p&MalL alors à Bru.xellea l<lll.I des J)Ollt<I de 
pierre. lnnombrablm 

ABBAYE ROUGE-CLOITRE ~~:0:·~= 
TJ bien cbaul!•. b:en acba!&nde 01tn f~uea~ Cl'él&Ol. 
est pe!Dt en BLAl>C> Prop. Mme V" 0'1pr~. Tel. 33JLU. 

Suite au p~édent 
Rien dt plu& amuMllt QU• d'en~ndrt cea boni • m•u-tu

vu • de Paname parltr clea anicroches d• leul'll aolrNia 
devant la tamllle Beulrman• et la Camille Klepkena. n!unles 
dans l'estamlntt en que•tlon, à des tablee ..:Oi.tnee. 

- Je voua ai YUe. vous savei, l'autre Jour d&na le th6ttre 
oW>que ça es' qu• voua Joulllea, dit almablommt M:me ... 
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D W li SPORTS · 52, RUE e a ens DE LA MONTAGNE. 
T !UO 06 - TOUT PQl:R LE SPORT DlD'VER 

J..nana • la Jeune actrice part<ienne que - paro~ com
bltnt d'alae. 

- El. oomm•nt clone m'y trouviez.voua? 
- Ça était bien, voua 1&Te2 1 lnten'ltnt l'admiratif 

M Klepkt'DS. qui nut flatter cette artute dkldbnen• 
fort Jolie. 

- On m'a cependant reproché, dans votre P'-. de 
Jouer cèla trop en debora ~ auw <Otre aYll ? 

M tt Mme Kl<'PIUna. M et Mme Beulemana ne ~t 
paa tnrt bl•n le ~na qu11 raut attribuer • cette exprewon. 
pour eux aybllllne : c Jouer uop en dehors • ? 

Ma La Klepkens s'ftl Utt. oomme toujours dana lea ca.s 
Obacura ou cli!flclles. 

Il Interpelle son ami. 
- Q>;'eet-<:e que toi tu ptnaes en be.s ae ça, 8eUll"IUUlS r 
- Quoi dau1 
- Mala aur ce ~ dea joumallstes Us ont d1' comme ça 

cr•e Mademo!Mlle elle joue trop en dthon ? 
- i...,, Journallst8 ça ,.t tous des ldvn~n 1 pro!ére 

1111tffi<l•uaement le ronchonnant beau-rrtre du Jeune Del· 
pt erre. 

DE V E C 0 .an procéd6 rauonnel d'uùcllement 
111pprtmt dHlnltl~~t l'humldl\6 

de '°"e bo:ne !()Ut en 1'8'rant. - Gorontl<! ob•olMe. -
Il. rue de la Bon~. BRUXELLES. Télephene : 37 16.40 . 

... Et fin 
LA conversation oontlnue, à laquelle se mêle bientôt 

!'a<:etnt méndlonal d'un bon grœ comique ma.rseWals 
Et l'on dirait d'un dlaJosue éerlt en oollaboratlon par 
i-autear de MarllU et pu ! auteur de Btldemam 4 Mar· 
u•ll• 

- FlcUre·IO~ mon bon, clame le cabot du Mad! A SOD 1 
ami Kkl>ten& que noua aYOn& fait des rnUIJers de kilo
mttrea au Maroc, en Al;érle, en Tunl&le On record quoi ! 
Notro tournée fut trlomphAle. Je crois bien que notre 
randonnte fut. aan& mentir, plus lmporlant.e que le raid 
drs t\Vl&t.eur& allemands 1 On n'a pa.s ld~e de ça_ à Bru· 
xellrs. 

- Pas ld'>e de ça ? oorrlge Klepl:ens dont tes yeux pétll
ltnt PK ldh de ça 1 Allele h<'lll ! J'ai cbez mol un pen. 
llonnalre qui e11t venu de bien plus loin savez \'OU.. Ça 
•.i mon PlCtOD \"Oyaaeur 1 

LA BOURGOGNE 
Le jugement de Voltaire 

Vins. Apenure Oande de
iU'ltatlon • la moae tranç• 
98. rue du MJdl <Bourse> 

Vol 11" compar&lt la nation anglaise t. un mwd de 
cette forte biüe qua lu! Rrt de bots.on. 

- L kume. dloalt-11, 98( au-<lessws, la Ile au fond et le 
muteu est le meilleur 

ACHAT OR et BRILLANTS 
JOAILLIER BOLLO. 34, rue du M>d~ 38 (BouneJ 

Dan1 le vergtt 

- Eat-<:e que oe pt"Un~r porte beaucoup? 
- ~i. L'année demlere, J'en al sec:ou6 110lxante ld!Oa 

d• prune.. et quatre maraudeurs! 

ROMA IA'S amla •'1 retrou\•ent a\·ec plals!r 
• rapéntl! 

21, r. Ltopold, Brux. Deniére la NOWl&le. 

Un bock avec M. Leroy, 
prélident de la Chambre Syndicale 

des Maitres Bottieu et Chausseurs de Belgique 

A PROPOS DE BOTTES 

Naturellement. et comme le lecteur Je pense bien, c'est 
t. propoe de bott.es que M. Leroy et mo. ooua noua aommes 
rencontre• ~t Lero> est le promo~ c I'tnstigateur >. 

oour oomerrer son propre ternie. 
de la dtclslon corpornth e qui nrn; 
d"ame~r les bottiers àe Belgique, 
.omcients de leur mtrue et !!ers 
de leurs e!forts. à exposa à New
'lork les produit.< de leur art; dé
sormais, li ét111t usun! Qu'arrives 
à nous oonJolndre, lut et mol. noua 
parlerions non pa.s de l'Italie, qui 
a la !orme d'une botte, mata bien 
de bot~ ;·éritahle;,, et (JIJe le culte 
a la botte nous réunissant.. nous 
-m~beralt de songer au l!ru1t de 

oo•tu dont nous voir! ma~bo
ll~ depuis six mols.'" Et cepcn

&.un •o)·ci quelle riche mol'l.'IOn d'idées peut naitre i;ur les 
terrau:a les plus terre à t~ 1 - cett<- coni...,..,.tlon qui 
n'auratt pas dll dé~ la hauteur d'un C9'1~.d ral-
aonnablement camb~. m'a lnc1!é a caresseT une lou:e de 
probltmes : Je veu.~ les énumtr-er tour a tour. et œlul cr•e 
Je aoultverat d'abord est cdul - cruc!al • raœ yai.x -
des rappons du cwr et des clnM<'s dir'.geentes. 

c Quand on a un chapeau à moitié wnvenable, me dit 
M. L•roy, et des chaua&urftl qui ne sont pu celles de tout 
le monde, on est bab!Ué • 

J'applaudis d'entboua1ume t\ œtte motion et j'attends 
dee précl&lons Elles arravtnt aUMltot: 

• Une ro;s, me oontle M. Leroy, J'éta:s place ~ Palais; 
11 1 an1t là une man11es-.t1on lmporta:ne, un dtrué royal. 
J"obottvals un ~ vœ oonfmes, Juché rur le l!OCle d'un 
rè>el'bère. Oe garçon était aa.ez convenablement .-e:u .. . 

- C'est qu11 appartena.tt • un Journal qttl a &Uffilam

ment de ftdèles lecte-.11'11, ou que son adnunlittrl\t..ur-dé~ 
SU~ étlllt de bonne COmpO.«ltlon ... 

- Oonvenablement ~ru. donc, mats qucl!•o5 godaases! Et 
je me dta.s en mol-m6me: oomment peut-on arborer un 
compl~ namboyant, et ne Paa aongo;r qu'au point de vue 
!alluooable, C'est la cbauAure Qui !ait le iC::\!emlln? 
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- ~t Leroy Je aui. de •01.<e avio Je ~ suJa d e11lhou
&11WM. Et Je '"ux tout de &Ulte oonllrmer votre optn!on: 
tou.s lœ tra.ia arlaiocraW!ll que J'a.1 connu.s etalent IJOl'<,'<!èa 
par la roue du cwr. 

Je me &0uviena, vote! quelque VI.nit ans. d'avoir connu 
un des <lemma dar.dla de notre ~ue. c·t:ait un etre 
d~U<leu., par qul anlt p<'n au moUla une iJ1Ulde oouru
&ane <'t d•mt U ëtalt arere qu'U a•etalt ebattu daN dea 
llta d'ambasoadrk:cs. RMu1i à. la a~ne et mème aux cxpé
d1cnt6 par une NtuR.tlon europecnue peu fa,·orable aux 
11rna chtes U me dlMLlt un Jour: • Je n·~• garaé. dana ma 
nün'. que deux lux~. J'a.• un va.!.ct qu'à la vtrut Jf: ne 
pale pJus. s.;.non aux Jours d'aubaine et qu! m" trrt aur
tom à ""' faire o.nnonctr chez les personne$ que 1'•1 l ln· 
~ntlon de rolllcltc: et j'ai d .. botUnes des bettes des 
pantoufles. de& b.>bouches des .now.OOOt&. tout ce qu• l'on 
peut r"""' en fa.li d•' cluliwur<S • U 6c1Lrta un rideau qul 
d.JM1mula1t le& utlllté8 de .on m<>drSl<' garni. 1 J'lldort le 
cutrl » di:..U, d'un~ voix sourdrJtwnt v'brante J'aprrçu.s.. 
rang<1N en ordre utile plu.s de Vl!lit patres de ma11111ftques 
10ullas tous d'un rousu tnaUl f1Ill co:nme une mmtaturt:. 
et dont 1 emp:tçage, la p;qtire. le grain et la ronn• oonA!
tualrnt cbaque ro:s dt$ moci<'les orlctnaux: le ""' rappelai 
que cma1aa hauts a<'ltlettrs les HnbenMIJ<m par t~tC!I· 
p:•, "" fa~cn\ botto·r i\ 8'1.Llll-P~tcrobourg exprea pour 
a\'olr toujours autour d'eux l'odeur du cuJr de RU"81e dont 

11.a rattola1ent, je me '600\.'ms de ce t~au mot d'un mtmo-. 
r.a!Js'" qw décrMt la nobl~ de France se prtp&rant t. 
mourir aur la rc'doutc de Denam r: vtl!Jant av<e amour 
au bon ~tat d., bullletcrt.,; qu·et:c alla.t ceindtt 

TandU que Je ir..Oonne ces not.a. li! Leroy a tte me 
chcrdler des spcclrncns de son art. Je tra.-allle av<e, 1"<>US 
lr. "'"'· une bottine de l;itl dt'Stmce :\ """ A.lteS&> impértale 
et ma main frôle au bout de chaque lia-ne une mer>elll•UI<! 
chaussure de clla."'e Il dOUl>l" sem<!llf' l'une cousu<. l'au•re 
11Ytt avec des olleVIUes de bOlb • '.e oomb'.e de l'art. car le 
r.reuige c!e cette aorte de 11emelle est une •rkl&llt<! amlt'
no~. ~ aux bot-es de ms..,_is ~t d'un tra\'a~ ardu 
qu'on ne connnlt p!u• iruue· cette pl<'ce est dr~Unl'e au 
Orand-Ouc ~llx d• Luxembourg Voici maintenant des 

bl'l J·ers dfl' sa un (/J Mar1\·aux O Mus.e:ttt 1 J lls aont ~arnts 
d'un<' arab<>sque d• cuir noir du d<M'n le pl""' dél:cat. ~ 
dao& ll'llr s1mptc1·~ apparente Ils rci;>~ntent eux au.sa! 
un lab<'ur et une &d..~ exœ;>Uonnels. 

[))~Je l'&\'Oller? L'ldk! qu< cette cha=man:e peute CllOS!' 
,ant<rn le pll'd ml;,:non d'une grande dame me remplit 
d uM Joie où Je <Tlllru! qu'il n·cntrc un brin de fétlchl""'• 
J'tmo~lnr un mollrt fugel~. lr·s plus trndrrs. les plua 6<cr~tra 
rond•u,.,, Je ne me M'llS plu.s d'aise en 80ngeant qu< la 
lll}'$1~11ousc proprl(l!alre de ce soulier a ttts certainement 
us quatnru quar..:ers. 

Le boo M. Lel'())" surprend mea ~· n m< parle des 
Som ••ralne.s qu·u a lll,'l"lies. D me d~t d'a.dorableo bOtta 
df' rulr blanc. à la hU.Wlrdo. ~t rehau~<éc• d'or. qu'll con
rrrtlonna pour S. M. la Reine Ellso.belh. loniqu< celle-et 
a·tn fut au Congo avec notre Roi Mfunt. 

1 li!. Lerey 3•ttr1a IA Reine. ravie l la vue de ce U'tlvall. 
Y<I là qui s~rat~ l une fttl • 

Ei le mal~ botUtt de repondr<, t.m JUcence: 1 C'Mt 
qu rn e!tet Votre lllaj~ ~ est une. et la p!us gracieuae 
d~ tout""!• 

ON A PERDU 
2.500 KILOS DE BRONZE 

La polJ~~ j ud1daltt ptt· If Parqut'I de Bna.xtUn.. 
OO\li prtr dt poblJt-r l'•H• ~W\~n\: 

Cn mo1nifiqu~ n111num,.n1 f".n hrmur t111m•. o Utrf' du 
\IOtunÎr• .llorcel Jr ul/t•r• rt rcpré~f'nln,,I Unt.rr de lo 
P11•1urfl pl'Ïf"ll.nl. à 1rnuuT. la Jt,.,.,,. •t l'f.:n/anl, o 
lltporu lfltU lai1-,er «lH:"un• tra<e. 

Il a ;,;. tu P""' la dumirf' /Ill.• rn Jt,•mbr~ du. 
'''"· eu 11~111!l. J,..,.,., lr.s ro141. Ju frn.:~n•u~. oia il 

1111111 ;.,;. ~nri il "l • "lllOtu ons. Q l"0tt011on Jr l'E%po4 ,,,,,,., 
S1'-nfl~ partkuJ,,,,, n.,,,.,. rlr Io Pn•ture pone ""• 

ulotlf' rouge ti l.- nwnumf'nl p;._,,~ d# 2.500 fi 1.(JQ(J kK. 
l,H pf'r1onnt., qui /' nural,.m rr-ncontr' ou qui pour· 

rnitnl tlnnn,.r unr in11il'atinn C(IJf'Ùntt•/tit• Q son "";..i. 
'mil pni,.J d°~n friu,, pari au ('Ommiuori4l J~ poli~« 
ou « post• à~ •~ntlllrm"i" lr plut pr-ocltl'. 

Sur le chapitre dei; RÔ:s dto0 Remea et d"' Famlll'" * 
gnantes. que de souvenlra M Leroy ne pourr1ut-tl pas con
ttr 1 Ici c'est un portrall d!'<llcace de 8. A I la Prmc..e 
Napel~ qui temotcn~ de la plus Clatkwe fa,·eur: 11. 
c'<at un< an<!Cdot< sur la polllture de Uopold II ou •Ur 
.es con au pied des ~ J·en remp11rall ce; arUcle. 
!\lat.. cm m'a prte d'ob!<rvrr I<' plw; ngoureux • knce: tt 
j'en a1 déJI\ tro;> dit au 1n! de mon inter>!""'" 

1 Je n·encend.< pOmt., m'u dtt cot hotnm1• rnodl$lc et dla
cret. qu• l'on aUle partout clabauder : L<roy a voulu raire 
dt """ Jan 1 • 

SOUCIS PROFESSIONNELS 
c Dana not.re me-uer :~ 1n:rmt M 1 .,, ,, st nette-

ment, reeolument loyal! . t<., pn>-l>elgc o...1cux Le """"'" 
hsme. le com.mun..i.Qnc, ce Mlnt. des bllh~et.cC'a qw n'ont. 
rien t voir avec la chaw.\ure surt.ct.t loroqu·11 •"ilt de 
cbauuur<a d• luxe. Et précl.5ément. I< clnune. ce fut qia 
pendant l<s an.-.ees folle1, Io patrom de ootre ewpora\lœ 
se laaoerent &!.:er à j..Ur • la !<!te d<a ouvriers d8 auc
mtnl&t!Clllll tncons1dtrf.es de salaires qu'ils acoorda.ent 
avec d autant plu.s de dt.51111 olture qucla commande. à cette 
époque. al!luait. Je fta n·marqcer a «a patron.. soe1alt>t4ll 
qu• 1·on ne pourrait probnblement paa tenir d1'3 pnx parella 
et que c'~tall folle de donn•·r à l'ounltr. p<Jur une ~r!Ode 
cenatnem<nt ~1're plus de beurre que d< pa;n e~ de 
pr~panr amsl des amntumj'S fu~uru 

La Oham~ S}'lldlca'.• des mel·res bo:Uers et dl1Luueun 
de Bellpqu• m'appela Il &A pl'S.dence. La c:onoorde n ·y * 
gnaJt PM pre;,tsèment ~Ion action pt1nctl).1!e porta eur 
l'union. J 'appns è. mce confr~res à •'ettlln•r et à se "'" 
conder .. 

- A rht.'\ .. Ucher. si Je pula ainsi dire. botte à botte .. 
- DNorma:s. U n'7 o p:ua de rod:l~t<'S dans notn 

Chambr<. Et l'on a'aide A chan?e de r« proc!~ .. l'on ~ 
réurut annuellement au~ur dune 1&blt !raternel!e • 

M. ~"°' ae lt'\'e, U ouvre un album. li me rait voir la 
photo d•• bottters et de l<u ... dames. assta 1 Inter l)OCUla , 
à la ftn d'un repas de C"r!lll. 

Que de l>ona et r ... nca Vlsa&es. pa~d!•UI Et pourquoi 
n'avouera,.J< point qlK' t•Uca de cu dama de l'arawc:raUe 
du brodequin m·ont pa.ru c..'iarm.111tœ Dè 1 une d eae&. qUI 
monttt un decolle~ t<"ntateur et des 1>raa ma&n !lquemtnt 
nua. qu ·u me 80lt permla de dire, =pec1 ueuatment -
qu'elle me botte ... 

c Etre uni•. c'est t>l<n poursuit ~ L<roy, ma.ia ~ln 
oonnu.• c'est néceasat.re au.... !)eopUJ.s oon nombre d'anné ... 
nous noua :aiss:ons quelque peu march<r 1ur t.. pieds 
i.ac ;..,. fal>riun:.s de chJIUMUl'<'S lllduatr e.lt3 !e clou~ et 
le COU5U madUne. !es culrl bana.1" et p<:63lll• •Ubmft\><a:Clt 
nos proc:;il'tlons art~t.iqur.s Des com.ow:rç:\l\U, lncapablœ 
de prrndr~ la mesure d·un Lalon, se P.''nnetta.ent. de met.-
1're en vitrine des prodUlto t.otlt !ait.<> et do ~·mtttuler bel:'; 
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c~ ou cb&IW<'Urs IAUl<ll4 qulla état..nt llmplement da 
nt:oct:Ln~ en eon!ectlon. En Belclque, ~te tralld• com
me:oale est penmac. 

- Comme p~ue toua 15 t.ruquages dect!nél t. tavori.u 
l'~tz. cher M•JllSlturl 

- En a~dant la MDCtlon d'un !;ltre Jtcal. J't.I . .... 
un dlpl6mt ofllcltux, Le 'VOICI l • 

F.t M t.nuy me produit en effet ce dJpl6me. 6eUMOnnt 
aux annoa de nœ provlncea. et ponant en """ centre l'tl
fl&;~ du nv1u-. qut ac drcti<-e au S&blon. c AIDSI, aJoui.i-u. 
i;;:.. c m n Ir< n s oppœ<; • la plus éhontée des carottœ, et 
noù:e brevet t'SI dlapmoé atec: sé\'ér\t.é ... 

Ct' ru• là une c>celltnte ml'S\lre. Le recune oorporaur 
est dLM:utablc.' •n 110:, mala, en tou.s c.oa. U a Cf'Cl d'heureux. 
c ~t qu11 pn.nut 1... quall:u 

PU!I. ce furent 1'8 ~.:l<>n& Je dt<:ld&l quelques bot
t.:L"S l n~r t. Paris. on 1937. L& bot!~ btl11e 1 ru: 
ll'ès rmiarquéc, k:s ~penses rurent br.llan~ .•• J'y rua 
po!i! Q el<,~ bQle car J'étais -mbre du Jury, ~tle Iola. 
U aai;1t dexix= à r;.,., Yorl< .. 

- ~ là une entrepriA<! rent&ble? 
- SI 1 on on•!Mae le profit JJIUnèdlat. riposte M Leroy 

Il ne laut pu comptor que lœ mllli&rdal- ll1Mr1c&ina 
patMront l e:>u pour venir tAIA!r de notre box al! M&la 
Il y a la B1•lc'Qlle, I• renom d'une Indu.strie arusanale qui 
rait honrwur au poya. Par tJUeurs. li ne laut pu perdre 
de vue que, d~Jll &l'lLllt la guerre, la bot!A!rle bel11e ~tant 
renommée beaucoup d'Amérlœlns de J)&Maie en Europe 
ae CaJMlent ctuH~r chez nous. Cette cllent~le, on l'a quel
que peu ~alvaudée- MAJ4 li n'est que de se !aire connaitre 
pot:r la rrtrounr accrue d'un contJn&ent plu.s denac de 
chalands. pu!Jque k! nombre d'Améncaln• qui vlS!tent k' 
v tux Mondt a rorœment augmeni.e. 

Au aurp!ua cœclut M I.noy, nottt mode d'expœttloo 
là-h'IS atra rol:t<:U! l'ious ezpœons PJa la rubrique d ~ 
u.:e df! nozm.. &ana a~lllu à qw appar..~t les crea
t ona tit~"' Et a;nsl, noua. les vieux, noua ~ulona les 
jl'UMO, nous Ica C&l!Ona protl~er de notre technlque .. 

- Be' altrul&mr, cher Mons:~. Et qui méritn•l'- pour 
ltre loué comme Il te mérite. un auteur ch&~ d'un 
cothurne pl110 ! !•tant que le mien. 

SOUVENIRS D'ANTAN 
Pula. accou~ l'un en race de l'autre à cette table char· 

gée de ch"Ubb•ll'•f M'rcnWJ.mes nou.s revenona à la vie 
\nt,;me <lu cu<r, aux arcanes d'un méUer que Je rcçet,IA! 
proCondtmtnt d'lcnorer pauvre •.rt!an que ~ awa de rap. 
llod es dQnt la malloe est cousue de Ill blanc. et qui ne 

• p<'lJH'llt OppoM'r qu'une Jongént<! hebdOmadalre au v!llOU· 

reux owrol> tls!r.<- de """ bot:es à la rois &1 l~t~ M &I 
solides, et doat k• 1n<>la et : .. """5 n·ont J)Olllt nuaoo ... 

• sœ aura bo'.l&es m appl'\'Od M. Leroy. oont lml>J'OPI'• 
l l& ha •te bott•ne C't'ISt l"tl Franœ que j'achtte lei ml•n& 

llS ~ tannenr gj\Utt a Chàt .... O·R'naro. et QU! Wll' 

encore d"' anuqua prooédes, wssant le CUir m&œrer d&D6 
le tan. en dœ IOIS>e.i pieusement s.uHill""- Juaqu'à ce que 
• accompl!SM! la rn;.~neu.o;e et lente OQêt.uton qui &MUtt 

aux l)('alL' une sol"e d1ndestruC\iblllté. 
- Le tan n·éparcne pe.a ce qu'on a tait sana lui. 

- L 'histmn• d• mon p&sollg< à Chàteau-Renazd. li y & 

quarant.,..,tnq ana. et de la déoouverte de ce lournlMeur 
exœllent !'llt pour mol toute pleine de ~ale. Lonque 
)'étal• jeunr. J'lllmai.. le chant. J'M'&J• de la voix, Juste et 
8.llJ't,.'\ble On ttall venu m'ol!rlJ' d'8 l~n&. Mtfl parenUI, 
bot.lien comme moL llla et pettt-tlb de bottiers, virent avec 
peine ce coot pour le t.hMtre Modl'Stes et rerm .. dAn& 
leurs ~ ns Il ~èur déplalsaJt que. renonçant t. chemlner 
1ur ::s .. mellea du franc r~l$&.n J'all&soe me ha~r sur 
les ta om nha\IWs d• l·an.s~ J'obé" a !ttll' ..,,,u ~1a11 

le farda. lt r t du chant. Je ru pan:e comme tant cl~ 
Bt!j;~ de sod~t...., harmonlquu E:> 189'1 celle dont Ht&la 
membre a'en fut. & Ske Au retour un ami m"ernmtna cbn 
une parente dans la pe:!~• bO\uiade d'1l<l~t-Lolre qu·est =· U·HCIUrd J'y trou\'&! :e CUlr que \'OICL J'Y IUll 
ruté • L<> aa;, IX ttler me met en mtJn ce cuir chnUque 
fa,on: 11 est l~er. l~er ll'finiment ... c C'e&t le polda spid-

• ~ r..;;;- •. : • 

Gourmands 
et Gourmets 
SE REUNISSENT AU 

Restaurant du Globe 
5, Place Ro ya le , 5 
pour dtll'..ater :es m"llUS à 25 ln.nca, a~la.:em•n~ 
OODÇU.S pour eax. O~•re ~ IDC1U5 ~ 3 plat& à CM!slr 

dans une car..e t~ Tar.ff. Il lea:r est 1)?'6ocn:é toi:s 
:ea ~ e· dimanchtt1 un menu s~al t. 25 lranca. 

Cf SA"'4(0l 4 nv•11• 

LA cRou•[ l\UXCHAMPIC.NONS 

LE DEMI-HOMARD Of NORVEC.l 
POCHE A LA HOLLANDl\ISE 

POMMES Vl\P!UR 

LE DEMI-RIS DE v"'EAU ors COURMETS 

LA POIRE mlf.HH!NE 

Emplaoement spécial pour autoa. - Tél. 12.46.65 

A ANV ERS 
Les amateU.."S trouven1 à la 

T.\\F.RSE Ql'l:U.IN 
9, rue Qutllln, 9 -

~ l"ote.s Gl'&a de S\l&SboUfî, lea melllet>."I T1I:3, 
l& biùe .-.r.o:s. !fil diners lln.s t. 25 C::-anca et LE 
PLAT DO JOUR à !r. UO. 6l JUS'..ement réj)Uté. 

llque de la marchand~ qui en fait le mtr1te, m'<xpl:qu• 
M. Len>) : chaussure la !de ti:alc cha=ure commune.• Et, 
en vérité, approchant la main de cette bottine de 6k.I &rmH 
d'acier, j'tJ l'impression que .,.,:!\ dalt etre dur à aoulever. 
J'essaye, c'est une plume ... Le v:.•ux maltre 10urlt. tler de 
10n chef-O'œune. c Dans ma jeune""'" d•t-11. l'apprentL-e 
durait deux ans au moiDJ1; on ne touchait pendant ce 
•laie, aucune rémunéraUon. Le dr~e ~tait eévére. Mai.s 
li oondulsalt à une t.eehniqne in'éproc-.hab!~ D ex!8!&lt en 
France une œuvre maçonnique qui groupai: les oordon
Dlers. appeléS c Compagnons du de\'otr • loft\ pn.trons fran
çais ae repas:;aient Jeurs apprtntl>< C<'Ux..:I la!Mlent leur 
tour de Fra.Dce, SOUTent Il pied Au prix d'amUttl! pn.,.. 
Uons. ooucharlt sur la dure <-t t.rempant leur pain """ d'un 
~ de pl.llaro, fu acq~fralent l"1' ment la maltri!le. • 

Ce mot de maltl'ise M Leroy le.' pronœcc avec ~pec:t. 
ED lui su. "'1t. curteusement .,.,. rsJ)rlt df!I ant.qur-s coc

porat1ons que la IOl Lechapel er n'a pu ta.t complétem('nt 
dlaparalttt. de 1192 à 1880 Es;;:lt mlnUt!l!UX, poe'.:.lf, dlac1-
pll~. délibérémmt ennen:u de la pollt!Ql:e en IOl Facteur 
extraordlllalrement pUWS&nt d'ordre et de rta'.gn&tlon. L!
mltauon \'Olonlalre à Ill\ objet unique l'œuvre à exécu!A!r: 

Brel. )'al devai:'.. mol un d"' e<~:.&lre4 d'homme les 
plt11 rési.stan:.& qt1l soient a•1x &XJl"rlenOl'OI llOCiologlquœ. 

n n'ut pas mauva:s qu'U en e<late de tela. 
LA CAUDALE. 

PETITE~~~~~§ 
- CORRESPONDANCE 
R, P - n f a lie "',,.., "» Je allrncc d'or. ~lui 

que IlOU$ n\ons par o>.emple.. li sera t né!~ et pn:oque 
crlmlnel d'ajJUt.<r des querelles dor<lre prtvé aux anf1()i.sSes 
International"" qw pèa<ont s.ir le moDde. 

A, X1/. - Vou.s en a>ez une !ac<>n de calculer! Ce que 
peut rerrùenter, dans \Ot.re propasltlon. le qtlllr. d
deml 7 Le pourboire, cher mo=eur, le pourbOire._ 

• 
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PROPOS o·EvE 

Les bons comptes font les bona amis 
Av """""nt oil fornl>at chez ''"' ~•ruz anus, la /tuMIN 1...WWlt trè• oocupü. SI. dan' lt coin dt• portnt1, 

"" j)Gl)OTdalt pofaibltm<nt. dans ctlul dt• 1tunes gtns, ou 
cxmtrofre. c'ttatt 1'11 tapcce ouot.:rdwant. Jl.J ttaitnt ""' 
dûalM dt garçons •' flllu entre du:-hu1t tt mot-ci•o 
.... ltTTh cutour dt l"un d"tuz, trt• absorbt par dt m~· 
Ul'U1'$tl krftUTtl. 

- /la ont /ait un dlntr en IJTOUJ>t, mt dit la maltru1• 
dt "'allml. tt al.a sont oec11J)<!1 à rfgl<r lturs comptn. 

CtJ)tftdant, lt rapcigt 1tmbla1t " colmer un J>tU tt cha· 
cun. 1ortart 1on portt-monnaie. Il m~ sembla que certatnes 
dtt I~..,.., /lfl"ru dt tout d l'hturo 1'ttairnt tm1J"rctptl· 
blemtnt Ttmbruntu. Comme le comptobl,.catsnu, un f}Ta•d 
gorÇOfl qui tlO•I tall>ltment l'al!Û d~ toute la bcruk, tlafl 
venu 1·a.s.~""°'' non lotn dt mOi~ frn profitai pour entamer 
la oonversallon. 

- 11 mt •tmblt. dfJ·J•. que "°' "°"'"'" sont cssu com 
fl/lqtd' 

- Nt ,,. • ..,, parloz pas, rtpondft.tl; c'••t toujours la mtmt 
choit : ou ,.1., queJ!lons d'argent brouflleront tqulOIJ.rs 
lu bandtJ 1<1 pltu ""'" ! 

- Comment ! Mau lt er~all qut, de•• tolrt ba•dt 
cltocl<• pa~~u ,. poTt rubis "" ronolt 1 

- Certainement; mall cro~•:-t'OW que cela puisit tm
pkhtr les froissements 1 Ainsi, !fnn I Noire &ortie d'hlt7 
1otr: ,,. pranclp<. chacun a pa~è sa part, nous acons tqu• 
dull..t rlgo~rc~stment trtnlt fran<>I. pas un l()U de plus 
J>OI "" '°" dt mouu .\'Dl<! arons éU daFll un restaurant 
dt ,,,.U modlqu•. et t.-nte frartc•. çe n"t•t pas ezceur1 
J>Oll' un diner au re•taurant . • \fais ri sr lrOIJ.t'e que, dan• 
la ba'ldt, Cfftains n'ont prù qu·•n plat tt un terrt dt 
blire. Sevla. ,: en aura tnl eu pour une douzaine de francs 
Lei autTtJ, au contratrt. ont fait un rtpcu trt1 rompltt: 
cleuz ou trots ont commandé du titi, tt l"addltinn a mont~ t 

- Somme toute, dll·Jt, 11 qut/quu-uns pdtlsse•t dt la 
comr•ll•"4Ult. les autres en profUtnt • 

- N"tn cr~tz rien' Pas un de œur qui ont dtJ)tnst 
/lltr tolr au d'Io de leur cotootfon ne croit at"Olr l<'st ion 
prochain. Toute la d1/f1cullé ttc11t de ce que. da11• la 
bande, l'arqtnt n'a pa.J la mime taleur perur tOW' \'~tl 
Jladtlnne .,, parenu sont à lar a11e. mals son J)<!Tc 
ut uutm"''""' serré poClr l'argtnt dt l>Ot'ht. Elit ••r• touJour• ~ ntttssatr•. mals au !»Ut de deiu 011 troll sor
lles, 1/~ n'a plu1 un sou '"' elle. MOtfl"eritt, au contraire, 
diJ>""t ~aucoup plus pour l'am1'1tr, tilt gagne ,. .,., nt· 
œuclre et suJ)tT/lu. e:le fait et qu'elle V<'UI dt ion argt•I tt tilt prt/tTt mang..- dt1 pon1111u dt lerrt i••qu'à la fin 
clu flWfs et 1ortlr avec des SOIJ.llr·r. J)tlCts pluU>t qut dt 
•t rutrtlndrt quand tlle i'amu.'fe. G'OTges, qui tnmJne ltl 
i hldtl. a un ptrt qut lui paie t()Ults ttl /a•tau,.1; Jacque· 
ll•t ut daFll Ir mtm' cos. Bernard tl P•tTTt gagnl'llt tou 
dn<z largement leur tlt. mals Brrnard a d-. parenh at.t.1. 
tcndl.! que PltrTt dOlt $<>11t•nlr sa mire. Tlth'~<t travollle 
contmt Margunltt, mau tlft nt ...-oint ri"11 la~t qu• dt 
JtnlT ~ mol• •an• CTgtnt. • Si 1• •ombe malade • dtl-tllt 
toulnvn El a11rt• l11Ut, tlft a ral.!on. 

- C'est l'ttf•t"trPI antaoorusme rntre le.• tlrtllre..s tt ln 
panier• J>tTœt. Mai• ne J)O'ffe:-vou• pa~tr cha.cun our 
•trlctem.t11t et qu~ t·ou1 d~,i" 

- Nmu a•""'' b1 .. t~J· v• :Va lu rie/tard• dt la bclld< 
trouunt facllrm•nt que c• sont d ·s 1 c0111ptr& d'tpiclul • 
• I la malortt6 con11<Ure que c'est itre • maut'<?I.! copain " 

• 

qut d< ne pas falrt "°"'"'t tout lt quand "" 
n"tn a renrl• na lts 1'1C)I•-.. Et c'•.st eo<nm• ~ qu'auc 
lt.• mimes gOlit• slmJ)lu tt la mtlrlturt camaradtrft du 
mond•. nous nous broulUtron, fatalrment un jqur qu l'autre 

- Vovs Uu ~ l't·'""'"te I Aurltz-vow "" du rnl-
compt., cl J)rOJ)Ot dt comptes, 11 fore me J>tT-tlT• « 
calembour 1 

Le btau regard franc du garçen 1'ob!Cltrctt : 
- D~ dtu a-. qu• la bande t1t /ormtt, nous ne 

comptom "'"' 1<1 dtftct1ou t Et C"tJt 10111ow1 cl cc"'' clc ctttt molldUt qu-stwn dt• com))(tl 1 Au dtbllt, 1'•1 amt'MI 
un ami: un oarÇOn qui t1t à la /Ols trts ncM tl trts 11111-
plt. et qui tst rau. Et qui comprend par/atltm"'t que pour 
b~..coc.p tU Ot-•11 rmgt /ronc1 rtpr'•~,.t~t unt 1omme.. 01' 
qua tJI eJK:Ort J)I"' rart I Il l'est d"abord tr°"'" tncha•tt 
de la bande, dt mtme qwo la bandt ttatt enchanttt dt lui. 
li mettait 1011 auto cl la dl.!poilllon dt tmu; tofln, quand 
U l'G!lusait IU pa~tr. au la~ dt dtmandtr dt1 f011dl â 
drOllt tt 0 POl<Cht. Il OlltTOll son J)Orltfevlllt • J'tu su/Jf.,. 
somm.tnt iur moe; vou.i mt le rt"'1rrz demoin. '' Mail ltlendtmain, il la plupart pavaient scrupult1'$tnttn1 ltur 
part, d'11utrt1 n'at..itenl pas de mo11nalt ou se lroul>afent 
mom•ntnntmt·il gtus • "'°" tTtUZ. a nt .... rtJlt plu.t 
f}Ta••fc:Mfe d'JCl la fin du m01S, ft te rendrai l'CI ~ prt
matr I • Il trait 11 richt n'est<t J>CS 1 Il pout..ilt bien 
attendre le rembourstmtnt I Enfin, la •~nt 1't1t 11 100-••nt rtJ)<!tü, Il tst c>rTit~ unt ou dt1'Z /<>il q•'au bout du 
111ou les dtb•tei.rs aroknl °"bllt leur dette, 14nl rt n bl•• 
qu·à la fm mo• ami ,..,, las•t Il m'a dit carrtment : 
• MOft ••eu:t, VOUJ ttes tou• ITèt genlfls. mal• 1• ne vie•· 
dral pl"' : l'tn al Clttt dt faire lt banquier. Et comme U 
tll entendu que chacun pa~e 1<1 part, it n·a1 mirnt pa• I• 
mttitt d"o/Jrlr le touna« I •· T°"' lt1 a•tTt• : , •I traut de 
raJ)lat tt dt mciuvol.! copain. IZ. rt'""I J>OI comprl.!, d~ 
m~me qu'ils nt comprennent Jl4$ qut •I rall011nablu Qlit 
noua sovon.t. c'rit tncort. trotJ pour QUtlqut.t-un1 d't1tlrt 
n°"", tt que li l'on u Vil'l'lt peu à """ pcrti, Q'llt!lco!'lqw 
soui·tftt ce n't.Jt pa-1 l'tnt1t q111 m manque, mat.1 lts mott"'I 

Tallalt-11 lui répéter lt dullque dt Tou/et : 

Deu.~ vrai& anus vivaient au Monomotapo.. Jusqu···· l'>llr où l'un nnt VOlr l'autre et le tapa. 
Mari, au fond. f()Ute cette teuntlJt ne fOl.•alt 4'U'apprt•· 

dre un ~ durfment que la vie tn commun tst 1ou.,.,nt 
au.-1 /untslr cl l'amltû! Qli'ô l'amour, tt qut la •agtSJt "'''" 
commande dt nt frt~•ltr que noc <ga1'J:. tn /artu•• 
com"'t tn ~Il 1 

T 1 s s u s DE 
,,NOS CHIFFONS•· 

Où sera-t-elle ? 

EVE. 

LUXE 
COUPES SOLDltl!a 

38. RU lr Gr.ln"ln 

Comme à chll.Que début de sal80n. ie monde féminin Il 
demande avec ansois..e 1 Où sera la taille? • Cet hiver 
noua ra~ons eu. plus Oil moins à aa place. Cr prtntempo.. 
rlle f sera 1&11 y ltrt ~la -.OUI pen.lt compllQu#? Pour
tant rlrn de plu Impie. Vo1e1: cet h1,.er. nou• avo.,. osc:1114 
entre les JUJ)('I -.;!!ante· et les JUP<• collante.s Et noUI 
avons remarq • ~ue les juJ)('$ bouffantes étalent bien J)('U 
~)'ante$ quand ·ampltur part&lt ~ la Uùlk Ce pnn
t•mpo. noua pr~f~rm:ms 1 .. Jupe. bouffantes. QWt~ à r~·• 
nlr aux Jupes eollantb si lt cœur DOUi en dlt. Alons? ... faut.
Il nolll résoudre • avo•r dea !Ailles de sothoia? la coul.u· 
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ner. ont he\.tCU>émt!lt ICOUV6 le joint. Noua &W'ODI c1es 
Jupa dont l'ampleur commenc<n un peu au-d61Dua de la 
tallle Un con.'\Cc collant et une Jupe boulfante. Somme 
ioule des coruge:s 1880 avec de.i Jupes Seoood Empire. 
Quelle ealade' D'allll!ur$ pour le Jour, les Jupe1 r'8teot 
courtca. qoo!Que boullaof.ell. ce seront des Jupana de cantl· 
ntere Seœnd Empire plu~t qu'autre chose. 

Donc. le~· moule n<n aeulem.nt la t&We m&la au!6I 

le haut des banch<'a. La taille est donc. à voloot.f. -
ou a 1a place norm.•ll! EJ:e est • sa place normale Il l'on 
conaldère que le ""'"'38' collant l '!ncttque parfaltetll('Dt.. Elle 
.. t b..- 5l l'on 110n11e que la Jup., commence aux hanch~ 
1J y ~n a donc poar lo>.a le& go~ta. 

Mala cet t!tè. ou 1C111-t-ellel ... 

CHAPEAUX 

BRUHHEL'S 
CHAPEAUX • PUR POll. t 

Quand on n'a pu dea bru d'albâtre ... 

Le degr< d't'l~gance se me.rure-t-11 t. la quaotlt4! de peau 
que l'on montre? Jusqu'ici, on pouvait le croire. Mala voilà 
que la haute couture a lancé lr.s robes du aolr t manches 
lODlfllU. Non pas les robes de pttlt aolr, mali des robes 

t>Our 1..., IO!rtta Io plws oompturwes. C'est • croire qu'on 
laoce une mode pour les élegantœ atteUJt..s d'ecùma. Mal6 

Il faut dine qu'au contraire dta robes de pont aoir, celle.et 
tont le plus aouvrnt tri:> dé<'olle!ffS On cache "" bru. 
mala l'on montre aa gorge. 

Cert.aines de rca robes oont ravlaaotes. C'est ainsi que 
nows nons vu une charmant<! femme aux cheveux blonds, 
a la s-u éblo~tc qw portait une robe de velours noir 
aux manches lonCUes collantes a r .. ant-bras et boUffantea 
aur Upeul• lpr""lue des manrhea • gigot). La robe était 
abondamment dé<'olle:tt rn carr~. Malgré aee manches 
lon1mes elle o'lalt lncontestablrment très llablll". D e.st 
na1 que la pcnu blnnche dt c•ll• qui la POrtalt l'hablllo.lt. 
,l nous poU\ ons dlre ... 

On a aouvtnt recours aussi aux manches lon,uea c111f6-
rentea de la robe: manches am~ tn mOW6t'llne de sole 
ou tn tullt du meme ion. on encor manches collantee eo
tl~rement brodées d'or ou d'afi•nt 

c est la une mode preciewie pour celles dont ~ br._. 
n• .ont J)lls lmpo'<'tables. ou qui ne oont plus de la pre
mtére Jeun-. 

Protection ou ornement ? 

Bie-n qu n 1nn•mc pen<><t ... u -ncnt sa cb.sparttJon. la voi· 
lette reste touJo ,.. un des elêmtnt!< lmponanta de oœ 
chapeaux On ne peut 1)11.! dine qil"elle reste ftrme l aoo 
pos:e. car e:Jc cltan;;t' frequernmtnt de POS!Uon m&l.t enfin 
elle est IO<ljOUTI là 

On \'Oil blrn rnrore quelques •ollettes plaqu~ contre la 

ftRure telles que lc;s portaient noa m~re>; mals elles se foot 
rares Les tl~antl'J! n'ont pas pu •·habituer l cette aervl
tudo• ou bien trouvrnt~lle~ que • le premier balaer l traverg 
la Toilette 1 manque de charme uec le rou~e l lhres qui 

df~ •ur le ~u? TouJoun eat-U que la voilette de ce 
pnntemps est beaucoup Plua un ornement qu'Une protec
tion 

N'ous avons retrouvë. 01<-n rnttndu. 1~ voU~ttes noué~ 
t·n chou au 6C1JH1Ut"L du chape:iu E::lles sont de t.c:iut.cs \es 
couleurs et ellt» ngurtDI &OUHOI un Vtntablt nid o\l v!en
DtDt se paocr des fleun nssorues et mem. partola des 
obeaUL 

QuelquefolJ, c est une grande •ollett ronde, qui est plus 
1<>uvent rejtrfo on ani~re qu• bal.aoée sur la Il.sure. Cer· 
\aines sont m~mc nxécs derrlere '°"' le chapeau, comme le 

baTOlet c1e cenalD~ colttes paysannes, oe o·- paa t.oujoww 

Joli 
EllllD, et c'est 1' la toute demlére oouveaut.6, la voUetw 

fait 10uvent foocUoo de brides. Elle a'attacbe 10ws le m
ton, fixant aolldemtnt aur nos têf.ell un chapeau que IOll 
exiaul141 prédlspoee aWI chutes ou aux tovo~ lmprê'Na 

Enfin la carac•~rlatlque de noue voilette do lll"lntempa 
c·ttt qu'elle est toUioun c1'Une autre couleur que le cb6-
peau 

Pr u o - Pharmaole R. WOLFS, 72, rue Montagne, BrwL 

OFFRE EXCEPTIONNELLE! penclant 1& .tours ~~01r 
Notre beau co~tuma , pure 1a1ne. 2 -;aaes dd • 

auDôm(d(sf)allta 
Malacm de oonflallce tonc1ée en 186S 

88, Ma.rché aux Ht>r~ <Face Galeries StrHuben). Bna. 

Humour liégeois 

DlapoJ.e une cllJule heure, deux med.ed.D$ pahch.l&tna 
dt..:utet l reud breMe Il question del oerva.ls dea aota. ~ 
du dtux sotlnt qui aoot locaplbea cU tot rai8olmemlnt, •t 
l'auwi vire qui zont co des lueurs d1nte~eo.ce et qui rai. 
llOllllet OO t.ot l 'm6me OO t.ot Ptlt pO. 

- D"a:l!eurs, 4Wt-t-1, 1 n·a pu llmpe qui Q&. A l'p;6ce dl 
d~uter l l'Vllde. .:Jons ·o è tr<>Ver ODk qui dmalle cbalt 
à qu~ues pe.s. JI Il va raconter une lmpot;ô!bW~ ~ 
DAbe et D06 veurooa - réactions 

- Pl.(llrez-V' ~tri l sot. qu'à t.ot rimant cU i.
maae • St Martin. d.lmèlne Il"*, à 1·~ 4' l 'roore 
Bldaut. !De homme &I tait riv!eraer c1'on ~ytma. On 
a'préctplte... Trop tard. D aveut stu ton ao l'o()p; Il ~ 
cOpele. ru. .. MAlr6 QOU)à, 1 $'\"IU\'41 et dire é l~ 
rele. L'apot!Ucatt è l'rllouque dmn les ouim. U 10!f.ie • 
l'orele et l'homme ê D è r'va é a'lllationne d'!ne air tc1' 
rtcu~ ... t:b blol quèn é d'Mve cU çoulà? 

- Ft.·!.-es$e foQ ~ l'll't'Ace c1é Bon Dl(!U po raconter 441 

afaltes couionne.du, Il re.spond !'sot C'est tmposllbe, ëllOD, 
,culà. 

- Ah, ah! d~t-U l'docleUJ' d'lne air tot triom~ 
a'camttade Vos vè~ boen qui zont co dé l'nWoo 
trouve qui cl n'est run pogslbe. 

- On l'dlreut. reepond l'aute. Mai., d!bbme on pO.. 

d'l'nande-trl à sot. U ralaoo POQWè qu•vœ trovez l~lll'é 
lmposslbe? 

- Ouh. ouh, ouh 1 ft.1t-1 l'aot l tot bab'lant, puqul lea 

pbarmaœttJes aont aéreiea b ~e. enon sQrmlotl 
M. ... 

Déception 

Une dea plus lll'aDdes décepUoos que pulase avoir la 
lemme, c'est de aorUr par temps de plulè et de oooat&Wor 

que - b.4 aoot complè!A:meo~ abime. par les ~ ~ 
dUltAIS par les goutwi. de plule. Ceci est vrai pour des bù 
quelconques, mab depwa quelque t.empa déJà. la IJ'Mld9 
marque c Mlrellle • a laDcé son nouveau bu c Mtrem. 
Apu.ra • qui ne se r.ache absolument PM l la plu!& o. qql 
auemente. encore, la valeur du bM • Mlrellle-Apsa.ra 1 , 

c'est qu11 e.t tin, d'Une t.onilon spéciale. eolll>le et ttts eollde. 
Le bu• Mlrellll! Apeara •"" vend fr. 21.50: 
CRAUSSORES MICHEL. - snccursalea: 

t BruxeUea: Rue Neuve. s, 
Rue de Namur, 71; 
Chaus..ée de Wane, lie; 
ChaUMée de Waterloo. 183: 
Rue Blaes. 210·212; 
Rue Haute, 189 191; 

BOY Bottier, 1eS auccunalea: 
• Bruxel~: Rue cks Frlp!era. t; 
l All\"US: Place de Metr. 111. 

Pour le gros: Etab11-menta w. Mansour, '61, ·
Loulle, BruxeU.. - Tfl: 48.26.79. 



De l'argent de auite ... sur simple signature 

• toua aou.scr1pw.un d'une pouce d"assun.nce. vie auxte, 
auprù d'une dea Comparrues de l" ordre reprt•,..nttts par 

SOBELGECODE. S. A. 
Capital 1.500.000 francs 

BRUXELES 
te. avenue ~er 
n. rue f'oae.a wt·LouJ)S 
22. rue dt& Tanneurs. ANVERS. 

31 rue de la Cuquette. LIEGE 
Bureaux de 14 • 19 heures. samedi de 9 à 14 b.euru 

Voici ... ketje 

Un ll:etJe. dennt la vitrine d'une charcuterie. M ~ Jle 
• droit<!. à puche. ae hau>&e sur la pointe des pieds. et 
aemble fa.Ire d.. errona désespéré! pour voir c• Qui se 
pasae à r1nu<neur du maga&lll. 

Paaae un nev.x me>rweur irès dkore qui. lntnru6 par u 
manege. vi•nt ae plartr à côte du gamm et cherche et qu1 
peut bien excl'er ainsi sa cunœlt6. 

Le gos.e se hau..., et .. penche de plus !><lie. Le vieux 
monsieur aUM!, mal&, quoi QU'Ii ra.sse. sans rien apercevoir 
d'anormal. 

Après quelques INWnta, te ketJe que la pré15cnce du vleux 
monsieur semble g~ner, rait bien pollment : c Recule un 
peu. s'U te plait, monsteur. • Le vieux mon11tur recule obU· 
ceamment d'un pas vers la droite et le Ca.M reprend à 
nouveau ses tvoluUons Pws al)tts un moment, refait : 
• Recule eocore un peu m~nsleur. s'il t<! plait. • Et le 
•1"1X motweur recule d'un nouveau pq """ la droite. 
t.ouJoura sans rien •PttCe<Olr d'anormal. 

Le ketJe recommence • se pencher et • &e hauoser jus
qu'au moment oil, •ur le~ regards lnterroeateura du vieux, 
U fBlt : • Tu veux bien reculer encore un tout. tout petit 
peu. monsieur? • Et lorsque le monsieur eut rtcul6 un tout 
tout peut peu, le ll:etJe m : 

- Na. minant.. tu es dldans .. Au revoir monsieur. 
Et U s·enrourut. 

MOJON 22 ru• du Midi. 22. AOKE'TE A 0 
MAXIMUM. OR VIEUX BIJOUX 

P etite histoire de aourd 

A Paris, à .a ·nu. d '1ll cafe. 
Un monsieur •'1Nlalle et comman<!e: 
- un care et d<»IX crow.ants. 
- Excusez-mol. r~nd pollment le garçon, mal& nous 

n'avons plus ôt' tro• ... nt& 
- Ah! ran le monstrur. d.~ns oe cas donnez..mol un cbc> 

col 1 et deux crot.s&1nU1 
- MalS. retcrq>JC le ilU'ÇOn qui elev• le IOD, noua n'aYOIU 

plus de crol$Sllnl4 
- Oh! Oh 1 n.-p:Jque '.e mollSleur, alora donnn-mol un 

ihè n del>x crols&anta 
- MalS Je VOIJ.6 dia. MON>elll', hurle • prliKnt le aarçoo. 

que nous n'avons plus d• C!'OlMIUlts. 
- Ah 1 Parfait. repond a tom Je monsieur en llOUl'lant d'un 

air entendu .. eh bien donn~mol deux croi-ni.. 

Simple recette pour maigrir 

f'.11 .. un usage rti\llltr du STELKA et voua perdrez 
rap1drment vot.r• rraia.e auperfiue. sans danser pour votre 
oanie Prix 10 Ir dan.< tout .. les pharmaclea Pharmacl• 
l\t'1ndlale. " "Cl \1 I,..mMnler. Bru.xellea 'Ra)'ODI X I 

Petite réflexion de aai&<>n 
Celui qui. le premier, " dit qu'il ''alalt ml•ux donner QU• 

recevoir aura &ana d~ute pensé cela en euayant de dert 
oeler des cadeaux de Nœl et de Nouvel-AD. 

Un mot d'Amédée Lynen 

Au ooln d'une rue dont le trottoir eat d~Jâ Jonch4 de 
petits paplera. un distributeur de proopectua en pttunte 
à. Amé<!O.. L).-nen qui pa:l6e tenant, c1a1i. aa droite, un pa
rapluie et d•Dl 1& rauche. un carton i MoelN. 

- :'>Iercl vous '"Ytt que j'ai les m&UIS occupffl 4n. 
<knc l'obllaeanc. d• !e Je<er à terr• VOUMD~e .•• 

VOLETS 
REPARATION!:' 

JALOUSIES tn'ORE8 IUNDOOS 
VIVI BUYNEOREM ST PILS 

151 rue Jourdan. - Tel : 1'1.28.35 

Eloquence parlementaire 
Au tempg !Olntaln 1 lil2> oil l'on a'amuatt a la a>&mbre: 
M. V AN LEYNSEl!:LE.- A chaque tlt<etlon, a Oourue.1, ,. 

sui$ appele t. ust'r d• mon drol: de ctto)'en. d&N une 6ool• 
cat.boltque, iOUI :e& 7eux de quatone l&lnt& qui plonrent 
leurs recarda dana l'l!Ololr, 

u CARTON DE W'lAAT. - M Van Leyl\lffle .. 
plus dlfhci:e qUt· Tanu!e <lisant à Donne c c.d\ .. oe aein 
que je ne "8urau. vo11. • 

M VAN LEYNSEELE - Ce n'est PM que ces aalnta 
soient à mmr d< m 1numtder, mais U peut en 6tra autre
ment des ~lecteurs nalts 

? ' ' 
M. V AN LIMBOURG STIRUM - Le parti toClall&ta 110Ua 

donne un peu l'lmpreu!on d'une poule qui \fllt sarder dea 
canetons et le& VOi'. partir à p!elnt'S \'OUM tur W. -
e!airea et lumlneUMa. l Protes:atlona tur ie. b&ncs 10C!a
hsi.es.1 

M.. PEPIN la romparalsoo est ron. JoUe 1 

• UNETTES "PPROPRIEES 
" CHAOUE VISAGS 

7 ""~~1A~{ o'û0~56Ro 7 
Bourdelle et Clémenceau 

Le scU:pteur Bourde!u etalt un admlrataur de oi.m..,. 
ceau et il avait t•nu a Ulustttr le • Dêmoothàne • de cetul
cl. a œ oomm4'nta le tute. en 1827, pe.r une .trie de ma
gnifiques 1>&1-relld1. On tcnore gentralemen• qu·un de ces 
ba&- re11er1, qui ne lut pas publié, reata danl l'ataller du 
maitre · U r.prt.a<·nta1t non plus un epllOde de la vie d• 
l'orat.eur 11~. mata Clémenceau à cO~ de ~th~M. 
Malheureusement, le Tigre vit l'œuvre avant la pubJJca,. 
tton de l'ouvrase. Il rugit: 

- Non. non. PM de ça. M. Bourdt<lle, Je ne veux pq 
de çal 

Bourdelle eut !>Mu mettre en action tout<!& le& _,_ 
de son tloquence QUI ttalt grande, Clemenceau ne ac laissa 
pas stc1u1re Le bu-relier rut retire. 

Savez-voua que ? 
La MJ..nerve de ee:1tque, 63-65, rue Royale à Bruxelles, 
Tél. 17 7812, voua orrre les oondlllons 1énérale. d'utUr&n· 
Ce& ldéa!es? 

Le t.élégramme du marchand de bettiaux 
c Train 9 b prenant PM bestiaux arriverai demain 

matln ee-uleme:ot. • 

Propos injurieux 

Un bravo homm• entre chez •L X .. avocat.. 
- J e veux poursuivre mon voisin. lui dlt.-U. 
- Ex~·mol votre arralre, dit !'avocat.. 
- Voici Il m·a tratt6 de rrtpoutlle. de voleur et m'a 

mis au dtlt de trouver dans toute ln ville une plua cr&nde 
canallte que mol Alors, Je $ula venu voua c.rouv• . 



POURQUOI PAS? 

Dana lea cuira 

A la oour d l\S!!sea : 
Le prhldcnt à 1m !hOOln : 
- Qucll"' ut \Qtre profeGJ.on? 
- J~ t.rnvaWr dans tœ cuirs. mon p~dtnt. 
- Alllri'VOUA 8ûunnt chei l'accusé? 
- Ma fol, non J'Y &Uals de loin-z-en-loln. 
- T~molll 'VOUS n·e1ea Jl86 ici pour exercer voire pro-

f..Son l 

ou. No Neuvo, vend en eolde des art1<la de quallt.c. 

Dialogue•. 

- Q ,.,lk <S\ la nale raboo de leur dlvo:-cc t 
Leur D\3r\ao( •• 

' 1 ? 

LE DOCTEUR - Avc.·voua dt~ & Y- Dupont QUe :e 
DOU\:l"ll.U-D~ est nègre'> 

LA GARD!" ÇOUCHB - p~ encore ... n ~ .....,_ 

Humour anglais 

LE vu:ux MONSIEUR. - Pourquoi pleures-tu. mon pe. 
Ut? 

LE PSTIT OAHÇQN, - J"lll perdu mon penny. 
LI!: VIEUX JllO'ISIEUR !extrayant un l>"MY de sa po. 

cbe1 - Tiens. vot:à pour !.<' CODAO:er. 
LE Pl!:TIT OAROON. - Ahl c'eM \"Ous Qui me l"&vltt 

chipé! 

FIANÇAILLES 
Gra nd choix 

VOYEZ l>OS PRIX 
solitaires brilla nts 

38. rue du Mldl, 38 

Manque d'organisation 

JOAILLERIE BOi.LU 
Bruxelles 

ANNETrE. - Ou eo;t le dernier loup de la Belgique ? 
BONNUtAMAN. - Il est mort 
ANNF.TTE. - E&k:e QU"il est au ciel ? 
BONNE-MAMAN, - Je t"al déjà dit Gue ""' &nim&ux ne 

vont paa au ciel 
A!'<1''ETTE. - F:t en enr .... non plus, j'espère. car al le 

loup mani;mlt les ~eaux œ n'était P36 M aa laute puia. 
QU 'li n'y a paa de c boucherie& • dans les !~ 

L'ouragan 

Et quand bruacf.M!meo~ :e Tellt a<>ulr.era 
Balayant Ica t:ot;s dan. sa course lo::e 
Oc verra les raies sur le !able. en taa. 

Ven~ MOU.'"11' là 
M"rallte: 

Ra.1a vent tuera. 

Clairol de Mùry 

le sh1.mr-1,.. qui t<tnt aan.s danger, se fal:. rn 34 nuances 
En vente pa"'°ut. 

Le collle-.ll' l'enge • la lemme l'admlre 

Sanglante injure 

Q· od &>n·Pall" Joue 11vec Ann<>tt.e cela llnlt LIOU\'ent par 
d"' p!eur1 Il la UIQulne et lui jo:ie nulle toura. 

H:.cr li avait c tté mtcbant » et Ann•tte rst 'cnue m<' 
dl"' • 1 o"'lU• • Je me •Ula blm ven~te: Je l'ai appc:~ 
lm!an Ici 

Mol - Et QU tst-« qu'U a <U? 
r.t:.,, - Ce)a no lui a rteo tait du ioutl 

1 

T 1 s sus DE 

NOS CHIFFONS" 

Collaboration 

LUXE 
COUPES SOLDEEtl 

38. RUE GRETRY 

C"œt une h!s:.OU"e qui 9" conte dMA lœ a•~l!crs. R.oa:n 
!a18&lt .&auvent appt>l à de t.r~ dl."J:::;u~ collaborateurs. 

c·eat a!Jlllt que de& '5Clllptcun dO i;rand mêrlte, tels QU• 

L6onard, Escoula Bourdelle mirent leur tAlent à 8Clll &el'

vlce. 
li y a que!Que vingt ans un pho\O!a'aphe Italien Tin' 

voir l'auteur du c B.1!2.3c • et lui dlt : 
- llloustre maitre Je ~ pbo'.tJerBplûtt que:qu,.. 

ounœ de vœ .&OUperbes ICOUlp:ouml 
- C4Ddtllsez mom!eur eam moo a'd:<T dlt Rodin à m> 

de - praUciens. et QU'li y pno:oçapble ce qu'U YOU<l....._ 
Arnvé dans l atelier 1 Ilallnl tombe en &net deV&11t tID 

1or15e san.. :.ête. ni 1>rna nl Jambœ : 
- Ob' sou brun..! !ait-li. Quel est le Ut.re de ee Clbef

d'œu,Te? 
- La Pensée! 

Soubillne! vraiment aoubllmol Je vala photographle:r 
celai 

- C'est que le t:t.re seul •'•! de M. Rodin. L'œuvre est 
de M. Dcoula. 

- Ah! c·es1 domnlal;<'. Je r<'Çl'Ctte bien! ... Entlnl 
voyona autre ch05e' 
li !.llt quelq~ pas et s <'l<IAAle dcv11nt une croupe de 

lemme 
- Soublune, recommence-t.-~ Co:nment appelle-~ 

cela? 
- Encore : La Pensée. 
- Beau titre ma roll Je vala tirer UD ~~ de oetle 

men·eille! 
- C <!lit que !e t!tre &eul ~ de M Rod!n. L'œ"""' est 

de M. Uonard. 
- fi.hl Je n'a! pas de chanee' Mal.9 voyona! •• en con

tinuant ma vi.site Je trou,erAI b!rn mon &!faire ... 
Un moment après li a'arrl!t.c dernnt un !!norme b!oc de 

marbre d'où sortait un p .. cd. 
- Soubllme! Soubllmel Le tttr<!, Je \"OU& prle? 
- Encore : La Pensèt' 1 
- P rofonde conception!. .. Je bn"lue mon obJecU!. 
- c·rst que le Utre aeul nt de M Rodin L'œ\l\"N est 

de M. Bourdelle. 
- Que c'est dommage! que c·~t d<.mmage• AlloJlll! Je 

'"';a qu'll n'Y a rien de l'iilustze maitre .. Je senr.1 peut.-être 
plua heureux en revenant une autre lolal 

LA COTELETTE -Restaurant 
SON MAG:-.IPIQUE ,., MENU A l:; PR ses 

et ~h t>J>tti.llitf"lt mf"ridJnn:d" 
JO. RUE DES BOf'C'Hf'R,... - TEL. lUMI 

Quand 1 cela entre par une oreille n 

et que cela ne sort pe.s par l'aut.M: 
Maman est en grande. conversatlon avec Bonne-Ma.man 

au t~lé>pbone; elle rePond par monosyl!ablca, car Annett., 
est là a"ec sa petite lani:ue a c répétltlon •· 111'.s yeux et 
..,. oreilles t<>ut grandi om em, clfo a'approc.he a.tin de 
...au- ce que dlt Bonne-Mamnn mala Maman l'écarte lm
plto;'Bblemen' du cornet aooua:lque: a avisant t<>ut à ooup 
de ce que Maman a enoore une orcJUe libre Annette y &J>
p!.que la &w.ne c't'$; lncroyablèl. • aucun """ ne ua.
\'rrse la :.ête de :Maman peur &rrh tr Jusqu à "1Jet 

Pour des nettoyages parfatu. • tes elntures lmpccrables, 
adrtsScûl. OUI BU.'"<. 

(;RA~DES TEl :\TUHEl:JES HO\' A L ES 
37, chaU>o•'<' de Charlttol - 104. nvcnuc BnJfmann 

170, chau.s.>ée de Yleurgat :t, rue Yan OœD 



POURQUOI PAS ? 

Voua pouvez acheter à long crédit 1 L'explication 

au prix du grand comptant n Y a 1>.a1 °' up plua d'o«lden14 en auto qu·eo l>'&ln, n (aut atonbuer la grande quanUt~ d'a«:denl.6 daulO à 
l'lnauenuon. Vous &l'Cl ré' é de faire des aCQU 1ttons mUJtlplœ et dans 

tous lea domaines : vetement&, chaussures. llngertea. ch,mJ. 
6Crie,., chapeaux, Imperméables, lainages. tissus, aoleriea. 
meuble., tapia, lustres, foyers, app&rells de photo et de cl· 
nema, radlœ. vélœ, anlces de ~Port. articles de mma1e er.. 
en résumé, tout et QUI est n-IJ'e à la vie moderne. Mats 
a•J réveil, l'OUS vous apettevtz QUt votre budget n'$ PllS 
a:ssez large pour donne: satl.&!ac:tl<>o à <OS déotn. tt vous 
HJllS désola ~pendant, \'Ous poul'tt real!ser ce me. car 
dan• plus de cmq cents !Dlll!Uins de premier orc1tt, vous 
p0m·ez achctrr au comptant tout ce c,w l'OU& plaira eo 
payant au moyeo de bons d'achat, dont vous ne rembour· 
serez le montant qu'en dl.x menAllRlltés. sans aucun Intérêt, 
ou JW!QU'à nnll'l-<!UatTe mol.$ de credlt. moyennant auelquea 
petit& frai. 

Soi·tz donC tntelllgeot et ct<'Ctd<! ~mandez aujourdbUI 
meme la brocbure craaute qlll vous donnera tous les ren· 
1e1ri:oement.s ooncernant l'obtention de ces bons d'i\Cbat 
e t la ll&te df'S maga.slns au COMPTOIR DES BON6 
D'ACHATS. 66. boulevard Emue Jaeqmain. Bruxelles 

Histoire angevine 

C - 11 • n.. :oitt q11e raconte Curnonsky mais Il y met 
J'aeœnt a\'ec une ~pe.rable bonhcimle et un naturel 
parfait car on ait q~ ~ prinœ • 1aatrooomea est un pa 
d 'Angt'l'S. 

Le m!Te Qttcotre a perdu un !Us de nnin-<;lr.q ana. 
Elle <5t daN un tel état de clêsolation qu·oo raconte dtlN 
le pays qta'e:lt va se lal-.«'J' ~nr. Alors le bOn curé du 
village se d(>cide Il. aller lul port('r l<"S consolations de Ill 
re:~ion: 

c Voyoos, ma dl~re Madame· Ott.gmre, lu! dit--U, Je corn· 
preoda vof.n! dlagrjn. Un 5i bon gu. :MaJS il faut ae ft.ire 
une ral.!<Jo. \'oUS BHZ <le:> devolra. li 1 a \'Ot' (UJe la Marle, 
qui n bientôt ae maner. E'. ,.ot• ttcODd ûls qul eoun 
""' ses l!tlr.e llllA. &t. cette ferme que vous av~ ttmlll<' ..,, 
MM quand \ot' dHunt a cté tut M front Vous rou• dtvez 
à tout œl&. Qrnnt à vot: Bapt1Alt', j'ai~ son conf-ur 
et qua:11mmt aon directeur de OON<:lence. Je ''Oil.! en re
p0rul. U est t'D Paradls. 

- J• P<"lW.' bltn. mon-'teur k r.u~. répond la mtrc tpl<>
rée. Scu!ement. voyez-voua. li! p&radJs c'est paa une clls
tracttor. pour une Jeun= -,,,,rr mon pau· Sapt iat• ! 

LE TAILLEUR CHIC 
Hamm< Onmes. 2a rue Antoine Oansaert 1• etase 

E.n touriatu 

c Pl.,.... .irofltc de;; vacllncea pour promener lta enfanta 
à tra<err. la vl1le t' leur en faire ~rver les beautts. 

o:i amve au Pcllt-Sablon, apres &\ oir adnure lei jolll9 
5tatuettea çul ornent le pourto\IJ'. on penètre dans le Jardin 
et \OICJ l<'ll enfanta de\·ant lec atatuu. chacune dans sa 
n:che de verdure. 

- Et <'< h1\..:!, papa. a vcc une fleur dans sa main. c'est 
un fl<'llliste? 

- Non, c'œt un botaniste. 
- Altrs. a!llrme Alaln, celul-<:1, avec IOCl ballon. c'ML un 

c footbali5!.c • 1 

? ? ? 

On mtn à 1 ~lise >:lenct. obscutl!~ attJtude des hd•lts. 
Impression prof<>nde! 

Au dcl<Htr d'une allée, on npi·rçolt, IUlsante dans l'ombre, 
une ooup0le de cul\Te bien esUqu~e. 

- Oh • pRpa, 611 V1nane. Wl Hnd de la crème à la rlace 1 

,,,OJON 22, rue du MldL REPAR. DHORLOOERIE PAR 
SPECIALISTE SUISSE BIJOUX D'OCCA.SION 

Combien de rol.s, demande Trll'(an ~rnan:t. &Te&-YOW 
w le chauffeur du train embr6"0r """ méct.Dlelen? 

Une vive et blanche lumière 

faisant re- '<lrti les colorts e< qUI donnen un a1r de !.,• 
à votre lo!rta. en dépenant motn.\ d'tltttrlcltA •• Il 'fOUI 
employez la lampe Krypton vmdue par Frémy k P'lla. 
187, boulevard Maunce Lemonnier, Bruxelles.. 

Bonne chaue ! 

Dans unt orae sauvage des Cordl.lllôrea : 
Ier CHASSEUR. - Hé Blll 1 
2e CH.ASSEUR - Allo 1 
ler CHASSEUR - Ça va ? 
2e CHASSEUR - Ça va 1 
Ier CHASSEUR. - Alors. J'ai tu6 un oura 1 

A l'Académie 

Le pro!• _ 1 1r c Tige les devoirs de compœltion dM t1• 
\"Cs. Le "ujet tmpœe etan : • Coolol'1t lea al'fllgéa • . 

Le plua • ketJ• • parmi lea é:eves a realU<! la c:ompœt. 
tion de la mam+re •uJ•1U1te . au milieu du t.ableau. une 
Jeune fUle nue danse; autour d rlle, des virillarda, Ulla. 
la reJardent: drux .1 entre eux quittent la scène 

BEARNAISE INSTANTANEE 
LES EPICES 

Une anecdote sur Oscar Wilde 

VEDY 

On report..,. vmt un Jour lUJ demander c la vérité • ll1J' 
soo vice... Emel\t La JeuneMC, qui ttalt prœent. voulait 
sou!fleter Je eouJat; Wilde l'en empkha : 

- Monsieur, rtp0ndlt-U en aour1ant, oo sait que J'ai 
quelque dl.scemement dans le llOl)t. Quand on \'OUI lnt.em>
gera sur . ça, dltos ceci : • J'ai vu M Wilde, et Il ne m'a 
rten propOlé du tout. On voua reprdera, et on verra que 
vous ne- m "r P' •• 

T rinette ae marie 

Madame. dit Tt1nctte à sa malttta&e, Je dol$ vous aver
tir que Je qUltte votre service. Je vala me ma.rler. 

- Comment? Je croyats que la 'peur d'avoir dea enfant. 
vous y avait fait renoncer 

- C>JI mais mon !lancé dit que Je peux ét!'t t.n.nqutlle. 
que SI J• d rn avoir ce serait d~Jà fut 

Et le bon accueil ? 
Voilà ce qui vous sera résen·é si \'OU& alle>, voir. chez 

Henry, 133, rue •~ la Loi, une de ... eallea de balna qu'il 
\'OUS offrt d •pul& ~5 fr Preml~re qualité 1 

Malchance 

Le\-y rcnroni < à Longchamp IOD ami Bloch. 
- Eh birD. Bloch, ça va? 
- Non, Uvy, ça ne va pas 
- Quoi? Vous perdez? 
- DaM chaque course. 
- Bloch. vous m'étonnez : aux courses, YOUS ~ci; 

au poker \'OUS pena 
- Je \'al& ,.ou, dlre. Lévy : au poktt, c·es, queJquetola 

mol qui donne !ta canes. 
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Discrétion demandée 

LA D..UIE (qstl cllecht 11ne MR"Ue l>onM). - El. IW'· 
IOUt je vo11J canande d'ei.re dlSCl'ete. 

LA BONNE. - Trla bien Madame. Et à propoe de quoi 
plua ap6c1alement. dol&-Je eu-e dlacrèt.e? 

Nuance 

- Tu nintm? 
- OUI. ma lemme m"a pne de ne pe.a nintrtr trop tard. 
- 1:11e est bien 11 nulle ! La mienne me ra ordonne 1 

Votre salle de bain 

oora tOlljoi."!'11 tmptteab'e. s! vous emplorea : .. broUel ~ 
cla!cs Cie la 

KI..E!:"·E-ZE BROSH Oo 

A via à l'importun 
- M'alru. voua aves t.ort d'attendre pape., U ne rentrera 

pa.a 1 
- Et pourquoi ne rent.rertA·ll pa.s ? 
- p,.,,..., qu11 n'eat paa sort.11. .• 

Où est Ir. pomme ? 
On ) ~ G~u.... Te:. dans un tlléàtni de pi:ovlnU. Au 

moment de la rrande ~.on enr.end la \'o!Jt du dlrec:teur 
- Oil eai la pœnir.~? La pomme pour mett.te aur la te'.e 

du !lla de Te!l. s1ereblru p......,;ez TO)'On.& ! 
LE .).IE'JTEUR E." SCC"'E. - Te:: Yl<'n~ de :a m&llier. 

U dit que VOllS lui aftZ relosé m>e avance et qu'l! cre-rait 
do l 

Prenez une aaaurance sur la vie 

en mWL-.Ult \Otre \'Olture de freins BRAKEBLOK, lee 
ICull qui aaaurent une securlté ab&o:ue. 

Amertc in Brakeblok, 8, ch. de Mallnee, Anvera. 

5porta d'hiver 

on ~ · po • d'lll\·er. One dame demaod&: 
- Q~el ut !e çort d'hiver le plus répandu? 
- ~on~r dea teaux de charbon pour son ~. rèpœ· 

dit \Ille YOIX. 

Le motif 
HESRI - Maa enlm. chérie, da-mol donc l>OW'Quol ta 

famUle •'oppose &H'C tant d'acbarnement à notre mar\aCe. 
JOSSITE. - Mm songes.y bien 1 Nous aomm .. c!.DQ à 

la m&lann el 1.on auto n'a que deux placea. # 

IBMll/Œl'bU1I 
Simplicité 

Un Jeune !Ille arrh·e deYant M. le maire a\'<e aon fiance 
M. le malrt! reprde le Jeune homme et hoche la tete : 

- C.. prçon est c?U. On ne marie pu lea sen. dans 
<et t!at.-IA. 

lllllt Joun l\Ptts. nouTelle \1site et nounlle -!Ion 
de M le maire : 

- Mals ce p:çon eat encore saoul 1 Re\"enez quand Il 
ne 1em plus oaoul. 

- C'tst qoe, r~pond la flancee, quand il n· .. t pu l&OUI, 
il ne ,·eut pu verur. 

Clinique Dentaire Bruxelloise 
lt, RUE LEOPOLD idonim le ThUt"" de la '.\fonn .. ie) 

Col\l\lltationa cratuitu, de 9 à 12 h. et 2 à 7 h. 
U. meilleurs Denfü~s .. - l nst•llMton unl~ue à Bruxeu.., 
NOUVEAU TRAITDŒNT GARA,'TI SA:\S DOt:umR 
f'a<:lUtés de paiement, S3DJ fonn•IJté: 15 fr. p3r oemaJne 

Pr1x a la ~ortée de \ou~ lt'S bounes 
lb:aa.cuon.a -. 10 tr. DC'C'Ttl:R Vuloa:UW ·-·-·-·-····· '60. tt. 
P.om~H.. d~;. 2$ tr. OOliD'Lrt: Olb'...Uirr, ~-·· HO t:. 

Oo-.:r 0.:.U. dt;>. 136 fr l:ie.au•b!I acier, r.:.;> 100 :r. 
10 % de remise aus lecteura de c Pourquoi Pu? • 

Modestie! 

On jour qu'on aval! demand6 t. ~m&rd Shaw de nom
me-r l<s dlx meilleilrS t'Crlvalna de Grande-Bretagne, Il 
répondit: 

Geofie lkmard Shaw 
oeors~ Shaw 

O. B. S. 
Bernard Shaw 

Shaw 
Shaw Oeorse 

B S. 
Gco11;e Bèmard 

O. B S!aw 
G. Bernard Shaw. 

Union temporaire 
- Je CI'O>""- d. Jan:.ne t. c La. Per~ • que vma a~ 

rompu avec le laltler et voilà que wous IUI dôrulez nindea
YOUS pour ce soir 1 
- c·esi i:ompu, Madame, aeu:em~t facbtve lea buJt 

jours de pr~'~ 

BERNARD 7 . RUE DETABORA TtL, l \ 2 .4 5,79 

HUITRES ·- CAVIAR •• FOIE GRAS 
OUVERT APRES LES T H EATRES• P•• Dl auccu11taAu.a 

Un tuyau 
Feydeau dlsa1t un Jour· c Quand Je fa~ une pl~. Je 

cherche parmi tous mee penoanai;es queJs aont ceux qui 
ne doivent pas se rencon~. Et œ !Ont ceux-là. que Je meta, 
aussitl>t que pœslble. en ~-·· ,. 

Un homme de devoir 
Lea bandi:s s'ad,_t au ut.ssltr; 
- ouvrez le oo!fre et do.n.nez.nous l'argrnt 1 
- LE CAISSIER. - Sana UDe autorisation ecrtte du 

patron je ne puis vous faire &llCQn versement. 

L'alpiniste n'est pas content 
On monsieur sort en ronchonnant d'un hôtel du centre. 
_. Tu vols ce type ? dit le portier à l'interprète, c'est Ber

ger, le fameux alplnlm rrotes. ... ·ur do ù:l n est furtbond 
parce que l'asoeiue·\I' ft<C en panne 1 

BIERE de UALMEDY Dien aupt.'1eure à t.o'l'es 
•fi C. Ooppena • T. 15.17.27 

Eloquence 
!.t. ~dhomme ei aon ti:s ~' un é!a:qe de p&ti. 

sen~: 

- Mon lù. dit Joseph avec éloquence. adm!..'"ez la bombe 
au chooo!at, c'e$t :a mltnll!e de :a pal.Il, 
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L'accord conjugal 

La vie 111\en&e et fébrile. ,e,s soucia. :e •=ma&• oont 
eo Jvent la source de déSae<»rd Le mari délalMe •a femme. 
U mnnq•\• d<•ntrg1e . .se sent aifalbll. èpu~ au moindre 
eHort. Ses occupatloll5 journalières même oont dtvenues 
une charge 

Cet homme, comme bien d ·autres, est atteint ~ vteil
lcs.se prématurée, due à une déficience glandulaire . une ~~ 
p:usleura gland"" endocnnes ne sécrètent plia l>U .._. 
d 'ho. moncs. 

Pour remédier efficacement a cet •ta• ~ cn<>Me. li 
l!U!!i• de procurer â l'orgarusm. le. suvplément dbor
mo:ios en •Ulvan: une care c TITUS• Ce traitement &Clen
tif que. à base d bornones teatlcu!ai.rea et hn>ophyaalrea. 
a git d'une manière remarq:iable dans to\a 1 .. eu de ~!i
clmee g.andulaltt. procede à une ré1ténèra!lon p~ .. 
des g:Sndcs dHal!lan,cs. 

Le tra tcmen• c TITUS• est en vente dans tout .. phar· 
macles r 83 •-.,ca ~a bOl:e 

Une consolation 

OU)' o- t triste. Il a entendu dire que eon ami Oontrand 
r~pète partout qu·u est un imbec11e 

- 1"aa bien tort de t en !al.re. lui dit Philippe. en dlaant 
que tu es un Imbécile ll est luJ-m~e un b>OO plua arand 
lmbécll<'. 

Au tribunal 

- Témoin K.nolleman! Votre &ml Smlta aurait dit que 
le plalet •nt 1c1 p~nt est un vend·.1. un oacroc et ~;;. 
tnfAme ruou. Est-<e exact? 

- C est perfa11emmt exact. Monsieur le Juse Mata que 
mon ami Smlts l'ait jamais dit. Je n en aa1a rien Je ne 
1 ai en tous les c&& pa& entendu. 

Voyance 

Mme Sinua nt allée consulter une \'OY&nte. Cet oracle lu> 
a d:t 

1,.,,. cart~s prM!.sent des oontrarlét~I. Je veta un 
hommt• noir don· vous redoutez la venue. Il elllae de l•ar
gcnt. 

- C'est ça 1 s'exclame Mme Smlts. C'e.t tout à !ait ça! 
C 'e t tô 01archand de charbon avec .a note! 

Chacun sa croix 

ç·o\ 1lt J)<'nd•nt l'été. Smtts é!alt all6 pa.o;aer quelquea 
j ours d.•ns !'Ardenne où 11 retrouve de rusilquea amla. 

Il dit un Jour à l'un d'eux, lnSplré Pl" la beauté de !'El' 
melon qui Kllltlllrut au soleU: 

- J'ai un !Ils art!Ste peintre. 
- NotL< &'l'on-< wus nos emb6tementa .•• rép<>ndit rautre: 

l• mien braconne 

Règle internationale de la belot .. 

o ous coo 1ntque t. l lllstant la reg!~ lntemaUonale 
de cc Jeu l)3!a1C>nnant.. Elle e-t d'une &impllc11é biblique et 
pourrait s'appliquer dans m'.ll!ll8 autres domain.. : 

Joue comme tu •·eux ... 
Mala • 
Fennc !.Il • 
On n·entmd que toi 1 1 1 

l 

Un brousaard 

n expUquaJt avec force lfllteS 
- On UiTe ne •-0111 fera paa de mal al vous portez une 

canne blanche. 
- Ça dt!pend prob&bluoent de la vl'-'! avec laquelle 

on la porte, fit remarquer quelQU'lln. 

S&VEZ..VOU~ que HOH.KHT du Robert'• a reprla 
ta veste blanche et pr6ialde lea cocktalla t !'ASCOT 
CLUB, 87 l>Oulevard !mue Jacqm&ln. 87, Brwcellea 

La réforme de l'orthographe 

Il y a quelque tttnte-ctnq ana u rut beauooup queatlon 
en Prance de la ré.forme de !'ortboçapbe. On voulalt I& 
51mplifier et meme G<ora .. Leyiru ... &Ion ministre de l'ln
structlon Publique. a4rOlaa aux cœunl.lllons d'examen une 
circulaire pour lea enaacer t I& • tDlérance •. 

A la suite de cet avla. un aimable écrivain ayant à 6crtre 
au mlnl&tre. traça sur l'enveloppe: 

Mon•leur Ool'I Leg 
Mlnlstr de rtnatructlon Publique 

6 d6 8(».ar. 

Peinture 

Le Jeune payaaatate Chrtatlan Ca!llard peignait, cet et6. 
en Oordoene; U avait lnatallt IOll chevalet dans un prt Un 
PllY&an a'approclle. Inspecte. constate I& ressemblance ~ 
severemont : 

- Est-ce <r.>e ce llri • à voua7 
- Non pa.s. 
- Peut~tre que """ rouJn l'ad>etert 
- Je n'y oooge pu. 
- Alors. pourquoi ra.'-90Ull ça che2 mon 
- Mala pour nen_ POU< le pla.lalr_ 
- Oua.>s. eb bien 1 alles fa.Ire ça che2 voua., 

Nous sommea neurtux d't.nnoncer une tXj)Ollltlon du peln· 
tre ARMAND OEHONDT à I& Oalerle des Carmes, la belle 
salle récemment ouverte 9, rue des Petlt..-Cennes; Il 1 
montre une sélection de au dernlèrea œuvres. jusqu'au 
9 février Inclus. 

Les belles coquilles 

On medecln avait KT!t un Uvrt sur le tra!t.emellt da 
allénes. ll tenn1nalt par une Citation du Dr ~l Ayant 
remarqué t. l'èpreuve que cette cltanon manquait de cuU· 
letnets. u écrivit au 1>86 dl! la derrùtte pqe .• n faut SUU. 
lemeter toU$ 1ea auntas. • Quelle n• tut œ.s sa sru~cuon 
en lisanL c Il lau1 ru.Wotwer t.0<15 leo ali~ • D bondit, 
pf.ht. et rut prœque rou pendant \llnlt.quatre heures. 

? ? ? 

Dans un tntJ!<! dblato!re naturelle. on ~ Ure: 
c L'auteur (l'autour> et.\ un oiseau de la fa.mllle dea 

ouses. • 

Ce n'est paa tout 

Outre sea aalles de tain.a prantles à m !!'., Henry. rue 
de la Lol. 133. •'OU& orcre d .. 01111.uf!e-l>Mna gan •tb lz\Aa 
ana depUis 460 rr Profl~n l 

Morale d'une fessée 

Totoche a reçu la f..-. ehAtlment qu'il s'est atùré par 
une wto:èrable lnaol«ioe. D plt11m!clle =~t.. un 
coude sur la table. Sa pet lte .œur ··approche de lui pour 
le con.so!er: 

- T'en fata pu, vu 1 Quand noua serons aruida. DOUA 
sUM!. noua battzon• nœ en!anu 
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Tout eat rompu 1 

- Comment .., 1 .. 11.-u que w .,.. romp.; 1a tlanç&UIN 
avec la jOlle •euvef 

- C'eat • cause du perroquet. 
- Du perroquet!? 
- Oui! Oh&que Iota que i. m'en t.llala, Il cr!&lt: c Reot.e 

enoore un peu. Robert! • 
- Qllel MICIPOrt avec t<>n marl111e? 
- Tu De CDmPl"Ulda pu. DOD? Je De m·~e pu 

Robertl 

HUITRES 46;-48, rue de 11 Fonrche 
~"c•t." i: ""rso' Tel 11.18.42-11.18.43 

ET~B~IE O[Pl ·~" A.' S LEJEUNE Cu11r · Foee Cr11 
Homards 

Une histoire de pick-pocket 
On eat che& le oommia.lre <16 police. Celui-cl ~lare: 
- Voici tea obJeu qui ont été trouvé& dalla lea pocbea du 

yoJeur. tntre autrea, ce blllei. de cent !nwcs. 
Le plal&n&nt qui. 1ur le tramway. ava.lt salbl ta main du 

plck-pocket dana la pocM de aon pard=: 
- n me 1<·mbl•. monsieur I• oommJssalre. que Je recon· 

oata alllll ee bllldl •• 

Le Bon Dieu fâché 

L.llel. • e er. •· . . pour 1a pttmlm fols l la meue E:le 
racoo~ ... lmp-..: 

- C'~lt trta Joli. mal& J'ai eu peur quand le bOD 01..i 
eot. mon~ aur le balcon et 1·eo1 mis l croodtt IOU\ le 
mon<\f' 

PILULES DES DAMES 
Retard.& ~poque doulou...,uses 102. rue de la Lo~ Bnllt 

En ôbtat de paix renforcée 

Loulou, qui est. c louveteau •· c·ea~re boy.cout, 
""" rentre dunanche soir ,,.ec un œil t>~eu et le Ylaee 
éçatlgné. 

- J'ai IOU)oura dit, gronde • mère. que oes Jeux d'ln· 
dlena ne va~t ~ du tout.. C'est d'une brut.alltél On 
aura 'fOulu •.e acalptr encore uo• fols? 

- Ma'la non maman! Simplement noua &VOO$ hmlé ~ 
ca!·=et de l):lllr 

Candidat et député 

La clf!llllft rampante, 
Dana .on premier état. 
V~~le IUT la plante : 
Voilà. le candidat 1 

Sorti de la chenille, 
Sur dea allea porté, 
Un beau papillon brille : 
VOiià le d~puté 1 

CEcll HOTEL BRUXELLES - NORD Il 
Ses chambres oon!ort.ablea 

Rtpu~ 00\lt u bonne culslne et ses bona '111.S 

Problème racique 

- Je •o :<!rata ollnr UD chie> • ma Cemme, llOlllement., 
te °" •Il qu•Ue rM:e chowr. 

- Achèt<'mOi le mien, Il rMtime ~ ou huit ...
dltfnmi.. 

La cauae et l'effet 

Dana un peut caté. le garçon ae p!a~t de ce que 
le ptano mécanique jouait Caux. 

- Oe o'œt pas éi.onnant, die. le palrOn. lea cllenta 1 
wt·eit dl"' rausses p:eces. 

Une référence 

Choa le marchand d'appareils de T. S. P. : 
- Je •oudral.s acheter un de VOi pœtea. ma.la à te~ 

rament, bien entendu. 
- Tria bien Madame; quello.s sont VOi rfféren.cff? 
- Mea reférences ? ... Eh bien 1 lea trola compacnl .. qui 

m'ont fournJ des apparell3 pourront voua cltre qu'U o'J' 
a val t pas une égratignure sur le boll quand elles les ont 
fait reprendre. 

S rt. S pectoral et tonlque P' la Jeun- sport!.,. po mg yrup Pbcie R Wolfa, ?2, rue Montacne. Bnm,. 

L'explication 

Bobby et Lulu contemplaient une Vltnoe da.Ill laqu.U. 
u 1 avait del pà~es. Dans un ootn. on aftlt dtpoe6 
UD bol plein d'eau. 

- Pourquoi y a-i.-11 un bol avec de l'eau ? demande Lulu. 
- Je va.ls te te d!.tt, repood Bobby : c·eat pour que les 

mouches puissent se laver les pattes avant de oourlr sur 
IOI (àteaux. .. 

Une histoire écossaise 

On acteur éeossals s'éteit rendu l I& B. B. C. pour voir 
a'U n'y aurait pas un emplol qu11 pourrait rempllr. 

- Voulez.vous me donner votre carte? demanda !'hW. 
sler 

- OUL mals avant, Caltes-mol voir si voua nez lea malna 
p!'Oprt'&. 

Gailletins anthracite,<@> 
300 tr. les 1,000 kilos C B 
rendus en caves à Bruxelles par 
... uallu! e• poids garantb. - 2, rue Dante Tél 2U135. 

Une jolie histoire 

C'ét..'\lt à l'Université de Stanford, en 1893. On prore• 
aeur Interrogeait ses éléves. 

- De quelle époque c~ rraBTOent de roche, m!ss LOll 
Henry? 

LA Jeune !We rougit, elle ne sait paa et beJbuUe : 
- Heu ... Je crot.s ... plie>œne. 
Le professeur secoue la tête et ae tourne Yera uo aollde 

pn a la race larie et ti 1nqullle. c l'u • du cou.ra de 
do Josie. 

Qu'en dlles-vous. Boovtt? 
H'Tbtrt Hoo•~r eu.min<! la pterre et dklatt : 
- M~oel 
Mal& un reçet le prmd. U •'approche de la Jeune lll1e. 

salue et IW dit douœmcot : 
- I'm 80Tr'f, miss ... 
C eat alml q·1e l'ancien prealden~ des Eta16-0nla OOllDlà 

celle qW de•-alt devenir sa femme. 
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POUR AVOIR UN TEINT RADIEUX· 

4;E!•X•J~PZ• 
Crème de beauté toujours radio-active. 

Au téléphone 

Une charmante petite femme blonde • 
- Tu dis? ... Tu ne rt\1rn<lras pu pour diner ... pour· 
quoi? •• Q'Je dl..,..tu ? ..• Q·;e Je sula une dN Ki>t merveilles 
du lll<lllde ? ... Tres bien! ... MW que Je ne t'attrape Jamais 
a\ite les .sl:t autres! 

Situation embarrassante 

- Vo.n Poppel. dit Slillt.6, Je sula em~:~ 1 
- Et pourquoi do? cl.li Van POppel 
- Parce que, tout à J'houre. fat 1.èltphonê i ma femme 

que Je ne pouva:s pas rentrer. 
- Eh bien! 
- Je ne sais plU$ quelle ral&On Je lui al donnée! 

Sardines 

Saint-Louis 
les meilleures du m ~ndt dans 
la plus fine des huiles d'oli'1es 
Souvenirs pénible! 

Jal li:!! rar dr<:0uvrir, dlkllr. que la plupart de nos 
chn mns pro\ 1ennent de choses qui, en rt'alltê, n'arrivent 
J~mal!. 

- C'est Ilien vrai. ça ! dit .,uelqu·un; al.nsl mo~ tl Y a 
qu1·iQu<'S annêes, j'ai passé des mola dru18 l'anxleté. Le 
trmps était exceptionnellement délavarable et je cralgna!S 
1JQ 1r I!\ cro~<..<ance de mes planta de caoutchouc. J'nval.S 
à ce momrnt beaucoup de valeurs cnoutchout!~res- Eh 
b. n 1 au bout de ces Jonp mols d'atll•nte, on m'a ecrlt 
c1ue l'S art. n'a\'lue 1t j:una!s ttê plantés. 

Hcrowitz à Bruxelles 

C Mt le merc"'41 IS fêrrler, Il 20 h. 45. qu'apres une 
awr.c de p!us1eurs ann-. \'IAdimir Horo .. ttz fera sa 
rt Pl'&•• Ion sur l'es;Jilë.• du Palala dta &aux-Art& 

Le grand art1Ste se fera cnt.endrt da.na dos cruvr.,. de 
SC irlattL &huma".ln. DebUMy, Liszt et Chopin 

1.11 location pour cet evtnemrnt mustoal !'St ouverte des 
à prcacnt pour ks abonrwa de Io So<1~1~ Philharmonique. 

!A location au public s'ouvre le m•rcred.I Ier r~vrter. à 
JI heun·s. PrLx des places : de U à 60 Ir. Burenu de loca.
liou dtJ Palais des B<·aux-Arui, 23, rue Ravensteln, télé
phones 11.13.74 et 1113.75. 

Richard Staab à Bruxelles 

L excellent ?""'-''·" R • d Stnab. qui \1ent ~ rempc' er 
un \ l succ-'s à Gand et à Cbarltrol, donnt.ra un un:que 
r( al a BruxeDt'5 le vendredi 10 r~' ~r à 20 h, 45. au 
P :a des Deau.~-Aru. 

Son lnto'rt$118n: prq:ramme rompoiu d"" """,.... de 
J: ~dn. Scriabine. Schumann. Chopin ~m. Pr<*oftell, 
l~elt-Manir.agalli, e.tc. 

Prix d"' plaœs : de 5 Il 20 Ir Location au Palais des 
Beaux·Arts. tel 11.13.74 et 11.13.75. 

Chez le libraire 

- Je \'OUdrala un )oit roman, dlt i:ne charmant.e per. 
sonne au libraire. 

- Avec un d~nouement senU-ntal ou un dénouement 
réaliste, mademoi.eue ? 

- Quelle eat la dtll~rone• ? 
- Mon Dieu! D8llS ~ ~it romanesque, les M- su. 

bissent <Ica bauta et des bu. pu1' ll3 ftnl.ssent par se ma
rier. Le roman rtallate, au contrattt. commence par le ma
nage; les lu.ut• et Ir.a ba.s \·icnnent ensiute. 

BERNARD 93, Rue de Namar 
CPORTE DE NAMl..'Rl 
TELEPHOm!: : 12.a 21 

Huîtru • Cariar - Foies gras - Homards 
- SaloD de d~tatlOn OU'fen apte. tes IJ)«taclee -

La fofolle 

- En ce moment, ~ rai. taire mon portrait pe.r un artlat.e. 
- Peintre ou eculpt.eur? 
- Oh 1 vo\1$ •vez, Je ne sula paa curteuae, Je ne lui .i 

PM demandé. 

Injure publique 

Nénette pe.l'tlOW't un aalon de pânture au m-at. de 1œ1 
grand ami; 

- Ob! R<t;arde! dlt~lle. ç. doit étre le pon.nlt d'un 
homme po'1'~! Vola ~ qu'un adTel"9Blre a êcrtt m d<e
sous: c Veridu! • 

DUBOIS-TAXI • 11.12.13 
Danger ! 

On PC'lt aarçon entn précipitamment dans Je bureau d.• 
police. 

- Vite! dit-li. Vent'Z vite chez noua .. . n faudrait tél~ 
phoner à la Croix·~ ... 

- Qu•cst-U donc arrivé? 
- Ma mère •lt maintenant qui a déchiré le palllaMOn 

de notre porte d mtree. 

Liberté 

Un grand mot de M. Sdouard Herrt<>t, dit au coun d·un 
rt1)aS reoent entre ltlwnts. Que:qu'un dklaralt: 

- Un pays libre, en bref, ea1. un paya oil chacun peut dlre 
ce QU'll \"CUtl 

- Non, fit M. Herriot. un pe.ys Ubre est. un paya oil per
sonne n'est ob~é d't'<»uter ce que chllCUll a !<> droit do 
dlre! 

Récital de chant Bernice Higgins 

Lundi 13 fê•"l"lt · prochllln. i 20 Il. ~ au Palal& d• 
Beaux·Arta !Salle de Mus.que d,. Chambre>. !Ucttal donn6 
par la CtUltatrice américaine Bernice HJ«lns qui -r.ent 
d'obtenir dans ka principales vmea dea I::ar.Unls un 
succê'S cons:dtrable t"<•nsacre par toute la p..-e.- artistique. 
Elle ltlterprt:.-ra. accomP"lltltt par M. Tasso J&nOPOulo, d<S 
œUVtt.a d,. PulttU, Haydn, ~ .. l Fran.t Schumann. 
Schubert, Stra\1$1. Duparc •t Dobu.1sy. 

LocatJon t. la M..i.tln Lllu,.eryns 20. rue Treuttnberl, 
Bruxelles. Tél 17.8180. PrlX dea p1aces: de 30 Il $ tran.ca. 
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St:ratétie 

Le ch&rmallt .lelmt homme ·~· de la channallta 
Jeune ML 

- Ma Jollel 
-Ahl 01&~1 
- ~aln. noua pa'IV'Oru une eolrée exqulae. J'&I t.rola 

bl!ltU IH elntlm& 1 
- Trola7 Pourquoi t.rola? 
- On pour ton ~re. ma cbèrle, un pour ta mère, et un 

poo.a la bonnt. 

DENTELLERIE St-MICHEL "!,.5;!e~~~:Js~ 
V6rll.abl• deni.e , ._ bela• t. la main pour :.oil& u.etCM-

FamiUe 

Le ru. du Duce. d~t ~ l'êlue de aoo cœur, une 
ft»t'tt.e _,. fortune, ni.la qu'il attne, s·ouvre de - pro~ 
t. rattopaie de la ramlll•. D tait l'~loce de la petite: 

- El~ <6t Jolie. •lie .. t ~nttlle. Ah 1 Je sais bien qu'elle 
n'a pu d'arsent et qu•..-ue .. t de famille modut.e ... 

Le Ouoe, lntf'mm!Pl'nt eon tlls avee vlvacltê. 
- Et toi? Dt Q\lelle famille ta crol&-tu done? 
Akn. le Jeune homme, ec rebl!fant: 
- Mol ? Je lllla le bellu·fttre du comte Ciano ... 

Au cxx:. rue NN~. d• eoldoa. mais de la quaU~ 

Sincérité 

o. DO<n•u prof-.r du lyoée B mootralt à - 6:1'\·n 
une pboUllT&!>hl«' Je ~tant avec eux rrou~ aoua lt 
p-.u. 

- Plua t.ant. leur dla&lt-11, quand voua serez ~. voua 
il>roufftt& un ?ffl plalllr l ~ r&l)l)eler cœ années de vo
tre Jeun-. 

clin ._,.clant oe•t.e l)h~phle, voua vous direz.• Voici 
Oup<rit, Il est aYOCat: vote! Durand, U est devenu mlnlatre.1 

- Et, Interrompit ooudaln une voix atrue au milieu de la 
cl&Me: c Volet le pror ... Il est mort. 1 

LA JONCTION 
SA T AVER'1E. - SF.S CllA.\ lBR&S CO!\TORTABLES. 
1. rue de la Bi.nt&l.l&nce tOare du Nordi . . Tél: 17.47.42 

Et plus ça change!. .. 

Paroles d'un boo vleUl&rd 
c IA plupan d• po~mlqu~ "t des dlsput.et que J'&I 

entenduee 111.r "" arra1res publiques_ av&lent motna pour 
obJ ... de .,. .. oir oomment on teralt couv~. QUe de •· 
rou qui 1touvrrneralt. 1 

<• 1.1mtrallon Europêenne 1 18 8 79, p. 211.l 

Récital de danse 

Le ~l~bre dtull<'UM> cottenne Sai Sholû, à qui la preae 
et le publlc de Pana vJtnntnt d• f&U'e un aœueU triomphal, 
donntra un un'Que ttcltal t Brux~ le lundi e tévrttr 
prochain t. 20 h 45 au Pt.lai$ des Beaux·Art.s 

Sal Shokl. qul apparttnt a l'une des plus anciennes 
ramlllea dr Séoul. n'rst pu M'Ulement "' plus bel.le l~ttr
prete (.t'S ri! .. UlaUqueo eU• reprtsente 1U5S!, pu..r aon 
pays. 1 l!nal:• ck l"tmAllClpauon de la t<mme ).atme. Son 
J>rolnunm• du 1 févrln oornprend une ~ne d• danse. re!J. 1•- •t prO{ancs ainsi qu'un cycle de dan.ses folklonquea 
de c:orte. 

Ptu des~' dt 10 a 50 franc... L& location est OU\'e?W 
8D P&lala del Bcllw<·An.a. Tél. 11.13. 74' e\ 75. 

Bien spécifier le tarif No 60 
~···························· 

Au feu 

n y avait foule dans la rue ton.quo ~1m• Smlta voulut 
rentr..-r chez elle. 

- Qu'est-ce QU1 se passe? demande-t-eile. On lui répood; 
- ll '1 a le feu chez TOUS! 
- C1"ll Moo nOU\·eau chapeau! 

~~~~:WHITBREAD 

Exact, sauf que c'est le contraire 

Moque etAlt tns:ement awa lOllt aoul à une tl\b!e. D 
recardait vaguement de\1\nt lui. 

Le maitre dbôtel, Obligeant, lui dit: 
- MoMleur semble ne connaitre penonnc Ici. 
- Au conll'all'e! Tout le monde me connait trop bien. 

Après la cérémonie 

Ne: .a Vlellt de se marler Elle demande: 
- A\'aU-je l'al:r troub!ee? 
- Noo! Pas ;rop! Aj)r'e.\ Je c ou1 1 de Pnln9'>!s à '.bôr.el 

d<' 1'11le. tu as paru tou~ à !~ ruaur~. d!t une bonne 
pe• 1•0 t.mle. 

Le pu difficile 

- Il est daru; la vte. des degiS trk dl.fllcUM à franchir. 
- Oui. par exemple, le degré de l'eacaller qu'on cratt 

~tre là. dans le noir et qul, en rte.llt<!, n'e•late pa.a. 

Concerts du Conservatoire 

Rappelons que le troisiemc conc..rt de la aaL>;On aura lieu 
ce samedi 4 et dimanche 5 fhT>•r. t. H h. 30, IOtl$ la <li· 
1«:tl<>n de M Désll"é Defauw Le Protl?1lmme comporte la 
c Symphonie Concertante • pour violon et alto, qui sera 
mttrp~ttt par les deux bnllants vtrt=s MM Rask1n et 
Broœ. prolesseun au Consermto.,e. 

M Q.1mortJer. lauréat du Coocours \"a:\fC, prêtera ègale
m<"nt son concours à ce concert. o\l U exécutera le c Con
certo 1 d~ Schumann. La part:e a;mphon:que sera rem
pli• par la • Symphonl~ n• li » de Sch~bert. et les c VJ.. 
tTaUX de Rom" 1, de R«'spighl. 

L& location est ouverie. Tél 12,23,69 et U.OU7. 
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soyons t<'Onou1.-a, u1t c.cna.;ote. Il est hor& ot au1uc qu'on 
Jette a h• poubdle. p.•r pure negllgenoc, dea tonnrs de chO.. 
ses bonnr.s à mangt>t. Amal. \·ous comndérez ctltt carc~ 
de pôl>:rr les blan<'.s. !"11 cu~G<'S et les all<'tl ont disparu e: 
\ 'OUS décl&rt"Z" U faut jeter ça! En bien nonl Armez·v<>us 
d un fin coutnu de culalne et !ouillez blm panout. <ous 
Eot rez tonntes do œ Q:Je \ou:, y df'COU'\"nttz encore Tout un 
taa de ~ ta la:nlx:sux de chair don~ '""la a llez taire ~ 
me!<> cr-e ptt;13ttn! ka J uila de Roumanie, k : 

Keftele 

Hach<>z 1·0• d f'Chet& de volaille avec le !oie et le g~ier 
qu 'on n'aura rtrtaln~ment pas man11és, &Joutez.y des dé· 
chets de rôti ou sinon. un peu de veau nacM l"altfl revenir 
ce ll:lch!S dans <!e la gral&.-.. a1·ec crnq 01rnona fgalement 
h.1ches Pn:ne%. d'llutre pan, une douzame de l)Oirraux 
Lavn-:<3. COU?~ka m ~ux et !al'..., 1 .. l>'311dur pen. 
<!an~ 1 4 hC>lre ~ou~r."1-l .. dan.s une ~aaolre: p~ 
bien hacllcz·k'a et IN'lan4:ez.1<S a vec 1" '"lande et~· oi.nons. 
A)ou'.<Z une pointe de Bonl] e• qua· re œu!5 "nlltra ou. 
mieux. slx. r• !a1:.-a frire par cuillM'tt& bien !ann!oto dans 
1'1:..lle l>oulllan••· Quand le.• beignet$ sont dorm, mettez-les 
d an.> une bonne &au<~ tomates à laq11ell.,> voua aurez ajouté 
un peu d t> sucre ci un Jus de citron. 

Gâteau américain 

Pr ' ~ cr.li! entier et • .;o RT de sucre en poudre, ~ 
lan;:ez en loumant, aJOUt"2 oept eut;:,,,,.... • ooupe d• 1"11 
•· continuez à remuer Oompletez en.su1•• l• m~lange ~r 
200 irr d<' tarin• m~loe à un "3Chr· de Borv.i<k 'a B~lung 
Po\\dtr. sans tra'ta\t.f'!r ta pâtf' !\fo•tn, au four dans un 
m<'u!c b3S <'t fal!Qi ~ulre de 20 a zs mtnui.ea. ~ &lu.eau rst 
exce:len r Pour ~e thêr 

Confiture d'abricots séchés 

Po;u ine llY,e de fru" !a~t un \'trre et dem i d'eau 
e~ deux ento!Oppes de Zett ( Comptoir Bo•"rtl> ~ez la 
J1Qudre sur 1 u. !altn. bctt.11. r .-trement p.-:idan' une nu· 
n te AjOU'éZ tmuitr 1<'6 trusts. co:.ITI't'Z la ea..;,.,.wro!t e-: faites 
mljo•<"T pmdan• au moins d<-ux b rures AJOU'< z alors. tout 
.(':J touman ro:.a 'IVT• s de aucre ri.pt. Lo!'lllUe le AUCr " ttt 
d. 5$0Ut, !al'-"-' • noore bouillir pendant trol m:nut~ Vous 
n rez en\'lron b UVN'b 3 .\ d~ con fit ur e. 

IT ll.\l.OTE. 

T. S. F. 
•IOOOOOOOOOOOOOOOOOOOOOOOOOOOOOOOOOOO. 

La apécialintion des artistes 
De plus en plua on reconnait partout la nolceasl~ de ~ 

clallser lrs artistes participant aux émi.tlona radlopbonl· 
ques. C'est &!NI que pour ce qui concerne l'art dramaUque 
on s·accorde maintenant à reconnaitre que la radlo et le 
tb~tre aont choses très dl!Jtrente& ~Jt, un enseigne
ment dramatlqu• spttllllement radiophonique a ~té lmtaurt 
<1'1na etrtalm pays, notamment en Allemqne et en !talle. 

Au)Ourdbul, on annonce 1" criatlon. à la Racho d"E!At 
!rança.11<!,d "une troupe dramatique &e CO<i-""crant unique
ment aux ~miaslons théâtrales n oat tntlrtsS&nt, l oe pro
pos, de slgnalrr que 11. N. R. a ê~ l'une de. preml~res 
stallona d'Europe à montrer l 'exemple dar>a cette vole. En 
e!Jet, depuis quatre ou cinq am, 11. N. R. a'aMure la col
laborallon d'une troupe dra.matlque e~lallate qui compte 
de remarquables artJ.stos, parfaltcmeot radlogénlque.a, tela 
Mmes Renêf' Bau!re. qui rut Jadla l'un• dea meilleur.,; col
laboratrieea de Jules Oelacre. au Mcrau, St.lla Korb, à 1" 
\'Oil! argent in• MM Marcel Jost. le talentueux lnterprl:te 
de TnPt1 d'Or, de Crommelynck: Emile Oeluc qu•on a pu 
applaudir autrc!o!.< sur de mulUple. llT&fldes ~nes; F er
nand U1lnt, qui aille l'art de l'actt'llr l celui du bruiteur; 
OMrgt'I Oênlcot. brillant laurht du Consrrn.tolre de Bru
xelles. 

C'est cette t roupe qui se dépense gam compter devant le 
micro de l'I. N. R. et quL formée et lnltlé• Il 1 a quel
qu~ •nMes par M. Thoo Flrtschman. est actu•llement cotr 
hee a la direcuon de mise e.n ond .. de M L. P Karnmana 
qui débuta lul·m~me comme anlmateur du Jeune théàtre 
de l'Untnr"1t• de Bruxelles. 

L'agenda de l'auditeur 

Quelque1 éml slons pointées dan& les prochains program
mes de l'I. N. R. : 

Le dlmonche 5 lévrier, à 9 h . 20. radlodl.ft'uslon de la 
séance d'hommaae à la mémoire d"Emlle Vandervelde. orga
niste pe.r Ir PO B au Palal.S dea Beaux-AN. avec le con
cours de !'Orchestre National de ~11r1que - A 14 b. 45. 
radiodirtœlon d 'un concen donnt au Con.serntoire Royal 
d• t.:ece - A 20 h ., Cabaret de i. Bonne Antenne. - Le 
5. à 20 h . •Le Peut Duc"· optra-oomlque de Lecocq. -
Le 8. l 20 h 30. ~hange f'ranoo-~l~e. • Homma~ à la 
MUSlque lrançai&e • - Le 9. a 20 h 30. relai d'un ooncnt 
de Radio-Parla. &\'ec le concours de Jacques Thibaud. -
Le Il, à 18 h dans le •Cycle deg Coulbsea de la Radio., 
causerie sur un pottte d'émission et ••s coulisses. - A 20 b., 
c Radio-Jadis 1. - A 20 h. 45. • Hommage à l"rnnçola Rn!ISt 1. 

Un peu de tout 

Dan. " \I de 1" France on rechtrch• acUvm><nt un 

1 

poste cla'ldestln qut lance deo tmlMlon& .ubveniH6 •ma
nant d u11 aoH:l!Sant pan1 d• c,,;..,. itparatlatls. - L 'Ornon 
Interna tionale de RadlodirIUSlon ,,. t.enlr une reun!on à 
Montreux au rnOIS d t f~vner - A l'occo•lon de l'ann1ve:· 
saire d• IR mon du roi Albert, l'I N R va cr~er un poème 
radiophonique, • Tnptyque Historique •. de M. Theo Fle!SCb· 
ma'n u~ artiste. de la radio amtrkatne ont commenœ 
un mouvemellt d• irèv• en vue d 'obtenir une aua:me.nta.-
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uon de ieur. caCbets - E:n Non·tie. on compte •00.000 
po<tet récepteurs 

_Radio-Luxembourg 

L<1nd1 6 fé\'l'!er : 13 n 30 R~cltnl de chant par Le<la 
Bénlgnl <MomeverdP 1Rrsp1rh11 1Schubcrtl. 1Brr.nma1, 
etc., 22 n 20 : Concert vocal par la ChOrale On1no-Ducale 
du Rolllnrergrund - Marot. 21 Il. La Comparole Dra. 
mauque de RaOlo-Luxembourg avec le concours de Ju)e_, 
O..lacre, dans c Hyménce •· ttoia actea de NICOia& OOiOI 
- Men:!'fd1, 22 h 25 Muuaturea musle&k• par l'Orebestre 
aou• la don·c:1on d1i Pensi. 1Tcha1ko1uky, Buet, Krets
ln. Pt•IUIS Delibes. Debussy, etc.I - Jtud1, 21 h. iO Con
cerL symphonique · 1 L< C)cl• de la Symphonie • <XlD> 
pr~nte par M Paul Landormr. S>·mphorue •n ré maieur 
1Branms1. ~r" "• contcmpora•nr • La Me1&morpbose 
d"E\'• • <lnJh•- ..-ht• Vendredi 13 h 30: Reeltal de 
plllnO par R1cny ~lulle1 prol"""'i;J au Conservatoire de 
Lux.mboura n n 30 • Star1ce d• muaique <le chambre. 
aonatt pour piano et ,.;olon op 18 1 Richard StraUMI. -
Samfdl. 21 h. 15 . Concert 1ymphon1qu• Suite de ballet 
<R•meau-Mottl 1, Symphonie putoralc rn ré majeur <Ro-
1ett11; Suite !Orétryl: Les Préludeo, l)O<'m< aymphanlque 
<LW.t>: Variations .ur un tMme de Haydn IJoh. Brahms>: 
HopJlk !Moussorgslcy). 

P aa dupe 

Dan• ie tram. un monsieur ae léve <t ot!re aon alége à 
un• vl~lll• dame QUI a l'air bl<n latlsu~ Ajou!OllS qu'Us 
>?fal{ell ~llt tous deux d&D8 la m~me voiture depul.s un 
quan d'heure. 

- Je 'OUI en prie. madame, 1·eutlln accepter ma place ... 
Mals av<e une grande bonhoml<. la vlellle dame al laase 

ttmrrC'1e: 
- :-;on. non. m•n:I. .. je d~nda à la proch&1De sta

Uon. mol aussi. 

r;~ 
VOTQE QA DIO 

e1iDADIOG~A"OP~OM~ 

HIS MASTER'S VOICE 
Wtdft )!j· llM·j••· J· lrit D :;.j - IWCi§l!§•M 

~{, 

Une exécution capitale 
Sketch inédit 

M. et Mme Van Bllleve,..ée • t leur lib Jefke <dix ans> 
pauent aux •nv1roru dr la zone n•utre. 

JEPKE - Ob i dia, papa rtprde! Des &<nclarmeal 
Mme V AN BILLEVERSEE - En dtet, c'est touL pl<tn 

de aendarmea. Qu• ae p&66P.t-U donc? 
M. VAN BILLE:VERSEE: l•t '°"~"""' IOllL cl coup. -

Abl c'est pour Maert•ns. l• condamné a mon• 
JEl1'Kl!: lotte unt tmptr1""•• curiOliU d'tn/011t). - On 

condamné à mon, papa? Obi Je voodral$ le TOlr! 
Mm< VAN BILLEVERSEE - E:h bien! U 1 tn a du 

monde pour 1-olr çàl Lts r•ndarmes n'y vont paa dt malo· 
morte quand Ut rmpkhent lea gens à'a1·ancer ... 

JEFKE. - OO c'°'t qu'on va lui couper la t.ête papa? 
Mme V AN BILLEVERSEE - n y a des rroupe. qul vtU· 

lent avancer quand mêmt 114 crient ... mal! lea 11•nd&r· 
ma aont lea plu.! rortA · regarde comme ib lea r<paua· 
sent. 

JEFKE Ide plus tn plus acitt). - Ce sont des oompllcea 
du condamné à mort, papa? Peut~tre qu'Us voudraltnt l'ai· 
der à &e aauver au dernier moment. Comme dans l'hf4toJre 
de Cartouche QU• tu m'aa lu• l'autre Jour 1 Oh! laUu-mol 
monter aur tea ~paul<a. papal Je ne vols pas la sulllot11le. 

M. VAN BILLEVE:RSEE - Il n'r a plus de ru111oune m 
Belgique, Jefke I 

JESFKE ldtçuJ - Alon on ne va plus luJ couper Ir t~te. 
au Monsl<ur? 

?.L VAN BtLU:VE:RSE:E tcaltgQnqutJ - Noo. 
JEFKE - Alon. on va I< pendre. ou le rouer 'fit. comme 

Cartouclle? 
M. v AN BILLEVERSE:E - Mals pas du tout. mon en

tant. On va le fair< aeadtmlclon. 
JEFKE. - C'eat un nouveau <uppllce, papa? Ça lait trff 

m&l? 
M V AN BILLEVERSEE !I y a les dilcours qui aont 

assez douloureux, mab on en réchappe. 
JEFKE - Est.-cc que toll.'I l~s con<bmnés à mort aont 

laits académiciens? 
M. VAN BILLEVERSEE - Euh .. non. pas toua. On rait 

m~me subir ce trall•m•nt à d<S geru; qui sont partalt•mtnt 
honnétes. 

JEFKE - 81 je oomm•t.t un cnm•. papa, eat-ce qu'on 
me fera acad~mlclen? 
~L V Ai; Bll.LEVE:RSD. - Ça tpend. S1 C"e•t I~ 

crime de trahison. envtrs la patrie. p('ndant une su•rre. tu 
as beaucoup de cbanCf'S qu·on qu·on t• ttstr>< hnaltment 
le m!m• aort. 

JEFKE IQl"tc tian} - Oh! alors. Je me mtlleral car 
tu aa beau dire. papa. ta doit toUt de méme ~!Te un •UP
plice tembl•; ans ça, on ne metuait pu en actJca tant 
de rendanzl49 I 



IMMEUBLE 
de RAPPORT 

FAITES CONSTRUIRE IMMEUBLE 
de RAPPORT 

3 APPARTEMENTS 
DE 6 PIECES 

cuwnu éQUIP"tt • s.1 
lea de bain lnat•ll~•s 

8 ave• 

151 , 000 Fr. 
Taxe de 1;6tls • et dt 
ra('con,.; ,..,i nt. c mpns 

VILLA MODERNE 
RALL-LIVINO · SALON 

4CHAMBRES 

CUI.sine équipée · Salle de 
bain !n&tallée Garac• 

ChauJrace cent.ral 

120,000 Francs 

BUNGALOW 
HALL-LrVING 
3 CHAMBRES 

CULs!ne équipée . Sa.lie de 
bain Installée Ga.rage 

ChauJr&ge centnJ. 

70,000 Francs 

4 APPARTEMENTS 
de 6 PIECES 

Cuisines eQulpks • Sal· 
Ica de bain Installées · 

8 avea. 

320,000 Fr. 
TERRAIN sur belle ave. 

nue compris 
rue de bit usse et de 
raccord · m n. compns 

M. STE Y LA ERS ARCHITECTE • CO!\STRUCTEUR 
133, a venue Ch. Woes te, J ette 

MERCREDI ET VEr-"DREOl DE 1 A • HEURES - ftlepbooe 25 13 70 

True funèbre et canaille 
Employé par cette vieille fripouille 

de Père Furet 

Le ~re Furet at1enda11 d~UlS hwt Jours la •"\.ait: dt 
.~ V:~IU• baronne de Mallemp1.1. 

AÛU:, c:e rut•ll nuU~nt e:onne de l'O'f une calecht 
a·..m:er de>-ant la por:e, la baronne en descrndre e\ deman· 
der : • Monsieur Fur~ ? •· 

- c-.at mol, madame c·es~ mo.-meme en personne qu ta' 
le J*re l"w«, p..111t 'ou.s ~rnr. s'll r a moyen 

- Voua ""' oonnaWH. ....u doute ? 
- Je \ OUI conna.s aan• l'OUS oonnalrn, madame; ,. 

l'OW rono&L• d,e •ou.s r<>1r passer dans votre \-Oiture. me.a 
ça nt a'appello pu <onnal1.ro une dame 

- Enfin >-OWI aavtt qui .le suis ? 
- o.e cena m'ont dit cClmDle ça Que vous seriez. 11 

paraJt. la n0t11elle proprmaire du chà\eau. 
- Prkial'mont • Alors. :·ous devez b!en vous dout.er du 

motif qui m·am~ne clin voua ? 
- Ma Io>, madame, J en sui! à me ;e demander Je ne 

m'en doute pas plu\ que rien du tout. 
- Allow, monsieur Furet, ne raites pas le finaud avec 

mol Voua .. , . .., blm que Je vtens pour vo~ petit pre 
- Mon pet!\ pr~ 1 Quel petit pro ? 0-est QUe feD al 

'lu.sieurs da.na le l>AY•· des petiu prés. 
- Je parle de ce!ut qui ~ t....,.JVe en bordUtt sur l'avenue 

lu c:b&tœ!l, • l'enttte du pare. 
- 1',ma, tkns. tl•ns 1 Alors. ça rous ferai: plal.l;r, ce 

petit bOU: de t<'.naln ? 
- suiez.voua di"PQ6e a me .e céder ? 
- Mon D:eu. madame la baronne, &J ce ~au\Te petit 

morreau de \en'aln vous !&lt p!aa.Jr, Je me renl un v~
t.able a;Ttment de vous le cl'der. 

- Oomblen en dom•ndn»·ous? 
- COmbten que vous 1111 donnez, vous. madame J& 

baronne ? 
- Tenez, mnnatcur Furet. Je ne su.Ls pas dlsposee à !!na& 

aer avec vou•. Votre prt! vaut bien 500 tranca, Je voua 
on donne 1.000 EM-<:<' convenu ? 

- Mal.I. madtVne la baronne. expliquez.mol powquol \'Olla 
me doonea 1.000 Crane'$ de ce pre s'il n 'en vaut que 600 ? 

- Pour en finir plus Vite. 
- Eh blm 1 alors, Je vag vous donner un moyen d 'en 

nn1r encore pli:s 1·11., P•yn-mo! mon pré 10.000 rranca et 
ll Ut à \'OUS 

- Dtx m~le •ranes • Mats vous êtes ro ... mon pauTre 
~I 

- A1on.. madame la ~.n'en pa:-lona lllua 1 Gard• 
TOtt• •T1'ent et mol Je carde ma terre. 

La baronne de Mal!emp:a aortlt, !Urttuse, en rromme
lant : 1 V1e1lle canaU!e, ,.,. 1 •· 

Lo pr6 en quetuon avait ~ P&Yé, d&na le lœlPe, IOO 

franco par Io pére Fure· à l'anc~n p:oprt~ta!tt du chà
teau qu1, a peu prês ruiné oommrnta1~ à vf'nd!e aon do
matn°" pa.r moreeau.x. 

La &1tua'lon md:sccète de ce lopin dana le pare, en bor
dure de l'avenue des Tilleuls qui mtne à la maoon, ec.au 
b1t·n fane pour gêner la nouvelle cbàtelatne, mat.s pe.yer 
10.000 francs ce mi.serable carre. Coite turl~u.'IC ! 

A quelques Jours de là. le ~re Furet. dans une oonver
utlon avec Je cocher de la baronne, apprit que la vtellle 
dame n·a11alt P8$ aux orrtcea du V\lie,e pe.r horreur d t 
tra>er<tt te cunetlère qui entoure !'~lise 

La vue d'Un tombe&u la fa.Jsalt ee pimer. On tombeau, 
quo dL•·Je ' One simple troll< noire ••ec un • cl-il: • de$
lll• A cette mé!at.!on. le pere Fur.-. rftlt ra chez lul tout 
aonceur. a donrut peu. ce:'• nuJt-IA et. dœ le !endemam 
mat.:.n, &e mtt à la t>Hogn~. 

Le ltnd"'1ain ma·m. :a Tl<'llle t».ronnt' de :.tatmtp:.O !a!-
1&11, dans Je parc, sa peUte promenade hyal~nlque: ma:.a 
elle ne i-mn: po:nt Jusqu'à la p'll'.e D 1 <hàttt.u ,.,_ grn.s 
I• Virent je:tt les bras en l"a:r: on cn~dlt de if&ruU crt.s 
tt on &C'OOurut. 

- Quoi donc, madame la baro."111c, qu'y &·t·ll ? 
- Là déslgrunt la pau1Te '.ellle, blkne do !erreur ... 

ltl 1 .. 
Et son doigt termblant Indiquait le sm! du Père Furet 

d'oil émergeaient une vingtaine de bell-. croix run~ratres 
toute• noires, avec dessu.• de., larmes et dea tnacrtpt:!om 
peint.,. en blanc. Le soir même. le 1*re Fure• êtalt mvtte 
â Pft.'\Ur chez le notaire et à y toucher 10.000 francs prix 
convenu d~ son terrain. 

Et cette vtellle canallle de Pér~ l"uret acc.,.,:a, mal.; en 
~ltleant Qu'on aJout!t aux 10.000 fra~ les rr 87 50 l'?lon
tant de aon dèbours pour lea cro.x d• 100 peU: cur• 'é!"e. 

ALPHO)ISE ALL' ~ -

Le vin du connaisseur, 
de l'élite. des grands menus 

le ntelll~ur cr• 
IFAl••c.e 

cf'-. a.:. .. , •. cr"° tnttt remMM'qv.abl" 
cto.. bon CODCOW'I 0 tout.- ... ~ 
-. cbolol "'"" 1e - cr..,.,_,._ 
d• _...t.oo "NOIMANDII" 
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lVIANZEKE 
ManZ<"k• est nre sous l'Equateur. en un vUlage perdu 

dans ta brou~se .i!r:ca.nc la tiU da.1s l'hum1ôlt~ qu·cntre
Urnn~nt dt-.s he:rbf:- h:m de; cinq m trt's. ln moastiques 
"' rtproduisent a\Cc ne celcrlté tune te pour l'E·piderme 
ne tl ma!odol'1lnt dr• h .inu. 

Elle a pa.s.st: sa ter:.dn: la,:c c:-at e in antmau..x dQm ~ 
t•QUte du '111:1\;e e~ l..,; .J ""' mènaaerea abancloMees par 
dts frmmes que les qu 1 ns dby nt- n ont Jàma•! pre
oecupé<-s. A cette é;:ioq_r deJà lomta n• •f'ue d'Une rangte 
~ rctta bl~.ics et tJ!anctes,. e!!r 1 ét:l'talt a:tl'rnatil't· 
rr:ml daru la cra.'I.'<' du rhcmtn et dans celle <le la c:a.>e 
pat.-nclle Dans •te c;ue ..x pan;s de pa lie fen:.es en 

l•une fillt 
zoulou 

• I• IOUrC.t 
IAvec l'tuto 
11utlon d 

Admlnlstr• 
hon d .. CM 
mint de F•· 
et Porrs Sud 

Afde.1ns l 

nou- P<Lr lt1 feux de bols, s aC1Cum"1alent, avrc un deoardre 
Qui n·wut pu un efltt de l'art, des ~ .. mfll.-.;;cra. 
des houes. &rel, !an= •t autrta cnrms a. mnall de l(ln 
pere - •I tant rat QU• la chiuse et la pèehe pu1'sênt être 
coos1dér~ comme n !'tant IXl8 un dei. .. ment. u- soir, 
toute la famille y couchait '" compagnie d"un Jeune l'OQ 
turbulent, de <111elqu•a poul•• fRmtl1qucs et <11111 ranard 
célibataire el. 01orm.t•. Par rn:mvals tl'mp,:, lonque La tor .. 
nade tranafonn•lt les Itou:< tn village lacustre, elle M'nait 
aussi de cuiaint N de une à manger Refuge a :rtablc, 
parce qae chaud, quand le vont froid soutn3lt B\'<C fur r, 
malirrt! la fumec lcre Q·11 a fchappaJt en mouvtmcn~ dc..
ordonnt. du foyer d• bnl> \tri ou mouillé, soigncwemcnt 
enttttenu à même le aol. 

' 1 ' 
M•rulte lftlUldlt El:e i;randlt en brauté, blm que .a 

peau lut notre et Ra cht>eux crti>ua 
Elle •J:'pnt de .. m<re a p~pa..,,,. la c rhlch·aniU• • re 

J><l1ll de manioc Indispensable au•ant QU"•n:hge.te; le punclu, 
plat dt feul!lrs cuites •rrosi! d'huile de palme, et l'art plus 
subtU. d"acoommOdtr l•a tourmL• blanches et 1!'3 gauto
r<lles. 

Elle apprit. SR na prof~ ur à "'igncr son corpo par de1 
massages à l'hullt (l à cAmbrrr sa poitrine aux sems dun. 

Elle appnt des rrmmcs qu·rne accompagnait à la &Ource 
tcus les mystèl"('• du mann1• • .es charges, les .xigcnc"' 
des hammu toujours taoist<>s et parfois brut3UX. 

Manzeke était frivole. Elle a1ma1t les perl<'S, les col ifl· 
chets, les b1Joux briillllll.'I et les ~gn!'3 écarlates, prtclst
ment tout ce Qu'tlle ne pouvait obtenll' Elle était Intel· 
ligente. t'&I' elle ae rendait oomp1t de tous les lncOnvénlenta 
du mar1a1te. tei. les rnfanta. les plantations e' le cacll""""• 
en raphia. Elle dklda donc qu'<ll•soraltmé~redeB'anc. 
M•nagrre ne Vl'llt pu dire gt'rer un ménage et motna •D· 
core prtpart'l' dr_. plats 1&VOllrtl1X ou d'txqWse. p§tl!suics. 
xon certes Pa.s dn-anta.g:l" prêter ses E-e..,,1c:cs à que.?qu~ 
maitres.se de ma;.JOn itUropttnne M:anzeke ne connait 
l"U.<at:• d• l'eau O'Uaai;t "ltme1 JJ< SOUS la for.oc des 
stlutloiu qu·ellc se fait chaque matin ECe n'<'mploie gu~re 
le savon. car eue n'a ni chem~ ru comb"13lSOn l~rre. 

? ' ' 
Ménaa~re. lei. c'est un mot qui •cralt la cons••cratton 

~·une hypœrlslc 1·11 n·tta:t consacré par un long UAAK•· 
C't1t comme un paptrr ru;eux qu1 tnvclop~e un objet rni.
<'ile ou 1UOSS1er Cl'tpllhète van• avec la m•ntnl.!6 de chn
~un) e:• qut s'appelle · cuncubtnt" 

M~nag~,.. c·..st un titre dt gloire un Na: !&.'lai plllS 
élevé, q11e de brottx pagnra •t des btjowc de C\U'l"N" sut!'· 
sent à marqutr auprt's de C<Jmpagnes mom• fa•~ qu• 
lts tta•B!lX de la tare rt <lf'• llU'ern•tt< rêpé•éco; ont T cll
'.e« a•ant l'dge normal 

En échange de quclqurs œres.,... qu elle •ccorde plus 
qu"elle ne donne, tllt ttÇOlt de <1J01 manger beaUooLp et 
le droit de ne rt•n faire. Le! caressn lw codttni &t P<"U ! 
Elle s'acquitte de ... oblii&tlons arec une certaine bonr.• 
gTàce. mals ..,.. tnthousiasme sp&:1al En échange de.a 
Ulu.sio"-' qu'elle a donn~ fics homme.s sont sl naU• et 
leur chair est al falblel elle reçoit de l'argent pour aatls
falre son goQt des frtvolltks . 

Elle est remme l 
Manzeke charme aea loisirs. ils sont nombreux en om· 

provlaant, a...i..e dAN le IUPfUliU du Blanc. Q11elq•1c na1'c 
oomplalnte OO U eet queauon de son malt.l'e. deg poUna 
éclla.na& entre lee bO)'t. et de ·~ qu·ene désire, eile g'ac
oompaane elle-m~m• avtc un accord<'<>n ""1 lt1 touchrs 
duquel - dolsta "" d~placent au pcm bnnheur n nt lm· 
pœs1ble d'écouter ses t.nsp1n1t!ons musical"' plus de trois 
minutes 1 

!'Our œtte petite aauva;;eonne. la vie a du bOn. Maximum 
de ~demrnt, m1rumum d'tffo.~ Btso\113 !lnutà, llOU~ 
1uls.. 

Ne eeralt.-œ pu 11 too~ l'art de vivre? 
l . LHOMME-
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La MARQUE 

de QUALITE 

SOLDERA 
A V ANT INVENTAIRE 

Ses FINS d e SERIES et MODELES à partir 

du JEUDI 2 FEVRIER 

à des PRIX SACRIFIES 

des gabardines pour hommes et enfants. 
manteaux imperméabilisés et loden pour hommes, dames et enfants, 

imperméables pour hommes, dames et enfants, 
vestes de sport pour le ski, la bicyclette. le camping, le golf, etc .. . 
ainsi que tout un lot de costumes de sport en tissus de premier choix 

et d'une coupe parfaite. 

ET POUR TOUS CES ARTICLES EN SOLDE 

ET ~OTAMMENT LES IMPERMEABLES 

UNE S~CURITE «la Qualité C. C. C. » 

C. C. C .. 64-66, rue NEUVE, Bruxelles 
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Le voyage autour de la Chambre 

Grand voyageur devant l'Etern<I, ayant fait quelque. foll 
le tour du monde M. Plerrr oare. comme cela arrive 
aou1·ont à ceux qui sont pria de la boUgeotte ven la v1nci
cu:qUlè- annec, a l1n1 Plll' dttouvnr son ""1S li 1'"'1. 
décidé à !aire le •oyage, noo autour de sa chambre, comme 
le charmant Xuter d<! Maistre. lrere du pu!SO&nt et clocma· 
tique Jowph, mal• Je \'O)'al;• RUtour de la Chambre N'ttant 
r.en mol Dl! qu'un géographe dr cabinet. M Plem: Daye croit 
que POUr ronn•itre un paya Il luut y être allé. Alors. ayant 
été nttlré par "" cunosité de \'O)'a<ceur vers notre Chambre 
d•s ôèpul~I et 1·oulant la connaitre d11 dedans, Il a'ttt fait 
éllre Pour ac latre elire par 1.,. Jl'l'nd.• parti$. Il faut !aire 
un stage, un staae parfoi., trk long et toujours tr+1 en
nui·eux Cc sta~. gn\ce nu tt"1wl• M Pierre Daye l'a 
rtd111~ au minimum e~ 11 a ~t~ élu dU oremJer coup, 

A DJeu ne plais<> que noua nous permett:ons d'insinuer 
que M. Plrrre Dayr n ·a11 pas Ne Illuminé par lrs verttcs 
que M Loon Of'~clle prolératt avec une indL<eucable elo. 
quence quond Il allait se promrn<'r du cOté de Pathmœ. 
M P rrrc ORy•. d~puté re•lst• l'!lt Msurt'ment un excellent 
re'"· I!. ma13 Il n't>~ pa. lout ~ l••t comJne lt11 autrfll: 
c't>t un rnts•e bien tlè\'l! qui n" oonsidére pu a l'rl<>rt 
tous ceux qui ne pen~nt pila comme lm comme d<'3 crt!lr.s 
ou Ma pourris. \'oire d<s c Ju~inarxl5tes " D est antl
parlf'mmtatrt!. b1rn sûr. c cst-à.odlrc qu"U croit, commt beau
coup de bona •'SJ>nts. que Ir pnrlementartsme. l<'l qu·u 
fonctionne nriurllcmem en Bcl~lque et alllem-., a clonnt de 
tell'" prruvri d'tmp111ssance rl d'tncoh~rence que. s'il •eut 
vivre. u doit .. réform,•r: mal• étant cleputé, "ércant A la 
Chambre dro repr+.....,ntonu li acctpte les ~les du Jtu 
11' bOtc œa tes sranc~ tt ar: rondUit en pa.r1t-mtonta1~ 
correct_ 

Ou molli& a-t-U pns :a peine d'étudier la ma:>on et le 
m1lltu Sa c Petite hls:olre rrutemmtatre beJCe • 1 Edltlona 
Albert> •'•fi-., 1 11mpartlall1' de l'h:stontn. Dana la 
prem1 •re parttP. U y &Uf-a\• u.na pti.nc. D M! content• 
d'ailleurs d'exllOl<'r a\·ec élégance •t cla>U ce que l'on trouve 
dans dea hlttor1•D$ plus llllnUll<ux de la \'le parlem~talre 
belge avant la 11Uetre. La lt'<:onde partie, apr<'B la ll\len'e, 
est plus orJglnnle. On y trouvcrn dnm tous les caa ttn p,-6. 
cieux memento <k's événemrnla poliuques de cœ drml~rcs 
anntes, évi'nemcnts qui 11" llOllt 1<'11.mcnt pnaplt& que le 
c Bel~e IDOJ'tn • a·y pero w-. peu 

AMur<'m<!nt. l'oreU:e du portlan perce On ne peu1 paa 
trop blàmtt M i>l•m: Daye d'a vo!r pallié ou du moll\$ 
~..- l('f~rrment :our lœ faut .. du rul&lne et sur c.. que, 
en bien dtt points, sa pogltion t. d'IDSOutenable. mal& U 
faut du moins lui reconnaitre le même de s·~tre dforo6 
de rendre Juatlce à ses adversnlrea. méme à M. Van Ztt
land, m~me aux sociallstes. F.nr.ore une rots. c'es• un remte 
bien élevé et.. QUI pourrait trk bten. le ras échhn• entrer 
dall$ un DU\Te DUU M•la loque!? • L. o-w. 

Une académie dans la purée 

C'eat de l'Academle Goncour~ qu'll 5'ag1t, car chacun aaJt 
que la vieille dame du Quai ConU <St à son aàe ... Serait.. 
elle sans konomtes qu'elle aurai1 toujours un toit pour 
s'abrttor tun 101t quJ est une coupaleJ alors que l'Aradtmle 
Goncoun m t$!. rédwte â vivre rn meublé. si l'on peut a na! 
traiter le restaurant de La PJ:iœ Gallk>n, Ce triste ~at de 
ebœes n'a Pll-' été sans émouvoir '"" bonnea imea. 

En J'ftll)ke. le& bonnes lmes sont repreosenttfll par la 
Ville de Parts Celle-cl a acquJs rn 1932 l'ancien hôtel du 
Goncourt boulevard de Montmorency et en a tait don à 
l'Académie de" D•x en s11ta1~1'1\nt que celle-<:I pourrait 1'1 
n!urur et y toeer $0D président.. 

Gtlite i•~reux .. mal~ li y a dts gtné?'06ltèa emban»
santea et ooQteuses. L'hôtel du boule\'ard de MonunorenC)' 
est Inhabitable dans aon état actuel et le cotit dos répa. 
rations lndtspemables s'élève â ao!x•nte nulle lranca. OO I• 
trouver? La \'Ule de Paris P<'DM' qu'elle a lait su!ftaamment 
en achetant l'hôtel. Quant à l'Acadfmle Goncourt, chacun 
sait qu·cn dehors du prix et dea pcnslom de sea membres, 
elle ne """3<'de IJllS un radJ.oJ. Evidemment st ces meuleun 
!aiSalent pour un en l'abandon de leur pellSlon •. Mala 11 ne 
saurai! en étre quest1on A~'1 bien les Duc •e déelarent-lb 
enchant& de la vie de boh~me Lei:r Académie ••Ile qu'elle 
e!tt ne leur donne qu'un mlnunum ~ SOUCls. Exacwnent 
la pelne d• décerner un pt'x céltbre tou: en~"'' un 
~jeuner lam~x 

Seulement l'on chuchote que certains de ses memhrra ne 
seraient pas ennemis d'un sit'~r social tlxe et confortable,,. 
Ce n'est qu'une question d'arwrnt, Hélas! le nerf de la 
guem: !ait crurllement d~laut! vs Goncourt pourraient 
peut-ftre Lml!Pr PauJ Reynaud et prllever 2 p c 111r lea 
bénlftcN qu• le prtx vaut aux laurbt.s .. 

Ils ont ouven une Jw.e de aousulptlotL En tête fl;urtnt 
les dro1t4 que •·rrunt à l'Aead<'mir tMâtre et clnbn&. La 
Fille f:llsa donnera aux Goncourt l'argen• qu'elle aasnera 
sur les t"lf(;.'I qui vl!'Ddront l'applaudlr au ThêAtre Antotne. 
C'est ré11Uller ... 

Tout de meme. c'est un peu btZllrre de voir dt11 acndlml· 
clens ae mettre dans leun meublu rrtce à une dt'OllolSi'I~ 
de petite venu• t. A. 

P, S. - Ota édl;eurs qui bÇl !lcknt d~ la vente e Lau
?ff:& GoncQtlrl. -.ont. puait-Il, tnterv!tll" t!!icacement. Tant 
mieux tout aera bl~n q.Ul !znin-, htt'n, 

Le cinéma sous la coupole 

A p<OllOI d• rin ma l'A ·adlm . Française vient d• re
POUS.'" dMa1cneUS<'ment•lea olim dun mttteur en tw*ne 
qw ae propoaal~ de filmer c La vie pn"ee di! 1'Aca.dhnl4 L 
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2375 TRAINS 

PARCOU RANT CHAQUE 
4000 TRAINS 

PARCOURANT 

.....,_._..,,,, __ ____. J 0 U R _1_7 4_. o_o_o_K_M___.. 

SOCl~T~ NATIONALE DES 

CHEMINS DE FER BELGES 
- ..._ ~ 1 .. .. • t • 
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La •1dl:e came du Qu1.1 Conu n·a pu envi• de devenir 
au.r On oc perd en conJooe<ure.s Jur ka raaona de ce refus. 
Car lt prttex.te du re&lement. tdict< pt.r le Grand Cardinal. 
qui prel!Cm le secret pour les Stanc.,. de travail. n'est qu·un 
vr~texte. Ne l'a-t-on 1>3$ enf1eun oaauère. ce rè11lcmeot.. en 
faveur de notre Académie. qui lut conv1ec à parUclper à 
un• séance du 01ct1onnalre (entre noUJ M>•t dit.. ce o'ttalt 
pas la pe1n~ de se mettre â deux Acadtmles pour donner 
du mo~ accutil. cette délln•tion' action d'accue111tr/ Alors? 
Pourquoi l'Acaderrue s'est refuaèe â se monlrtr sur les 
tcl'llll3 dans toute <a glotte? On p1tt<'nd que ce& mtsa\turs 
ne M! sont pas uoo•és assez pbot.GSl'niq11e• Pourtant.. sans 
qu•on pulsse dire que ce SOlt prttiafment de beaux Cooses. 
cortalns de res m~eurs présentent bien: J~ues de J:.&. 
cretelle. André Maurois Henn Bordeaux. par exemple .. Et 
cl\acon aalt que le monopole de lbablt le mlruii coll'j)é 
appartient Il Paul \'aléry. Serait-ce la quauon du maqu11-
l~e qui les a arrê:ès? Le falt e•t que l'on volt mal Mgr Bau
drUlart ou M LouJS Bertrand. la lace enduit• de blanc gra.s 
Ma!A apr~s tout, en fait de gloire cintmatographlque, le 
aurck de l'HG!)ll cert a peu~tre aufft à l'Actdtmle Fran· 
p~ LL 

LE THYRSE 
!~ numero du Ier lt':VTier o!lr;, un Joli con~ de Jean Cou

drier : c L'Annoou de Gyg~ 1, peUte aventure senl.lmentale 
•~ llU~m :re d'un enfant trop imagJnattl On y trouve tga. 
l·~rnt qi.elquea de!a1!3 blQ&rapl\lquea sur Hubert Stlemet.. 
c ta Ess:lls • 'Annuaire de I' AcadMIM: de L&ncUe et de 
1.1•tU&ture françaises•. des poea.ea de Paul Brohte. des 
articles de cr\tlqu~ ll'téralre et artJaUQue. dea nota ren
krm:mt une roule de mi11tlirr>f'IJ'lenta prt':cleux. 

Elle souffrai~ depuis des joun 
p' un I01 t Rhume de Ceneau 

UNë DAME D"ANVERS EST RAPIDEMENT 
SOULAGEE PAR CES NOUVELU:S GOUTrES 

POUR LE NEZ 

VA·TRO·NOL 
VICICS 

t UILQUll GOUllll tAlll lllAIUIJIAlllll 

Le gas de la « Marine » ·-A R.ouuda.m, un marin aun.tt 
a.ccoucht d ·un garçon. 

1Les Journaux.) 
Aprfla &voir croqué la pomme, 
Un moiuleur a donc aooouché 1 
Ma fol. Je ne pula m'empêcher 
De ooncer au ~bL. C8'I d'homme! 

C"eat une drOle de combine 
Elle m'épate un peu Vous pas? 
C'eet trà rare. un ... Il~ à papa 
Aux si modestes or11tneal 

Je ne clluche pu à comprendr;,. 
Seul .. MDl Je dis ln petto • 
cCe-= noua .. monte un bateau! • 
Cela ne doit paa noua ~-

Ça n'alla pt.a 1'0Ut l<'UI, )e perise 
Et le pauvre a ~u. c·œt cuur. 
Tel ChNtoPhe Colomb ... deg fers 
Rtlaa 1 Pour toute rtcompense! 

Dana IOn Ut. lalbl• et le front pAle. 
Ce J*Pll 1Baudelatre. à mol!J 
Doit conteinpler avec émoi 
Les rê~ul~UI dClll ... rllm du màle! 

Le médecin la cbœe e.5t sûre. 
Quand aon client lut libétt, 
A d~ IODlt'r, tout elfart : 
c Ça n'œt pa.;; une. ~ure!• 

Et qu1 aalt? Le moutard peuW'T<. 
S eat dit : • Commtnt v""'°Je en ... oortlr' 
Mon po.uvre pere va aou!lru .. 
Alors quolf Nallre ou ne pas naitre? • 

Je voudra'I bien vœr sa b:.net:e. 
Ct '<OAe UI da:t SC l'avouttJ 
Ne l&lt à quel .. lt'ln ae \'OUer 
Et fo~-nt. en perd ... la tette! 

Tout Jeune, u connait dee débo~ 
Et doit penatt: c C'est un peu peu l 
Mon père !ait tout ce qu'il peut, 
Mal6 ça n'eat PM la .. , mere à boire! • 

Oe~te dl~ .,.t un YI'&! supplice 
Et pour se I•'~· le marmot 
Se nlttrape avec ,... malllot.s 
Piquetés d'tp1n11ea ... noumcest 

Le papa peut crt.n<T, que dlant."el 
Ct<te a...nur. lin pttttiet 
De cner blm haut deaormat.s : 
c J ·a1 qu~lquc cbœe dans le ventre!• 

N empkbe qu'on a·orrre sa tê:.e 
DepulA oon acte tboUrtffant. 
Dame 1 un ptr;, qui • fait l'enfant 
A tou,Joun l'air un peu 1>6bétel 

Nod BA&C'f, 
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Vendez par correspondan.ce 
Pour lutter V>Ctorleuaement contre la crlae et la concur

ttnœ, pour vendre ma~ touç, de nou..elleo m~thodel 
1'lmpœent : ttnde& p&r correspondance. 
o. fortunes M IOnt ~l!léee ltrice aux atfalrea traltâl 

par oonupaodance 
M•ill &I d'a~una ont br!IJamlnent n!iw~ beaucoup d'&U· 

- · pe.r coatre, cet lam"1tab:ement «.b<>IM. c·- que la •tnte par corrupaodanœ oWlt .. wi. i.cb
nJque loOUte pe.rticullére que l'Clll ne peut 'floler lm~ 
IMllL 

Une méthode qui rapporte 

En ma qlllll~ d'orranaateur.comeil, J'ai apport~ mon 
concou!'I t. pluo de 500 affaire& dltf~rentes. dea PIUI m<> 
<IH~• aux plUI Importante& 

Ce. ex~rlenoea multlplea, commen<lte$ d~s 192 • m'ont 
permla de mettre au POlnt une m~tbode peroc>Melle de ren
dement commen:lal. une m•tbode qui fait vendre, une mé
thode capable de taire c crlmper • ''Otre cbltfre d'affaires, 
une ~tbode qui rapporte. 

Voici des preuves 

S'U eat na! que la , .. 1'11? d'une méthode ae J111e aux 
rhul~ qu·eue procure, lille2 dOnc. Je •OUI prie. let leUret 
IUlvante& par l'*!ueJe& des bommes d'atraJ.rea me coallr· 
-.it 1a auaracuon •t let l'éllultala qu'lla dol•ent t. ma 
mfthocle de rendem~o• • 

250 clienu avec 8 lettres 

J 'ai rWnl 111 dlve!'I reMe!inement. concernant la cam
pacne do vente we vouo m'avez organl.sée : J'ai enYOy• IN 
a tett.rea de la e&mPflille en l'eop&ce de 9 mola. 

Cette campacne a provaque environ 800 r~nacs. Et le 
1'oultat pratique est que j'ai obtenu 200 cllenta nouvel>\jX, 
tee commande& ~ ctrtalns d'entre eux ae clll!trant par plu. 
&lewa mlllJen de franc. 

Un chiffre quintuplé 

IA rendement ob'~u a ttê fort concluant pulaque moo 
chutre a Ht multlpW p&r 5 pour l'année de roue lnteJ"Yen· 
Uon. 

C'eet un rèaultal ~tt.ement probant quant l l'etllœcl~ 
de -.ot.re m«hode penonneU.,. 

Des résultat. pendant six ana 

Ocpula 1929 )uaqu•a 1934, j'ai recouru réguJl~rement t. 
•otn ooncou!'I pour t•auementauon de mon cbUfre d'alfal
rea. Et Je dola reconnaitre que voua m'avez aidé t.r~ ~rleu. 
eement, par votre m~tbOde l développer m1ta a!fairea 

En p~nce de. rt3ultata. Je suis bien fotœ de recon
naitre YOtre competence comme aussi l'ettlcaclt' lndllcu. 
table de tOll'P m•tbode o·au,eurs, Je ne ft'UJ aurai. paa 
COl1lull~ pendant 8 anr~ consécutivea '1 J n'avala PM 
obtenu d._ ~'tata Dt"!nlret 

Votre méthode rapporte gros 

Noua IOOUllN lout • rait enchantés de votre ooJabOra. 
tlQQ car noua M't'ClllS malntenant, par l'ex:>értence que nouo 

venons de fatre, que vous tenez voc promesses. Les résul
tai. obtenus sont là pour 1., prouver avec fOT"Ce. 

Votre m&ode personnelle rapporte eroa t. ceux qui 
prennent la peine de la 1ulvre ponctuollcmtnt; nous som
mes beureux de l'attester. 

De beaux résultat. fine.nciers 

PuJaQue me rotci arrtv~ i la fin de la campqne de veni. 
que •oua m'aVlet orgaru.ff, Je t.ens i ~ dire que la 
bcllne lmpre&>lon du dt-but a'eat lafllem•nt confirmée. 

En effet, votre collaboratloo m'a procuré de très beaux 
r~t.ats financiers par l'aurmtntallon l('llalble de ma 
cllentêle. 

Je C<lmpren<I.. maintenant toute la •ienl!le&t!Ort pratique 
du titre que vous avez donné l votre m~tbode : • Une 
m~tbode qui rapporte •; Je le comprrnda parce que J'en at 
retiré de beaux bénéhcea. 

Votre méthode rapport.. vraiment: Je vouo en le licite K 
Je voua en remen:te. 

771 client. nouveaux 

Noua aYOll.S !r poal.&lr de ,.,... cl..~ que TO!re campavno 
de vente noua a pl'OcUn! 171 cllenlS nomeaux 

SI l'on tient compte de la cria., et de la coocurTenc" U'fts 
active, on peut trancbitment en conclure QllC 'l'Otre n>ttbode 
procure vraiment ce que voo.s promettez. 

C'est d'aWeurs la trolsime campqne que vou.s noua 
etabllues; ceci prouvt que nouo avOllJI bien placé notre con
fiance en vous consultant pour l'auementatlon de notre 
cblttre d'afrairea 

Une foule de demandes 

Je tiens t. voug dire toute ma .sat.Jt...:twn pour l'habile 
CMilpaane de vente qu., voua avez ét.abUe pour mot. 

J'ai Pll 1 apttcler farorabltmrnt 'l'Otre m~hode l)efllOO. 
nelle qui ae d.lttmncle netiemmt de l'ordlnattt programme 
de pUblld~ qu'on rencontre allleun. 

J'ajoute que cette campacn" de •ente m'a amené WM 
route de demandes. 

? t 

o est entendu, n'est.ce PM. que Je au!s pm à vous mon
trer, noir aur blanc, 1"5 documenta authentiques, a!iJlés .,i 
datk, pour chacune de me• preuves. 

Je po&ède un volumineux d0455ler c Rendrment • que 
cbaque bomme d'affaires compulae avec Intérêt loraqu'U 
entre en rapport avec mol 
~s lora. pourquoi n'env11&eerl.,z.vous pas la pœslbU1t~ 

de faltt un essai de ma méthode? 

H. GARNIER. Orpn ,.,., 1r-COrutll 

20, Avenue Jaoqu•:g Paatur, 20 

BruWlea. 
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CONGO-COCKTAIL 
A BEAU )IE1'"Tm Qt!I PARLE DE PRES 

M Louwers oonseUler robmal. qui • quit~ l'Afrique 
depul.s trent<>-'rc~• aru; s·e ., nu donna à la Soc.é~ 
d'Econo:rue PoliLque une conféitnce •ur le colonat belle 
a u ~o. 

Ne potlYllll~ uguer de "" trop coune et deaime 6* 
r .enee pour défendre 5'!S lhëus. U a·eat appuyé IW' !el 
Qpe:ons da • rut et les exe.mpl~ de COIO!lle.\ all.ISI ~-
1~ l la notre que la Lt.pon:e et la Cat&klCDe 

F tale erreur de mt:llode qw a dl!cltnch6 à la tribune 
de la S E. P. B. un mascartt de 110tt!IU 

des FLEURS• du SOLEIL 
tous les SPORTS 

Partout l'hiver Au bOrd de la Mè<UIU· 
ranée, CANNES re•plend1t dana l'Aiur. 

Von<-i v mTe. au sote1l, y prnllquer le •port 
de vot..., choix dans une nature C&re>1"811te 

CANNES est facilement acc .... •1ble dea 

tralo5 directs, un servtce atrlen quotldleD 
vou.s r amtnont 

u tauz actiul du changtJ o(Jre une rare ooc.ufon 
de protttor de rteUes vacances au mil~ du 

' d -1 fleur• peur une dtpt-.._ .. , nuntm.e 

RENSEIGNEM.: Syndicat d'initiative. CANNES 

Epmglona-tn quetqu~unrs. 
o·abord la prenuttt : 
En se baeant aur l'exemp1" de l'Up.nda •Dil&Js. M, Lou

wers e&llme que le ...,n<lement du ntgre la!$.<.€ en l>"l'a&n 
dans son vlllaae est de loln le plu.s èle"o'é a ca.u•e de son 
baa prix de ttvlent 

Mala, tout d'abord, l'IDôl~ène OU31Uldals n'est paa un 
M8re comme DOS bona tannlbalog COOltOlals, 

Ea3ulte. le &Jmple bon ~na Indique que dans une pro
duction ee n'eat PM aeulement le Pl"Ut de lnlmt quJ 
compte m&la auaal le prix de vente et qu·u est plus ntb
ressant. en 10mme, d'extraire ooua l'équateur un kilo dor 
à. 34,000 rranca que d'y ~lter un kllo de COMJD-crau>el 
valant quaranc.e IOUa. 

D 'oil ce rilultat que le CCll!~renc:er etlt pu Pl'fi"llir et 
-e dQ connaitre par ~ atau.~ues des doWUlftl oon
CO!aâes et qui est le aulvant : On ~oir de la oolon'
dans le cadre d'une explottauon blanche prodllit •~net lois 
phl& en valeur que le !MIY5an Dère demell?'é dana aon 
village. 

? ? ? 

D EUXIC\l:E ERREUR 

Le tutur conrut pour la terre entre Indigènes et émtark 
blanc. 

Tout doux! 
Voici, en e!fet, des chlttrca omc1e1s ; au C<>nco sur deux 

mWlons quatre ctnt mille l<Jlomètres carrés, Vingt.trois 
m.We seulement sont cu:t.'"oé$ par 1.-. lndlgenes et i.re1ie 
cents par lea Blanca. 
A~ la cn.inte de M. LOU .. 'erll ffit~lle toUt aus.<I jllSi!· 

fiée que celle d'un propr~alre .., tzou•-an· a l'etrolt danJ 
son donwne oU quatre-v\n41t-<!!X-MU! pOl1? cent <le la 
terre IODt en trtehe. 

' ' ? 
TROISIE)Œ ERRE1;a ACCO'lPAG"U: D'C'1 T1lDIOLO 

Les r.sques poealbl .. d'• d ... otr~ de notre race 
!OU-' les trop:qu ... 

A !«l sujet, M. LOuwera 1'éer1e : c Je ne veux pal! que 
nos nationaux d~nt des cobayes <l'expért•nc•. • 

Mala M. LOuwen1 oublle qu'U y a neuf cent mille cobay .. 
aust.rellens dans le Queensland et qu'l!s s'y muluplient 
et y prœpèrent aous le tropique. 

? ? ' 
QUATRlDlE SOTl'ISE 

L& rapide per!ect.lbWte du ~. 
Or, U n'y a pa.e au Congo un aeul emplofeur blanc qui 

ne aadle que dans neuf caa sur dix un clerc no11 .o~ 
qu'un mécaruclm de couleur IUSl!lera tout mo:eur déJJcat, 
qu'un emp!oy~ de b&nque !ndlg~ sabotera ses addlt:ona 
et qu'en r~ tout OOCgolab nolr es• !n&p•e à IOUt 
travaU exlle&nt de l'atten\Jon, de la consc:enee prof• 
sloonelle. du rai.onnemmt ou méme de la 4lllll>le bon· 
nftetl. On ne demt.Dde pu l un che\"&I de labour do 
courir en steeple. 

A part cela ... 
? ? ? 

N!;GRES t.> OLt'ES 
(POUR CIO!. GODOlNG ET LOUWERSl. 

A propos de n~ 6voluC:., voici de senégaJalS<'I; anec
dotes cueillies sur la lime du Thlés·Cayes où lrs chrrs 
de gare sont aussi noln que des galllettrs · 

on tralD travorae comme un éclair la station de ~fa. 

hJna 
- T1eDa. me dit le noir chCll de eare. mon co1:evue a 

oub~ de me l'annoncer. 
, ? 7 

Al'TRE HISTOIRE 
Malgré le veDtUa~ et l'atl!lllthe. dans I" wag<>!l .,.. ,._ 

rant !el \'Of&lt\llS pestent. Le trtJn s- ro" uu de 
parcours en a un d• ttt&rd 

Mot!! : Un Notr ch~! d<' gare &valt oublie ae ,...mp!lr 
aon cbAt~u4'e&u et ron dtv&lt toUt z., long du traj;lt 

la pu1aer par -Wt dNll les marli:ota ttncontl'és. 



Et pour/an/ ils sont do«ord su~ ceci: 
Crème ou stick doivent être à base d'huile d'olive. 
\'OUS AIMEZ 
LA CRtME? 

Sans nul doute, 
c'est une Crème 

l l'huile d'olive qu'il vous faut -
la seule - Pahnoltve! 250 fois son 
'l'Olume de mousse. .. to minutes 
uns sécher sur la peau ... main· 
tient le poil droit sous l'attaque 
de la lame... supprime le feu du 

rasoir... Splendide, 
n'est-il pas vrai ? 
Essayez-la donc! 

VOUS VOUS RA- Pas d'b~itation 
SEZ AU STICK? possible! Adop
tez le seul Stick à l'huile d'olive, 
Palmolive. Une mousse abondante 
et serrée qui ramollit à fond les poils 
de la barbe, qui adoucit la peau, 
grâce à l'huile d'olive... Le Stick 
Palmolive contente tous lu 
usagers de savon. 
Et puis quelle 
iconom1e 1 

DEUX FOIS VOTRE ARGENT 
si vous n'êtes pas satisfait!, 
Achetez un tubo de «~me à raser 
ou un stick Palmohvc. Employez:· 
en la moitie .. Vous 't'rez enehant~. 
Sinon, rcnvoyn le tu~ à moitié 
v·~e oo te lll(k à roo1t1~ usag~ 
~ l'~tmohve - Bru~,ues. ~:Oos 
vou.s nmbourscrons, uns b 
moindre discu111on, LE 
DOURLE du pn• d'uhat! 

FABRIQUÉS A BASE D'HUILE~ ~OlÙ VE· 
TKOIS~IE RISTOmE ET CO'\CLt:SIO'\ 

A l'IDl~ltur dLreeteur de la ligne Je P""' " q .. ion .w,·...,te : 
- Pourquoi met-on toujours le Wllllon de \Oyqeuns 

lnd~nee et pu ulut dflJ Blancs à !"arrière du IJ'aln? 
M PODM! de l'tnc~nlcur . 
- Parce qu"ll y a un tamponnement mortel par mol8 

et qu•un Blanc • acclden~ • coùte plus cher qu·un Noir 

' ? ? 
L'IN'tlTILE BOtCHO'\. 

Noua 11.aoaa dan& 1" t Soir •: 
• On ae eouv~nt que la Chambre de commttt<! d caa

betlll'\lle a ''"é tout ~t un ordre du jOur où li était 
q\HSl.lon nO".a~t de lremcr l'lmm!grauon dea étnngcra 
pv unc acrle de m<:1um; appropriées. 

•L'Union ~se d.a Colom su Klru, a Coatcrmana'ôll~ 
a ~ à oct 61;ard une atUtt•de stl!Ulalr<! Le co'J\lté de 
~ aeeoclattœ, rturu en asoetnblœ, a vo~ la rC.Olut.'<>n 
-..n~ 

•Le Conutë de :1Jbelco CUnton Btlle des Oolona>. -
mlnAnt Je danger que conaUtueralt 1·1mmtçat1on maaatve 
au Congo des réfugies p01JUqu"5 ch.- p&r 1"5 paya d.lœa. 
tortaux, UlSISte aupres du Oouvemement pour qu'U ruse 
Obst>rver stnctemcnt le règlement de l'lmmlçaUon. 

• li suggère une augmentation du taux do la caution 1 
dépostr à l'entrée d!ID$ la Colonie et do la porter 1 211,000 
francs par persolUle !IJ'&Diére. • 

Malgré la grande sympathie quo noua ponona aw: vau
lants dlrigeant.s de l"Ubelco et de la Chambre de commerce 
d"Elisa~lh,11le. oous e.Umona qu'ils ae l~t en propc> 
sant un momentané palllat.U à l"lnvuloo actuelle. 

c. n·es: pas la fermeture de la Oolonie aux étranget'S 
qui doit être notre but, mai.. b~ IOn ouverture ~en' 
eomprisc au.~ Btlges. en appuyant cewt qui •'7 trouvent • 
re-.ix qui 1 \"Ont; car notre Colon.le, trcp peu peuplée d '!:Q. 
~..... .. remp!lra tOt Oil tard. de rre ou de tonie, pQ 
M3 étran(n-s. Sl elle n·.,.~ pu occ:uptt par no. natlol.au:a, 

La nature a horreur du Vide. 
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Coin des Hatlî. 
Cubes liégeois 

Vok'I Io 1oluti01t de .If D. 1A91u1t 
Les deux nombr« <herchés A• el B • seront t.ela que : 

A ' 8 1 - 13832 <!). 
l'ceonA. A - X t li 12) B • X - Il (3). 
L"équauon (!) dt\lenl : 

(Z +' Jl1J + {Z - Jl)I a 13832 2.zl "' e X ~t ,,, 13832 
:r (r' T 311'> s 8918 - 2 X 2 X 7 X 13 X IV (41 

f>rtnona X • 13 
L"équauon (4) donnrra : 
z• .. 311• • 532 311' • 363 11• • 121 11 • li 
En remplaçant :r rt 11 par leurs valcurg dans lu équa. 

lions 121 et <3>, on a : 
A • li + 13 • 24 B m 13 - li ~ 2 

d ·ou une premitte solution: 
-3 

A.1 24 13824 B• • 2' • 8 
PrenonA mamt<nant • z 19. 
L't'quation <4> donn•ra · 

.r• ~ 311' 364 311' Il - 1 

~ 
c: .. pa~tVOU> 

conseiller la plus haute valeui 

expertlsable pour votre dé· 

pense, que ta.nt d 'horlogers. 

tant de bijoutiers. recom

mandent la montre Ery 

®7 

ERY 

En rempi:l(Ant r et t par leu.ra •aleurs dara le• êqua. 
t~ons •2• et t31. 11 \lent 

A • 19 """ 1 - 20 B :: 19 - 1 • 18 
ct"où une aeconde solution ~ut est : 

-3 -3 
A• • 20 • 8000 B• ; 18 $832 

Rtporue : Le problrm• admet donc deux aolution• qui 
sont: 

-3 -3 
13332 - 13824 + a • 24 + 2 

-3 -3 
13832 = 8000 + S832 20 ' 18 

Tout d /art d'accord. cUclarrnt : 
R. lltarcbant. Bruxelles, Charles Leèler.q, Bru.xtlles; Ga• 

t<)n Colpe.ert, Anderlecht; Cl~ment Thiry, Gand, Y. Daut,.. 
bande. Bruxclle., Edm. 0-Jesb<~-Largtllltr•. V<n·1erg, J 
Gérard. Mtll<-d"ant.-Vlrt<ll1; P. Dedecker, Uccle. G Ber· 
trand, Oltl1!'1'1'5; J L., Roux, Jules Paqurt, Jambes; R 
Adams. l:iaint-Gllles: D• Eud. LRmborelle. Bruxell<s: o &o. 
c:lyn.s, Anverg; M Touboau, J3ray: E B .. Clermont-sous-Huy; 
A. Duren, Woluwe; Henn S<>rgel006 Bruxcllc Georses 
Beyns, Anven, Rodolpl1' Hau•arlet. Toumal. 

Ont donnt une SOiuli071 : 
Ueut M1chiels, Anverg Roger Decaallau. Anderlecht; 

Marcel Delbrouclt, JeltNSalnt·P!erre; RQ;ier De Puydt, 
Tournai : Joe. Germeau. Seraing: Claude Meunier, Nlmy; 
A Badot. Huy; O. Van Paehtcrboke. S<ha-.beek, Heru1 
Uonard. Salnt·Hubert; Ed'lURrd De By, Sa1nt-011les; Mt.r
cel Vanderwall•n. V11'orde: Cemùlla S:oq11:irt. Eulln 

- - -+---

Et progression tournaisienne 
Simple, dtclare M R Lonvi:al : 
Soit :r le prerruer terme; - z sera la ra1aon et - x• le 

second terme. 
Donc z + :r• Q 42. o·oo r = 6, r• - - 7. 
Et 1 .. Pl'Oi?e:.&on. seront • 

6. - 36, 216. - 1296, 7776. - U6Se 
- 7. 49, - 343. 2401. - 16 807, 117 649 

Les sommes seront donc - 39.990 et 102 942. 
Ont rai.tonne de mtme : 
La plupe.rt des ehen:heun clt'• cl-det.3us. al.nal que Fer

nand Th•>-.. O..mpremy. 

Partage gantois 
Dt 'f r1M1ent Thir11. dt Gand, ~llt qut1lton : 

A Par le point o. milieu du 
et.té AC o"un triangle quel· 
c•>1><1•ie A.SC mener une 
droite OO qui parl8ge en 
moyenne el extréme raison 
I& surface d< ce triangle, 
de sorte qu'on doit avotr : 

o\BC BOOC 
c -L-~~~~~~~~~ ...... 

8 dOOC ADO -Encore un triangle 
VOiel, "°"' dit JI. R• Dl 11 u. d A 1<' ·ht, '"' ptllt 

proolt"'e l•:Jpiri par c.!lkl uM l .. utenont lfoc,.fe/1 fn• l'/76/: 
Calculer les troll> c6t'4 d'un tr1Angle, sach:tnl </lnla sont 

expr'.més pe.r trou; nombres entiers con.st'cuuls et que le 
plus g: 'Uld a.ngle est double du plus ~-etlt. ----R4J>Ptlo?U, 4 flfttenllor& d•.1 nouttaux chtrcJaeurs, Q'1'4 
lei IOlutloru """''"' nOlu """'"'ir au plut tard daru ta 
tournLt de mardi. 

Indlgiur c Coin dtt Matit » .rur 1·en~tloppe, •· o. p. 



T 1N QI I !RI' 
"Pourquoi Pas?" • # au canema 
L'ECOlE DU CRIME 

Ce btau tUm tradun un• des grandes pr6oec-Jp&Uona dl! 
J'"""rlQu•: la crunlllL.té srandJ,aank. prenant 1& 80W'ce 
dalll la «>rTUJ>t.lon des •nfant&. C-est dalll la quan1en 
m!Mr&blta de& cra.o<les clt• QU"U faut dépister C<"t ~ sra1ne 
do ealllllt•l'I et d ·aaaaina. On a donc réuni quelques 
kl\Mllllo.na d 'en!anto Uvrls à eux-mêmes sur l• pavé de 
Ne~• York. orphelins. ftto d't.ICOOIJQUO$, frère d 'un be.ndlt 
ttnd•J c~l~bre par l"' journaux et le aupplJce final de la 
chal!e électrique L<-ws &llf'I' nt.lt aoua la main un• équipe 
de chou· ~ su (Ol6es d• c Rut Ail.\ issu••. Il a·•n est sern 
avcc bonheur pour oom~r un• œu'f?T aol~ et ô'lm 
trta Hl ln~rét en dqilt d• 10n mknl.lclrl a\-outt d'~re unt 
pike t. th-. 

Noua ••OOS par noe propres expémncu, oombten un 
mauvato m1llou peut être dèa&&treux pour la J•uneue; auasl 
le 1ptet.acle d• la band• Juvénll•, c travalllant • pour le 
oompt• d'un recél•ur qui pal• - rapmeo d• qutlques sous 
•t-11 au""1 captJvant pour nous que pour le publlc amé
r lcaln. Que vont dt .. nlr eu petits malb.ureux ? On jour, 
c'est la rane. la c<>mparutfon <lovant l• Jus• dn •niant$ 
er. l'lncarcerauan ! 

Ici, deux thoonts s'at!rontont : la répnsalon Impitoyable. 
la dtJClpllne d• for ou la bon~. la ooottanco. Dana la mal· 
oon d• l't'<lrt'.$."'ment où n0\18 ptnétrona à la aulle des Jeu
nea d~llnqu8Jlts, nous voyona appliquer le sys~m• du chat 
à n'l1I quoues. Cy Kendall et Weldon Heyburn pononru. 
!~nt avec un ét.onn.uit rt11l1..ne le dlrecteur et l• p.rde
chlourmc sans pitié. On a pro!lté de l'occulon pour ~
roDtr une autre plait du •Y•t•me répressi! amttltaln : la 
))OllS!blLt~, pour d!'S fonctlonnatros, d• rocntr ~Ur lta Irais 
n d'tmpocher la dlf!•,..·nc•. tt cola pendant d!!S ann~ l 

COMMENT ON LES TRAITE 
Les P6U\Tts enfants aont maltrt.ltés, cruellement batt.us, 

DOWTla de rogatons; le médocln de l'~le tat un "1•11 
l\Tosne: Il a d'allleUra 61.é rayé de l'O!We dea médtclns 
pour uue raison tl •11 a Obl•nu l'emploi qU'l] oceure. c'est 
paru qu1l est le t>Mu-trere du dl.recteur !A p0raonnel de 
la maison no vaut pas mltux : la moltté dos irar<11ena aoot 
dea ropr'" de Just 1co Doons tel que les J•unea actours Inter· 
pr+,..nt leurs personnarea avec une sincérité au-de"'ua de 
tout él08•. notamment Bllll• Halop, dans le rOle de Franlds 
Wan-en, le chef dt bande. 

Mala •oie! le nouvel tnal)tCteur ~nért.I dea C.ntr .. de 
red...-mtnt. Noua I• voyons apparaitre IOUI la forme 
a•utére de Humphrey Bosan que nous avons applaudi dans 
un grand nombre de r61"' Rappeloos Ici que cet an!&~ a 
tait ..,. dtbuts à l'knn dam l'admlrable tum quo DOUS 
•1mts •n 1937 : • La P'orét ptltrtflée •• n 1 jouait le r(>le 
du p.nrster. orlilne de la ~rie d'en11&1ementa qu"U eut 
par lA lltll' e pour des Interprétations du mtme 11enre. Au
Jourô"hul nous le voyona de l'autre cillé de la (rllle: U 
te• l"hnmme de cœur qui pr«on!se l'humanltt; Il tait mal· 
aon nrtte tl applique .... pr!nclpos, Le film nous tait uats
t<'I' • la rtnovation des malhouroux pensionnai~ d• !'~le 
et nous Ptneons au « Chemin d• la Vie • l"&dmlrable bande 
ao•1fllque où le mtm .. su.let était rra&iStralem•nt traltt. Que 
dans l'un tomme dana l'autrt caa U n'y ait pu un cortaJn 
exci'a d'optimisme. qu·on ne pwsse reoonnt.ltre daru; le 
trnn~ dra belles mlllll~rt·• d.v~nu le lhTe de chevet d'un 
<k.,; atx ~.,topms rélo1 mt's, la sympethlqur nnlvetl de nos 
amto amt't1oalllS, QUI pourrait en douter ? Mala Il s'agit 
d'Un rxemple >t l"exemplo ne dolt·ll pu allor au dtlà dea 
tûlls:ltlona Ol'dln.ltrts? Quo. qu·u en aolt. le lllm ftll une 
n!uaatte es'.hetlq;i"· J e.t pocnant e; l'on ne ._ d'uc 
bo~t à :·au:ze, d)' J)lft« une attftltlœl ~ ' 

ENTRU DES ARTISTll 
!A Y01c1 tntm ce rllm &DDOOCê oamme un cbef-d'œuw..I 

Mala r6&1Jle.t:.-ll oe qu'on m ~t? Noua ~ 
pour nottt oompte . OUI, e·ea une œune tne belle qui !&1.1 
honneur au cJ.n«na rrançal&. O'ea l'Un de ceo fUma de i
n- dont noua dépl0r10al ~ent la trop srande ,.. 
ret.e. Oelu1-cl vaut tout co qui s'est fait de.na la même pnr. 
et a·u a un autre esprit que c Jeunes Flll .. en uniforme • 
ou 1.. !1lrns américa1n&, Il •n [:l06Sède lea quall~ e.xcep. 
tlonntlles. 

Noua d~vons le sœn&11o t. la oollabaratlcn d~ liLM. Henri 
Jeanaon ot André Cruatt~ la mi.e en sctne t. Marc All&
rret . Q;iant aux pen!IOl'Ul&CM, et I01lt d·aut.bentiquee ~ 
kur rire a le timbre d'or de l'ado~scenco et la candeur de 
Jours v1 ... ages n es\ pu un tif"- de l'art. 

Noua le• voyons pour la prcmlere ro;s un Jour d'épreuve, 
au con~rvatotre : li S'allt de choisir, parmi la foule des 
oaudldats. ceux et cellea qui seront admto t. llWvre les 
cJ&aMoa d"art clramatlqu• C'eat le P'OUl>t dee trlompb&teurs 
que noua alJoœ swvre. Jeunea cens. jOW)ea tW•: 1111 œt 
dlx-oei>t. dlx-bwt. v1n&1 ana; Ils IOllt !<>la pletna d &rdeur 
et d"eapotr. Quelques-una IOOt riches, la plupart 110nt pe.u
vr-. 11 pauvres qu'lto ne nw>gont pe.s toua I•• jours à leur 
faim. C'est. !'Age de l'tapOlr, mato e'est au.Ml ctlul d• l'amour 
et l'on salt blen qu'il ne •urvlent Jamab dana lee Jeunea 
cœura aana causer ôe pet! ta ou de gran& dramM. D y a, 
l>IU' exemple, oe Françoto Poltl, enJOIEur, chAnnant, d~Jà 
•I bon oomédien qu'il oontond la Y1e avec le ~Atre et 1ee 
fl"! '"" tlllts s)' laissent pttndtt. CœdUa. qui d'abord \'OU· 
but n'ttre QU<? ooquetk. ee prend elle •11111 au Jeu t'l la ----- ---- ----------
MARIVAUX 
104, Boulevard Adolphe Max, Bruxellee 

Le film de l'amour et de la jeunesse 

LO U I S JO UV ET 
CLA UDE DAUPHIN 

dane 

ENTRÉE DES 
ARTISTES 

avec 

ODETTE JOYEUX 
JAN INE DARCEY 

PATHE PALACE 
85 Boulevard An1p1ch, 85, Bruxelles 



POURQUOI PAS? 

Tolr1 ammarrtL«> et jalouse. Comm1• F'i.nQO Polli. elle 
1rnnspooc les rôles et tait entr.r l'elUlltaUon dramatique 
dano le rtlt-l : le Jour du concouns Cmal, c'e.r un '"" sui· 
cld• qu'elle commettra sur lr• plonclH.,., un Slllclde c spee
tacuù1.1r~ » qu'elle a voulu camouflf·r rn tnf"Urtre: pour ,>er
drc celui qui ne voulrut plus c1·r11t• 1 

Mlll8 nous n·entrerons PQ< lei dans le dctAll dt' cette 
i.ctlon toullu~. adm:rablemmt !'<>ndu1te fleurie de dialo
surs lplrltuds et Tl!S. semée d• ICffi<'S touchant.-,; OU typt
QUL'I tncadtte d'un deoor symrathlqu~ rntre tous: ~ C<>n
>tnalolre de Paris. le bauleunl Salnt-Mlchtl, le Luxem
bounr, btt! le Qua:t.er LaUn domaine de b )Ml~ estu
<ltlnr.:ne 
~te cla!:lc de jeun,.. can<dlens a • natur~!llf'nt • un 

pro!~. ~ jamai.s adverbe m lut m!tUX appliqué. car 
ce professeur est LDuJs JOU\'et lul<1111'me. cr<>qllé aur 1" vU. 

dans l'exereiœ de aon méU<-T On ne 1 fl(lnn•ra pu de DO<lO 
en~dre dire qu'il )' <'St admll able • • le;on et a •11li. 
à la blanchlilerie, ol'I l'on prétnid reterur en aervare 1·wie 
de ses tlh es. aont do• purs )o)'llU' 

Il faut admlret auh.'11 g:im ré1>1:rve l'art 81 souple et al 
délicat de Claud•· Dauphin, don• le role de François Polù: 
aussi les Jeunrs tnknts d'Odrtte Joi·rux et de Janine Ot.r· 
cey. une nou,·tlle venue qui ft'rn certainement une br!l
lante carrière. Nou• no pouvons songer lt. taire Ici l'anal,yae 
de ces talenta et •n<Ore mom.• de l'adroite collaboration 
des Mady Mad•. Mad•lrlne '"' m~rt. Puanl. Maret.lne 
Geo!Croy, Bablt& Sauren, ~tttte <;".tl t!ent bor.Ol"ll.b11'Jnent 
un rote de )wrnallote malchanceux. Dtsons seulement ~· 
Dallo réussit une compœ\tloa e•ccllrni., et tout lt. tait 
inattendue dàn.' le prr.oonnaae du Juge d'ln.r.ructlon. n 
semblait qu'U dut 7 aYO!r une to!ale lncompatlbillt' entre 
ce role n son earaeûft: Il n·rn tst rtm. et sen lntnTen· 
t!on, bitn que P'"'""rctt ~ut oomrter comme une <ln plu. 
onginales créa na du f, n 

LES CARS DU LARCE 
Ce curieux ltlm d'·rnontrr m• foto de plus la valeur dl'l'

matique du son à l'<'<ron, ma.,. avant d'aborder cetù! ~· 
t loo, voyons tout d abord qu~lle r.st la teneur du drame. 
Henry Hathaway, qui noua A d~Jà dormé tant d'œuvru ma
gnit1qucs, a cette loi.• <'hol!I un pOrt de pêche canadien 
pour thetltre de l'action. 1:11r ••t située. dans le terni-. à 
l'époq~ ou lt'e pkhturs de giumons avalent enoore tort à 
lutter contre les maraudo•urs qui venaient pWer leun1 pu<:a 
la nuit. 

Oeu.• amis d'enfance, Rôbnt et Jun. ont ~ toua l• 
deux de cc. maraudeurs. mals Jun a renon~ à l'aventure: 
li est <le•uu proprlttalre d'Une pttherte; ~la. U 
sera du c6té <l~ la lol R.obc;rt, lui. camoite une goélette: 
p0ur l'acheter. U rontlnuc la mara•Jde. et c'est alnal que 
les amis se trouvent chllnct's en adversaires. 

Nous n'arons 1ias à racontf'?' lei comment, cependant, 
Robert saU\'ll la \1e à J.m en ae sacrtllant lui-mlme; ce 
n'est d'aill<'tlT& pu ce qui suscl'.<! le plus vif intérêt : ce 
qui captive est surtout la rt'v~latlon d'un monde Inconnu 
et de \1es. pour nous bien étran11es. Quel sujet d'étann~ 
ment que ce petit port aux mnl!OOS de bols oon.•tntltea à 
moitié sur l'eau 1 Veut-on prendre un bain ? La b61gnolre 
est toute prfte : on ouvre une lenftre et Il n•y a plus qu'à 
plonger ! Des eacall•ns <l~rndrnt aux bateaux et l'on ne 
sait plus vraiment o~ tlnl.ost'nt les demeum stables et Oil 
commencent les maisons flottantes. 
Nou~ parlions du eon comme él~ment dramatlQue, tout 

à l'heure; ,-o:cl une adne: dan& une rrande chambre al· 
lencieuse, un h<lmlll<' et l1M Jeune fille s·uxiu1èt<"nt: ill 
tendent l'ore1lle. On entend le murmutt de la mer et le brwt 
lomtaln d'UI!<! slrènl.". OJ encott ettl; lt$ pécheurs entN
sent parfola sur le glacP les pô'.$IOl'l.• qu'ils n·ont pu em
porur. Ce butm est alrul chamé par la banquise. Pour Io 
récui:erer. on provoque l'ktoulemrnt des blocs de (lace. 
On sait qu'un ltgrr Obranlernut de !'sir peut ra1re nalll'O 
une avalanche. On volt lf'I battaux de péche arrêt~ de
vant la muraille JClntillant" et un homme se met à chan
ter. On dlrait qu'il se Uvre à une tneanU>tit:l; Il tend 1 .. 
bras et les ramène oomme pour attirer les glaçons vens lui, 
sa voix se repereutc au loin, p1us lout à coup d'enonnea 
zébrures se deMlnent tt la bRnqul ... s'écroule a,·ee un rracu 
de tonnerre. Cert04, la vlllion est magnuique, ma1& que 
serait.-d.le •an.• lrs cru d\•a m>Ulns, leur chant quwment 
m)'Stique et le<, gTondements Curieux de l'avalanche? 

Autre ""~ne typ·t,u• : tandlll qu'on dépose à terre 1 .. 
COl'P5 de d"llX maraudeul'll tuk par les régullers. un cor
beau apprlvo~ a'ab&t sur eux. Ln hommes se l&!Sent et 
l'on n'enl<"nd que lœ t'l'OCLSUmenta lunébres de l'oll<'au. Ce 
c."i int.ensll!e 1·; motl<m Jusqu'à J'angol!Se; Il ~ ~ aym
'Jole même de la mort Ain&. le 10n est f\·ocal<!W' au même 
Utrt que les lmagtll et tnme bl•n oou~ent les dé- D 
aide l'e<pn~ à construlre <lt:1 repr....-Otatloru mentales 
étonnamment Vl\'&nt.., et c'eot peut~tre per l'éducauon 
de l'oreille que le dl>éma tra\'&illera i. mieux à l'ecluca-
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tian esthétique de la fowe. tJn beau arectacle paaerati 
Pf'Ul..ftre tnaperçu s'U 6talt noyé dans un morceau de 
mualque. JI devient une ch- èmom'allte au milieu d'un 
11leoc" rompu par un cri. un appel, un mot prononcé tout 
b8&, le chant de l'eau et des feuille.. Cette puilSllnce d'èvo
ca~lon n'existe pas au théâtre et ne peut y ttre que çœ&è
roment lm!~; •lie est le prtvll~e de l'écran, mail> rares 
aont tncore ceux qui savent s·en pttvalotr. Henry Hathaway 
y réu.sit plelnemenl dam le beau fllm qUl DOUi occupe : 
u a compooé de spleodldea 1maccs et les a l't'fldues paaalOn· 
nanùs en 'I ajOUl&llt l.a. malle dl!I llOOS. 

Au rurplus, U s'est entouré d'iule dlst.rlbullOa de Jftmler 
ordre . H<D!"Y Fonda. dont le nom ~,ewe le aou•en.lr des 
pllll belles creauaos cmemat-Og11lpbiquca. c way do11-n 

La plus folle des comédies : 

MISS MANTON 
EST FOLLE! 

avec 
BARBARA ST ANWYCK· 
dans son premier rôle gai 
et H E N R I F 0 N D A 

(VE.TlSION ORIGINALE, S.-TITRES FRANÇ.) 
-:o:-

AU PROGRAMME: 
Un nouveau dessin animé en couleurs de 

WALT DISNEY 
e~ tt!"i 

extraordinaire documenta!te en tecb.nicolor : 

LA MODE QUI VIENT 

East • en PIU'\ICUller. Ororre Ran. Il ~'&Dt dall.I le 
rôle de RolJen: Dof'OlhJ Lamour, r.u \!age pur, &U ta1eo1 
sunpte et exi>l"CMlf: John Barrrmott, touJ<Jurs un peu 1.n
qule1.ant. toujours ern.nt aur l~s confins de la folle. Aklm 
Tamlroff, le chanteur magnifique; L)'nn Overma.n. 

Tout cela OON1tltue un flU1 lmpoeant, d'une lncoo1-
table beau!<\. 

ALERTE AUX INDES 

AU moment oil ce fl!Jn fut pruen1' • la presse b<Wlel.. 
lol$e, nous l'avone commentè 80\lS cette rubnque, ma:. 
cela. remonte à ~ de 1q>t mo11, 11 bl<D qu'il noua pal'&1t 
ut1le d°)' rnmlr aujourd'huL 

C"eat, dllioN-DOUI. un film brttannlque de crande enT,;.. 
gun1, CODÇU comme la plupt.11. des autn11, d'ailleurs. a la 
pJu.s grande a'<>•re <le l'Empltt. 11 a ~ pw&é aux m!lnea 
:soun:es que m.aint8 œuvrea Ut teratres et en part.leu.bu 
• Kim •. de RudYatd Klpltna, !'Inoubliable epapee de l'ln
te!Ugence Service. Oo oom~nd <Ille les falseun d'llll&I"' 
soient tentés par de pardi& auJN : ou poutT&!ent..111 trou· 
ver un plua riche teml1n d'exploratlori qu'au l)a)'S dca 
radjahs. <!ee vlllts fa.bulcUJeS et des antiques tradlt.Jona ? 
C'est dans ce feenque Orient que l'action se déroule. 

En bOrdure de l'Hlrnalaya, r+11Dent de petits aouveralm 
turbuleots qui donnérent touJoura fort è. taire aux auto
r!tèS britanniques. L'un d'eux ayant fait alllance avec Je 
gouvernement pour obtenir aide et protection. U envoie IOD 
fils au devant d,. l.roUPlll. A peine le prioce. encore entant, 
a-c.-u quit~ la capitale que le Kllan eet .-no! par 10e 
flÜ'e: J'\nf~ petit AlWn est obligé de prendre JJr. fuite. 

Cependant, on apprend la $éd.ltloa à Pesbnavur; un 
corps de troupe 6cœaala part pour mettre l'USUJ'pa!.eUr a la 
nuson. Paa plua qu'en Jwn dernl•r. nous n'entrerooa dana 
lea dét.a& du suet-aJ><'nl qui est tendu à cette co1ono.e; 
nous dirons eeul•ment que le pl!\lt pnnce Az.1m parvlfs\\ 
à donner l'alarme et a rlcu~rer le trône de ... pka 

L1nt.rtaue est bien cooatruit• et le dénoue.;..,nt eat amen• 
avec une mise en tœne (l'Alldlaae et savamment oomblnte. 

Saut pour le r61e du Jeune prince, qu ·on a le plt.l&lr d• 
voir attr'lb\16 Ml ravlMant pefü béroe de c Tomai dea El6-
pbants •. U n·y a pu de rrnndes vedettes dana ce tllm, et 
si quelques penionna1ee ae détaebent parfois de la maase 
des figurant.a. leur lntervtntlon n'e<;t que très èphlmft'e : 
Us servent plut.Ot de lien entre les grands mouvement& d'en
aeml>le. En oonléquenc•. point de .œnes théàtralea d&N 
cette bande tnafDlflque: c'est du c:>Mma pur. dans la t.radL
Uon des srandes tt\""'11a du • muet •. Alesaadr• 
Korda &'était d'alllettra NButt la coUllboratlon de l'armôe 
britannlque ·~ d,. auJeta du Khan q•u a bitn voUJu mel.lra 
a sa c1.1spœ1uoc • vm.-. aea IU.Jet.a. aes élé-plwlta et aoo 
paJa;.s iœme. 

TECHNICOLOR 

SI les procédés ôt la rrande époque des décora authcn· 
tiques sont gt.rdu dan.1 • AJ.rte aux Indes •. u ccimpori. 
aussi des nouveauté• tmp0rtantes. Nous ne compl'!'ndron.o 
point parnû celles-el Ir. patOle et le son qui rejoignent déjà 
l'histoire ancienne. ruais bien leii résultats du tecJu>lcolor 
qui tend challUe jour davantage vers la perfectloo. 

C'est eous ce rapport.là surtout QU• le film est Intéres
sant. Noua !OllUJles loin de l'lmaee d"E'pinal et dl'S rolorta 
trop vibrants ! Il ne l'fS!,. pttOQue plus r!m de ce qu'on 
ttprocha1t à juste titre aux bande.. colonées : les rochen. 
les tc:ftts. les gorges prorond•• où évoluent les soldata eont 
maanihqu•ment balJn~ <!\.• :>0leU. On n• voit plus d• -
débauches d'oppos!ttons v'olentea. et si le banquet del om .. 
c:ers rutUe de jaque11cs roures. de iralons doiù. de Oam-

1 

beaW< et d'argenterte romme Il ..,. doit, maints paysage>, la 
f!te de Toltot, la ch.-.. uch~ d• la colonne brttannJque 
dans la monuuie aont un achem!nement vers l'tnterp~a
t.ion picturale et la tualon dl'S •onalltéa. A ce tlttt surtOUI, 

!!;!!!!:;!S!!~====z=z5:=;;5!:Si!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!:5!!!5!5$d • Alerte Pwt Indes • est twe œuvre remarquable. 
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L' INCONNUE DE MONTE-CARLO 

Dit.a Patio. Jul..a &ny et Albert Préjeall IODt lell prot.a
IOnlata de c:e ntm qw a pour cadre Mont.&-Cllrlo n 1"3 
bureaux d'UD rkhe ac<nt tmmobWer. Cet homme d'1'.ffnlres 
llér!eux a un Cn'rt qUI 1· .. t beaucoup mo!m. Ce Joyeux vl· 
vant rencontre, m chemin de fer, une femme exquise dont 
Il •'~IJl'end. H~lul C-est une a•enturlère QUI • travaille , 
dans le11 C84lno. a •ec un bM>lle tricheur. Ces deux pcraon
nqe11 nma apparal.<atnt IOU$ les egpécea des excellenll 
artl&tel Jult'I Berry tt 011& Pa.rio. oomme on a·en doute. 

Mal& la J~ne rom.me a horn-ur du m~er qu'on lui fait 
taire On Jour. elle rencontre celui qui la sauvera de IOll 
m!er: ... f~re crnmux du Jeune étourdi. qu'elle • •Id' .. 
d~ller de cent mille !ran.:3. 

Oomalent un conflit nait entre les deux rma. colll!Drnt 
D a'aplanlt et commmt le ch~ue est nsuru~. c'est e. 
Qu'il faut ''Olr t. l'«:ran. entowi! cl<! la oéductJon del tmacC111. 

N 

Un film à 11 1loire des Conquérants du Ciel : 
LES HOMMES VOLANTS 

PartAlUt, à N~·York. à Rome, t. Londrœ ~ l ~ 
nn et à Parla, on ae pr<'occupe d'&vlatioo.. C1est la plua lml· 
Jante d .. queeuona d'aowalité. 

Et 1 .. joUmaux nous ont a.nnoncé récemment que l'An
l~erre et la Pranœ vena.!ect d'achet« des aVIONI aux 
8'616-0n.la qui, avec I~ production de 12.000 .,.,.,,. par 
an. pouèdent la PQ IJU*aDte armée de l'atr du monde. 

Comment IOD(,.,\lg amvè& t. ce potecl:iel ci<! prnduct!oo 7 
OCmmau onr..lls pou"a!J\-1 un effort &Ul!ll!I stPnt.-iue t 
Oommem ont-lia rait de leur avtabon ce mod~le de leur 
Ir~ rallut<!Ur? 

C'est ce """ va noua rt->eer un t:!m d"emequre Jama.!a 
~ en eou?oura nAturellal. • Les Bommes volant.a •. que 
la Paramcuat et le Collal!um ~ blentôt au (()Ul"I 

d'\mc> llOlr6e de pla ciao! tout le moode parlera. 
Avec • Les Honunea volanl.a • nous allons revivre !OU~ 
l~ de l'aYIAtlOn &mttlcalne, et vtvre en même tmlps 
le plua pt\jllllonn&nt des romans d'&venture. 

C'Nt ce film aplend>d• qu• la d1rectlon de la Paramount 
et du Colllcum pt"ée(-ntalt en .Won priv~ à l'état-major de 
l'&Vlatlon militaire. au Oomlt<! d• l'aocadrille - New 
provlncel •t l la Pttme c~phlque. 

Pendant plue d'une heure et demle, ce fut un enthou
alasme incœsant t la ~ du film en oouJeurs le plua re
marqUAble et le p!ua ânouvant qu'on ait J3ZIW4 vu Oràce 
t. UM ocUœ lneénlt'lllt, dom l'!Dtéret ne ralbht pu un 
8"UI lmu.nt. flOU8 ....w.o.ia à une l'ér!t.able hlatotre de 
'avlatlOO jn(,mat.Jona:e - pnnc:palement de l'anatlon 

azntTlctJne - ~ J'<poque du cerf-volant et du planeur 
Juaqu·• noe Joura. Tout Nt parfait. 

Le& b&lbul.lementa de ranacoo à !'~ des rrere. 
Wl'\lbt: l'ùroplane l'ecfl&mmant à l'atumssage, IOI corn
l».11 h&llUCUINlll en~ oe. el!Olldrilles entière&. de la ruerre: 
la chute de l'avion dan8 l'ocèall; les réalJsatlooa 1Ctue11.._ 
a.rn.chèrftlt • ma1n1<11 repn.,.,. da munnures d'ad.mlrauoo 
t. cette -~ de ~ Et quelle ~tude psych<>
qique q~ celle de oe b.éro. Qui. quoique adorant ea femme 
et aoo entant, ne peu\ voll' uc P&.>11 en euerre -.na e'en
peer &Uait6t comme pilote. nl entendre P&rler d'un raid 
audocleux..,. le t.ent.er. 
Tous~ rernoni. de l'aviation Voudront •Oll' ce !!lm Le& 

aui.r.. &Ullll. On ne J)o'Ut ll:llqlner œuvre de propagande 
plue Mlaole. plu.• complète, plua geoètttllll!, p:ua eultante. 

A l'lalue de cev.e ptt$entat:on dont la aenae.ucn fut 
Monne, MM Gourdon. directeur de la Socié:~ œip Pazs.. 
mount. et Van de Ot.pelk-. dlreck'Ur du eou..um. avalent 
prie i..in lnYl:ftl t. un d~jl'Wltt nmiJement ~m en œi-

talne tave!'œ l\;al~ment ror~-
A la !Able d 'honnel.lr cr.w ll<'éeldalent MM. Gourdon et 

Van de ~::!•. """" • ...,.,. nor<' la p~ du a~ 
Blcnl&ux, comm&ndant 1'1.Ylatlon mllltaire ~ ~t&nt 
!e •~:>en1l Du'1Y'•· ......,mandan! en ch~f ci<! l'~ronau• • 
que, M Oau~hea Pl'kldtnt d" '"E.1cadrtlle d"6 Neuf pro
Yinceo, ma.)or L&mben. d.lttcteur du Comité national de 

à !'ELDORADO 
Erich von Stroheim 

Dita Parlo 
triomphent toujours 

DANS 

ULTIMATUM 
ENPM"I'S ADllCIS 

Séances : 2 • 4 • 6 · 8 • 10 h. 
SAMEDI ET DIMANCHE: 1,. SEANC!: A MIDI 

Propep.nde aérooautique; major Renaon. de l'èta.trmajor 
de l'Mroo&IJl.ique; major N..ntel, •..-r<'t.aire général de 
l'E8cadrl21e des Neuf pro;"ln<>"ll; major Hmdnd<x. the! du 
M.at.«lel de l'av1at>OD; MM. Viet« Bo'.n. président de l 'AS
aoclabO!l 1n:.ernaoonale de la pre.« sporlJ\'e: Jan Oll<'$la· 
gn, un des vétérans de l'aviation bc]ee. lL O..lpoct et C. 
WlèldA!n. respectivemen\ 11<èll!d<'O'll4 des ~ brmellolae 
et an~ de!'~ protftlSlo<ul<ilr de la Pre6lle 
CU>'ma~ue de Belc'.que : Maurice Wldy, cite! des 
.wl"l1ces œ P1'l!l5Se de 1a • Paramount •· 

Apru qu u ellt éte talt bonnt1lr. ~ U oonT!ent à 
une cbere •= déllcate que raff~. M. Msur.ce Wldy 
prononça une allocuuoo d'une bau~ elévatlon de pen.sêe. 
Aprè& avoir rappelé les ra&tee de l'avlnt.Jon nat.lonale et 
prlnclpeJement loo ettor.s B<'harno!e et ~lorte-.n<'llt cou
ronnês de suocè$ en ra veur d ·une lia ;son ah-lenne réeulJére 
• Belgique-Congo •. Il salua l'<.euvre .alvatrloe f'l'ltl'Wrtse 
par le Oomlté de 1·~1lle d-. Ntu! Provinc••s. œuvre à 
laquelle la Panunount et le thHltre Onlllcum étalent heu
l'C\IX d'&i>P<>rtA'f leur part.k1~!on. 

M. Gauchez remercia chal<'Urell.'lem"lt la F\ll'ILmount et 
le TMàt.re Oollseum du p~JeUx ronoours apporté. i;riœ 
t. l'orpmsat:OO du proch&111 pla. l l'œuvre de l'l!'.K'ad.-ille 
de9 Neuf Pro\-tnœs. 

Ce aera un évêl>emelt. Clar œ !llm ~ par sa ~ 
et aon euctmlde :ou\ oe qui a éW! fait J113Qu'l présent da:u 
œ domalne. 

ON A PERDU 

2.500 KILOS DE BRONZE 
La police Judiciaire, prlls 1• Parqutt d• BrunUes, 

nous prie de publier l'avis 111lv;nt : 

L'n ma,-nifique monumem #n bron&f' laqué, œut·re du 
11otua.ir• Marcd 11' ol/er1 et r~prt11u1t1Jnt Rottr dt la 
Posrure peitnant, à gf>nOU-'f, Io ' 'i#r1• rt l'b'nfan.t, a 
di.Jparu. sans la~r aucun.- troc-#. 

Il • iti C.'.M pour la d#:rni;.rtt /oit #:n d«r~mbr~ d.:r· 
nitr. ou Rn~l. d#:t·a111 lu PolGi• du Centcnair•. où il 
·~~il tl*- iricê ü 7 a quotrr anJ, ci foc""·cuwn J,. l'Expo· 
u11on. 

·"''P"I pcrticulitt".s : R"I" ''" '" /'f.U114r#t port~ un~ 
c~lott• roui~ #1 k monuml'nl ph• d#: '!.500 à J.IJOO lg. 

IA.1 (WNOrtn#:$ qui r@roif>nl f'l'fl('Ot'llri ou qui p<Jll.T· 

Nli•.nt donna un~ indi<'fltiort qu,.11 t>"'lù~ à •o,. sujn. 
sont ,,.,;.,~ d9m ftt.irtt port tt.u rMnmiuari11t de police 
ou au poste de 1~ndorm"i• le plu1 prodat. 
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• 
ses porcelaines 
ses f aiences 

ses objefs d'a1·f 

g11-.,.?1f :;s2nf le 1nf eu x 
lP ,,.hJP. ef l'inférieur 

Noua avons connu durant ta 1tmame ~<•Ullt, 1 .. PtUta 
fri&sona que procure la doucht teœsalse : quclqur• succta 
qui ooua réchauffaient l'âme ·- comme eut RI' de Bonny -
et pull d .. détalles ponant de rudes cou~ à notre amour
proprel La petite nageuse œttndaue Yvonne Vandeterct.o
ven bat le record du monde des 500 mhres b~ (amêllo
rant de 3110 de St-Conde le t.emP6 de la laineuse nalQdt 
danol.e Sorensen > ce qui est ab6olument rtmarquablo· Ira 
pl.auers belges Kaera eL Oebruycker iia1ma t les c IOO mi
les • du ,.élodrom• pansien. battant une coaI1uon dbom· 
mes de bonne cl&iac ce qui e-• aussi trts bl,n. Mals DOlre 
équipe nationale de football. au cours d·un Beiglqu0>All&
maane &ans relief et sans ()IUl&cbe, doit a'lru:lmer devant 
la supériorité de aee adversaires qui triomphent avec le 
score Impressionnant de 4 goell à 1. A Dude!aoge, le !001-
ball bel&e, ofllcleu~ment reprélen1~ pu Wl team ~· c B • subit un tcllec non moins ien.saUonnel en lace de 
l'équipe luxembourtieoise. Etant dJt que noua eapér1ona voir 
l'un de nos repréaentanta en tete dans le c Cro6.'1 de l'A"to • 
que noui ...,ompUona pour notre paVillon un succ:èa DOU· 
\eau à roccu.on de ce meetlDC devenu cl&Slique, noua dt"
vona déchanter et nous contenter d·une cmquleme pl~. 
Van Rumst. premier des Bela ... n'ayant pu faire mieux .. 
En It.alle. le champion de Belgtque des polda weltera. Félix 
Wouttrl eat battu awi: po!Dt.a par l"ItaUen Kld FratLlnl, 
peul événement qui al~ douloureusement le mon<k! pue!· 
llstique belie: mata au Coru:oura hippique d< Berltn. l'on 
applaudit cbaleure-ment le capltaille Oonze. sur c Ba
bette • qui se cluse second - à un ctnqult!me de aeconde 
du ~mler - dana le Orand Prix dea L'trangers. auqutl 
part1c1po.:ent lea meilleurs ca.-allers dts armH& trança!M. 
polona11e, Italienne. rou.m&IM au<'dOlk. trlanda:se et alle
mand•. Bravo! bravo! bra.vol Eru.re1.emps. la M-lecl.loo cai>&
dlennc de hockey sur glace, qul se rendait aux cbampton
nat.a du monde et de passaae en Be!ilque. faisait c )ou-,lou • 
par dtux lois. à Br\lxelles et à Am·era. avec c L'Elolle du 
Nord o, dont l"éclal a p;i,11 alnauhhement. Il t5t •-rai qu'1c1 :a bleaure d'amour-propre italt !~ère pul>que l"Eto•le du 
Nord ne peut honnètement revrndiquer une étiquette na.
tlonale ... 

? 7 t 
Le record d Y•onne Van~kerchoven constitue Wle l)t'r· 

torman« o;altr-. ab6ohunont hors oér••· Ce record de& :;oo mt·tre. oraaae est trh envie et tr,.. attaqué Tout 
d 'abord parce qu°ll a·aeit là d'une distance ctas;1que, •n· 
suite p.orce que rtlement lém•nlll llltemauont.l compte 
en matltre dr bruae cbis61Que d<11 llpéc:ial!.ales de toUte pr&
m1èr<· valeur et qui ne cMmrm guère. Auw, perlod!QU&-

1 

ment vo}ons-nous lrh \·edctt~ amen.catnea ~n11AJ.su, alle-
mandes. hollandaltt·.s. danott\.('t s'y esaaycr. Amellortr un 
record du mondr <1o·mande un travail pcra~\orant, de lon
cue W.le1ne. ob&Unr et quotld1rn L·alhlete qlll a ramblUcn 1 d·a~r un record. lutte à l'a>tu&lrtte cont•t le plua d&-

1 

cevant et Je plua tnMnsi.;oable d•» ad' ersalrea : lo l•m~I 
Il n'a pas. en errer. Il ses c6t"5 un concurrent sur lt'Quel 
il peut rb!ler '50D al!ure. comme c·~ le c:l.S en cour1e. Ici 
pas do coude a coud• c·es1 .,.., un f>ntOm• que le dJel 
esl enP!lé' Yvonne Var.d•km:hovrn. pOUr arriver à b <an· 
""'rauon qu• donn• la conqu~te d'un record mondial nt. 
depula quatre ,ns 1mpo~ un labeur H>Orttr exlg.,nt non 
seulemtnt une ehu.::p ph'lf"SlQUt> txcPptl.onn•·lle ma~$. des qua· 
Utês de <·olonté el de ~.,•cité oeoJ nrd1naart'I A'l!Ourd'but 
-- .., f"l r u r la ' "'' r' - -r._,!lm'P tr"' • 't 

1 
- .... ,.... ,..,... ... "' nlvm J.. i.----------------------"' tabh.-> p""""4 l~.s J llX de H

1
11.J H~liu; ! QUt.: n~ ptL~•v1141>v~ 
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LINC 
~p L tcn• aurprodl .. 

E tabl .. P. PLA~~1 .A.N. ~.Cl 
12 Cylin d res en V BROXEL LF..S CHARLEROI GAND 

Ut. daautH de 'Waurloo :. ru.• de 8t9.Xtll• Pl.He ::n.)lit&....1 

en dire autant de l'un ou l'autre des él<'menta m:t.'!Cllhn.• 
de la F6dératlon? 

Au auJet des conditions dans lesquelles Yvonne Vandl' 
terchoven a accompU aa performance, on racom.e l'anec
dote suivante. Au moment où le.. chronometreun; l'appel< 
rent POUr ae mettre à re.m, elle était en grande convcr .... 
Uon. dana un coin obocur du bassin, avec le prof<.,o;eur d, 
nace Celui-cl POUT la d1SLralre et lw occuper l'espr.t, s'11nl' 
ait 1 lu! P<*r des c colles • dan< le genre de c Quelle d1f 
rtrence y a-L-11 entre un citron et un tltphant • .• Ma~ 
la championne. avall blrn autre chose en ttte. si l'on peu 
dire car iout à coup. dle du anaoissre a son lnterlocutrm 
&1Mre : 

c Je ne dll~re po.a lllCI cboux - Que!s cbou:r ? - Ln 
ohoux rouses que fal ltl3ng+s à mJd: C'.,.;t at.roœ Ils 
...,_ntpaA I» 
O~enre oa &tllptloct.o. f't .a !é'.e que ht notre Tlril 

ami F.clmond l'!\<TlM'rs. len:ralneur \'.gl!ant et potnt.l'.ew; 
du club de natation d'Ot:lende GU&nd on ui rapporta « 
propos. e>t lml"...u>~ 1 Il !.ttll!t en ava!er son rhronomt 
tre Ul\f" ht*Ure apres la t.e1uati\·e. h!urt.'1.:semf'nt co"Jron 
née de 6ll(Cle,. dtt aoJl tl('\'t"• U d~a1t, enrort J1li'~\IM'n1tLnt. 
• ceux qui l'tntOUnlltnt : • des choux rouges. a-t-on 1d~1· 
de boutrer dt& rhoox rouijes lt jour ou l'on -•lt dt oot
trt un record du monde Esk<I que Je man~e. mol. d"• 
chowc TOUCfl'a dal'\3 C'.""- OC<'&.111011.s-~à? > 

' ? ' 
UI \J ntr. COCTRIE 

SH Portralh - ' ta 'lini.itures - St• Eit~mr>t~ 
28 umue Lo-~u • B X< oa p,.~e Lou& T~l 1118 .?$ 

' ? ' 
Lt nou• .,.u mlnla' re de la 5.ulti Pub!Jque. M Jc:mia.sen. 

n·a pu rnaU\'&!!r Pr<':'« da.no les mil~x •Pùn rs OO. a 
prior~ on lui lalt CO!lflance li paraiCralt qu il a. a d<" nom· 
bre~ ~ ~ publ.:qurmro:, maniles:e son Inter~ pocr 
le& question& touchant à l'èduœt1on phystque naUo.'l3t" tt 
eouhgné qu"lt COMidêra t comme l'un drs me:l!eurs e.•t-mcnt., 
de: •• !<1"1l&t.on dt la jeu~!<'> competlt1om alhlt'1ques. 
Commt: M Jem\.lcr.:iitn Ni. d·aut.l'e part. Wl uvcat de talt·nt., 

l'on ~re qu'il mel ra son éloquentt et son ln! ~oe 
"lU &ervkè du sport, lt: sport etant dans aes attno~vns 
1nlnWtrlt'l:e.s c Au S<"ln du gou•t·rnement peut'élre g14Ple
ra·HI ce~te cause.. s'il combeh. dit nolr•' ron!rrrc Gau
lh:er dans c La Gazette • qut ajoUl<' c l\'o)uS le l;<lUhaitons 
1e tout cœur eL nous wuhaJt.ons QU(• cc IR aolt. sa.ns d 1ti· 
culte c:u Ju.squ'à presen~. dans t••tte PQJ!Olnrnantc queslion 
du .sport Il<'!. e. les autor."'3 ont !;ut prrU\'• d'un • de<ilnt<!
r~t • par trop lnt<'grnl. d'une n~ll1wnce par trop rnt.:qua
l>lr, d un dedam c;..! llt' se IOflt J:unals rencontre:. nulle 
part alllf!l.;l':> • 

C'e::t trrs exaciem"llt l'opinlon cle beat:coup d'honn~:es 
C<'!""~! ' .. 

!..'Un~,., '\aU"..lqu~ de &u~• les retient •a <bte du samedi 
Il mat S. pour un V .inde g a o:ganb! au bl-ne!tee de la 
propagande ~ t;>Orts de 1 eau parmi la Jeu""'3<" des 
éco: "' Ce go.la ;;..:-a donné au P.i~ des Beaux-Arts Il 
"lmllvl"Ura de n mb~tllt'S at.tr.ictlons. ~nes d'un bal 

ndu.t par ll Sw n;-Phon.c 
• 7 ? 

NuU:l !'oa.uon..;,, a\'ec la plus \'h·c aympa.t.tur la nalssence 
l'un nou•el hebdomad<Llrc sporul • SPORT>. organe om
.: c~ de la F.:derauon Sporu,,.·c Pohc1~rt.• bel&e. Cette revue 
mén.suelle doit coruotituer, dalll! 1· ... pr1t de sas promoteurs, 
le t.ra!t d'uruon rndi~pton.....abtP tontrt> toua lc:o. JX>lltiers swr
t>ls du royaume. Ceux-ci rot>t d"Jà fort nombreux et le 
mouvement at.bleUq:.e - toot le prou•<' :- t<nd à ae déve
oPPer dt' olu' en pl:is dam leurs ranis. 

VICTOR BOIN 

AVEC LE WHISKY 
L E VÉRITABLE 

Schweppes 
S'IMPOSE! 
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Elle et.ut bloode. Jeune. graaoulllo .., "" l'ail' le plus 
dél!Cleuaement bete (j<IJ "" pût lmaawer Un Jour. elle lui 
dit · c Mo~ Je crois que l'on peut tout obtenlr a OOlldltlon 
qu'on dlllJJ'e lntensémeot et qu·on veUJlle. 1 

Lui avait l'alr lnteW11ent. n repandJt cependant: •Je vous prerua au mot · Je vous dœtre depuis des mol&; soyez 
maremme. • 

ll:Ue nt d. """' rire le plus béte, l>IUS. toot a ooup, 5ttleU. 
Ill: • J'~. dl~lle et, ba1-nc. pudJquMlent les yeux 
pour oeàler eon triomphe, &Ile kil proeeenta - lèvres. 1 

Cela date d'une dizaine d'ann~ Aujourd'hui. elle a 
l'alr ph.1.1 Wte encore; lui. grke a une e&lvtlte avancée. 
oemble de plus en plus lnte~nt Elle obtient de lui tout ce qu·elJ• de&!re, ana le dèslrer beaucoup ni longtemps D 
continue à comprendre a demi-mou ce qu'elle attend de 
lu!. 

7 1 ' 
A Charleroi. Oil .ol.s. à la SU<:CunLe RodU!a place du Sud. 

? ? ? 
Elle ôpate ses amies par la mulllpUc1te et la somptuo

alt~ de aea toilettes, mal& elle est 11 bébfte qu'on ne lul en 
veut p~ue pu d'tt.re trop éltaante. Le• amis de Mon· 
aaeur admirent ~dame Les amies de Madame se moqu•nt 
de Monsieur et les amis de ~fonal.ur ont p1t10 de lui tant Il 
en miteux 

Les méchantes lanaues disent Que Madame connait d'au
tres mesaieurs lntelllrents. mali que Mo1u1eur est bl•n 
trop bfte pOur n·t:.re pu lidt le. 

Qui de Madame ou de Monaieur e6t Wu et QUI dea deux 

On solde ail.SS. dans tes succursales R4dJna du centre et 
de pro,1n<e: ...,.\, 4. rue de Tal>ora •dt'n'lo1"f' la l!ounotJ, et 
38. boui Adolphe Max lc6té Oonllnen'-All . Daru œ'te clt-r· 
ruère succursale. et cgaJement à Anven. 106, Melr, a<>ld~ 
dam 11<11 départemrnts Confection sport et rhi\reller1• 
Beau choix de l)&l'deasus et - on 3JJOrt lort«nent d~ 
Cl'*-

? ? ? 

Quant i decrtter. comme on m'en a prié. quelle part 
du bud11et 11 faut attribuer à chacun des conjoints, Je 
m'en prderal n'a7ant nulle en•·1e de pro\'OQU.r des actnes 
de mtnaae ni de m'ahèner des aympathlts. 

Je me 1>ennettral toutelola de recommandtr qu'une part 
bien déllnie soit allouée à la lemme qui d~pend totale
ment de .on mari. Il est lnjll.\tt qu'une femme doive m•n· dler i son mari l'arsent lndlapt1111.ble à son habillemt'tlt. 
L'homme ne doit pu abuser de .,. si~uatlon de g"'neur 
d'argent, ni pour le oervlr le premier, ni puur rognor &\Ir 
les M~naes vestlmentalrea de celle qui Mpend do r.a 
générosité. Le budaet vestimentaire des conjoints doit ~Ire 
établi 11multanément. de commun accord autant QU• "°"' 
sible L'araent doit Hre conf~ l la femme •t. autant que 
possible. elle doit avoir une U~rtk entltre quant à .,n 
attribution. 

SI la remme est depenalère, le man lui veraera sa quote
part par mensualltü ou lrlmeatrtellem•nt et demandera 
à \'Olr 111" achata à concurrenC" cL la contr-•altur du \C'f· 
sement 

On mari •rol4le qui prive aa remme et se paie toults 
ses fantaisies est t0uvent bar: Il ••t toujours trompé alnon 
pbyaiquement, au moins mtntalement et toujours d&M 
les compie. de mtna11e. 

Un mtnace d'avaru est rarement beunux; c'est un enfer 
al les deux conjoints ne sont pas aussi avares l'un que 
l'autre. 

? ? ? 

Voici venir lea bH.11% Jours La mode Mt aux gan:a de 
i.ein~ claire. Le pécari vertiable reste à k mode et card• 
so. réputatJon d'article Inusable. 

Pour IM bour8ea moyennes. !A! • pecarex 1 vt'ndu au rayon 
pnteri• du Bon Marcht est un &&nt SQ!ide qui a l'-t du 
~ Le 1 pecuex 1 r;>ClS'ede un llTOS av.n~e sur aoo ooa
r~re de luxe: Il œt lD!UUDlent doux au touch•·r. 

Gants en péca.11, en peaux, en chrome. •n daim. iranu 
pour tous les usaaea et toutea 1N elrcorut&nees s'achttent 
au Bon MarcM. rut l'leuve et boui. Botanl<Jue, Bruxell,. 

' ' ' eat 1ntell11•nt ? 
• ? t Dana ma chronlque précédent<'. J'ai erabl! le budaot ~lqu.., f!M de atrie en chemlR4 et eravae... chez Jam... vestlmentalre rrunlmum de l'homme La femme a monllele themlaltt de l't:ite 1..,.10.,,,, Jamea de Gand 62 ru de 

1 

ment dlolt à l e&&ll~ dans ce domaine 10 p e du rev<nu F'.andtt · • • • total · Paret qu ell• n• dOlt pw.& .ortll' toll.\ l<s joura pour 
7 1 ? iiaitner le pa1n quotldltn. l'é11allté ne la dêta,anta11•ra pas 

bien que la mode féminine solt capricieuse et que la Je oonnats: YOU11 connat.<sez d'autre• mén111res où les rôles variété requ~ l'obllae à des aehats plll.\ nombreux encore IOnt renvtra.es Dans ct'ux-cJ. quand Mons1eur aort sa temme que molru coûteux QUf" l'homme léllttm• Ile motns souvent pasaiblt on paurralt crottt La 1 1 "Il blll d'Un nen 1 ·ea !... de q~·u bt &OClCIGl~ d" s s.enan~. emme qu •• a t n t pu une .... tn . ce mtna11e, tout comme l'aui re s'expose a la cnuque; Avec un nen certames femmes font dea mervelllta. A u oftrt un torraln proplee à 18 calomnie et à la médisance remarquer cependant que les pellts neM coutent en tout c n la trompe, c'est certarn. dit quelqu'un La malheu- cas quelque chose. n:use pe~nt les 111du1,.n~ Lui tst charmant. diront IM Allourz une <omme hxe a votre femme pOur son habll-amto mata comme m•nage u. 1ont 1ntr.,quentables. 1 1M11er.t • versez.la lui ttgu11ermient en main& propreo , ne n e" :.1., • P<l6'lble que ces couples s·entend•nt plua ou :soyez paa trop gen#reux da111 votre esumauon de ce qui mol0$ bt~n et continuent à vivrr sous un même toit, à est son dù; reservei-vous la pooslblht~ d 'une peme allodormlr dnns un m~m• lit MaJ• ce ne sont pa. là, c• n• cation supplémentaire en certaines occasions. Ces alloe&· p e-uvent ~ttt de.s m l·nages harmonieux. deJ couples hna.. tion~ !'~ront des dons QUt vous merneront sa rttGnn8.ts.. re x Pour ltn de- conjomt.s U nt pt'Ut .s'a g1r q 11e d'un bon· sance Une br&\'t !t>mme n,.. manqut·ra pu dt \'GUS m.ani· h~ir n~aur dan~ lequel la mi;uatlon Joue le rôle le plu• lester «et• reconn1lssance Mémo elle vous d ra genument tt pôrtan• mercl CL vous embrassera avtc flrdeur rhaque fOll que O:s-mot qut tu hant4·s. Je ll' dltM qut tu ,,~ Sons aucun vou,s lui vt'rsere-L ln redevanr.- primitive QU) Cf"J)t'r.d:tnt rat d oute Ctcl 1'appUque à priori aux conjoints A notre tpo- son dù 
q ·1e . la frmmf" 'tant df"v,.nue llO"" ~!P.,,.ent 1·~•!• d• l"hom l'"nt ftmm1- o~ !'r.t rra'r- n t:1 • Je itr .e: m e. l'auteiur dJ p:'O\'f'?'bt écnra d" pré!'6rtn<'e monu-e-. I ellr n~ ptUI cmat QU elle rat aon.ee IJ. ron se montre .IXlOI ta lemme et J• u dlnl qui tu es .oclal< ment. plnpe tn\Or. elle. 
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Polnl d el<c~ poo&lb e al .-o:re :&;.:...,. ne a·enund Pal 
aH.'C ,.,:_..., cbrml61èr, "' •le• \ers&. Une manc~ de veslOll 
trop Jo~Je o:· .il nie 1&J.sle pa.s aopa.rattre un centlrr. t r tt 

demi de manchttt'• iuH.t à eoms>romettre tout If! c! .... d un 
comp;et. 

PO\Jr :ti '41..Ueur QUJ .ravuU~e sur mesures, r.en de plu.t 
laclle Que d'uJuotcr "" m&nehc aux dJme1:s.on. de la man· 
che de ch• m~ 

Pour " chtml.lltt ,J n'y a non plu. aucune d.fllcul!<' l 
s'lnsp"er du \l'llraJ du allleur. 

fl re.ou- au consommaU'UJ' l'unique so:n de 1eU,.,r A ce 
q::e lt:a dtux Art!SanS ne lie détru~ ps.s mutuellemmt. 
C«l !mp!Jque ntas..'11tt..~t que !a chtm~ soit cou!>ff 
• l:lr m= 1 Mals powquol ne le sera.:~lk p.u? 

Ro:lliu ' llS aitre 6C5 chemises •sur m~.rrt"a 1 •:: prt~ d• 
l.i &hic Prol11<'%-en 

7 • ? 

L'an dttnlrr, & pareille q,oque, fa! dbtre b1m lort t1 

pendant plUlleurs moi. un complet brun, de ce nou•eau 
brun à la mode qu'on PoUml•t appeler brun-havane, ma.l.s 
qui s,dentllt• plutOt 4 la t•lnte de c<gatt< ltt3 légers. 
~ton violent •t constant dcslr a obtenu sat1Sractlon tout 

comme c•IUl de l'1n~ll.Jgent monsieur dont qur~t1on cl· 
deasuo. Mon tailleur a bal!!.<é pud1quemcn1 les yeux et 
avanc6 Ir. lo'vrrs pour clwr un chJJfre Cela date d'avant· 
hter, htf'"r IA Hvrntson a eu lieu 

Non !lfl'UJemem ln teinte du u.~ est nouvellt. mals le 
tissai• lul-mtrn• eat asstz spkJal et oonsldtré c<>mmé un• 
nouveaute de la saison c·rat un pelgné t155ê deux à drux 
av"<' des !lis de ~urs rurrtrente& daru la trame et dans 
la chaine Le n!sult.at est une petite cOI• qui d:.!plralt 
presque aoua le du~n de surfa"" Presque ne •~Ille pas 
tout à ta1• La peUte c0:., et le du<et s'mtcnd•nt et •• 
oomblnent 1>00r doMtt un elfe: mat rres cœsu on· <rol· 
rait da drap C.. ccmplet lie produlr1l à son a.antare au~ 
Premiers bnax Jours de printemps. alors qu'il lait clU'Clre 
froid. ma!A P3I usez pour S\lpporter un pardcssua de 
dcml-aa !son 

? ? ? 

VOLLMACHER. Le Bon Falaeur. 211 Bd. M. LEMO"INIER. 
voua lera un ~u vttcm< nt travail maln tlssus d'Clrlîlne 

? ? ? 

Le tlt1u t•xlotalt en uni dr dil!èrentes teinte> et en ran· 
tal.~le aur fond l.$M>rtl ln rocx.-urrence, un carreau tréa 
large, l1e-<!Mln, d&:oupe a•ec dl5Créllon le tond brun·tabac 

Le chronlqu"llr b modes muculines se doit de falrr mon. 
t..., d'ori&!naltt~ Jal cru bien faire de commander le V•~ 
ton tt le ll'lltt dans le t1'su de lantatsle suHIN'rlt et le 
panta!on dlllU !'uni """°"1 

Ce n'est pas I• prrm.er ensemble Que je tala conltt· 
ttonnu J'en ~· un a~tre dont 1 .. \t"ton et le CU•t 
son1 ~llpbant uni ••ec un pantalon gru llfne blanc. 
I>.ms loa d"1X ns, li •agit d tllS<'mbk> hab.UQ. pour la 
\1lle. non dt COltunt( (., ,., >rts où Jea ensemb:ea tont 
fr«1utnla. 

f 7 ' 

- H•llo Jamea! What 11 th .. matler w1th you? 
- A sllt! neck un toruco4'. ttJ>Ondl! James m cromme-

lant. mals en pren.mt bien &arde de ne pa.. r 111uor la téte. 
Rien de plus tnnuyt·ux qu'un tortlro:i.; heureu.-cm•nt. 

c't".st P..'i...'8ftl't-T, moma f'lllluyeu.x rn somme que d'avoir â par
ler Ptnda.nt dt nombrt"tt.!ICS li'fl'maine.~ un col mal C'OUS>e. mal 
aju.1tè à une M•'ll'llM! mal faite. 

Pl>ur ~a.ru.,,. votl'l.' bonne humeur, .POur P>U\'Oll' .ounre 
a.na contraint~. prott'Ver.-vous ocacre le tOr?..lCOl1$ et faJtft 
oonJecuonnu \'OS cals e: chnn.i.M"S sar meswes par James. 
'• ta.!Ueur, chaPG:èl' rhemlsler Je J anstoc.-at:e eD • ~Il:" 
c~.apc::e de 1 tle;i..nr~ m.uc.J'm• JQA, &H•nue dt b Toi.ton 
d OT <a111·~ rut ClttJ>Cll 

7 ' ' 
Chaqut fol.\ que ~ rrtti& un ensemble hablllt, amis et 

connalaancu dC" 1 étonner de s·euas e-r. de me tthc,trr 
~Lt " ' rto 1 •jOu tr qu" cetn:.18 rn.~mie-, qut touPnt mon 
a'l~ n1t té;tc!tt11t do aon re>ultat se ~ardent blm 
'1e m1mutr .. 

En toUeue, les bomm"' de plu. de trmte ana aont pres
que t<>ua des consenineurs a tous crtl\I Je crol.s cependant 
qu·avant lonrtemps. le pantalon de lantabic 1a>ec ves.on 
tt 1tlet unis> ou 1e \'C.ston·g,Jt:t de f"nta1Me la\·ec pan
talon unll se verrom a la vlll• et se couperont dans les 
flllll peignes AUSSI fréquemment QUC dàllll les ChC\'IOte• et 
twe<'do spart. Même. Je pariera~ mon atylo Bayt.rd contre 
un Pruneau que nous a.Ilona voir rtnl rer en ecène Je cUet 
de l&ntalSle dont nœ ~es Ul'ertr.l tant d'hew'1'W< el!et.a 
et de varuie. 

? ? ? 

- Ame.n~mo1 \·os peil~ e"Df&nt&. 

Ce dlaant l'ho!nme ta.sali .t s~• dt car~r la ~ d an 
Dambln. P<re lm·~•. u C'OllMlt b~ k• W&Dt.. •· 1..s 
al-; li s..ut =eux que quJconque ce quJ leur OODV1"'1t ..
:~.ir r1.lt pW.o.r, car, cll-'Que Jour, U r.ço11 des dWLDes d e 
pett•3 cLen'->. l! com;;irdld au.al lea awn~ne tt lea papa.s e. 
demi·m;,ts, il es~ leur con...--el!ler. 

C t'6t ie chef du departemcnt ~net du Bon Marche. 
Papa.. et mama.n:. de premteu rommunianrs. ~-•OJS 

a luJ~ &mt"nez~Jw vo:rt entant. lJ en !era un petit homme 
heureux Cl fier. Il 'OUS !ml \'Olr Sil C<lllectlOD unique d e 
C06lumes PoUr premiers communiant.;, collection la plu.s 
>&rtee qui soit. où chacun trouvera exactement ce qui oon
v .cnt a son goût et à sa bourse. 

L·•rl&to<rauque costume E!on uent la pla(:e d honneur 
dam ce';e collection. 11 y a &113.>l dee c "'*'mbleu. cœta
m"-' <t paroe,,su.s a.ssort;$. et <le nombrtUMJ> cl'fft.ona exclu· 
11vn pour l'hab1l!en:ent cért·monleux des jeunea 

Ce P• ernel che: de d~ent vous coneelllera alliSI 
pour l'acha: de totts :es delalla cl• complfttltDt 

Au Bon Marcn•. depar:emm: conf«UOO 1arçonneu, rue 
seuve et bout Botanique B:uxruea. 

7 ? 7 

Queb détail$ adjoindl<' à ce nou.cau complet ? La llgne 
ht-d<"'1n peut nous serv:r do 00..e paur choli.ir la te1n:e 
de bue de la cravate et de la pochette. Le llnge. daM ce 
us ura belge ou champqne Jamais bl~. Le blanc, 
con.111déré comme neutre et 1u~cp1lble d'étre 1114 a tou· 
te. le. sauces. se marie le molr13 b1rn avec le brun. Sur· 
tout 11 la peau est basanée, II faut éliminer le llntie blanc 
avec un costume brun. Avec un compltt brun et une che
mlM? !Col BMOrlll clulmpagne, un ntgro pur sang noir. pOur· 
rait pa;.,er paur un métis 

Dana le cas où l'on choiait du l~e cràm~. bet&e ou cham
pagne, avec la cravate he-<le-vtn, lea Chall4Settes oeront 
Ml8ea. les souUers et le char-u bruna. nws l~rement 
plu• clair& qu• la telnte du oomplci. Alnal, on aura une 
tonuc classique où le 15eul reüet est lourru par les déta.Ua 
de lelnte claJre et la seule faDtall!e par la cravate 

7 ' ' 
Des cheiruse6. des aa•-a:ea, de nom~ dh..,,.. tou.s de 

qua'.1te .on: so!des •<te 50 p.c de rtduct.Ioo da.ns toutes :e. 
tuccursaleo Rodina de B.-wcellea: 

Roduu: 2. avenue de !a Ch.-; 
25. chaUSStt de Wa\'re; 
26, clulu.ssee de LouVl.ln; 
t~b. rue Lesbrou.ssart; 
44. rue Haute; 
68. chaussée de Water loo. 

? ? 1 

A la compasluon sobre décrite cl-deaus, on peut en su~ 
stltuer d'autres plus vorant6 Un el!et tres heUttW< q ui 
a1n•m r• d'"" 1ntM-~î~ à ., m".. r H n"i•,... -" par 1·~dop.. 
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Uon d'Une chemise en popeline t. !-1 blcu-uur. Que sur 
ot tond bleu ae M t&che une !fine brune et noua entrons 
dan& le a«teur du ra1!inement. Cett~ ch•mlli<' ne i;e con· 
9Qlt qu'&vec col tlll30l'tl. 

? ? ? 

- 06llcleua;o oo1rée. dit J acqueline à eon mari. No:re h6-
- ett une fée. Paa un !nst.a.n~ on n·a pv.rl~ de crùie, nl de 
polldq\là Ocmment crée-t-elle une atmœphère a\Jlbl eate? 

- Elle a un eoùt exQUll!, renchérit le ma.ri. C>.i.ns l!Oll •Ion 
i. n 'ai rencontrê que sourires de Jou .. femmClll et aounre.s 
de neura. 
i. d6ootatk>D fion.le avait été coml)Olh par Frout~. de 

l 'Annu.e LOulse. P'rout.é !avenue LaulSel verid ioutes les neun. clftl plus modesCes awt plu.s eompCUNl<a. 
Frout.é, compœlU!ur d'harmonl.,_ norales. pu plua cher 

q1fun tkw1st.e; une aeu!e a<treme: 27, A\'tnue Lou~. téL 
1184 3a IFIOW'Op). 

? ? ? 

Dana ce eu. la cravate doit rappeltr la t~1nte du com
plet. Ortce aux soldes qui n~ aoru ofteri. en cette sa!· 
aon, n0<a avons pu augmenter à peu de frais nos d1spon1-
b111W. en cravates et leurs vartétéa. En voici une en belle 
eue brune unte toute pareilJe à une autre que nous 
avions payée •5 f rancs. Celle-cl n'a coôté que 25 francs. En 
voici une autre, méme prix, qui all~ trois ran~ées de chc
nons blanca sur troiS tondis bruns de dltfrrtnt~s lntenslt~ 
Avec celle-cl pq moyen de se tromper; Il 1 a dr.s bruns 
pour IOU$ les cœtumes bruns; c·m une cra,,.le asaurance 
pour 1.. • chromoptlques •· 

Le choix de l'Une ou de l'autre de ces c.-autcs det>tndra 
de noue humeur, de la lunuére, de la saldOn et du carac
tAre de celle que nous \'OUion. lédlllre ce iour·lt.. 

7 7 ? 

Oal>to!l.. pour vos cbemlSœ sur mcsurea. au méme PTlX 
eue la Mrle. voyœ la succursale Rodlna, 21, rue des Champs. 

i ? ? 

A la cravate bnme assortissons une pochette de aote unie, 
l peine vlalble. Les pOchettes 1.0n sur wn co1ma1ss..nt une 
trie rrande VOllJe à présent. tout oornme d'a.Weurs les po.. 
chetlel de 10le à dessins ca.shemet"re multtcolor.s. 

Il 1 a deux ano. avec le complet brun, les audacieux e\1$
aem arboré un chapeau bleu ou vert, Ce contraste a éle 
Yl1- c mal porté • au point que cet hlvtr on a \'\I dlsparal· 
tre la prauque beaucoup molna outrée du chapeau brun 
anc un pudessus bleu. Le feutre brun. en ce cas ~a 
la ptaee au h<llnbouril nolr. ~ plus <'r. p:ua en t&•eur 

Pt\lt.-on porter un homboure nou- ou un chapeau me:on 
aYec un oomplet brun-havanc-el:\lr ? 511 1'a1ls!alt d'un 
brun mazron ou tête de n~ Je n·y \'trrats pu d'obJec· 
Uon. Maa avec du havane clJur. cee ac«sSO!res. malrre leurs 
revendlcauons de neutrallte, m• para!Mtnt peu oer ams. 

A\W un oomplet brun !one.;, al l'on parte un de ce.. doo.x 
chapeaux neutres et n<>lrs. on prrndra soln d'accentuer 
rettet en chauuant des souliers noirs au .... 1. Atn.<I, on obtien
dra un ensemble hablllé qui se trouvera à l'a!Se dans un 
aalon ml-cérémonieux ou au dancln11. Dans ce cns. ln chemise 
et son ool eeront enoore champaene ou de t•lntes unies 
approcbanttt. 

? 7 ? 

On ll'OU'" toua les uticlœ Rocllna au Ooneo. En caa de 
dlftlculth. krlre t. Rodlna, Bruxel!ee. 

' ? 7 

Attendez. si cda \'OUS conrlent, attt'ndez les premiers 
beaux jour. pour prendre h\T&lson de votn' nou• eau rom· 
pl•t de printemps. !>fais n'attendez pa. p lus loncternlJ.' a van, 
de le commll.llder. Pourquoi ne paa ' ous y prmdre un meus 1 
d'avan~? Pourquoi ne P&.5 donner d t l'ou\ m.ie à \ Oth • ra.a
leur qut, maintenant, travaille a ml·rend ment t:t Qut. dans j 
troll aema1nes, en auu par'1e .. u.s la Wc? 

Il. l'heure nctuell~ toutes les nouveautés de prtntempo eoot 
en stoclt. Aucw1 dangrr qu'on •ou.s colle un l'05$iil>Ot Le fait 
que le taWcur n • i;.as trt,p de OO,.Ocne vou.s vaudra une 
raçon plus so1gm'e Il ne a cner\era pq s1, lors d 'un -.yace, 
vow; trouve""" une manche t.rop longue et lui demanderea 
de la racrourc!r. Il wurlra f.l. t l'Ulil\yage suivant,' oua l 'M
tlmez trop courte et le prl"" de la rallonger. 

Dans quelque., semaines, •l vous vous montrez pueilJement 
caprtcteux. U vous ememut promener et, lntén eurement au 
moms, \'OUS souhnlleinlt à toU• les diables. • 

Rendez \Ultc à votre tailleur les Jours prochalns; comman· 
dez \'Otre deml-clSOn ou wtre complet de pnntempo •t 1116-
ci!iez que vous n 'él<'$ pas prusé. que \'OUS n'en aurez pu 
beso;n a•'1'nt les prem en besux Jours. 

7 f f 

li y aura b ente.: un o.n. la Hollande attendalt la ..-aiue 
d·une pe!lte pruxess<.'! Vous rappelez.vous? 

Dans la trtande \1tr'\ne de la façade botaruque du Bon 
Marcbé. un aru&:.e avait ri'alilo.· un des plus beaux 6!.&lacu 
qu·on a,· vu. Le Ultme en ~tait la D&ISSallce du Blanc. ilt 
les rrulllers de •ptttateura nooourua pour volt cet.te merveil
leuse creatton. d'o~rer le rapprochement entre la ~ 
du Blanc et l'hcu1cux tvrnement attendu pu na. volalnl 
du Nord 

Que nous n'serw cette annee le cré&teur étalqlate du 
Bon MaJ'ché? Voua le •crrco: bimtbt. 

En attendant. n'oubliez paa que le bla "' c'est aUlll le 
linge lmmacul~ment b:11.11c qw .-..hausse le. toilette du ren
Ueman. 

Aa oour.. de la .eemalne d<• BLanc, nsuez le départemect 
chemi.>er:" du Bon M&tl'M Des cnfat!oo.s nou\'ftlea. du 
colono nou;esn, da lan:atsl<$ de bon iro(lt et .....i del 
cbemi.e. et col b:ana 11('.l'Ont exl>C*- t. des prtx .,.._t 
&\•&:l!.ageux. 

Au Bon MNChé, rue Nem-e et boui. Bot&nlQ.ue. Brwtellea. 
Le departemt'nt chemlscrie ee trouve l.mmédlaument en r..,. 
de l'en'l'ée principale Botanique. 

? 7 t 

Demandez au tallleur un bout de tissu .- erand pour 
\'O\JS l'<!ndre compte de ln teinte ou des teintes exactes quJ 
forment le dcssm Avec ce bout de tissu en poche, promenH
vous en ville. !échet lrs vitrine.., voyez ce qu'o!trent lea ch•· 
mlslers, les rhapellN~. 101 chausseurs. 

c·est dans le choix des Mtall.• que peut s'exercer le mlewt 
votre bon goôt. votre fantaisie, .-otre personnalité. 

Promettez.vous. cette Iola, de ne plus commettre l'etnW' 
si fréquente d'étrenner un nouveau compln avec dea -.lewt 
accessoires dl.lpanate~ et mal assortts Prenez I& r6ooluUoo 
de vous composer un enkl!lble. 

7 ? 7 

Pour la toute belle chemUe. 
Kestemont. 27, rue du Prince.Royal. 

7 ? ' 
Durant sa vl~. ce nouveau complet verra dU1paraltre au 

molllS SIX cravate-. Pourquoi ne paa en acheter au motna 
trois dès le début? Il ne \'OUI en coûtera pas plua cher, en 
tin de compte: bien au contraire, vous ttal.1.serez une trrOllse 
économie d'usure en chan&eant de cravate tous I.e& Jouta. 
Fa!~ de même en ce qui concerne les chem!.lel app~ 

priées à ce nou\'CAU complet Achetez une nouvelle l>'llre dt 
90ullers assortis. arhettz dea cha\1$.....,ttea: acbete& des pnta; 
achetez un chapeau. 

n ; a encore d'excellentes occastons à faire d&na les IOldea. 
DON JU/u"' S48. 

Petite correspondance 

Nous repond10na oomm~ d'habitude • toute d•mande 
C"Prn~t la lt.ôlltttf' m u t·uJ ne 

joindre un t im bre de tr. 0.75 pour la repo nse. 
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Les classiques de l'humour 

Un homme à poigne 
Le monsieur .. bllrblcbr dont le haaard &\'ait rait notre 

voisin do table, au • Oal6 du O<>Uar au pair • . •'exprima en 
~termes 

- Voua me laltea rluntr a vec rotre MU$SOl!nl 1 ~ A voua 
en:eodre, U llÎlraJt le monopole de l'éners1e !.- Mai CIUl 
vous ~ j'ai aulllllt de c."&ll que Ici 1.. et même plua que 
lui 1 ••• 

A = m111s. un l"'fo llOUrlre lnaédale rtl.rOll5a nos lt 
nu. P\14 noia bllm.cs tous WM! cofltt lnduJcente à la ante 
d• muwe:ir a ber lchc 

- Oui rçpr!t-U. Je sua un homme de fer 1 ... DepWa la 
rm de 1.. ilJerrc. J exerce une dictature tnne"1bl• sur le 
xxnte anorul~ment de Plu1s. Sans arm6e permanente. 
l<lnll chemlscs noires. p;'lr la seule magie de m a volantt. Je 
rais marchtr tou~ le monde a u doigt et à l 'œll .. 

- S.ns bbiu" 7 dit M. Trcmpotte. vous êta une es~e 
de roltolet ? .. 

- Un cm1>< 1 cur 1 ... di t le monaieu. ,à barbiche. 
- Et lrs c1to) .. ns d u XXUie acceptent sans révolte de 

R courbér sous •otre rérule? . 
- P:irlal\<mcnt 1. 
- Eh bien l dit M. Trempotte, vous avez de la chance 

que Je n'tubtW: pu \'Q!re quartier 1 ... 
Le manslC'Jt à b:irblche. pu tunlde. le repnla avec une 

plllr RUClllln1e , 
- Vom Ic:lez commo les autres, dit-il 

On UJStant, noua eralcnlmes que M. Trempotte ae laia&• 
alJcr à ~parplller et présomptueux al.IJ[ quaae vent. du c:el 
Mals 1 autrr. mpaVldc, continuait : 

- J e n 'ai nen d'un RJ&OU!lot ou d'un Paollno. Je p6le 
à l>tllll! otnt qll!ltre Urrca.. et Je ne saJs manier ni l'a<» 
pette ni la ooUcheltl!lrde. N!lnobstant, J'obtiens d• ttlultata 
extraord1nnlrrs • ... Rien ne me résiste 1 ... 

Ll!ant dans nœ prunelles com·ergentes un ardent d~ 
de lll\'Olr le monslrur à be.rb!che expllqua: 

- T oi que \'0111 me voyœ, Je me fais des rentes en rt..D· 
çonno.nt mes ooncttonm. J e n 'exerce nJ mèt!er manuel. 
J)Rl'<e que c'r.st trap ~nlble; ni wt!er lnt.eUectuel, -
que e'r.11: trop mal rttrlbuo. 

- Alon, de quo! \ l\"n-\'OU> 7 
- J e prcnclo l'ai;;ent ou U se trouve, cl.ana la poche del 

autrL'S .... 
- Et on 'ow 1~ donne 7 . 

- !':Ir Corce ' Je \'OUS rtJ*~e que Je suls un homme de 
ter 1 

• Je procèdr d'obGrd p!lr hl penuas;on. et Je r.xe aana 
me IAcher b r::inçon d chacun. • 

> Ca re:iss!t &\'CC le.• faibles et le:s runorés Ils a·eml)1'8-
d~ m emoyrr ee que Je leur demande. 

- Et ceux qui r~t<'nt 7 ... 
- J e les menace, mansleur. J e leur écris dea !ett.ns com. 

mlnato!rcs, et J'nu;;mentc froidem ent le cb1trre de leur 
rançon 

- E1 s'ils no ct'<l«nt pas ? • 

Le monsieur Il bru u1che rronç;. les SOUJCIJ.s : 
- J e Ira e.•t'cutc 1 ... cllt-11. 
'Et nous comprimes que cr diable <l'homme ne mentait 

pa.s 
- .:o;o t.rOUY<2-'011& p:u qu'il ressemble à Landru 7 mur

amra li.! TrrnlPOtte 

O::i prl!end ~Io Pn.nçaJs est reru d 'mdépen<lance ? .. 
reprit le mons1~ j\ bo.rblc~ Q·Jel!e e?Teurl ... J 'ob!Jena 
a.i mes •!cumn uœ obê~e servue. Mes auJeta IClll~ 11 

1 

blfn dr~ qu lis d/<term!n•nt eux.même. ce quiJ raut me 
donn!T 

- Qu ' tmea 
- • P1 •1'rlv oiutu 1 ... • Et •• ku ra.nçon n e.t PM a.sat2 

AU CŒUR DE LA SUISSE 
La GRANDE STATION EN 
VOGUE pour cures et sports 
Installations de premier ordre 

mtl"' F~~lœ wSQ~p.w ~~m~o~"'~~i~~: 
f:UN tCULA ~RE TA.uBSH IUSQU"A · 800 M O"ALTITlJ!>~ 
COU RS CRA TUI TS " l ECOLE SU~S! DE SKI 
rous FitAIS COMPRI~ DM<I UNI TAXI Ol SPORT 
VINCl • DEUX HOTELS POl;R !OUIES l!S BOUllSEI 
4RRAN CfMf "'-'TS JORF A ITAIRE.S A 60"'°' ~~AR(Hf 

Ol M A N O lZ. PIOSPICTUS AU 
SYHOICAT O'INJTlATIVl 0 fNC:n.HaC 

6rinddwald (Suisse) 
Passez vos vacances au 
BAER GRAND HOTEL 
1118 CR.AND IUllU 19) 

CENTRE SPORTIF ET MONDA IN 
PRIX C:LOIAL Of P. f R. 18.- !TAXES, EC OE S~I COMPR 1 

HOTEL ADI ER : deputa 12 f r 50. - J Fruh. DU' 

ZERMATT 
CENTRE POUR LES SPORTS 0 HIVER A 620 M 
D'Al Tt TUDE. ENSOt.EILLE SAN$ BROUILl.ARO 
NI VE'IT. STATION 0Es VACA>;Cls HEUREUSE 
ET SALUTA:RES, ['. FUtNE BEAll?t. AU CŒU• 
OES Pl.US HAUTlS ALPES SUiSSES ECOU SUISSE 
OE $1(1 011\ICEE PAR ono FURRVl TRAIN 
OE SPORT ZERMATT-RlfFUll()O("'· 2400 M 
OIX· SEPT HOTELS ET PlNSl0"'$ AVEC PLUS Dl 
1000 LITS PROSPECTUS, ETC PAR lES AC(NCES 
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torlt-, ie pille leur appartement, Je vends leurs meubles, 
leura bijoux. leun bardes 1 ... 

- Maa c'est de la 1) rann.te 1 ... 
- Appelez ça comme "" voudttz 1 . D me faut de l'ar. 

r ent, b«wocup d'argent. s·u y a c1e& récalcitrant.s. je I• traque, j'emPolMltU>e leur existence, Je m'empnre de Jeun 
salalr~ et. si ça ne sulllt pes, Je le& Jette dalla un cachot J 

- Et oo \'OUS Jal..se de la aorte brtmer voe contempo. 
raina f •.. 

Le mon.sieur à barbiche pinça son revers de vest<ln : 
- Je Vi""4 d'obtenir ka palmes académique.. dit-Il s·u 

7 a p<lrt1l! vous un :ncréduk, qu'U vltnne s'ftabllr dans mon quartltt, et Je lm monu-eral de quoi Je Su1s capable En SIX 
mo.a, Je me charge de le mel tre sur la paUJe 1 

A ce moment survint un nouveau citent. C'ftalt un .eraent de 1·We tJJ< M. Tttmpolle étnlt aUe quérir avec toute 
la dlscrètl.On désirable. 

- Haut les mains! dit l'ageut 1n braquant un revol-.r 
de tort ca!Jbrc. Ou e.>t. ce re<louble bandit? 

- I.e 1·01c1 • criàmca-nou• en dbl&ll'lllt Je monsieur • 
barb.che. 

11 prtt un air tt't• étonne : 
- Mol. un redomablc ~andlt ? ••• dit-il. J e 1U11 le percep. 

tcur des contributions r ••• 
RENE PUJOL 

Lomme ces chaussures 
sont brillantes• 

.. ~UGGET" 
------=-POLISH \ n existe un• cr~me Nuccct pou r chique genre de cuir. 

On demande un ts~ ministère 
Le mlnlstm de ta reparallon des erreun. 

Mon Cller P""'<lllOt P41 1 
Je voudrala dire à C. V 1paee 308 du 2'I j&nYler) que l • 

ne part.aae paa son Ldée, qui me rait fttmlr d'horreur, <lOn. 
cernant le rétablis.sement ertectlf de la peille de mort 1 J• 
sUla de son avta. llCU' cootre. quant aux auuw polnta d• son proaramme. qUl denalmt etre retlOlus par un mlnl6'tre 
de redressemem des toru, et de rèpuat!on a .. erreural 
Notre habtle Prtmier mlnlatre Pourrait utUement - n'&y&nt 
pu de chazae de p0tteteu!Ue - chanaer sea tour& d'» 
ruon en toun de ~n>Hlt et de ...,..tlOCl l dfectuer 
dana tous les mlni.teres 1 D de\'?'& •ellltt éC~nt à J'au
thentictté des cerllflcau. et autres c pl~es à convlcUona • 
des nouveaux-venus de C<'UX principalement, de qUl on 
dit qu'lla ent.ttnt llCLJ' le plafond! D IU! faudra. le ,,... 
écbta.n: une ~ d. c lntelllim« Serv\ce • . dont lei 
1111ent1 aera•cnt reerutœ P"m>I ceux-a m- qut ~ un 
bout de parchemin à défendre: lea c rtate& sur le carreau 1 
redUlla à la paUYret.é honteuse! ~ mlnlat.tte de rem
ment et de repuauan aurait une exi.stenœ tphâMre D aura aulh de re~Ur patU>ut la llberù Unsu;aUque, dl.na 
tous les domalnea. D aura IUl!1 de donner &&U&faotlon à touts les vlctlm<'8 reeuœ de la guerre. D &ura 1um. enAn, 
de confter le redre$Sement ou la réparation de l'mdex-num
ber lmade ln En&!andlJ au c Fonda df' rechuches oclentl
tlques 1 t Apre.o Je c lavaae • de notre Indice c national • 
et qu'on dit troqué. on pourra supprimer maints émolu
ments encore c stratospMrtques • alnal que le c min,. 
t~re dt redreMemtnt et de réparation d .. tort.a et erreura 
min:. '.tn•lles • 1 F V. D. Bni.ttllL1 

------
GAND RO YAL SU D 

LE RESTA URANT DE L' ELITE ----
Diplômes " scientifiques » et autre• 

Le c.a1 dtt lnctnlnars. 

Mun cnt1 Pe>urquv1 Pu 1 

Votre correspondant J . C. (P3J• 3061 ~ P"talt sup&
neurement au courant de l.a quest:on ma~ !.:. candld•t.1-1n&tn•"1l'• du 1rad• IC!ent.nque sub...mt bel et b:en une 
q,rruve preparr.'.oltt sulvtnt pendant ~utea leurs étu<IM 
lei mtm"' cours que les m1en1cun du grade l"Sal &t •U· 
bJ.ssem t peu de chose pl'èe les m!mr> examena 

D e&t donc tout a fait normaJ qur lt ~nat. pull la Cb&m-
bre ""nt ...connu toUt dtm!erement qu'il n'y a»&Jt pu Ueu 1 dt fa.re de dlJt·nct.cn rnttt ces dtux carf<!ont! ~r 11?16-

1 
mé.S dt nheau unl\itr$'talrf" A part r~1a 

lJn wwtru.eu1 du p1ude ,c;.it.1U&/UJMt. 
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Linguistique et chômage 
Commua. l'on dtmonlre 

oe qu'on o• ,-oa_laU pu du &.out dtmootru 

Mon chrr POIUqllol Po.i 1. 

On &lpl&le qu-W:. orp.o.ism.r qu! a'lnUtule 1 Syndlcat fl&

mand n&tionAJ • fait a~r m llBYI flamand une aUICbe 
<laœ lrujuelle U amnne notammmt que. IW' cem cbô

m..an, Il y a en BdglQUC '°"""'~"' Flamandl et trente 
Wallon& 

Pllllr qui OQnllalt le mara.sme dana lrquel ae debattent 
notre lnduotne et notre oomm•rœ, Il n-y a pu le moindre 
doute qu~ 1 .. •mployeurs se f lrhent tperdument de la 
qualll<\ dt' Flamand ou de Wallon de leur. employes et 
ouvr1l"l"t; qu1la cberc"ient un1qut'ment • recnittt le per. 
aonMI dont Ils obl!cndront I• m•1lleur rend•ment. 

Que faut-li .., conclure. SlllClll que la lutte pour l'ezla. 
tence at ntfute a œllX QuJ ne connal.saent que le llam&nd; 
que les ptünalnlS qui chercilmt à llO!er Id Flamands dam 
leur Id~ IO<ll des cr1mlnela. cloubl& d1mb6ales quJ a!f1. 
chent i., mal dont 11$ !Ont la ca-. 

• Quœ vu11 perdere • •• J . H. 

Bilinguisme intégral 
Ecale fout.lu., lnteirai.,,, dit oe Wallon 

Mon rh.r Povrquoi PtU 1, 

On na&~re Lonque - pour ne prendre. romme exemple, 
que Y<>tre dernier numéro - M Paul Ramg preconl.se que 

tous les nou,...ux foocllollll&lre9 de l"n&t pœ.rdent dana 
la perfection les dewt langues <pourquoi pu les trol$ lao
ruœ nauonales 71: lorsque M. c. v ex.1,e que tous les 
salartta, non "'ul•ment de ll:tat. mai.s encore des provin· 
cea et dca communes. connaissent parfaitement les deux 
lanlU.., ces atmabll'!" correspond•nta vont par t.rop fort. 
D1ralwm paa, à lea Ure, que les lnnombrablrs gardes-<:ham· 
~trea, tontnlnirra. gendarmes. facuura. rarde-barr~re& can. 
IA:lnnlera tl conclrrres d'kole. de Belslque aont capablea, 
par delà ltur pato!a maternel. ~ a'""'imller le français et 
le nttrlandala au point de pou\'Oir a·npnmer tmpeccabl&
ment dana c.s d.wi: langues ? 

L'txpJUSlon · 1 oonnaiosan« approfondie• des d.wi: Jan. 
CUM.. ou des 1.rOls lan~es. n'aurait aueun tena sl elle ne 
a:gnlllalt la poolSeSSlon ~ étendue, nuancée et cor
recte <!<' chacun" des langues. dari.s l!<ln vocabulaire. daru 
sa lex1coloe1e. d•n.• sa syntaxe, dan• ... 1dlot!Jlme.•. dans sa 
p.rononctatlon, dans 800 gêntt n faut. Pout envisager ))TB• 
llquement la qutatloo. se garder d·un purisme excessif, qui 
exigerait d'un guichetier ordinatre le langare chAtlé d'Un 
doct•ur rn phUoeophle et lottrts Maia ll faut tout autant 
s.. rard•r d'une compl1U""'1Ce etourdle - ou inc.éres6ée -
Qui .. contttltemll , dans le Wf dt rhaque foncUOnnaltt 
soumis au f11meux bU:.nguJsme, d'Une conna1-n« ndlru· 
lement imparfaite de l'un• ou des d<'WC Jancuea. 

La ""111e aolutlon digne d·~tte envlsagtt ..-rait - " elle 
ftait possJble - ceUe ou rhaqu• foncUonnatre biliniue 
1eralt en état de l'expnmer md1f!lremment dans les deux 
langure """• aurun de ces accroco qui rtvèlent l'!nsur
ftsance de ln lt'l'Ond• lam:ue r1 nrovoquent l'ironie du 
public 

Et c· .. t lrl. quand un y renkhlt, qu'apparait l'bypo
crlsle du bilinguisme En prauque, c't9t B<-ulrmans qui 
ferait otTlce d"txamlnateur hnl!l!l>Clque, et. PMS&nl son 
êpr.u-. dt\lnt Brulemans. Kaetrbrwk s..ralt IA:luJours sùr 
de son acc~t · mals. qcand viendrait le tour de Tcban
tcl!è!, och enne ' c.. 1eralt une auttt histoire 1 Jam&!S &a 

Sorte ne pan1mdralt l taire ~mir un r con!orm• - pour 
ne citer qu'Un Infime détaU Ex&l"raUOn. mau\'&lse fol ? 
Noo 1 Il n•ut, pour a•en conn1nttê, que d'avoir soua les 
yeux. les tpreu\l'a !!amandes 1111J)Ottes depua quelques an
n~ea à dt J•un.,. candidats ,.allons, pour la collaUon d'em
ploi& do t·adnHnlstratl<in. où la connalH11nct du néerlandais 
est d·un.. lnutlllt~ abeolue. 

B1lln•ul1"'" <-•t un• foutais.. int~ale dont ne 'eut a 
1ucw1 prix !°tille \\allonne, laquelle n'a de l~na de civisme 

ADEL BODE 
~Ul08V) t..UCl·Ji.J" rEa..vEA.?QUl Ay ). CHAMP., Œ Sic; lt'" 

... VS R("°"M(S PRQSP!Cl P"'R 8 Uî-iAU RENS "'DfcS()O(" 

Rddboden OBERLAND 
BERNOIS 

PARC HOTEL BELLEVUE 
Hôtel de famille. Construction moderne 
T oous conforts Arrangements intéressants 
Prix de pension à partir de fr. s. 12-

DAVOS 
1 .,CH.OO ~OPR.·DlRECl 

PARSENN 
STRELA 

Cu"d Hot•I et 
... lweih-r• Dn 

Lit1 

· ~us.erv 80 
C .. r1t•" S"'1· 

"···· ~pt M bec ker 
la"ld--v 1 0 

C.eAtraJ S"°rt-
H•t•l P-rcor 
A St iff • ' 
VetSO'I 11).J 

l•P'""ade Sport· 
Hô t et 0 r 
I St e111 ""'1~ .J:J 

S •••y Sport. 
H 0 te I 0 1 

A V M1v1 ·e 100 
H6tef Sc-hwel· 

Litt serhof 011 
~ ... rtftotel SMttet K ""~·me.et 100 o., p Xh AMI 100 (deft $portMtf'I 
Sl"Jrthot .. lh•t•._ Pr()Or H ( S · •• •• S0 

O.t St VL.11., ........ &'.: S"tthOtel l~•"'•hf' 
Hlt..t Vlct.,t• Pfoot '' 1 S0 

0.t A ICli.lhr> •••. 1C ~•r•uftf• Polt · 6 
S'"°"U10te' Me .. rt...t S"rttiiot.S 

Prog. Me.., 6C - u ,.... Si .,... SO 

Le pays du ski et des joies hivernales 
P'IWhcité '1C' ,,.. Z rt ·h 

39C 
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l r«<volr de personne. et qui est d'autant plus consciente 
d• tDU~ ces choses, qu'elle est, en ~fn~rat potnlottt, qu'elle 
Il appna le flamand et que la 'I• lui en a rait retenir 
oc QUI m.ér1talt d'étn retenu. et. qu enfin, et surtout. qu'elle 
... it ce que c'est que de connaitre une tancue. paru qu'elle, 
au molna, connait bien une l&n111e znaanlrlque, qUI n'est 
pu un Idiome en gé61ne artlllclelle, l'a<lmlrablo J.anaue Iran· 
talM 1 

Permettez.moL en terminant, d'envoyer l M. Pau! Ramat, 
l M. O. v .. et l tous les bWllaut.stea slncèrea et déslntA!rea
'61 <U n'en eet point d'autres. j'en au.la cert.aln, parmi tous 
tœ lt<:kunl le cordl&I aalut d'un compa.tr1ote IOUt aussi 
motté qu'eux par la p!Jophoble aktlvlate, tout aussi d6&1-
..... d'une aolut.lon lingul.stlque inapl?M de l'aprlt • ~ 

Albert Ier>, mals - peuHtre et malheureuaement -
plaœ qu'eux par i. ne pour Jucer de - W.- dans 

Hal!U quotidienne. et, par ll-mlme, plus enclin l cber· 
elililr la dlJflclle soluUon d.a.na loe tnata J>OllS!blllt.û P* 
-tee. 

VeuWez a&reer. etc. L D. 

~~ 
THERMD· 

CUIRASSE 
"' est conshtu6e por deux 
feuilles de Thermogène cou· 
sues sur de la go•e hydro 
phile. Elle est taill6e de 
façon è recouvrir le do• et la 
poitrine et munie d'ottochos 
de fixation r6globles. 
la Thermo-Cuiraue assure 
les bienfaits d'une chaleur 
constamment entretenue.EH• 
previent et combat toujours 
avec succès s 

TOUX • RHUMES 
BRONCHITE • GRIPPE 

n.,, Pki.11; AJ•lt.1• JO fr, E_,••16 l.SI 

k Cr6alion 

THERIDli!IE 

Moins de députés ? 
Vo~ 

Mon cher Pourquoi Pa , 
Votre oorre.opondl<nt t... V. B CPll&e 301) commentant ma 

lett.re aur • Olo~ene • a!tlrrne que c les reforma préco
~ oont exactement celles • dont ne veulent i. aucWl 
PJ1Jt MM. lea poUtlclena • C'eat Juate. en ce aena que tu 
seuls QUI auraient le pouvoir d'amender les llnper!ceuona 
de not.re ConaUtuUon aont pl'tt!Ument ceux qui en tirent 
ll&t'tl et. proftt. A ceux qui pre11ent nos parlementaire& de 
~~ ICUJO nombre, lia ne répondent pu: • Compte deuua 
et bols de l'eau •. ma11 combien d'en!l'e eux le peDKnt ln 
petto Le bar,..IW1 fllt un r•nre d'eun::lct conslden ccmme 
aul>Um" au Japoa, ma.ta li 1 a peu de da.n.ce de le vOl? a'M>
cllmattt en Belclque. 

Alnal le nombtt dta ~tâ tt ~nate\ln Ira tou.)oura en 
P~n. pulaqu'll est b&eé IW' l"accrowmient de la po
pulation. 

St lea mécontenta veu~nt la réducuon du nombre d• 
élus. Ils ne peuvent compter que irur eux-mlmea Qu'une 
Ligue pwsaante a·orvantae ayant Wliquemeot cet obJeclU. 
Qu'aux prochaines élecllona et dana toutes tes clroonscr1p
tlons, lb préaentent de• lbtes rerorrnlstes. 51 tous les m6-
contenta !ont -r Ctl listes, la réduCtiOD pourra etre 
obtenue 

Sl la réforme cal dans l'a!r, les électeurs ne peuvent 
compter que sur eux·m~meo pour l'obtenir. Dans ce caa. 
qu'ils mM!tent les ""ux provor~ · >Jde-tol. le Ciel t".U· 
dera Qui veut la !ln veut lea moyens 

Votre correopondant C. F . tpag• 3071, uiut en ae dllant 
d'accord. pl'ttonlae toute Wlt Uste dt tt!ormta qull titnt 
pour UJ'1tnlu Cette Us:e pourrait ettt encore bltn aUon
~ Ce qw m'incite l lui cl•er un autre proverbe tsrl de la 
sqesse des nauoru • • Qiu trOp embrasse mal étreint, • 
Que l'oo cocnmtnce par le commtncemenL Pullqu11 ap
prouve :a ttductlon du nomb~ <les élus, qull l&S6t e&m
pagne dans cette vtlle. et. c'est ~lement a~ l'~puratlon 
que l'on poWT& parlrr d·autres tt!ormes. 

C W., de Lu!g1. ----
Bonne volonté 

Exh...,..tlon au bon ~ns • I à la prudence. 

Moo cher Pourquoi Plll 1, 
Les événemtnta lnt.rnauonaux devraient noua ln<:lter l 

!air• irr&nd eu dea Ubertc consUtuuonneues reconnuea 
aux Be~a Pounant nombre de llO$ compatriote. &4met
tent sana dtplalair que cett.atnes lll>ertes sont vtneUltu 
da?!$ DOtle pays mtme. En mauè~ Unawst:que, p&r 
exemple, la eonautuuon n'at-tllt p,.. ou<ertt'JDtllt vlo:tt? 
Que pourralt-oD. pourtant, trouver JlUeUJt que dt la1*r a 
chacun la Ube~ de parler et d"krtre la Janaue qu'U pr~ 
!ère? On a deplott que deux derniers condamnt.a lurent 
Jadls •xt!cutts Mina avoir r1tn compr;s t. leur procfs. Et 
l'on •'acltemme •en dt nou,·eaux ca• semblableo. 

Dans son rt!cPnt dlacoUn a Vtrv1ers. M. Oeveze a dit 
que tout devoJt etre ml.a en œuvre pour que le Belee o·ait 
nulle part dana te pays l'impression qu'on le trait• comme 
un étranrer. C'e.t là une vérite que J'•I !orrnulée let méme. 

Et prenon• aar<!Al L'occupation allemande a semé l'ivraie 
en Belgique. Nous voyon• que le systeme est appliqué cll&Da 
te c dnUl8 nach O..ttn 1. Souhaitons qu'on se reaaislae 
de ce oolé a\1Ull que le c dmne • ne cban11e de dl"-'<. .Ion. 

Il !aut étrt aveuele POUr ne l>'IS reconnaitre que oeux 
qUi veulent la Ubcrtè pour eux ont tntèrét a ne pu cam
benre ceux QUI œu>rft1t 1ur un Chemin parall~le au leur. 

n t$l deo milieux 0<1 l on oe ~Jou~t en apprenant que 
les ~es totalltalr• débutaient en traquant la ~n
oerle. PUii oo est restt lndl!ftn'nt à la •"IUe d'anttatml-
1.15me. Mala U ne t•ut PM aller Ir.en tom pour constater 
qu~ des ca.whoHqun 1<>nt prrsttutl-• l 1~ tour et QUf' ie1 
proteslanta n'ont cutre de chance d't!Chapper au mm>e 
traitement. 



en mesure de soigner et embellir •otr• poitrine, 
oujourd'hui mime l'envoi gratuit et di1cret du 
POITIUHE HOUVELLE", ovvro9a n• SI 382 

au dNIUI • 78 c:m. lJ2 
à la pointa r 80 c:m.1/2 
au dusous r 71 c:m. 112 

du mamelon à 

odmirol,,lement illultré. Cette docvmentotion pr,cis.e, cle.tr• 
et grotuite vous 1ero très pr•c.ieu1e. 

la basa du cou 1 17 c:m. 1/2 
MENSU'RATIONS IDtALES DE SEINS 
PROPORTIONNEUEMENT à la TAlUE 

Oemonde1 renvoi grotia •• d ise.rel OU.X Loborotoire1 d' Hom\O
noth,ropie, SO, rue des Comme rçant., lrvx•ll•&. 

F' 'I.' • 

Ji, ~ ~ ~."'. • :· • • .t.: : ' ..... ·~ .. 
De .r ~ ti1'Jt:l:.S a ~ou.rra.: >...J 111~U\ tll~ 

beraers. Ce..ona de µrollier de tautes pen;onnelles µour 
générallaer et accuarr toute une catégor:e. Soyona tolé· 
rtni.. ma11 ex taoona qu'on Je soit à notre égard, et n·ou. 
bUona paa que, aprèa avoir visité dlICérents paya. noua 
pourrons conclure c·t.,.t e11<:01e chez nous surtout Qu'U 
fait bon de vivre 

Belge et h umain 

----
Mystère fiscal 

l'n~ ''°Cuhtte- no~ u pUC"3 t.he. 

Mon rna f'OUrqa..v• ras ? • 

n a <!te en\'O;t t. toua les empio>•urs une note expl1ea
tl\>e au auJct dt.,. r<'Cuperat ons a e!lectuer pour ta C.N c. 
Or au Ile• de s'rn ltnlr à la ma1ora11on de 50 "t du 
IOlllmta lnd:qu<'ft au bu.terne, Il faut encore falre des dt.<
unctJons. 11 1.a oalalrt·• dt'll deuxième. tro1s1eme ou qua. 
tr1tme paierncnta du mots aep~~·nt 2.5.000 francs par an! 
De sorte Que s1 le aa.ln1rc..• hebdomadau~ de la prerruer, a& 
maint eat dt" 440 iranca. k montant annuel correapond 
à :n 880 tranca c• ce montant tom.be sous la coupe du flec 
comme &Ult td aprt~ la note cxpiicaU•el: t.t.xe prof-
ne!le lr 8 25. C 1' C ~ 1r•nca .;. 50 'O ou Cr. 3 50. enaem
b:e fr Il 75 SI le aa!aJ.:, de la deux!em<! sem&.Ulo "" de 
481 tranca le montant annuel c:orn.;pcndra • 2$.012 Cra.nc.t; 
la tan p."Ol~onnc!Je NI de :r 10.50 œu., de lt. C.N C de 
rr i 70 et c.:k-cl ne peut ~. a~nttt l'ensemt>:e des 
u.~es ut ~ Ir 18 20 donc ~ $&!aire est b<aucoup plus 
~·eré et le montant à re•en" "-'l tnOllldre' 

Y aurtll.- que qu'un pamll ms lec~urs qut pourra:t 
exp!.;qucr celtt onomallt? Et pourquoi eu comb!na;.oona? 
Q u! '.ut on cn<vre fa\011Ser? A. D. 

Arithmétique commerc;a!e 
Comment f3.ut...U cakulrr son kut fice 1 

Mo n cher Pourquoi Pa• 7 
VolcJ exactement œ qu'un commerç..nt de prov!r-ce m'a 

e•phqu<! - compren:?2-VOUS ? 
lk&C!COOp de comme~c.. lanoreJll la façon de ca!caler 

le t .. ux exact du béMflCe qu'lla re.tlli<.-nt - ou màne c;u11s 
c crou:m. • rea.c.ser. 

Neuf Co;a "'1r duc. Us aJo;!tent au pnx d.acha.t un pour
ctnl&le determ:.ne. qu·1:.i a~p~t ttre :eur btiné!:œ. 

Err.ur 1 P<lur gagner brut 30 p c U n• w!l11 pu de ma
Jorrr :e prix d·ac1u1 de œ pourcez:\ai:e car, de cette !aço:i, 
~n o<' rh110era11 que du 23 p. c à peiJ'le Cat de 42 1 2 p. c. 
qu'il faut &Ufl'D'lettter le prix de "'' lrnt, si l'on veut 30 p.c. 
de b.:n<'fiœ brut sur le prix de vente. 

Voici la façon d'opher : 
Du chi!f:e 100, vou.; re~lrez Je po~rcen:.aae à réall:.er ; 

avec le ~ltat obtenu, voua divise% votre prix d'achat, 
auP6J'8,vant mulhPllé par 100. 

Exemple : Vous achetez un obJet qui. taxe compr<se, vous 
coute 13 Cr. 50. vous désirez le revendre avec 25 p c. de 
bt'n<!f!ce : vous avez donc : 

100 - 2S = 75 et 13 fr. 60 >< 100 m 1.350. 
1,350 : 75 • 18 fr . 

Votre art:cle, aOOeté 13 t r. ec>, <lev?'& 6!.rt l'e\'ftldu 18 fr. 
pour YOUS donnu un belletlœ de " p c 

Alnal pe.rlt. mon oommerçant. J 'a>-oue n 'a>olr 1>84 «m· 
pria. Et \'008 ? Figaro. 

Ne fumez plus 
1 

Perdez cette manie en htUt Jours et utlllln plus acrea
blement YOtre araent. - J'lndlque JT&ta ~· facile. 
Ecrtrt ; OALT, W, boulevard SaiJlt..Wlol:>al, 116, llTuxell ... 
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jd• VINS CH4MPAON1St9 
(U•u..J• CA..,,..,..,._) 

EN VENTE PARTOUT 

Â•nt9i.&r.a t 

C; ATTOUT, NAMUlt. T41 . 1tf 

L'astrologue du bas de Saint-Gilles 
- parlr de rvertt. dr suldde, elc 

Uoo chrr l'Okrquo, Pcs '· 
Co= nombre de \'œ oon1ttra, mua \'Ola de!llll1ldez, 

au sewJ de 19J9, de qllQ1 ura !àlte l'annl'<l !lOU•clle. Per
metU"e:r.-•·ous l wi mod~ astroloeue de quan:er de vowi 
communiquer btné\olement, a ce sujet. le résultat d'une 
lntemew qu·u obtint de son v1eU ami, Strtua ? 

Oil • aujourd'hui bien pes.slmlste. A ce point in&me 
qu'on ne ae demande plwi s'il y aura la sue~ ma\a blell 
qut.rul 6clatera le co.ntllt européen. 

Voici œ que m'a rt\)Ondu, avec sa coutumière ~rénl~. 
S irius, comme !• lui posais ceti.. question: 

- La auerre euros>ttnne éclatera ~ apm la victoire 
du eéMraJ Praooo 

- Vralmellt, mon ch<-r Strtus ? Et qu'flll.<e clone qui ~ 
rend s1 atftnna ut ? 

- C'est que l& v1cwlte de ce caudillo 1Jt!nnctt,.. a t'axe 
Rome-Berlin de loncucinner à plein rendcmrnt, ta France 
6tant l la merci dr lk'S rnnemis et l Anilcterre vofant sa 
force slniullêreml'lu dlmlnuee. Ecartons des l'abord \Ou.lez. 
voiu. l'espoir dont M· btrcent quelques Innocenta et qu'affi
chent un <ertam nombre de maihonnétea • l'Allema!f"e et 
l'Italie ne renonceront paa aux avanta,t• atnlt'«1qu0s rt 
~1otmquea tfer. cutvre mtrcure. ttc) pour la conquête 
cleoquela ell.. d'!>('namt d~Uls plw. de d.rus a~ leur 
ata~t. par milllardcl, t1 ICUl'b entan.._ pnr aull!c..,, Q Jant 

DISPARITION RAPIDE 
------et sans DANGER 

t C:e • • • PfO eHeU" Oft 
çGl.9 0 a.,oord. C t.orane • • 
bin d ovV•• oo• PfO\l•t qlM 
ro~I· ttOH COlllt~Uve 0 
ua d.,991-•Ht de• '+ntuor11 
tlooch1!.U•1 1. O~erdOOOD 
.... Me t.0.tdeilltt .... 
tl".... •porto~ t!M:OO 

da1re do.a• 1o fot•oll•• 

de 

l'OBESITE 
par 

OBESTINASE 

~O\tf "'°""" pt09T•nt'femec.t tallt "°"••· '°"' rt-g!JM:. IC:IU loUg..a" Dl 
prt•ot101u Il fovt rtto'bbr lt fonction• 
Hrnen1 ootmo1 dt• 51londt1 dtloll· 
ktt1IH Lt 11a1ttmtol Ob4ad.oou 
rt9Utu ltt 9loridtt rttobtlt ltt 
U<ttll<)ftt DQUftQ, .. tt pro•oq,1o1t l t:J. 
a'°"•• d .. 9•0...1.1•• '"'P-*'a"'.-.i qtit1 
t Olotd UtM .t eotp1 et1nu1ea• Olf MO 
'°8tu0.,tt•t .. dH OfgGl'ltt (Yt1tl 
Let vo1•t•t&11 k:.uac!:e no.eau q\olt 

~ totigi ... .-. M et.J:to:h!unnt 1 orçaa.&1'9t ~ 

e:-=.-"'~:l .,dFlt111:;:::: :ne:;::'- ~t::·: 2'i:!'!: 
Kom.att et hmrnn -1 ... H •tott doftl ~t" )et Pba.rmoeM• 

U bonn la bon. 

0BE~s·\T1 N ·A:S"E 
. -- - - -

au tableau rcprtscntant un FnulCù cha.s.sant &lurio~ment 
Cie son IOI lea ttrlUliers Qui. seuls, lui ont pcrrn1$ de vain
cre, Il relé>e de l'lmager1e li'gendatre 

- sana doute, Slrlt1$, sans doute. Mali Cl'O}et-YO!a QUO 
la poaealon de l'Elpaane ~1t à œ point essentielle? 

- Il n'y a encore qur nous autl"N, G.Stld. pour noaa rap
peler l'!Uslolre drs bo=es.. Voua rappelltral·J• .,ue les 
Hab6bourp, ~Jà. lors de leur rnu>do 1u1te ooatre la mai
son de Franee, a'eta ent l$Sllrill la ~ de IYas-sne 
par l•· ma:taae de Chari<$ de Luxembourv et dr Jeanne 
d'Arai:<>n ? Et avoz..vou. oublié c.,. paio.ies ou chancelier de 
Bismarck. en !evr1er 1870, alors qu'U cnoourartait la can
didature de Uiopold de Hohem.olleni au l.rOne d'Eapaane: 
c D serait d"un prix Inestimable pour la Pr\IUll d'avoir &ur 
les denièrea de la France un pays dont Iea sympathies lw 
seraient a.uurèea 1 1 Dois-Je enfin vous n:mettro rn mtmoire 
le prtx qu·attaehalent à la ~too de l'l::ap&pie LoulaXIV 
"' Napolk>o 7 

- Cela eat t'ral •• 
- E~ veuUJa noter, moa ami. qu'à .,.. fpoqurs. la Prance 

ne ~alL i-a elloore l'Ainque du ~ord et de l'Ou.,.:.. 
dont lea 1CCOUn en hommes J.uJ §Ollt au)ourd'bUl lndispen· 
sablœ ell !aoe d 'un bloc aermano-ltallen de cent Vin~ 
mllllon$ d'lnw 1 La ViCLOlre de Franco lll30l!le en clàlr : 
lntel?'UpUon dce oommun1cauons vltalea entre Marselllle 
et A.lier d'une p&rt, entre Boi·dcaux et Ool<ar, d 'autre part. 
En outre, le Sud et i.. Sud-Outst français """'11 à la mere~ 
non point peuwtre d'Une mva~lon 1 de toute façon, la 
France devra conacttr d'unp r antes [orcta l défendre !<'a 
P)'rén"61, ma~ aQrement à l:I m•tcl dea avions ltalieDs et 
allemand& qu'on a wa à 1 œ "re à Guemlca et B&re&
lclll.e Quant à la bue navale de Toulon, elle eera fort prc>
bolblemsnt muU!lllable, de mtme peut-"ttt que celle de Bl
zen.e. laoltt Ne parlons que pour memotre de la .icua:ion 
<iésespérée du ~•ant 90U.S mandat lrançaia. Quant à l'An
gleterre. Je pen.M qu'elle ""lTa aana plalllr Olbraltar rendu 
1ntenable p&r Irt1 bAttertes lt.aJo.allr!llMdtt de Ceuta. et 
d' Algé$1.rtu 

- Je penac oomme vowi. Slrlwi 
- Voua m'en '-'') z heureux_ Et qu'on ne vienne pas dire 

qur la 10lldar1té de l'axe ne se matêrl&IIac:ralt i-a en cas 
<!e guerre L Ital.c a ilbandonn~ la Trtpl1~ rn 1915 ~ 
qu'ellr ten:ilt enhn l'occu10n de do LrWrr le 1ie1l empll"t 
•~honsrol.s. Actuellement, paz CGntre. elle a !OU? ln~ 
à lutter aux cOth de l'All•maiJle • à <cll...:1 1 Europe cen
trale et l'Europe onemale: à l"ItaUr, la M"'1lterrane.o. dl!
\'enant en!in I• • tar .t.,llen 1. rt!\"~ par M Muuolllll hérl· 
Uer dl'S Cé"1n A ce propos, Je m'étonne une fois de plus 
de votre !at:Ultt~ d'oubli, à vous autres hommes. H~ ' <fl.JO~ 
on s'étonnr l'n France des prétcntlona Itallrnn... Mais 
qu'OD rel!E.e donc la pruse rase1s1• dt• 1927 à 1934 · tout y 
est : revendications t.u complet • Coroe Nie<:, Savoie, Tu
nisie Plu.. l'alflnnatlon que l'Italie est 1" ll<'UI. Ir vrai 
vainqueur d•• la 1Pirrre 14-18 et QU'•lle a s:iuv~ b France, 
par sa \lctotre: dt- \•JttorK>--V~neto 

- Po<lrtant, œ•:e campa;ne de pr~ a-ait cesoê 
- oui. Juste I• t"mps neceosaire • amadouer M Laval. 

à Stresa &!ln de l'amener a lalre échouer pt• eUS<:ment :es 
sanctlona. lors cl< l'a!!a!l'e a·EUUoplc Et 1'0u.lt'Z·\C>US q.:e 
Je roua d\ae pour t.ennlntr le car..,lère unique qae presen
tenl dana l'hlltolre la prochaine ~'" rre ! 

- Certntnement. Sirius. dite.; ... 
- Pour la premier< fois dans l'rustoue, un a&atera é la 

déla!Le d'Un 1ranè peuple QUI se oera &•Jlc<d~ VOICI plWI 
de deux ana qu'Une p&rtll! de fopm.on française, aveuglée 
par une preue QUI ae dit • na:tonale • et Qui ne f&lt que 
reprodaLre sen11cment les argumrnll de ta propa.rande 
ttranJ(re. applaudit aux ~pbatl!• de son anlant._. 
men~. on \Olt cette ~p1n .. C:1 et cette- prc:sc 1en~ 
quotlcllennrmcnt p0ur lt> explo1:.a 1W1Clanta des a\lons ~ 
bientôt aun-otrrcnt Toulouu et Bordeaux On 1.. ,·oit se 
pàmer d'admtratlon t chacune dt• vlctatrea de = &ing\I· 
hers c natlonall.'.~es Hpagnol< • qu, 1<•nt Ira Alltmands es 
les Itnltena.. de" ers alnguhns « dt'trrutura de la chr~ tenté 1 
QUP f<mt lt·• toldats marocams Et churwlt dt c vte
t.Oil't'S, moo ami hAtt l.mxorabl•m<nl l~ iU<tre, tt f<.tr1 pro-



PAR LA PREMIERE LIGNE 
ANGLO CONTINENTALE 

1 
Ost<end<e 

1 D(Q)lUlVJr~$) 
" i 

Le"'ll'ment, Ja fui d.J h.11<" ~ustouque de Ja France. Adieu. 
mon amJ., t't L--Ouragr 

c <'3t sur Cl'3 mou que '11e laissa Sirius; et C'est sur eux. 
mon cher • Po 1rqu .J Pila? •· que Je veux \'OU.\ quitter, 
a•tt 1 cspo1 que Je 11'a1 PIU abUsé de •·otre LmparUale 
hospu.a,.~ 

L'a.slrolll!llk dM baJ .u Sat~l.Otll<I. ·---
L'Al>bal!e dM ROlloe.CIOltre, Etabl pemt en blanc. t. 331143. 
â Audrr&hem·F'or~t resteni OU\'<rte tout lb1'·er •~ lér& 
W,;Jours bien p mp:m e bltn chauJ:.,.,. pour '~ acc.iellllr. 
C '61. un ccntze de magn. prorner.ades; tram> :ZWl-35-40-tS 

- --·---
Propagande touristique à rebours 
.Sou~ ''"101 o11 "t.c»c loi.holm un bureau de propa1ande 

qui t( rt·nd.ltt n. - On l 'a :,upprime. 

Mon dur PoV.rv• 11 Pas?. 
En vo:rugc d étude en Sutdc depulS quelques 5ema1nea, Je 

crclmJS manq1.cr A t•>Us mes devoirs de citoyen belae et 
<le .ectcur de rotre b.enl'amnt hebd.:.mA<Ulre. si Je ne \'OUI 
ilgna CJI ro~nt, la chose la plus cul"I~. la plus 
s::rpttnante, b plus louloqae !c'est ams .• Je crois, qu ecr1· 
' la lllSnjWlie qu on aJt pu lin •nte~ po\11' combler le 
dél1at 1ttlando-demamen de notre collre-lor.. nation&: 

Ale.ra que tc.ws les poys l'l'dooblent d'eUorts et ne rteu.. 
ltnt dM'llnl aucun .. ~pe115e pour attl."'el' les t.OUriat .. chez 
NX, = tout le mondr sait ma?ntenant ce que pt11t rap. 
pon.er Je tour11mc 

Alwt; <:U cl • n 81.klr, on d~I"( nse sans compter el que 
Il ccnJu1c ure tt uoml uc •ct-Joint 7S centimes en Umb: ea 
)>O.Sles pour le prix de ceur. expr=ionl y est une du plus 
fa\vrabJea qu on puisse •rouvt"r peut~tre dans le monde 
tnt1er 

A.ors que lei Suédois "' 111 d1n.stmct les plus grands vQ)·a. 
gcura ri "" sentont p1 lS de c bo<1~1<Jte • à la moindre occa
&t<'ll 

Alors q c notre ll<lJ'• est l'un de. plus intùessam1 du 
monde eni. r pour b aonune d• m•n·eilles de toutes especea 
qu'il présmtr à la ru• •ur le plus pem espace, et aux mell· 
k trn cxmd111am 

Al rs que l arnnt dca tourbl"" etrang= wralt SI bien· 
\'tllU <hl'Z nOUA. ch bien ' mon chu c Pourquoi Pas 1 •. 
• on • a cll c moment (Il y a de cela trol$ semaines! 
p ur Ill.Pl' IJl<'I' not bur"3U l<>'JTIS' que à StockhJilm 

C• b IJ d 1 O B 1 U T n était PC1S bien gnuid. 11 
~ 'OI 1 • u Il •ait ron rhtr de r ;-er etc Je peux '""°" dire t<P ndant q• 11 a\:l•l lait de la bonne l><llotlne 

't 

dc:pui.s deux ans et derru 'out. !\(.'UJrment 1 qu'1J toncBun. 
ruu1.. J 'al rencontré d°" SuédOIS qu~ "'1r son con.sell ont 
v111~ la Belgique. H qu! n·en Ut.ns6<nt pe> d'eqea et ont 
rec:ommandé à leurs amla d'y aller voir. C'est un~ boule de 
nel&e 4U'tne bOnne publtctté pour WU! bunue ch- Va-:.on 
la ~ Con4re? Ne ~'ous pu coaun.. mo: qu'U 
ra ut Uchtr qu'elle continlle à rouler? 

Bien oordlalement. J D. 

Contre-propagande, encore 
L'appllcaUoo stupide de la loi 1ur l'emploi d•• Lmruu. 

Alon cber Powauo1 PtU 1 
J1anore si Trots-Ponts a l'honneur d'etre connu de vous. 

C cat un eentU patelin tourllitJQUe. pourvu d'un Syndicat 
d'lntuatlve qui fait uiut ce qu·u p•ut. Mala c on • ne l'alde 
CU~l'l'. AlnSI: Swte à un bout de loi super~tup1de, l'auto
rité compétente < ?) a lait d:oparaltre, a la eare <tète de 
lline&J et à la poste, I~ lllsCrlpUona naniandes qui 1'7 
trouvaient: lnga,pg, u11gan11. brtevcn. drukworken. etU .. 

Cette lmperttle en mat!ér< de propagonde toum tque et 



POURQUot PAS? 

Mesdames, ~lessieurs, 

Pour vos POSTICHES, 
ADRESSEZ· VOUS 

à la Maison GILLET 
99, boui. Em. Jacqmaln, Bruxelles 

cette f"90!1 de raire arbitraire de la part d<a Admin!stra.
t.lons en eaux, révoltent le Coautê d Irut1111lvt. 

U V<>Udr&lt \Otr rétablir l<a inlCrlpt.lona qui n·ont Jamais 
ecandalll'!, nl méme gène, qui que ce &Olt dt.N la local1tl. 

Nous rai.ons de la propap.nde en Hollande au moyen 
d'aDDoocea en nterlADdaJ.s ~ beaucoup d'Outre-Moerd!Jkota 
ll0\14 arrl\'ent chaque année Pourq:lOI dts lora faire PR'll\'e 
d'une telle mtaqulnerte à leur ti;ard et les pn,·er bé~ent 
d 'utile. ren.eianemeni..? C'est à ,·oua dt-aown de •ous 
occuper de i.ounsme. 

L'Admuustrat>on communale n'a+elle pu pou,·otr de 
faire retnbllr l'ancien état de chœ<'I ? 

Quel monsieur Qui-de-Droit de bon sens taudra1t-U 
alerter ? L. L. -----

Pour aller en Angleterre 
Se IO}n ~ Prewt 

:'don cher Pc~rqu r Pas 1. 
J 'aurais du me rendre cette ~ à Londre.., a l'oc

caa on du d~ d un parent, M6<Z tlOJené hourew;ement. 
ca. ul 1 é:ai egl d 'lai pniche. Je n a :'!lis pas tlé pl'1S 
••anc<! JUi.-z~· 

Pour 5l' rendr. en AJ:lileluré Il faut ~tre mun: d·un 
pass<pc.rt Au préalab!e U faut ~t:t> ~ de d<Wt 
photœ. SI '"ua n'en a-.ez pw.s le photographe ch.-z qw 
\·ou.a voua rendn ne \OUS fournira lea êp!'(:uve.s. qu~ le Jen
d~mam, V~ devez en.~.ute a.lier c·hrrchu 1m ccrtUïcat 
d'1denui.e à la Ma.JSOn communale, taire enrev11trer celui· 
ci au bureau de l'enregistrement et, lorsque nanti de ces 
docum('nt.6 vous vous presenlf".t au bun•au dt·~ passeports, 
on \OUS prie de vemr chercher le Ulre Ir lendema!Jl SI 
wut va bien, ces ciémarcbe" pcuwnt être accomplies en 
troia Jou?1 mirumwn 

Reprt:i<nt.ez.,·ous un m..· an• 1 anxléte /..,_ laquelle du
rant ces troll> jours se trou,era.t quelqu'un qu1 aurait r~u 
d U>~ un têl.,.;ramme ainsi conçu: 1 Vlrn. vite. pue 
lm ~ ll;a ou frerei d&neeré\aenmt malade •. 

0 la reaeort me d;ra-~-<in d'un arranremtnt c<•ndu entre 

VICHY 
Sources de l'Etat 

CELESTINS 
Eau de régime 

HOPITAL . G0
E GRILLE 

Sources chaudes 

Affection& du Foie et de l'Eatomac 

l'An&leterre et notre paya. D'acœrd ! MU • c6141 de ~. 
6l l'on conautte l'indlcaitur des trams et bateaux, on peut 
Y lire qut le P"*POl't n'est pa.s r<qws pour une tra\e:Mt 
r week-end • ou P<>Ur enectutr une exclll'5lon de d~ jow-. 

Toute& le:s ra.:Ulte• au prot\1 de l'acrtment, aucune pour 
les nècesalt~ de l'cxaten04_ .t. c. ----

Pour l'histoire 
Queallon1 lndllofrètt ~ - à l'oecaslon 

d .. clnqunte &ni du Fuhr .... 

Mvn Cl\ei P01<rq1101 Pa. 1 
L'all'alre lmlarutotf étant Urée au clau-, Je \'DUS tn IOl>

mets une aut,.,, qua me parait t.en plus comphquee. 
CM.ne~ ,.OUI trouHTtz c:n~ !rancs. que \'OU& YOJ.o.dr• 

b'~n attribuer à celUl dt vœ ""'~ qul, d'apr~ vo!ft 
Juem>ent, aara repondu avoc le pl;u die précla:on a• 
queguons SU1\'&ntes" 

!• A.dol! li.iller, n~ à Braunau, en Autl1che, en 1889, 
est-il porté eur le ""111~ d.e l'~t-<:1Vil de cette annffo-ll, 
comme le mio d'une dam• Htlltr ou comme celui d'un 
ceruun Schlckclvrubot qui dit-on. est son pere ? 

2'> Si le nom dt son l*r• ne ticure pas dana eon act• 
de nalb:>ance, comm~nt a-t-11 pu prouver qu'U est d'orlfln• 
a.ryenne? 

30 Hit.ler prétend c;u'U a quitte L:nz pour V1e!lM en 1904 
et qu'!l est ruté là jwqu'er. 1910. c'est-à-<Lre Jwlqu'â a 
ma)onté. El.lnt donnt que. de aon propre a\·eu, U était 
reste orpl1'lm e• &al'll' le IOU Il l !ie de 15 ans. comment 
et de QU01 a-r.-U •fou i V~e i><ndant .su aœ ? 

4' Ri•:er 1'eat eneace dam I •~ al:e:nande en 11114. 
n avait alors ~ ans. Or en Autriche. oli le lèl"1Ce mm. 
taire était ob;>1ato.re. Il a du rorœmttt ~~ dëclari <16-
se.."l«l.r en 1910, ann~e de .a maJomA! et. SIDOD_ comment 
s'y est-U prl.\ pour " ter °" d~-.honneur? 

$ Enlin. eommt'll: et ou a+U ~té é<abll que li.iller a.li. 
été pr.e au front ? 

Je dolS \"OU.411 lnfOMnt"f' i;u'une d! mes conn.a.lssa.neM a'...C. 
rendue à Braunau pcMr y faire ur.e enqu~te à la mairie 
et qu'el~ a ék 11 bien reçue qu'elle a Ju~ prudent de 
qu1ttor la Y1llt par lt• premier train 

Que la poltce de Vi.·nne lui a declan! qu'elle ne ~ 
daJt aucun ren.5ellln•·mcnt ou preuve que Hitler ait eéJoum6 
dam cette capitale à aucvn~ epoque. bien qu'U rût obll
ga:olre de e·anno~r à la P<>llce. 

A Mw:.lch, cette peraonne, qui conna:.ssalt trù bien le 
oo!onel de aervice l la Kommandatur. a été lnfonnée pu 
œlul-c: que la tache m1lll4lre de H.t:er ne rataa:t &acune 
mention de b:emure ou d \ln empo:sonnenen~ pu- le pa. 

V. B.D. 

Abonnement& de tTavail " et autrea 
Le (.:btmln dt rrr IJ déclare 

Mon cbl'r Pourquoi Pas1 
Vos lecteur• contmuent à omettre au sujet des nouvet.u.11 

abonnements de c travatl » des critiques ou des de.1derat&. 
Mettons une bonne toi• le. chose.. au point. 

Il n'exU;la1t na1111ere pour les ouvners et les employu 
se deplaçant )oW'nellemcnt entre leur domicile et le Ueu de 
leur travail que l'•bvnncmcnt hebdomadaire pour les 
ouvners et l'abonn•ment o•d.nalre a parcours hmil' pow
les employé$ 

Acc:Jlee • une •Llimental.Wn de ses tanrs. la Sodete r; .. 
llanale a ttalitf tn mme tf'mp&. le 1u j&n\'1~ derD.ler, 
Cllle rtrorme de atnic:ure tn cn'ant, notamment, pour I• 
employe.. ayant mo:n. de 24 000 franc. de re-.nus un t)-pe 
nouveau d'abonnement. dit d• ra'a:I, dent le. p.-li. aa 
$!tuent enttt ceux de l'abonn 'lltnt hebdomadaire •t de 
l'abonnemtnt ordlnt1re En valeur ab<olue, les prix dt 
l'abOnntnaen! de ua\'aU ont 1.11~Jne- nftr.eun aux anch .. na 
pr:..x r. -. abonntm.c-n 1 o d n.s t 

E·•~dem.mi.;ot, 11 e~•ut t.e ... c-1t.uJ.e de mttlre oei taiOet. ~ 



, .. , .......................... ~~~~·····················~ •.......-c.1 
po.r z., o.o.ho.tl en grca coufaur1 mieux ee toufoura moins o1t.er 

~~ÏPim Les Rotisseries 
"""'""' .... Ill'""'""" 

~~ Hu Gourmet 
sana cbiqu~ 

CHARLEROI, u Rue ck. Fo<t1foc:.1>ono, 3. ANVERS 
PLACE ALBERT 1 . :l Much6-ou-O..rbon, 87. BRUXELLES 

Tl!LËPHONE 18321 Rue Ste- Bube 15 STRASBOURG •• ~ 1i--------------..-.--..-.-.-. ........................... ~ ....................... ,.. . ..,, . ___ ............ t 
dJuons t l'UUillAt on d .. abonnements de tr&V&IL .iooo 
l'al>orulement ordlnatrt devtnalt sans objet. 

Aujourd hui, on 00111 demande de tous les c6US. et prlo. 
ctp&l•ment per la vole du c Pourquoi Pa.s? 1, une espke 
d 'abonoemrnt c J)lu.-<l11e-per!alt • dont le prtx a'adapte t 
ce que chacun a envie de payer, e·esi.-à-dire le molns J>O&
slble, et dont IN condlUol'l/l d 'ullllsatlon correspondent aux 
peuta commodlt~ dt chacun Bref un a.bonnement avec 
des pnx t1 d"" lûlllt..., d1ll~rentcs pour chaque oereonne 
Cela n'est PM l><Jllllble. 

L'abonnr-mtnt de tra\a.11 constitue 1.1ne tnnovauon a .. ·an· 
taceuae J)OW' les employk. La mart~ serlll~lle trop belle? 

Veuil'" ~r. mon cher c Pourquoi PM? •· ruaurance 
de notre COl\Sldtratlon diat!ncutt 

BOJIANS. CM du Str=e dt Prtut. 

---+-
Sur le train 116 
Lt Chtmlo de !or d~ 

Mon Che Pv ... rq"'"" Pal ? 

Vo1<:i 1.\ ~ni<! • une rt..:runlnation, parue clan.• \'Ol.l'e 
Ou.mt'rO du 20 Janvl•r. ~U auJet d! l'lr.tero1ct1on du tralll 

118 1 Ven1era·W1it1c1 a cerlalnes cau-gortes de voyareurs 
Depuia le 18 J~n•l•l. led11 train a elé rendu a.:c~lble. 

au depart do Ver\lor& 1c.1 el de Pepitl6t.er. à toUI les 
voyaaeuna du .ei"V~ lnterleur. 

Oet.œ mesuto est devt'l'IUe poo.'1l>le par le !ail que IN 
penJ:l"C\lvea d 'une reprlle du t.ra.!!c d'AUemagne IODI 
m.tnoes. 

BOM.A,'V~. Cllt/ du Strroce de Pruse 

• 
Des livres pour nos soldata 
~ u .. ~,o ~t- •..n. Jw.eez. 
Rrçu de 
- Anonyme Bruxellts. deux crancts paquets cle revuea 

WUl'tréta et un autre laa de • Bonne• SOlféea • 
\1 . Rafl"4uln, ni<' des Munœa.s. a Schaer~ir.. 24 ro

mous , 15 caac1cu1"' c u~ Heure dOubU •,un w de Bulle. 
t ins du T C ... ~. 

- M OUchame, rue des Alllts, Il. f'orest, un paqutt dt 
?f'\'Ue& 

M f"r».nçoia nie dt la Rt&ence, 60 romans, 4 volumes 
d.,,, Annalea ilt1éralrt• et 6 rrands volumes aur la ruem 
d~ 14-18 

- M Chll.l Je. M&h1eu, 1mpresa.r10, trois Ill'"> paquet. 
c Peutca Illu•trattona o. Conférences •t Thtf.tres, brocbur ta 
dl\~ 

- M Emprunt. rue de Ecuyer, 40 1:.11os cle revues !Uw.. 
nus 

- Enfln, c ia.: not 1.....i • . M Dronsart. dJrecteur ctn~ 
rai de la Cro•J" Rouie de Bell\4Ue. DOUs a !ait J)&l'TrJua 
tout un camion de !Jn... romans. classiques, ŒU\ res U· 
l> .... etc \"CJullK' tol.&I dew: aeneux metres cubes L .• 

N est.ce pas naacru!lque? • Et q~I crand merci t tous 
et toutes au nom de noe bra- troupiers 1 

Dans Quelques Joura un eertrux envol sera tait vera !ona 
~t cuernea. Vln11t paquei. IODt l<lUt prtta à partir, 

ON NOUS ECRIT ENCORE 
- l'r•• .. uecnant. ce vern1S>a11e d..a proJe • du Jeu de 

Ueae. Les L1égeo1S. qui o·avaient paa t~ 1111tea pendant 
lon11temp. en matière de fêtes publiques. no ~Jowsseot 
a l'avance. James Th1rtar. TMo Flelsclln1an. \'OUa QUI pr~ 
met. CeP«ndant, beaucoup de c Tl<'SO<'s di Hoio • se sont 
demandé pourquoi aucun art1SI• de ia v1l1« n 'avait ~té sol
licltt Il. t•lle orcas100 li sernblt QU11 y avait du trava.11 
pour une tonne demHlouz.-uot d'artts:<., dt la Cité 
ardtote en plus de.a. aeux enlant.s du t.t'troir Qut onl hên~. 

ll<it de la cunllance du oomltt P~ur QUI connait le P&rtl.. 
culartame chatoUil!eux des c vrais Ud( .. 1'$ t. U y a Il 
d~ (IUOI ae cr.=r la tete - :.t J 

- l'ious avons 1 Ultentloo d• acer dallS notre oreane, 
• La Re•-ue complête • . 7 rut du f'on de Bocncelloa. Etter
-t. un • UP1>l•men1 1.ttt'ralro dt_,une aux l•uo .. roetes 
et pro&&teurs belges. dont les œu\ res 1 pObjes. ~n~. nou
>eUu. etc.l seraient lnsér<'es gratultenwn l a!ln de lea 
.~tder à sr. * lancer • 

Chaque année. nos leeteurs auront a chol•ll' la m•llleure 
parmi toutes les œu\Tes inSt'rtes et un prtx vrait offert 
au laurent ApPf'I donc aux Jeunes llttl'rateurs bel11es lncon-
nus J - Lt t~t-r-tnirp df 'tdt1ctiOn 

DEWAR'S 
WHISKY 



- Voulez.vous dire que le c Grand T ourisme des J eune&•. 
oreanlsme créé et dtrteé par des t tudiants de l'Unherslté 
ôe Lié&•. or-~..ru... du 4 au 16 avnl wie magrultque cro1-
&1ere d'~ude en ltah .. Orke et Col'I<!' R"""'!gnt m<·nus 
29. quai de la Bowr .• U~e. tél. 127 32 ClOture des tnscrtp. 
t!Ons le 14 mars. 

- Nou& les Betgea. nous recueillons les J uifs par cen
taines et, .u be6oln. leur donnon.. un poste aux Cl)lontt s. 
Pen<W\t ce •<mps. 200 <deux cenUI> et quelques aur .. etllant.s 
umpoB!ns des Pont.a et Chau.ss6ts, au nunce tralumeot 
de 1.liO fnmcs par mola. qUI ont honn~tement rempli leur 
mts.slon. \:Qnt recevoir, , par mf~ff' d·economte •. leur 
préa\'IS. C1·rtalns l'ont dt'Ja reçu Jo aut-il oamrnmtcr' -
Stram. 

- ,h 1&1& que Cain apres avoir tué son frere At>el. se 
mana et eut un fils · Hedoc est 10n nom. Mau U ne m·e:st 
pas pas;alble de U'OU\tr le nom de la !>elle !Ille (j<le Cain 
a epoush. Un de vos l~eurs peut-li me dire ou Je pu>S 
t rouver ce renseignement? - C. v. t Et les prt-adam1tes. 
qu'en falteJ.<:ous ? 1 

ON A PERDU 
2.500 KILOS Dl BRONZE 

Lol pt.>H ·t Judici.dr ... près te P_.niut t dt Brustllts. 
oou1 prtt' dir: publh'r l'.a\ l~ !tUi , .. nt: 

ln n1a1ru/iqut numuml'nl f'll bron:r loqu~. u u t r• du 
<ln/11arH· \lurcf'I Il o//, n '' r,p,,· u·111nt11 RQ~f'f dtt la 
Pm11u•· 1wixnm11, ù 11r11oux, la I ini~ ,., f l::n /atlt , a 
di•p1Jru .11111, la1\t1f t.llHUntr 1rt11·r. 

Il a f.tr tu P"'" I• ,J,.,ni;r.- fou "" Jttf'mbrf' ,J,,. 
nH.'r, o:.; 11,.,,.,.1. d~1an1 /,., Palol1 1/u Ct-n1ent11rf', oiJ il 
ClQI/ '" ~,.,~ ,, \ a qw1tff' &1n.1 u fuu.tLUOn dt• l'f~PO· 

1 

·"'""'· ,\11uu•i p1Jn1c.-ul1• 'n • /fo/{n "'°" lu Pa\/Ur e p(}rlr u lft 
culollr fO/l~I- f'I if" nlOllU1'U_n1 p;.,,. .,,. :!.SUO à 3.t>ti() ,..,.. 

I f'.I Pf'rJOnnr< 11ul l'ttJlftJJPnt ff ,., .,,.,,;. ou qui r<mr 

~
H"IU tlunnt r """ 1nd1cari<m ,,._.,./,unq"e .à u1n cu1r1 
nt pr1rr.1 ,r,·n /111,.. part au '"'""''''"ruu ,f,. pCJ(ift 

u nu Jimte dt' t•,,,fu,m,..ne ltt µ/lu proch4'. 

- Le pum 1 nourr,t C-L tortille • u t\Jme l'Admm strat:on 
des Pos H. c est e • wn • patn ~tl Il fallall dire. Je cro:s 
qu dts «nta ncs dt' m 1 us de ~lits doivent .èurs maux 
d'estomac a. n p..i..n que Ct.J ta n.s bou 11n~ trs ru1...o;tnL •nsuf. 
fbù.mnwnt 1\0tlb m:inl'C('OllS du maal1r Mt!mt I<" pu n • re. 
cuit• n'tst pas a.se<! cuit. :e p;.un dont la ca·oûlê ul bnilée. 
celul-lil L mmn cuit rnco:e Q·1ellt: d1Hên·ncc loasque 
j ~ pense llVN la Prance - Arl<n. lttgt 

- 1.a rorrespondanre lnutuJ~ • Wolu,..è boui< • Il •\ 
3101 prome ne fois dt pl..:. qu 1J t'Sl urgt-nt de mcttr .ne 
hn à 1 é.l.'t Il:> ion du Urumng.1ntt.!llllc Il est heureux dt \'OIT 
se form("r dt~ grou~nu·nts tels qur Ja ligue wallonnf' we>
luwéennl' Des ligues analogues dru:dent se fomu·r dans 
toutes lu locnht en vue d'une <"OtlCt'ntratton pour la 
dé!<nse de tous les \Val on• et • parlant !ruçaa • - li R. 

- Le Moniteur t 16-17 jam1erl annonce qu'une plac~ de 
médccrn·adjo nt ps)rhl41r.· ••t vacante;\ l'établlMement de 
dé!enF.C sociale a Tou1 nnJ c La connais..C\ance <\Pl>l'O!ondie 
de<5 d~ x la gu n,lttonnlts e.st ex1gét- • Approfondie ... 
Pot.i.r"u 1 n Il) Pn ..ioi' Pour qu aucun mt'dr ~n " 1!-
~ ne •"l~ c:t...t,;. uUlW .. lê a..my, m n R K 

T lmbrol<>gle : 
Une nouvelle bitn lntér-.ite • tes 11 rt 12 fevri• 

.ura lieu t.u Patata du &aux·Arto. à sru .. ues. une 
trts lmportan'<' marufestallon pbllateJ1que, oreani.t 
rar !~ c 5oc'léte Phl.latllélique Belge •. que prklde M. 
Smet. !,'événement principal de cett<l manlfeotat!on con 
slltera en une ~nlhque expœtllon, partlcuU~rement ln· 
structtve pour la Jeune.se. Elle 1 trouven.. on effet, l'occa
•IOD a...ez rare de VOU' œ. p;kœ de pcem1er cholX tt de 
gn.nde •·aJeur. L"~t de cette niarufeotatJ<>o eu l"honneur 
de la philatélie aera relullMitt .,ar la collaboraUon dea 
cieux collectlOllncurs les plu.s rcputh du monClr pour leura 
t>IO<t·3 unlQUe$ et leur baute rompétenre. 

Afin de permettre à toua le... plUJa~llat.._ pet.lts et 
grands d'admirer ces merveilles, l'entrée d• l'expooltl<>n 
lier& llbSOluruent rratulte. La aéance d'OU>erture aura lieu 
Io amedl li fhrler à 10 heurts. 

Noe Jeune>< BruxrlloLS. wut au moins, ne manqueront pu 
~· prClf1tcr de cette aubaine. 

P J .• Bru.rellei, dont la gen~r.,.tté n'a vru1m..nt pas de 
lunue, nou.s a.. une fol.< de plu&, en•oré une rtrhe eO\'eloppe 
Cie r 'mbres. S1;;nalona au.ssi à la reconnalsaauce de nœ " m· 
bto. '«llts les en•ois copieux tt tnt~ta de F B. Ga~d: 
& .\f • . '1ouscro•; A V., Bquro-1.f'OpOld 1tn pluA, 10 frn.nca 
pour nn'i pau\·n·.s•: Anonvme. Bru.relit&, lts tlmbrf"S ~lgea 
avtc oblltératlon d'un aimable anonyme bruxtllols . d•·1 
t1mbr-. ee l'Ur~tay de Fernando lt Clllorua Selva, 
Pny111ndu. lequrl •oudralt des timbres dJ Conau, et enf•n 
trois belu.x ttmbres neerlandab emoyél> par !of- Z. M 
pour lt pellt 1arçon qui n·a pou d'amis ... 1nsl que l'envol 
d~ notre petit ami T0n11 va111Jergoten A tous, tres cllateu· 
rcW1rment merci 1 

' ' ' Philanthropie 
Un père de tro:s enfant& d..,. envlrona de Charlt rol, 

àgé dt 38 ans. malade depul• 10 ans. e><t délormals 1n!trme 
pour la vie à la aulte d'une cox~l~ie du pted L'exercice de 
son mfller n·~t plu_. possible Sa femme se tut à t ravalller 
dOUlP ht ;rC$ par Jour pour 11""11tt 14 francs C•t<t la mJ.;lore 
no.rt" Le salut se uouveraa dans un postt" de cone1me. dt 
.;:irai n dt nul• de c:trant d """ petit commcrc·r bref un u-a,.. 
~nu léger que notrr malheurtux rs'ropié ro1.nra1t t ncore 
LMUmer et qur sunlt tant solt pt-u remunf;n\teur - O. R 

- Ancien camter estimé d.H\S unt> succun.ule de banque 
~c Bruxelles, c V qc.tta ce poo~ pour ù.ttr dune petttt 
entrtprue ill<lustrlcll~ Toutes aes t!oonomles y ont l>Q8C. li 

fa ·, l:quldl'T' pour evttu le plr• Rien ne ltù reste, pu 
rn• ·mr la chance dl' rctrOU\er a-0n anctennr. plnre, dont N.'9 
•5 ans lui lnt<rdL<trlt l'ace•& Travailleur honn~te et cOu· 
ra •c 1x. ce malchanceux nous drmande un eaane-pem pour 

Ml femme et H:s deu."< ('nfant.a 

- v. L, 38 an& m:me ptre d"un enfant. est aans place 
"P'Jl.> jutllct 1937 epoque ou 111 ftrme qui l"occupalt depulJ 

cinq ans dis.parut li a fa\t s.ts Nudt!S moyennrs., connah le-1 
deux tangues et ln dactylographie, mats pas la compta bm"-1 
Noua voudr.oru bien trou•·er un Pil!<-));Ull à c« Saint.Oil· 
lola QuJ acccpttralt tout<? autre occupation ttlle que con
\oyrur-b\Teur. ma1t1.&1.DJer. etc. 

- Encore un &mt-01Uo11 dont les af!alres ont mal 
toumr. mats cettr rois dans le rommerce. La maladie de aa 
ftmmc qui dure drpul.< d" anntt'S. y oontrtbua bt>auroup. 
A O 42 an.s Il est peu>trf'odttorateur de metier. ait 
.. "d ... n " n t • t1p 21 'lit\.~ c:YUI Vltnr de tnm.i.n "C 

L'HOTEL METROPOLE DE LA DIPLOMATIE 

DE LA POLITIQUE 

DES ARTS n LE CENTRE LE PLUS ACTIF DU PAYS 

Le lieu d• tendes-voin d es pe.-onnalit h les plus marquantee 
C" L' INDllSTRI! 
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n RETTIG j La Maiso 
SOCIÜÉ ANONYME 

entreprise géné rale d e décoration d'intérieurs pour 
particuliers, hôtels, r estaurants, bars, e tc., m et depuis 
50 ans son exp érience d la disposition de ses clients. 

i 
VISITEZ SES SALLES D'EXPOSITION 

37-39 rue de Linthout, BRUXELLES 
VENTE AU PRIX DE GRO S 

UN COU P DE 
TELEPHO~E AU 

33.48.45 

Sa.It du rtNk<:h41Usée MOBILil.R, LUSTRERIE. 

ARTICLES FANTAlSŒ. 

Salit d~ 1• tt~t. TAPIS. CARF'ETTES, FAOTEUILS. 

VELOUR:> ET TISSCS D'AMELBU:.ML!l."T ---

et un délégué se rendra chez vous sans engagement de votre part. 

rvlc• mlUl.alrt. qui e$t eplement bon cbaulfeur, a !a.lt 
étude1 muyennu et a déjà occupé de.\ emplois dans deux 

m1>&41nlea d'uaurancœ dont la ae<:onde a dlaparu de la 
. L'un et l'auke recherchent un• oect1p;itlon d'ur
• car la tamllle est ruinée. 

- Ane.~n comb&U&nt. ~ ans sani. p:aoe par &uppres.ion 
'emplol, cbl!l'dle pœte d'employé, mljl&alnler»tndeur. em

:eur. IW'V<lll&llt eo~ ou aut:t occupation de con
ce l\.funt d'txceU.ntes ré!érenus. 7 et 9 ans dans même 

Parenus à char&e. - A. C • Brvrtlll•. 
- Un t.neitn Journall>te, sans tmplo1 et à bou: de res. 
ureee ran appel aux lecteurs de Pourquoi Pa.t 1. Il accep

t n'importe quoi ccomptabilltl, écnturts. representa-
• rldactlon, quatre langues. un peu dactylo. demarches. 
). - D. Il , BruuUt1. 

- Bon chaulfeur-mécanlcien de 39 ana. pere de quatre 
!anta. •SeDt de perdre sa pla.ce apr~ quatre années de 

.. ,... tce1. Il parle counmm•nt lea deux lanruea: accep
&lt alWI wute autn occupation - O. D Briaell<• 

- J'ai 4l ana et dame, à œt l11e on tro'Jvt dJ.frtcllemen• 
te c:uer; Je owa d'honorabilité parfaite. IOUt•<D de mere 

e rus vendeur pondant SlX an. dans un sr•nd ma11a.s10 de 
place et unt pondant cinq ans le poate de mquinler au 

u de labrlcatlon dans une "'*"" nrme de con.struc
ons éle<:tro-mi·nnlq"es. N'y auralt·U ll'!l'>Onne paur m'em
loy•r com1n1• rflllskur, gérant d'lmmeuble. mapslnler 
te?. - A C. Brw:el/e> 
- Un père de famille de 40 ana. d'Wl<' honorabilité par

faite. \1cnt, à C&\iSe de la c~. ~ P<'tdre ... place de 
mptAble cbn un ljltllt de chl<llit Pl:>UJ' .vlter que la 
' re ne 11natalle dans son fo1er. U la •!Irait au plus Ut 

Ul tro1ner un c~piun. Il tst prk à accepttt tout autre 
<Ille 1.'e tra\'ILIL - \'• ~·a:ze 
J\ota &\'ON rtÇU • P . L. 10 fr., P R Sl.-Ohlalaln. 5 !r.; 

. L., TrolJ..f\inta. 6 fr. : Aerts. Curiio. ~ fr, L. R W .. 
fr , L. D pour le dlttcteur d'k<lle. 20 fr; C. O. Boit&fort, 

O !r ; A de B .. ftaln et bouchons: 113 Uccle, fta.ID et deux 
es:.ms; B. Jette. un sros paquet de vétemenu.. 366 Brug 

paquet de brochures. vét<!menl4, chaus.su...,. et chapeaux 
'enfant.!; D Por~•t. v1•wc P P. et Mow.tlquu ~lcrcl à 
us. 

Compagnie Belge 

RAPPORT DU CONSEIL D"ADMl.\lSTRATIOS 

6 1·.u1emblee 11tntrole ord noue dM 2S tanner 1'3!1. 

Aa co :-a.nt de cet tté. le Clomrll a élabore un 'aie 
pr~mme de reotpJUSat1on du Croupe Ce pro)e • ...,. 
prouvt à l'una.nunlte. 1>rt.01t nutammtnt la llm.ltolUOn t. 
W< du nomb..., des admml5tr1lleur&. 

r-.."otrc Cori.aetJ ayant ete rame:ne à cm.q adnunistrateui s, 

~" e~ r~~·,;:,•nl,g:'[,tèd1;';:t1~ n~~11~\1o~• à1~~t.;~~~~~ 
Bel~•. a son chiffre dehntt li de Six mrmbt0$ prévu d!Ul.'l 
lo ructre de la reorgan1.>.1uon. 

quig;;~~1u:i ~~~~~tr~red~;~t,,;J'•1~en~~t.~~ruJ~ ~ 
mac d<• Dtre<:tton. dont 11 rempllra rll rca.IJtf le raie. a é\e 
JuiM guJ>Crflue et la supçrt'Ulon de ce dèmier a t\e pOrt.~ 
à l'ordre du jour de l'Us<mblte i:hlh11le extraordlnalrr 
~.:!.,~d&J>l>Olter aux st.atuta les cll~encs IOOdi!l<atKEl.I 

pro~tre, un Ccnute Plnanc ..,. et on C-0m1~é fnd.:s:rtel 
ont etl CONUtué& POW' 1 etude technique de& ;>roblemes 
joumal!en 

CO~!PTE DE PROFITS ET PERTES 
CREDIT 

~;.~ITc: l;~r.rci: î·:'e~~~i n;mprrn:ont l~ 17
'
26369 

ttvenua du IJOrtefemlle et darn 11rul .ui 9 033.720 87 

DEBIT 
Les rrau 11ênéraux s'<le.rnt à 
P<n.. sur pa.-u!eu.ue 
Intttt:s en llanQue 
Amortts:cm~nta d1\·ers 

A 1&\\.nr 
sur fnus dougm, du capital !r. 
Sur Immeuble 
Sur moblller et mat. de burt"aux. 
Sur pu'l1c1patlons .......... . 

Le tw11H1cc net ressort à .. . 

rr 9.0S0.1187.46 

fr ! 121 Z2052 
73.18126 

3';9.()33,$5 
H2J.017.&I 

GGS 839 80 
4 971 32 

1610:.: 27 
733.!Ui 45 

6 054 534 29 

Fr 9.050.987.46 

Nau. voua r.sumons Cl-aprb l'act.vl~ de nul.ie 80Clet~ 
au coun c:le l'exercice 1937-l!r.>3 C lut<! a ete tr.srQ.e. mal· 
rn le ralenUU..ment de ractl\tl.l' lroncmlq ·c i>3l' ur.e nou· 

~ ~~:'1~J~t~ ~~18~~ ~;'()~ d~~~ê"~ !Uialta. 

U~~~m...,dt~1i~~nd~ J'?~n~~ ~~~rl~ dd~~~-
Conrommnent aux statuus, n~ vous propas:in.s de dJa.

tnbutr le 10lde !avcrable de l'tx< rcioe c.'c la =·ère sat
vante: 
~8~.~~\!. ~; ':.''f~~sk'l:~e sur 8.03726770 fr 301.863 38 
DMd•nde de 4 4 p. c. aux ll<'tlons de captt.al 

au profllla de leur libéra non • 5,731492 80 
§<.>!de t. rcpofWf ....................................... 21,178.11 
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De la Natt<m belge, 29 Janvier 
Beaucoup de Be.la• se IOnt enn.a.. GLna le-a ra.na• de1 

• :rouaee •· na te tont b&U.ua oour&11•wie.ment 1J:i11 IW' lei 
1.()(X) Q.u1 IOnt pa.rt.:s. 6,$00 n• eoot pu revenu. . 

C'ost qu'ils se .ont muJtlpllês non motus couraiewement. 

' t ' Du Soir, 22 janvier : 

La 1eCOnde eau.serte du c1cJe dH conr6reoce. Politique. et 
konomtqu~ QW &<>nt douoff• ctt htn·r • l'hOtel de Vllle de 
Courtrat, avatt pour th~me : « Ven un ac.cord. m.tlltlltte 
bc:lao-wlonais > .•• 

Lo voyage du rot Léopold tn a r&tttrml le d6..tr de ra~ 
prochemeni cles deux peuplH ... 

On nous avait cacllé cela 1 
? ? ? 

L'ACIDITÉ 
L'ENNEMIE 

DE L'ESTOMAC 
Tous .es médec!ns spécl3l.IA:<'3 ><>US diront que :e p:1a 

eou.ent. les maux d'<S!omac bénlna et eouranta sont dûs. 
pour la p:upart à un excèa d acl<h~ prov,nant, dana :a ma
jor1:6 deg cas . .oi~ d'alimtnt4 w4"œ:e.. IO!t d'abus d'alcool 
ou ~ re~>S hittlfs. Les &ymptôm«l de C<'4 maux 90nt les sul
vant.t : eensations de brOlur.s. de lo~r<kul'B, r:&iuJence. ren
'IOls acldœ. aigreurs. mlgraJn1•s nprèa les repos. Insomnies 
,quubrœ. Aucun de ce.; trouble$, qui 1><•uvent devenir plus 
rravœ ot chronJques sl nég:Jak. ne '""t.•tent à la Mai!lhlle 
B!Amun!e. Dès que vous rt'SS<'ntei ;., moindre mal d'est.omtU: 
prenez un peu dë M.lgneale Blamurtt et, trola mtnutes après, 
'V<le maux auront dlspa.ru L etllcacl~ abo<llue de la Ma
rnœle Bwnurée n'e>t contE<i'.te par penonne; e::e &i\t plus 
V\'.e que n1mporte quel aui.tt remèd~ Aytt-en t.oUjo\D'$ :.in 
t1"on à ... o:re main. Tou:<'.\ ph&rmac!.a, poudre et compn
~ 7 tr. 50. G:and for.na: «onomlque U fr. 50. 

Du Soir, 25 Janvier : 

o.... !'Atm~. 

? ? ? 

N'·DmUlatlc•na <1AnA les cadttS de 1'.lft''·• 
D&nt 1'1nfante-r1t-. 
M lljr • Le Rot 

On r;e perd œi con){'cturcs. 

? ? ? 

De la Libre Belgique, 23 Jrumer 
Valence 22. - A 12 neure• '4:1, cinq avtona ttaltena on\. 

bOmb:ird~ à nouveau le port de Valence Ilt ont lanc6 une 
ctnQuantatne de bOmbea dont deux aont tomt>ees prh du 
carso anal&ia c Sta.aholm~ • ctut f\lt att~tnt p&.r la mu.nwe 
Dra k!at.a oni atteint fi'alcment le carso traocaa c Coœma.n· 
C1alli Chartes "'1'.ertch •. Qu1 eourtra d'ava.rles du pont 

.. . et de IA 2' contJgaban. 

? ? ? 

Du Sportnn411. 26 jan..-.er (commenta.r.,.) 

~t Lee est ~venu tul·mf:nlf Et 'f'ilt un crack dans 
toutti 1 a~puuon du tf'rme Oatt à lut. da11 1._ Orand PrU 

End<mmtIU. ~·u contwue à wut M:ctp~r. 

De la lln.M, 19 Janvier : 
On dtm&Dde pour at.elln ouvr'lUu m chem.aa.. pour 

m-.. lDuUle al PM upable 
L'exalll<!\ de capecitA doit kre curteux. 

? ' t 
Olfrez un abonnement à LA LECTURE IJNIVERSE:Wltl 

88, rue de la Mon\aille. Bruxelles. - i 00,000 volum .. 
lecture. - Abonnement& : 50 francs par an ou 10 tran 
par mola - Fauteulla numt!rotèa p0ur tous 1 ... tbH.Lrel 
réserv~ pour les clnèmaa avec une semlble riducUon 
prlX. - Tt!lt!phone li 13 22 JU!Que 7 heurta du IOlr. 

Demandez le cataloeue de la Lecture Onlvenelle. O 
volume rellé <900 pacoa>. Prix : 15 Cranes. 

' ' ' De l'Ecl&o dw Nord, 19 decembre : 
Elle po\l.IM \ID en et •'••a.noult On volaln. M. 

Caud.roo. YlDt a~tOt lui donnw de& .aot.m.. pul.I U •P 
.on vure et. tnMmblt. Ua mooûJWlt COUP« la oorcS1 
peDdu. Mala la mun. avatt tau. aon œuv-re. 

Le verre ne rut plus d'aucune utillté. 

' ' ? Du Grand Ecllo du Nord. 18 Janvier : 
Oo14eban1er. QUI atatt d'tourn6 prh de 70,000 fr&D.OI d 

une banQu• de Nanc1 ou u •tait empto:v~. a dk:lad1 q,u'll &Ya.I 
aouatralt con8Qult'•va.aà.P ... n a 6~ conda.mn6 à la P11.D1 
mort. 

A-t.-on retrouve lœ conquellaavaa? 

' t ' OU Parf.t-SOlr, 19 cl..'C. : 
Dâ l'amv .. au pOrt, lt navire tut """"~ • l'llOpl 

da.Da un• •olture d'ambulance 
c·~t probablem<·nt le bate&u 1 ...... d'Anbur ~ 

' ' ' De la Tribu~e dt <hntre, Journal aeneux a·u en f11t.; 
oe~ phrue qui dott se - de tout comm.eniatre. I• 
rrandea admlr&uona etant muetus <n• du 2S nov. 1938> : 

En aatmllant i. travaU l une marchanc11M, le oapttt.IJ.lm 
a oommta l'erreur de ie ranaer p&rmt lH tl6mente temell• 4 
1& prod.ucuon et de le traiter 1ur le mfme Pled QU. la matit 
tne.rte; 11 l'a emucul6, t1 i'a ch&na6 de .ue Vota ce qu·u 
taut proclamer bita haut : le travau ut prtnctpe m&le ... 
màle n'a pu l lut..tf'r avec ta teroene : U doit • 'unir • 4tl1e .. 
IA rf:oonder 

En dat ln a eau 1 &e fQt écrié BMour ... 
? ? ? 

De ln ~e!tt dt1 tlrag11 of/lclt13, œ titre <&-7 nov. 38) 
Auamentatlon de• prlz du ta.bac. du ll.14tro tt d'aut.ot>ur. 

1uppl"Mllon d" ctnQ Joun dt travau pu 1t.ma.1.D.1 
En!ln t tout le mon.dt rentltt : •'Ollà ta questlon aociaM 

résolue! 

' ' 1 
LES ACTIOSNAIRES ONT INTERET A~ 
LE DIMANCHJ:. LA CHRO:O.'lQUE FINANCŒRS 

DE 11 L A GAZETTE ». 
? ? ? 

Du journal Choc fZO die. 31 J : 
Le Jour ou no\11 Ueudrona 1& queue Cle la po6le, tt al te 

manehe ,. trouve entre no. matne.. voua pouvez compter qu• 
cela eauterr. 

Oom.ptoi.,..y et que Dieu nous ait en sa S&Ulte ptder 

' ? ? 
Du Comte de M ontt-Ct11to. le roman célèbre de Dum 

père: 
- Je t&.11 œla, mon Oleu. •'krla Mont.e--Cr11to, i.. )'IU.S 

lev' • au ciel aut.JH pour votre bounew que pour le mltn • 
Le lecteu; peut donc etre pleinement ruswt : du mo

ment que l'honneur de Dieu est entre les maJn& ~ M 
cn.sto. ce >tlNLrd dt Dieu peu~ dormir tranqwlle ' 

1 ' ? 
Du mtme: 
:.te""'1k l'Tlf&l'Cla Io c:omt• d'Wl •Ir QUI pelsnalt • la Col 

IOD •ton.nar.tot. ton admlntloo tt • tte0on•1
-

0
oe 

NO\a eUUIONI compn• une pelllture en ~ coucb 
superpooée., ma\J let troia couches à la fol!, ça devait 
à Mtteedè. une pl\falOnomle bien orif!na!e. .. 
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Corre8oondance du Pion 
&.. 8 0 du CornspOndant 1 

- hdtqun "" ft'111 t/Uf11Jt CORH PION 
- S19nu lt11blntit'ftl d donner lldrtue, ""°"· panm 1 
- Lor•o11'on u rtfac à u• tut• ûul•O'ka la ll<lll• °" 

a a i:•ln• 
ON REPOND 

Pour J ,. - o·ou '"'''" Ir"-''' 1 ch:c.' On n'tm.1-
lll~re dan& ~I cr~ 11 o.·· tcloo. 

LCNls XIU. ce n·~a!t autre cho:se qu'un terme de 
c Chlc • ttalt tou~ s.mpltment la dlmlnutl! de 

chlcan• • on dll:llt d'un plald!'llr ton sur la coutume, 
rompu à wutt'JJ lœ arguties des Joli! ancltnn•'I et nou-

caplible m~me d'en remontrer à la ma.rqut..e de Plm· 
• eU0>m~me lautte expression entr~c dana le langage 

tl : c Il a l• chle t ou nueux, c U entend I• chic •· 
olcl un exemple du pœte bien oablld du LOrens Cllll. 

c douzlèmfl l&lttt, tan dire psr un plaideur tres 
ux de cette babUetê proceo.gvo : 

J'..u da mot. d• Tort; 1• mtu en morve c /uc •: 
1·aphc crt'l'C le IOlll que ft'11tnufral lt chic. 

Gdo-Neige VOLGA 
blanchit et adoucit l'é piderme 

dea main• et du vlHQ• 
Le gra nd tube : 7,&0 

POur L. 8. Lk.,1 - t. La ~ ~· lf' -~\li...J.~. ce qu'elle 
t ! Et quo falt&VOU6 des exct?ti<>ns qui. pe.ralt-11. !A 
irment? L'ACMl&nle. Lm.ré, <te., &OO~ dacrord poUr 
; 1 Twd.1.nt. O. adJt_-cU!. ~- t Il D'1 1. qu'l 1'1D(:llner, 

L 'A<-adtmh.• km Tl!lépbérque. &\te ph; 3. Il e&t exact 
c lntttcl.an.-œble t Cllt b:tn !rançais, mals que c Inter· 

er • n"""1&1• pas: tandis que 1 ~mbl•r t n'a pas 
é l"a.dJt-<:tlf c .....,mblable •: 4 O"acc<V"d quant aux 
1<11 de la rrvue de tourtsme, mals e·eat à 111 rédaction 

'Il faudrait faire !A'nlr \"06 Justes crltiqu1·•. 
Pour P. D. V., Gan<!. - • Je suia tel troll! JOUra • e&t 

n-ect: U laut dire. • Je sllis lct depuis troia jOurs •· 
c pour trois joUn • ou c ... am\'é de ~ .. jôun .•• • 

Pour l'. li. - L<' Jeu de mou. c lea eomp1.. 1 an~astl· 
d'Kaussmann • etlt ~ Jul ... P'rrTY QUI attusaJt le 

et.-blu.weur d a YOir détzUtl le vieux Parts. le Pans de 
taire. de Oi<!crot.. pour lai s.bl>tlluer 1 la ma;nJ1que et 
ltrable hOtellerte. la coùteu.e cohue, la trloml)bante 
~t.. le 1naH·rlalame épauvantable ~ur noua léguons 

nt>tux • Il e$11. de lait que Haui.smnnn a comple-
ent chan~~ Io vtsBge d• Pans et que Ill note a payer 
éncrmr Aln&I qu'il oomicnt, elle dépo$.<a le cotlt prevu; 

dé!lclt ru~ de c:nq c.,nts nulllans de lranea tdrs francs 
18701. Hausamann lut durement auaqu~ de,.ant le corps 
ISlatlf par Thlt'n. Il lut relevé de 6"!I !oncttom de prelet 
Janvier 111"70 .t aprù "'·ou- ét~ dép"~ d'A)acdo. U se 

ira déllnlU•-emClll tn Ill&. - L. 
l'llur H O • Wonnu - Ln hlst.ortt'D! de ramtqw:é 

ent DOi~ Que lea peuplades qui habitat. 1 lea pafS <lè

dcpuis llOllS le nom d'Allm111ine éta ent d'humeur 
relleuoe 1."t, pcut~re. faut.-U chercher daJl.• ce ra t 

e de l"•J<Pl•W.lon c quorrlle d'Allem1111d •· Procéda 1 
l'•nvle ou d• la passion per50nn•Ut. die Mt LuenU•Ue
t une querrlle d• mauvais goOt et de mauval&e fol. Il en 

ulte que :it'-8 buta sont géntmlt-ment Inavouables. et 
u.-x lc-..s pro exlr..s tnvOQu<·s .. Df"<S e.xPm1lles 1 Un pnnre 
d~lralt " dtbatr&Mel' d'un \1Wx ltl'\"llNJr, lui suscita 
qui-rtlle d'Alltmand en 1• rtndant rropon.sable de la 
e-zes...,~nte Clltt La Fonlalnt, c'œt uno q~ettlle 

nd Q'-"' Io Loup cherch• à 1 Acneau. MU!SObni. en 
moment. fait 1.1no quetdle <!Allemand à la hnnœ .•• -
. Pùllncla, 
Pl>Ur R K J: - Les trois prem1en C0u>>erlll, les lrtre$ 

François 1 • Charles, étalent ab à Chaumes. dans 
rie, cntre IG2Ll et 1638 VenUJJ à Paris srtce à .a prote<· 
du cbilttlatn-cl•'eclnl.•t,: de Chnmbonnlète fü ·ent 
uv1>, 1u<:<:e•MHm .. nt, l>."i"niales il l'<'Rllac s 1 er-

. Le &ni.ml Coup.:rtn. François, fut le !lis de Cu ... lts; 

L a Bonne A dresse d GAND-SUD ..... , 

R~~~1JiAN'I DU TELEGRAPHE i 
Mtnu <Il" "hotx a 10. 14 •· 20 t· B·Jlle:-lro;d et ( 

"' 
u . ,. "' .. Pa .. er 1668 e< y est mon en 1'311. n t.nt, lui 
·~ l0t.;~ d~ Sa11L-Sen~ de mime QUe ses nevC"'..ix et 
ptlti.ntvtuX. JUtQu"en 1826 Il nt exaâ QU"ll fut en cor· 
respondn.nce avec J . ..S. Bach; ce dentier, dlt-on, nconn:iU.. 
sait bl•n volontiers a>-ci.r ta.t divers emprunt.s au maitre 
!rançaia. M&b la oorrespondance a disparu; la ftunllle Co•· 
ptrtn l"Ullllea à des lins pr1L11Quea : eue &eT\alt à clore d.-. 
pota de con11tures 1 - L. 

- Puur J. B., Namur et H. L. quJ demandent des titrca 
d'ouv~ra aur les armes. - 1. Lacomb<.•, c Annes et annu
'""' • tHache~. 18791: 2. VtoUet le Duc, c Le mobilier !n:.· 
çalS • (lomts V et Vl en:lèremcnt collSOCJ"ts AU."< armes d~ 
mQ)'en A.a• et de la Rena:s.w.ncel, 3. Otmmm.. c Guldl! des 
amateurs d'arrnt$ • 1I.1b. Renouard. 18711, ~ fouillé. 
800 pp.J: 1.<$ volum .. 1 et Il se u-ouvent facllem.nt en OC· 
~Ion; le volume m est dl1!1cUe à rencontrer; Il •-aut <!<! 
100 a 160 !r. - Llt1'L. M. 

Merci, lt'1Jt~nanl 1 
- Pour B. D 29. - Vous &>vrirz voir les Catalog11es 

de Pion •t do la N. R. F.; Je JX'r\11' que ''°" deux Fouchè 
ont j.'ftru dans 1 .. COllecllons c Grand .. E."U&t.enees • ci102 
Pion ••• Hommœ IllUSITes • à !A N. R. F. - J L . • Ir. 

M • .boftt d• "•"t• 
lnn.•11" 161 Bo 
"!SC.te~ C.h•~· 

'l .... 
·..-io Ccntr• 

~",! .~! "~ 
,...s Ypres n.c 

~r.:~oe_r'ntfâ' ! 8 
. .,1-G11111 A" 

V~rt • Jf fU 
IHUS (vp•" 
63 "'aAtr•n• 

Pour B D. '!9. - L"unr de c ........... Mx 1#1 •ra...;. ... ~,, dt 
Fwch~ eu l• c JOOt'ph Flwcbé • de l'é<:rl\1lln suisse Stl'
phan Z•eig IUbra111e St.X:k. Pal1sl. :IJalsri! une !one dœe 
d'lmpanbll~ l'auteur <-St Jmplacab!• p.. ur son hens Uvre 
mai\atral Jo ne oonna;s :ia.• l'au•re bl"IP"&phle dont TOll.S 

pGrl•.<. - Un kctekr hegco!J. • 
- Pour Cunnue - La :1po<.'e est. cmyom-n?US. de LOUl:s 

Veulllot.. A un ar~t«rate qui \.'&.r\tait dc\ant Jui ses a1~. 
Veuillot n·pondtt c Vous d•.crndez d•:s cro~ monsieur. 
Eh bien 1 mol, je monte d"un tonneltl"r, t 

- Pour Ald<c. - Voyez: 1 lks Ntt:llclun~rn •. par E. de 
Lnvrkye, 2 \Olumes, Echt, Fbn11nar ~n. Pllrls IC<>Uect.on 
d.-s Epopées nationales>: c Sigurd • <un !'<'lit \Oll. m~me 
autell:", mune 1-dlteur c L<' Roman d<O Trùui.n •t I.se-Jlt t. 
po.r Jœcph ~et. Edit. Sevin et n.y, Pllrla, c Parutal .t, 

par .\laurtcc Ku!!trath. Edit. Fl>chbacher, Pam. c R:· 
chan! Wagner t, par Edouard ::lcllur~. Ed t. PcrrL.1. Paris. 

- Pour All?>ert H. - Feu l'a~ Slœae, curt A Rumbeke., 
poss«la1t ccnawemcnt la plu.• be-lie collmton de fa1re-r•ui 
de d~a et d'images mortuatr•~ de Bdgtque Il Matt on 
plus, une trrs importante docu!lll'ntn'l~n gênéalog q.Je et 
héraldique Il a lègUé le tout à la Blbhoth<quc d1' la \ll!e 
de Counrnl. où t·>us ces documenl6 peuvent ~tre consultés. 
- J. Va11 Uue!tn, Courtrai_,. 



402 POURQUOI PAS ? 

R on gez-vou s vos ONGLES ? 
Découpez ou r .. o,. • ce BON GRATtln 

Lf't'tc r • P&2quut Pa 1 . •drn•n : t'I rtrtu••tc aotice 
,.., ..,,,,,..,. tlM •Hll1c ~-t u~borc 4 Jr 171,oat' 1rcu d'l•CJOe 
/'I Ollt .•. • -·-· ._ ......... , ...... , ... - ... 

Ô~YëHo .:::··36, 'rue de la sw1ôO:-F;f'ù.:-lirüxèùe$. 
- Pour N. 136 b. - L'auteur de c MoMtres de Paris 1 

• t Paul Maballn. L'ouvraae a paru à Bruxelles en 1880, 
aux Edit.Ions du c National •· - Eug. Pletlnck.r. 

- Pour G. D. li. - Dts ounages dalà de 11100. 1700 et 
1830 < 1 •nt tombés ~ le domame public, •·oua m talles 
ce que \'OUS •'OUies.. C1tea crpeodant •W laW'CU pour ne 
point., à l'OCC86lon. être tral~ de pla&lalre. 

Pour H. G., Wolwr«. - L'oiseau en quei.Uon est un 
Clnl; c'e>t un des plua charmants de DOll puaereaux, un 
<le noe plua gaa oiseaux de vollêre. n ne •laite nœ régions 
rifrulttrement, à la belle salM>rl, que depuJ.s wie quaran
taine d'IU'Ultts; auparavant, U Hait 1noonnu chez noua et 
- ~tlOWI ne le menaltnt PIL' plua au nord que la 
Loire. Sc1entl!l(IUe111tt1t, Il .ai le frere du ltflD del< cana
riea. d~enu en c&J>\l\"l~ notre canan. la sa•·a.rua l'appel
lent' C Senllus can.arta IM'flDUS > U,mnél, C Strlnus hortu-
111.nua 1 <Kocl.l et • Strmua meridionaua 1 CBrehm. -
Md. D. 

Ont également répondu : Le CUMeU.2: Lftgeots; Gtod•I; 
ICl.kl Bracquegni.es; J. C.; Jan; J. R. 

GRANDS VINS DE CHAMPAGNE 
ED. BOIZEL & Cie EPERNAY 

lta.,on fondee en 1834 
Arents r•neraus : BEELl P ERE .t flLS 

BRUXELLES: S3, rue Btr<km;>.na. Tèlepboo<: 12.4027 

- Pour F. C. N. - L'Umon clea GéOmètr ... Expert& de 
Brw<ell• • crff en 1938 l'Ecoi<' du ireom•t~pert lmJnO. 
bllleT, qui dOnne lea coura •l'ant trait aux nou•ellea m&
tlèrai lmpoeée; Pl"' les arr~tà de 1938 conœmant lJl pro. 
temloo. Je m.e tlem a \'Qlre dlSJ)OSJUOO pour ~ re:>sel· 
enemonta uUJes, 1.11 -rétanal de l'U. G. E. B., I, rue <1.u 
Oouvemement Prov1M>t.rc, oui ert de 14 à 18 heW'l'tl toua les 
Joun, 111ntedl excc:pté. 

- Pour Quelqu.e• '714/ade• de l'hOpltal Moli.ere Noua 
avona t.rarumls votre carte à la cllreclion du thM t e de J& 
Monnaie en I& priant de bi(·n voul= voua rtpondre 

- Pl>ur Em. J - Vltr remewements pour la belle carte 
QlMI noua aYOnS rerr~ à 1 "t•·"'""' 

ON DEMANDE 
- Pourrl~voua me tounur ou me taire obtenir les ren

ael1P1ementa swvants • 1. Une ccole libre do11..,11e néees
alromont prendre la tw-me Jumllque d'a.wcumon sans 
but lucratif? 2. Peukln propost"r le prt11dcnt et le secrt>
tatre d'Une 8Clciété avante pour l'obtention d'une d1"linc
tlon boaortrlque ? QJtl grade et quel ordre 1t1tntutlle
-ntl petl\-0n propooer après duc ~ de fonctlon? 
- J, L. R. li. 

- Quelqu'un connait-Il un ~Imre nomm~ P' Ouyl< ou 
Dll.l'k? - R. B. B. 

Pourrait-on me tournlr les paroles de la chanson QuJ 
tut c~ lors de l'introduction de la lith01Jfll!-'hle sur les 
talenc .. ? Vwc1 ce q .. J'en 111 retenu : 

Vlfe la lithographie! 
On la rtll"Olll t pc!TICJMt : 
Grande, ~tare, t1l~ tjt 1ol1t •.• 

Sur ltt a.<l•~tltt et !ts plot• 
............ 

On i;oil ITOC<T dts eombats - cwrtew:r lltgeoû 
- On graveur cél~brr. Pierre Van der Boraht, né à 

srwcelle.' en 1640, a lalli:W' nombre d'estampes rl'putées. SOn 
cbd·<l"œuvre, • Lee M~tainorphoi;es d O•td<> • comprenait 
178 p11'cea. On érudit IHteur de • P. P ' 1 pournlt-11 me 
d:rt OO ron peut ,...,_u,.mp!l"r aca.iellc-rrf"nt crctt.e œuvre re
m&r!i-Ul.lile? Me.'Cl d ;o\°'n<e - E G. lt. 

- Ne pOUrrait-00 m'l.ndlquer le Utre d'un 1ecu.U ou 
pourT'lllS trouver les lieux et date& deo lotrea et ma 
aux marchanclaes àe ~lque 1 - F D.-R. 

- Eat-11 perma d'l.ndlQWr, aur papier oomm~rclal. 
sne. ei.c .• la mention.~ cle l"ilnnl'e »Ml• 
autorùatJon ottlclelle, as le rait est rttl ? - 1, L. M. 

- J e cherche à me procurer le Cours pni.ttque de fla 
du capitaine Van Seghbroeck. clOnt la quatrième el derntà 
6ôltlon a paru en 1913. ~ut-ftre un lecteur de c P. P.? 
poeoéde-:-11 cet OU>'flli• et •oudnui-U me le «der ou 
dlfe où Je pourrai& me 1" procurer? - RS. Il 

- QUI pourrait m 1ndlquer un ou""'e qui tnlte de 
na1-nœ et du développement du port de Bruif;S et q 
lfiraœ la lutte que se U•rerent Bruges et An•era par 
au.1~? - C. D. !6. 

- J'exécute des tnmw.x pour l'Etat ou lœ cc.mmu 
<dana le bàtlment> quJ paient toujours avec un sh'le 
rel.al'd. alora QUe mon fournisseur est beallcoup plua p 
Exlate-i-11 tin ~. ot!l<1el ou non, qui tlDADC<raJ 
et à quel taux. ces t.n1va•uc? - P Il. 101, Brw:. 

- Un mu.slcolocUe pourralt·ll ~ renselil>tr aur l"ln 
que peu•ent preaeoter lea 90<\lltes pour piano de Ftl1x Me 
delaoOhn ? J'&i.meraia aurtout ètre docum•nte sur 
slldème, dont Je ne connata que le meneilleux allriiret 
J'l&nore tout du reste. Merci d'avance. - .tmat~r dt m 
1fqiu. 

- Aux Jeux de cartel, en rêai<' eenérale. a-von ~ 
d~ dM11ander à re•'OIJ' lJl lev'-' qUi vient d·ttre raite 1 
Juaqu·t quel moment a-t-on ce clrOit? - P""'r con 
mo bfllt-mére. 

- Je su.ls employé dbMel et des!ttwc d'apprendre 
~.. étraniierea. Ne 1t trouvera-t-U pel'IOMe qui 
me dire oil Je poumW me procurer à bOn compte IN 
t.hodes pour apprendre le néerlandais et l'anglai.. ann.s p 
teaeur, pa.r exemple la méthode Samlenon ? - D Il 
Namur. 

- Je poooède une bOI~ de <lue! oomplèU.. ç'l!l!t.+. 
deWI plll()leta, creuset, boite à poudre. malllet de bou 
rase, el<:. de l'époque ISOO, le tout en parfait NI. Sur 
~ U est cravé: J . Laml>eTt dit Brrm Qui pourT&Jt 
reme1rner sur l'o~e ? - J K Spa. 

- Ap~ l'alert~ cle aeptembre demJer, la prlllae av 
a.r!DOncê ta mise à l'étude du statut des s. O. Il. en B 
flque. Ju.equ'à present. rien n·a plus ~té pub~ à ce auJ 
Sail-On as cette tjUestlon a.t enoore à l'étude et al elle 
na un jour la aolut!On qu1 s·unpœe? - Un abcmu. 

- Quel aimable l«:teur pourrait me donnn titre. 
son d'~uon et pr1X. '1 pœolble. d'une bonne sram 
nterlandalse très oomplète à l'llSa&e des Flamand& t 
P D. V., Gand. 

- A la page u du U•r' de Sem intitule 1 La Ronde 
Nuit 1, p&ru dans l'6d1tion 1 Le Livre de Ot'mo.ln 1 c 
thème Fayard et Co. Pariai. Je Ils œc• : 

1 Ce quartier <le Buenoe-Ayrca où es; relqute Ill 
proetltution et oil aont rrouJ>é< les bOUges et lea lu 
de demtere catéeorte. rappelle de loin t'an<ien • R d..:1< 
d'An•·era et le c Flam~ant 1 de TOU:OO.. 1 

L'arucle en question a etf fcnt en 1912 On vieil na 
t.ant d"Anvers ne pourrait-Il mdiquer ou lt' trouvait 
Rlde<:k et tournlr quelqu<'t fclairclssemrnus a oon sujet 
- GtOdcL 

- Quel est l'aimable locteur de • P. P ? • qui vou 
relire mes demandes du 8 Janvier, ou Je drmanda11 
titrai de livres 1s1<1 et pat1na1e1 10·mnast1que d'en 
ment. enduit pour planchr:s. <t m. repondre 1 - C V 

- Qui pou?Ta1t me -r les quesuons qui turent 
l l'examen d'entrée de l'a\'latlon milita.Ire en Janm 
A ~raut. des détafu sur 11'$ matières à oonnaltre Me 

L. R. 3Z. 
- Quela aont les meUleura ouvrages trait.ant: 1. de I' 

vaee moyen et c lndW1t.r1el 1 de l'abeille 1rte1oru proplc 
t:-altementA< du miel et dt la cire etc ) ; 2 de r~ 
moyen et forcé de lJl vo!Jlllle 'oouHuse.s. emploi cle la 
aub-e artlfmelle, etc.). - P. C. l7. 
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Les Mots Croisés 
Résultats du problème N 471 

Oni. <m· If~ LI >lut Ion exacte c U P, ~ttts Bo:ys ». 
Que Maa en fesse eutant ; Pere, Lulul et Armanàos: Le 
calenànrr est un !tinénure, Q~els aou!itns mettre. dit R1t
t<le, Yet. Achetons des p0ules plutôt que ~ œufs. M 
Charvet, ~ faux Prevent a lu tout rn srns oppost!; Rene 
Grun. Verv1ens (ccrtamement>: J, Patriarche et son !Us 
Oasion. Ntvclks; C. Georges, Gembloux; H. Maeck, MO!en· 
btek, J , PoL•poel, &haerbeck; J . Sempoux, Etterbeek; Dou. 
dou et Edouard. Bruxelles: F1·.·E. l.aurent, Hornu; Ali~ 
U•ie l •• Ici Bruac.s. un beau lllm. Jacquet·e. viens v.te. 
on y pleure. D'a 1'469, N1coln.• è co pudrt no. ooume AU· 
guste? V D, Ghuucro; Fel!e1e n·oablle plus le lard. Dû· 
p0nt. Fern Can1rame. Bo1tsfort: f 'rl.c1 n, tu me peines. 
13;likry, Un Aclet delenseur de la lanice 1~1se. J. Hae! 
Bruxelles, v. V V V V .. Forest: F . Har<ty, Fo:est; F. Mall
lru"d. Hal, l"aul l"L F"inar.d". Sam!<", Zrphtr ne manque
t.U pu de smcfntc?, HaUhcz lrcrc.. Peruwclz; POqwt 
me .wa- IAJUJs. ,\ nm on tchwà? vrn·1crs, Toujours nous 
deux. Ad ri 111: H Douillez. Bracqucgn1cs; Cette fois, O. Oust 
m'a rcnvtt•rst-, Mmo Ed. GUlcl, Ootrndc; J Su1gne, B ru· 
-'•""'· Mme A Laude, Schacrbel'k: M Bevel, Bruxellei. 
J -R. Rochtr, V1rux-Genappc; Joc Cti:vecœur. Bruxelles: 
Anonyme de l'Urb:l et de France: Mlle Al, B<'rtin, Schae ·. 
bee& \'IU\<lMlit~IM!e Saml-~tarun Amougies; 11!.ree D.ibcis
Hohott heUcs, Une l'lhClte POur 1,. géne•al et l'mlirmière 
M W1lmottc, Linktbeek, G. :\1m·.n. La Bou\tne; Mme L. 
Oavlo, flor.1111lh: L-A 111;.st. Gand, J. P., Amay; Mtr.e G' 
~ Meu, AO\crs. L. Lelubre. Malnv.mlt; E. ~!tombe, Win
tenlag, lllrne J. S., Woluv.·c-Cambre. L. Ub<·rt et Margue
rite ; !\Ille L. De Sche~pcr, Wacsmurutrr, G. Gondry. Ma
nage; L. Oongrc, La Bouvene; J. Sptcaet. Samt-Trond, 
Mme Mnx Smctryns, Gand; Le vieux J>(:re Courtln, Wé
pion; Mm1· G Stevens, Saint-Gilles; P. Paret, Ans; E c•qul 
itllaTC d'ln gale da l'pol QU!\lld d)a r'vcrra tchu DO? L. B.; 
Mme Bclle&-Come.s. Huy; Musinaa Cvurl.-Satnt-Etienne; 
N Kllnkenbcr&. Verviers; Duhant-Lcftbvre, Quevaucamps: 
L Ncukclmancc. Namur. 

Rfponsca exactes au n. 470 : Dl!tecU\C Godsdeel. Auder· 
&hem, c Enhn. if .. ce à votre rectUicallon ». 

~~~~ .......... ~ ... ~~ ....... ~~~ .......... ~ ... ~ ......... 
Lu rtponie1 doivent nou1 pc.n;enfr le mardi aoont midi; 

d le1 dol!H!nt lire ~dMes soU3 envcle>ppe fermée et pOTter 
- tn lttt, 4 llOUCM - la mtnllon c CONCOURS t . 

lmottrN: en le C•Qu-9 o.tr IMIF~. <17. n.ie OU HOl..IOt~. lruxel u.. 
Directeur M c "•" HHrswvnihe'.l. 46 tut 0.""0t 8t"UX .. '9' 
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P L. PauJ-Enule E O - Etienne GèrJrd 
C. M Charles Monselet 

u.. rêponses exactes &Cl"On• pubUtes dans notre numtrv 
â'J 10 février. 

Problème N 473 
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11or1:<mtalement : 1. racll1tc la mesure de certaln.s 'lblrn1'S, 
2. prellxc - porte un comp•~ et un globe; 3. d· :iterc u 
livrée métallique - voué des son enfance au servie" divin. 
4 enveloppe conace - ton utllc Il la mé11agère · 5. cnchantt! 
- o~IN de l'oreille: 6. participe passé - sont pat t1cuhcrs 
" un h6te de nos bo.l.s; 7. fils d'un roi Edoua1d - tam •. 
8. adverbe - prodwt d'un exœs de sèl'os11é: 9. Slmple 
dieu: 10. agitation - arbuste, Il façcn d·e.·uger qui n'est 
pas toujours e!C:cace. 

Vtrticaltmvit : l. se aàtcr, en parlant de grains - cet .• 
bonifie un sau,·ageon: 2. noix d'acajou - proncm· 3. tran&
POrtcr - s'utilise dans les champs; 4. branche <!u Ganiie 
- alarme; 5. borne - lnltales d'un reintre !ran' .ils m en 
1912; 6. adjectif - abrév. d'ttnt civil - le parlement de 
Paris tes co.nservalt; 7. tumeur - note: 8. lnc d'Asie : 
9. s'alT~tcr de lassitude <verbe pron.); 10. ville de saxe -
prNtxe: Il dlrecUon - daJU l'lsêre. 



PLUS DE RESSORTS 
A LAMES 

SUSPENSION UNIQUE 
AU MONDE 

Exclusivement 8 cyli11dr(~s 

MOTEUR SOUPAPES EN TETE 
Actuellement 

'Vend près de trois fois plus 
de voitures que 

son plus proche concurre1it 
dans sa 
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